
A propos de ce livre

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en
ligne.

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont
trop souvent difficilement accessibles au public.

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains.

Consignes d’utilisation

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine.
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées.

Nous vous demandons également de:

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commercialesNous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers.
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un
quelconque but commercial.

+ Ne pas procéder à des requêtes automatiséesN’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile.

+ Ne pas supprimer l’attributionLe filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en
aucun cas.

+ Rester dans la légalitéQuelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère.

À propos du service Google Recherche de Livres

En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frano̧ais, Google souhaite
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adressehttp://books.google.com
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P~P\I`ME\7~1’~'\"Q`

` »Av ъвствчк;

^’ Е Líure ( Mo-N сйвв. Lncrnvn) v‘ eíìoir vn anonyme en fa 'premiere Edîu"oiì`,^

ayant eßé augmenté denouuegn pßrfle ß‘mefm‘e Au

tbeur. Ie n’ay pû le nïetîre Топ: la Pfeife секс fe-4

conde fois ,fans luyen ».'»er~1d1‘c:V la gioire '; en y ádjou. '

Rant fon nom ,_ auflî bien que fe's‘ œ_uur`es , quòy

(у!!! ay: ей autant de _repugnante qu’il y paroiffe,

que ce Sculprur dom parle Seneque ‚ eůtÍc1"e d'¢:í`1;`V

" de (е faire .connoißre en la Statuë de Minetue, еп‘

laquelle il fe pira aunaturel dans l’Efcu ; En force

.x1u’ox; ne le Родной: oíìcń fans gaůertouxe la piege.' ‘

а ‘ й Á ‘ „,‘‚ `. ` \‘
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PREFACE’ Av ”Lî:CTEvR. `

,V \¿ ы ` .

`()N¿<:ìxii`1)1 LEC т г: vn, Carńmi

A mori делай: дат‘ ее fait Omirage,

L тиф principaleńunt qlfà Гвиан

’ ï .Mge Ú /îziixfaíŕian de т: Сатрд‘

uwer, Ú qu’ain(¢' ie' Я: шт‘ до!’ parler> què

vms4.c«ì_`l"t/‘fz eficeuiè ; ie ‘vom’ jïcpplie de F4..

"er, famme wie marque де: recognoifaiacer,

щ’ was Ó' mo] деивт À la Pr0uidrnve\Diuine¿

Ye иди} dugir fair пай!“ дат 'vń lim ‚ que 14

mure Ú“ ‘lagmcmfrendänr ji reca1}im4ndaůl¢»;

Ú' mmm: ш rcfrnaignßge de liz pim’ que is дай

шт pour ma patrie ‚ Сд" де l’aÍìâ¿oń aurrllì

yuellе ie 'voudraisРот!’ contrílnœr aux profpfè

т:remporellex Ú' летим деmfixgui la peu

шт: , Ú' де canféquènt д т/тддтйеитрцтхё‘

схфег. Ef/E vous ne twuuáz pas таPlnùße taille?

à [д made , ie ‘иош pui; aßëurer ghe le: Ладен’?

б" imparrańiex fuerirèz que wu: y nnconzrwezà

Ú' qui en/èrvnt toute la matiere /ùpleervnt «inf

*àdrfauts que И)’ сайт!‘ т [т manière де `lei’

waiter, Ú“ ‘щи: jîrrónt auoiier лит Ив): qu’mi

'doffe Pline, que comme il :gy а point de/ìmlaigàçt

maiyßn qui Ка!‘ quelque: ban: ie/ìvicsß та]? п)’

mi point де liureß eloetif qui n ait ешь,“ cjhá-Ã

fe dt lvm. 'esîére que ‘иди? fìmÍ¢oli'_/ère(I д'lm'-V

A 2.

1
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+ .T .
тент анее се/ённетдел, qu: тесен: днее contenu.

mí: vnрен [Гели ui lu)V й: oferrpurш Puyßm

де /Pm Rujuum , реиддпг’ que [е: Flux riche:

fempreßbient à ilfyfuire де: prefem’ р[н: pre.

пеих, qui leur cou/ìoient moin: que [д peine

› qu’euß ее bon homme à :’т aller ‚нет‘ cette erm

дат fr/ne riuiere „офисе. Е: сотте [е: plujes

qui jemblent ч?“ [е: larme: de [я nature queI

regrets lu репе дн beau гетр: ‚ font neantmoim'

la fouree де fé: riehejjes', Ú"vne d¿/lbofìzionà

reproduire par leur cheure la premiere рнте’де [’л[т; vous trauuerez. bon au/]ì fil 1/ausplait I'

que le: regret: que ie ‘сжатие ¿ej de се que

" noßre lieu natal efŕfì _fart díeheu де l’eßat ßen

„урш „а т’: Pere: Vent 1/eu , fuient 'wz pre/ent

que ie vous fais, Ú' qui e/lam: [лент aux ехре.

diens que ie props/È , pouŕremetzre Ó' cenferuer

zoute: ehn/ès eu han фиг: ‚ nefërontря: реп eji

‘лсе: [Jour reproduire le. bon Ú“ .le beau temps

puffs', ß 'vous Ú lerplus con/ìderqbles де по:

Computrintes lea' receuez. quer.' la me/me ußeáîlion

Ú“ Zele де l’honneur de @ieu , du bien public.

C5" des parfieuiiers, que ie ‘иен: [е: рге/ете.

ч.’ _



DECORIGLNBрвLA VILLE

б: Abbaye де 'Tournus,.ôc eßza;

' jblìllement de la’ IufììceE `

'Í CH/1P URE I.

` E Iplus. läge des -hommes crcûr

acheuer en peu de mots ,la dédui

re des auantages де fa. naiifmce ,

‚ ~ fr' lorfque parlant à ceux qui ne Pou.

uoieut douter qu’il fur né dans le meilleur païs

du monde, eůoit la terre promife , il dit „

qu’outre les auantages d’vn efprir penetrant,

il auoit encore rencontré vnbon naturel. Mai5`S"P~ з!

comme la ñdelité au culte du углу Dieu, Yin

tegrítedes mœurs , ôc la probité dans le com.

merce , deuoient еще l’entnetíen de la felicité

де се11х qui naiIl`oient dans ces riches contrées,
où Dieu n’auoit eítably leurs ance1`tres, que ì

Pour rccompenfer la foy, 1’obeiHî\.nce , 8: la

ieré de leurs premiers Patriarches : les fainres

lettres nous alfeurent qu"autant de fois qu‘ils

‚ abufoiem dela felxfcité б: des delices de ce beau.

pays, ôc que tournans le dos â с‘: culte ou prt».1

‚ 2 .
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6D:Долгиеde la Ville Ú' Abbaye de Tournus',

bite, ils s’aband0nnoi‘ç.ut ё1’1до1:угг1е‚ё1а Рей?"

Íìdie, д; аах autres vices, leurs letras n’ell;oient

plus чае 1е rheátte de mille ftireurs бс difgtaces

qui fles' deuoxoieńt х 8: iis пе fe ttouuoient plus

ingjenieux , que pour fe forget la matieretîouues fortes'cle cálamiteg. Ie ne veux `p;1s`cç_>r.i1J„I

meneer се Petit ouurage par vn xpáuuais prefa~ ‚

.ge",~ny par vn chfcouts au deilus де ma px'ofeí`~4

lion , 8; au delà де mon deiftîin: 8: пеапггроах;

íç fuis tauy`d’i1‘[H,nue1t däbotd comme ie faits
par ce pen't,commanci‘:rn1ent , cl’vn Cóitéles ex-_A

ttêmes obligations que les ‘Hgjbitarfs de Tout~
еще“: à la bonté Diuine,` & d’autre cofté Ia.AY

çaufe des deiïbtdtes qui‘ont li Fort aupouadris

la gloire ,„8c` les auantnges де се lieu , де font

чае поп feuletnent l’el`t~at 8€ le ge*-nie du fol,

mais encore. celuy de fes Habítans {er_n`blent._
`:tuoit extre1ne1_ne11t degenerez de leurnnciexi I

éclat «Sc vigueur, ‘dequoy ilne fe fautpas eI’con«

ner , puifque les chofes ne Ге èonfetuent que

par les mefmes principes qui les ont' produites,

_@C qufaiiwiinos auantagesîne pottuóientlfuljíìlìetj

.que dans lïmitation dela piece 8; vertu чае

nous deunns tecognpifìte comme le pti`n¢:ipe‘.I
„де tout «be quià fendt! Yce lieu ilcui-'i[Il^,L11t,d;';p\11‘s`v `

que Dieu {ей feruy де Ь liberaiité де nos

Roys, comme de Votgane dela diuine шахт,‘

ficence, ¿pout I1'ecounpeni'er la fainteté де cç,s„

,gmnáèbo HÍIHGS ‚ ацГчае1з‚ ce'lieu aelìé

‚.‚

чёдёччг; М; be как: дглздгщг‘; da.

1

.àigeçlés biens ôc honneurs qui luy ont cité atti.. '

1l



V l

se eti: дайте, qui ell de l’origine de la VillAb aye de Tournus, des reglemensôc ordres

Politiques, de l’e{ìablill`emeni de laluftice , 8: \

де la Pratique qui fe doit- obferuer dans fonI
a`dmirxillr_ation._ ’ i `

— Ъамйпе де Tournus ePc firuéeY fur la шаге

де Saone , du collé d’Occiclenr entre Mafcoò..

8: Chalon, Prefque au milieu des deux â cinq

líeuës де chacune, laquelle felon que rap orte

le (leur Balleure en `fes Antiquitez cle ОШ?!

gqngne едой: anciennement diuifêe en troie. '

Мед, Гчпе elìoit le Challeauà la porte du

Collie деMafcon, qufon ap elle encore aujoug..d’huy la Porte du Chaliela, où Гоп void les

velìiges des, vieilles 8:_ antiques; murailles , 8:

' :des :ours du C`l,\a/fleaii~ oules Rorrlains faifoient

leunmagalins 8: greniers à bled, 8: sn-’e{iendoit_

рак des тянет , iufques àvnc maifon

де l’Eglife Sainte ,A où Гоп void

encore à „(ст vue citerne quien dépendait`

La feconáe Partie едой: la Paroilfe Saint Au->

dré, repurée pour la Principale qui auoir le nom ' `

‚Марта ^ - „ ‘7.’

de Towguus , 8: la tròifxéme eûoiela cellule de

Saint Valerien' au lieu le plus éminent , ou È

ptelen; eli vue celebre Abbaye чада elle fe

çularifée en Chanoines , le roue compris fous

le nom de 'lfournus clos 8: enfermé де mu

'lïaillçsa ' ‘

:Er li bieuladite Abbaye rendle lieu recom

mandable , il Гей encore plus pour auoir regex;

te des Premiers де la Prouirice,4

1*

-‘‘leLŕ§«¢'«‘ìrв.’

A////4



‘ иеге qui elìoitßailly au Clialònxlois _eß:an‘t auex- `

8 де l’ari¿fine де [д IGlle.(;"*‘/,ÍH1u}/e де Tbumus,

ôc par la plete des Habitans qui у а donné lieu 1

Se commencement :cat comme fouz 1’Етре—

teur, Antonius Vetus on eût (еще vne де:

cruelle perfecutíon contre les Chtelliens , 8;

qu’on eût emprifonné cinquante des plus.- zelés

ptofelfeurs dunom де IB s v sCH R 1 s т , la

prouidence de Dieu en dêliuta deux , qui. fu»

rent Saint Marcel 8с 5а1пгУа1ег1еп. , auec vn ‘

miracle non moins éclatant ,. que, celuyqui ell:

„raporté aux aótes de Apìqlktes, touchant la дё

liurance de Saint Pierre.' _Ces Saints ainliiaff l

franchis, oui. appeller les idolsutes efclaues de

.Sathan à aliberté des e_nfans_ de Dieu,.v_indtent

dans le Pays voili“ де la Saone,.8C SaintMar l

cel pallant- outre ‚ Saint Yaletien s’antella à ‘

Tournus у ánnqnçane le I?~Q)!a\1l,ne de Dieu,ou ; r

il Е: чп grand profit ‚б: attira pluñeurs ames `

au chemin de (еще. D,c_qu_0v I’_ri{`que xIuge fe

ty, il fe trani- otta à Tournus l’an i.,~9.ou apres

lfauoit cruellement perfecuté luy Ht trancher д

la telle: öc t,ienton partraditinn qu’i1 reçeut lacouronne du manyre deuant la maifon. qui ей

ё prefent auxDéplains 8; qui fue anciennement

des Verjus en lhnant-Qtteil ou arcade dïcelle,

ouil y à encore à prefent deux pierres en Façon

де tombe l’vne` fut 1’autre , ,celle qui ell au dell

fous ell ellimée этой: elle arroufée du (ang de

Saint V_âl,€-rien ‚ lotlquefur ißelle il eût la telle

sw1¢b_é¢ .-

Eneíçr ‚Ка!‘ -165 leñlieuetendPeteßhif

 



‚ .‘ Chapitre 1.1"- - 9

‘Не’: Iefullle citant à Tournus aulogìs Abba

tial trauaillant aux memoires dela Школы}

ззйе des Eglifes de Bourgongne en faifanr la

recherche aux Arehiues du threfor de l’,Ab

¿ïbaye , _8c à voir les Antiquirez ‚ Vpríuilcges , Sc

conceilìons des Papes , R-oys 8c Empereurs

‚ (lont> il faifoit granel eítat, comme des' plus`

’ belles 8: excellentes de la Prouince ; il fut cu

rieux de voir lefdites pierres fur le rapport qui

luy en fut fait. Celle dn cleífus ayant мы louée,

& celle du defïous lauée d’eau plulîcuts fois,

_ Iles tach es de fang furent recognuës vif1ble

у ‚

rnenr en_ plulieurs endroits, en-falprefence 8€ де
-plulieurs notables Eccleíialliques ‚ 8€ d~’vn l

ërand concours de peuple, mefmes IaucunesV

urent leuées auec vncouíteau pour en соды

' Irre la verité , 8: fi c’eftoit le naturel де la pier

re , lefclites pierres furent remifes comme elles

eftoient auparauant , non fans regret 86 äeíir

des gens de biens de les Voir dans vn lieu. plus'

decent Sc plus honnorable. Autant en fur fait

en l‘année_ 1660. en prefence de Monfeigneut

l’Abbé.

Les nouueaux Chreftiens de Tournus , que

' Saint Valerien auoit enfanré en Iefus-Chrifì:

_merueilleufement джазе; d’auoirperdu celuy

› ?ui leur auoit elle pere Spirituel , tlonnerent à

on corps Saint , la plus honorable 86 digne fe

` pulture que la condition du temps pût permet

tre. Ce fut , ou viuant il faifoit forrordinairc

'$l¢m.¢\1f¢¢3C,par`fucceílion de temps, le Chri« 1'

’.

\\



7 . xoDe l"origine де la Ville Úáêůßzje де Toumut,

Èianifxne ctoiflant, les Habitans de Tournus,L

baflitent vne Cellule 8e petite' Chapelle en

l’l1o1meur de Dieu fouz le nom de Saint Vale-_

f rien,qui ей encore auiourd’l1uyfouz leChœut_ ь de la grande Ваше де ladite Abbaye ,'8cde_' '

. _ _ temps en temps eteůt en vn petit mais deuot(I

` '- Monaftete , qu’on ареной: la Congregation

i - Saint Valetien , ou Гоп void encoteà ptefent

fut l’Autel de pietre 1’endroit~ ou a верой (от; '

_ çhef , (ее en tout temps , 8: le teile де l’Autel

* . - buinide 8; mouillé , чаоу чае couuett d"ot»

nemens.

Кап 64.2.. fdp; le regne де Dagobert Saint'

Philibettvqui faiíoit pxofefiion des armes , s’e*

« filent ennuyé' de telle maniere де villle , (е ten- _

’ " d1`tMoineau Monafìete de ÃROÜCD, 1 _

ou creût en fi grande Sainteté qu’il fut Abbé

' 'de Iumieges , au tettitoite de Roiien, delà il
allaîen Poiétoutouil fit baítit vn Monaílete en,

_ Ville de Rhf’:,ou les Roys donnerent de gt`:4.nd9i ‘_

Y biens 3€ ptíuilegcs. ‚ ’

En се temps vn l?rince_ des parties Orients.- .Í

les nommèluciusŕilsyvnique ,` :iyant eiié соки‘ .

clamné à vn»b‘ann1`ll`ement“ perpetuelpar la (е-т

5’ г _uetité de fon pere; il s’atrefta en la toile dt; '

I ' P0Í¿lC0ll>& laiilà quantité де pretieufes Rel1`¿«_

` ques qu’1`l auoit appoité du Leuant , & fut re;`

' Cell Moine en ladite Abbaye де l’iile de Rhé

раг Saint Philibert pour fa iinguliete pieté 8:,"
«_ ‘ деардоп. ` Y

_lfau 815.. Louys debonnaixe fils

» 1J__«.__V|'_,r.-nn-l



д‘ СЙдрйте L ' «` l Í ‘ rr

ßharlemagne, Iles Normans ' ayans Fairs grand

degat 8: dommage audit машет , tel acci».

dent obligea l’AlJlpc';` llbod, qui fìegeoir pours. a

lors de s’en retirer, 8: ernpolcrerr-les,Re_l_i`ques`> f

du Prince Lucius auec le corps de Saint Ph_ili

bert, 8: par vne longueöcfacherife peregrina

(йод де vingeiepr ans(‘fans changer leur an

cien пот de la Congregation de l’i{le de Rhé)

çßant retirez ä Cunaull: , vnfjeune homme

, nommé Geilo Els du Comte Geilo , s’y eílanr

fair Moy-ne',` il~s’y comporta fr verrueufemenc I —

q.u»’ilíur eileu Abbé. Il едой: де belle preiìan- е ^ '

ce, 8: de fang illulìre д il acquitV le ‘дне де Ve

:retable , 8: conlideranr que route efperzlnçe`

Еду elicit oliée de retourner à l’1'{1e de Rhé, '

dem il auoir lerilrre d"Abbé , il expofa fes т: ,

(eres ä Lharles le Chauue Roy de Frame', fils `

de Louys le Debonnaire , qui luy donnawla —

vi-lle de,Sainc Porlàin en Auuergne fur lesmat

. çlìes du Bourbonnois. . . _

Е: comme fuiuant l_’anCí¢n ¢H’àbliíl`¢m¢i1t

des Gaulois , les Roys renoienr du. moins

ь еде Fois-Fan les Eflats Generaux , ou de cha«

силе Prouince on depuroir des trois Ordres; le -

Yerrerable Geilo, comme député de l’Eglife, ‘ —

allan: à 1’s/ne defdires ailemblées palla Рак i ‹ Ё

Tournus , vilica les Freres de la Congregation х

де Sain: Valérien 5 la fainte eonuerfation dell

quels 8: la bonté du lieu , luy agréerent telle

ment, qu’il prit refolurion de s’y стыд аиес

f§§Ãi„§1igi¢ux, 8: moyennaíi bienàen Соц: par

  

(
J



n Del’orz'gine ele la Ville Ú'Al16a_ye de Tburuus,

l’aycle de fes parens qui eûoient puiffans, què

Ch„1rles‘ le Chauue Roy В: EmP‘ereur,qui reg; `

noit _l’an 841. lu)I donna tout ce qui auoit elle

donné parles ñdelles Chteíliens à ladite Con'

gregation de S. Valericn , auec toutes les де;

Pendancesöc aPPartenan'ces,& encore les trois

patties fus-nommées, доп: la ville de Tournus

ell à prefent compofé enfemble routes les fa~

‚мы de l’vn 8c l‘autre (exc, 8c tout ce qui en

dependoit Scappartenoit ',Y outre Plulieurs vi1«

lages , felanchifes, immunitçz, priuilcgcs decla»

шеи par les lettres patentes qui Гоп: audit thre

for , „e/rrfvettu, defquelles, le Venerable Abbé

Gîilo auec [es Religieux- fnzìrent Pòlfcílìon de

",î`ourn`us, 8: у pqrterent les Reliques 8€ le

Corps de Saint Philibert ‚` dont cfr cy-delfus

fait mention. '

Par ce dom` du Roy Charles le Chauue,

Ílïïburnus demeurl chef, êeeomme fief domi-.

nant (и: tout ce qui appartenait ò.x l’Abbé'8C

Conuenr dela Gongregation de l’i(Ie de Rhél `

tant en pringlpal que dcpendances 8: accel'l`0i«

t€S,"8c des Prieurez nornmcz сайте: lettres, la..

‘dite Eglife érigéefouz l’Ordre «Sc Regie de

Saint Benoilt, «Sc» la Iuftice Tempotelle de la

Ville ‚ [ur toutes familles de l’vn 8€ Щит

fe:;e,êc fur les dcpßndances ¿Sc appartenances

ainfi-_ qufellecftoie au Roy. ‘ ‘‹

‚ Ce; qui clépuisa elle conlìrrnê par le Pape

Igan~$_.‘ auec pluŕieurs beaux Se amples Ptiuilè«

ges,«no,1_-,Cmletnent pout ce qui eß;.cl.it ey«rl§f



I _ ‘ Clmpirre I. т;

‘ fus , mais encor pour plulieurs autres chefs

donnes Sc expedies au Concile de Troyes en

Champagne, lorfque Louysdit le; Везде ñls

де Charles le Chauue fut couronne Empereur

l'an 880. dont les`Bulles font efcrites en efcorce

detillot collec fort clexrrernent fur vne toile,

que Гоп voidau threfor де ladite Abbaye

comme lînguliere rareté. '

‚ Ces melines priuileges ont elle confirmez

par plulieurs autres Papes , б: nos Roys ny ont

pas moins Рай‘ paroiltre leur deuotion, faifanc

dite Congregation chef d’ordre, en forte

qu’elle зной fon Chapitre General , auquel les

Prieurez en depenclans, eftoient tenus enuoyer

chacun an, ainli que ledit R. P. Chifllet lesa

dechifîre bien exprelfement par fa Chrono

lo ie. ._
glìntre les Roys qui ont confirmez «Sc am lí

. fiez да‘ donation de Charles le Chauue , (gne

; Henry premier Roy de France l’an 1oç9. Phi

‚ lippe eltant â Autun Ген 1446. Charles ‚Шар

V 1367. Autant en Ht Charles 7. l’an I4;9. en la

A ville d¢Lyon. ‘

¿ Iе ne. m’arrelleray à d’efcrire toute la fuitte

des Abbez, puifque ie n’ay dellein que де faire

voir l’origi.ne 85 eltabliltement de l’Abbaye,

comme la ville de Tournus auec fe-s depen.

dances ell páruenuë aux Abbez parla piete pu.

blique des Habitans de Tournus , Fondée par

les Roys Se Empereurs , maintenue" par la I

‚введете conduite des bons Abbez , confir

„..‘l._\.. "



"у ’I4 be l’oregine de la Pîlle' ФАЙЛ)’: de'îinurnuti

mél: par la fainteté 8€ deuotion 'des Relié

gleuxi _ . о ‚

En_l’a.nnée 960. le bon IAbbé Ellienne;

lvoyant que le-corps de Saint Valetien ‘auoit

мы inhumé par les premiers Chreíìiens de

Tournus_,felon que le temps le permettoit,8¿

dépuis mis en vn monument cle pierre; meu

d’vne Iinguliete deuotion enuers le Corpi

Saint : Ille transfeta en ‘те Chaífe `d'arge'nt’, _
quand au .C,hte`ŕ`,», il l’_eńcball`a en argent lle?.

п

plus conuenableiment qu'il pût. Autant en liti -ч il du Chefôc Corps de Saint Potfain 5 ŕnaisla

malice des Huguenots les apriué de ees цене:

joyaux; . -„  `

` Du temps de-l’Abbé Èernyet on battait те

efpece demonnoyef à Tournus , qu'on appela'

’ I loir` Tornugeoife , 85 de'cette forte de monß

noye planeurs lettres ‘АТМ: mention , & on

void encore à preferir de-s pieces , ou d’vn co

ílé eil efcrit Sanälm лимита , auec fon eñi

gie, «Sede l’autte collé Тшпяфш. 11 fit de gran

des repamtions I tant à 1-’E glife qu'autres lieuaç>

qui auoienteilté bruilez. Il lit dedie: le nòuuei ‘

решив le .redes Caleifdes desepternbre ‚ C'efi:

àdire le 2.8. АоиГс 10x8. Rius le nom' de Saint'

Philibert, quoy quepar la capitulationfaite en-

tre les Religieux -de`Saiut Valérien, 8c le Ve'

nerable Abbé Geilo 5 Il зной: expreffement eílé

conuenu que l’Abbaye 'de Tournus ‚ fans

changer de nom, ny d’inuocat`ion , tetiendroit

touůouts Yappellation de Saint Valerien : ee

 

~
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_ «mr miv ‚_ ` __ _.‚

„ _ . ‚ it ~C‘fM/»fm ‚д ‘I’ ‘е ‘\

que l’Abbé Eïliiennè ne lit que par cbnrrainte

our sfaccommoder au vulgaire, qui auoit tant'

ait qu'icelle Abbayeедой: communement ар}

pelle: Saint Philibert Et' en eiïet il y ‘а encore

à refent grande deuotiou 8: concours de pew

P еdes líeuît circonuoiíinsde iout de la Felle do

Saint Philibert qui eli le vingtième d'Aouii.

`Pour cette coníîderation ledit Abbé auaut Q

que deproceder à la dedicate fit baítir vue au. ~ _ ’

tre petite Eglile dedans la.Ville fouz le nom de

Saint Yalerien; que le vulgaire appelle Saint

Valerin , ’en laquelle 8: au pourpris d’icelle eli

ìptefent le Cimetiere dela Paroiife de Saint

André , ранг le décharger 8: fes ptedecclleurs

de la`(`ul:clit¢_ prorneile 8: couuention,8: donner

ordre que lalmemoire de Saint Valerien de

meuraplus celebre quandil y auroit vne -Egli

Ге de fon nom laquelle Eglife ‚ s’e`il‘ ren

contré bien â pro ’os ’ ces dernieres an

nées, \ сетке l’Egli e de la Paroiiîe de Saint

Andre e1°tant“totrlrbée on ruyne, 8: n‘ayant Pen

dire reparéc G promptement â caufe des ne

cefïitez publiques furuenuës. par les. guerres 8:

gatnifons , Гоп Fu-t“contr'aint de faire l’Oläce

en ladite Evglife de Saint Valerien dés l’année „_

E652. iufques à Pafques ‘16ç6.~8: мы::epai

téc l’OfEce_ y a efìé reilably. I t

Au (ЦИК: Abbé. fucceda Saínt_A'rdain-, fa

bonne vie8:integtirê fut telle, qu’a~pres(on

decez , il fur mis au nombre des Saints , apres `

lequel deux autres Abbez ayans fuccedés, cha»

‘ь

\ ’ е 1' Öl

i/“<4”



. _T1

16 De l’arigirze de lu Pìlle Ú' Äébuje de;Tourmu, I

cunpendant cinq ans; l’Abbe Francio11_{ucce«

dant, le Pape Calixte dedia ladite Eglile de

nouueau reliauree де les ruynes Гоп: l’inuoca~

tion de N. Dame de Saint Valerien, 8: де Saint

Philibert, 8: donna aux Religieux les immuni~

tez qu’ils ont.

lean delfholonion lïltle dernier Abbe eleólzif,

furnomme fle»/bon Abbé , il lit ballir le logis

Abbatial,fóutre plulieurs reparations en l’Eglife

в: autres lieux , comme les Armes parlemees

par tout le marquent,'ayant elle preuenu dans

d’autres beaux dellkins 8: preparadfs de plus

grandes chofes,ils furent auortez par lon de

cez auenu l’an 1497. ‘

‚ Robert de Lenoncourt Atcheuelque de

Rheins luy fucceda ,’ il Fut le premier Abbé

comm.1nçlataire, 8: еп fuitte lon Nepueu du

melme nom , il dilìaofa les droits de l’Abl:»:1ye`

qu’il rendit facileà fon fuccelfeur le Cardinall

де Tournon, 8: apres luy au Cardinalде Guile.'

Le dernierfAbbe comrnandatairea elle le

treslllullrrilîime Cardinal de la Rochefoucault,

grand Aumônierde France , lequel par des iu

lles fentimens 8: conliderations, prit tefolution

де faire leculariler ladite Abbaye › 8€ ayant

obtenu le breuet де Louys 1;. lors regnant, 8:

les Lettres Pazentes,~ obtint la Bulle de la Sain

teté qui fut executee"par Monfeigneur l’Euef~

quede Chalon Commilfaire Apollolique du

Saint Siege, l'an 1627. homologuée à la Cour

de Parlement де París. '

È A ‘ Par

 

 



_í ‘ Chapitre I.

Pat се moyen ladite Abbaye ell à рейд;

i ŕornpofee cl’vn AbbeTitulaire,öc d’vn College

ì

S

15

д pitre', outre les grandes refulions де bled, `.

1

1

il

îlerlouze Chanoines, trois defquels font tiltres

de dignites de Doyen, Chantre, 8: ТЫеГОгЁег;

fut demy Chanoines., 8: lix En s де Chœur:

ür au lieu qu’auparauant la cularifatioa

_lcs Religieux ne ‘depenìloient que ' S, Siege,

ils font it`рейсы foůmisà la íurifditïliòn eludir

Seigneur Euefque де Chalon leur ordi д“,

Pour le temporel, lamonfe capitulaireже

parée., 8: tous les reuenus des terres д dix\rnes`},`

tlireótes. Prieurez öcautres droits qui` depen»

.Y doient des oHìcesreguliers`auan`tla Secularifa- M* А

tion font ‘пай. 8: incorporezau corps du Chai

г.
âcargent que leur doit l’Abbe felon le con- ‘;.`.\ ,ip I

@ant ä l’Abbê ilaelle maintenu entousfeà

anciens Priuileges, concellìons ‘кап: pour le.

lì fpirituel que tierrrporel-,_Y ai retenu toulìoursI fes

1‘ premiersЮный: Prirńlegesär '¿qoi;onr‘elte.con»

ik ñrmez tout autant qu’anx1pl'us inlignes Eglifea

in
.du Royaume , ne dependant que du S. Siege,

и ilfa. fa irranfe 8: table^feparee.de:celle du Cha»

yr
J

Ypitre , il a l'on«thtel`or 8: at-chiots particulières

ansauoirrion де сшпщипаше luy ‚ il ей SeilI

" gneurthaur IullzicierI de'Tournus,quicomprend'

les trois parries,.dont la ville ell: cornpofê¢, ainli

que i’ay dit cy-deuant , la Iuílíce y` ell exùrßë

par fes Oiliciers , melmeselans l*Enelos'de‘ Ь‘

4190‘ Abbaye, öuil' a les Prifonr 8: Àuálitoire де

 



3,

£8 De parigina delaVille@М]: de Tournß;

ftoute ancienneté , comme il ей expteifemèhr

“declaré par les Bulles д? C01’ICOr¢lat ‚ 8€ parle

verbal de vifite dudit Seigneur lîuefque de

Chalon lors де1зд1ге Seculatifation. _

Certe Abbaye eil: fort celebre «, le feruiee ii

_celebre dignement, ce qui fa1`t’cognoiílre que

ce deffein eíìant bien fondé, 8c que les Reli

gieux s/el’tans relâchez de leur inilitution, leY

defordre dit temps auoit beaucoup contribué

8: donné lieuà la Seelllarifation , ainíi qu’il a.

ейё expofé par la Bulle. Y ‚

м? Ledit Seigneur Cardinal dela Rochefou
Ieault atenu ladite Abbaye longues années , «Se»

I beaucoup de temps auant fon decez,il Н: pout

’. fait de A’Coadjnteur Charlesde Rochechot‘i:trtY

de Chande'nier,4 fon petit Neueu ,lequel en _

vertu du breuendu Roy Louys 15. en obtint->

les Bulles 8: en prit poifefiion Где r`6go.

» Mais lc decez dudit Seigneur Cardinal citant

aduenu l’an 1644. il ne la garda qu’enuiron

deux ans , 8: еп ät reiignatíonen faueut (Гид

luitrilliine Louys де Rochechouart de_Chan

denier fon Ftere, lors Abbé de Монте! Saint

lean, lequel en vertu du breuetdu Roy en obi »

les Bulles fouz le,_1?ape Innocent X. le 8. de

Iauuier 1646.

comme digne ‚

8: де cettelll'

'preuues de _

„деййа: par failgrande pieté.` _ -- ’ _

›3;‚`11деседа it Clgaxnbery le 5;, May 166o._ ред

  

‚Ё!‘

ceileur д“! fi grand Oncle

Mailbn , здание autant de

bonté 8c eminente vertu {чае

\

* _

 

¿regne du_Louy_s 14. lequel ‘
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‚- er “ Chapitre 1.‚ J J ~1§

uehant de Rome auec Monfieur l’Abbé де

Mouílrier Saint Iean fon Frere , (on corps fut

Porté dêâmís en l’Eglil`e Saint Lazare de la

‚ A‘Million eBaris. ‚ ` ‘ ‘ `

— Tous les Eloges que i’en' vpourròis dire

leroient`auc1e'll'ouz де la veneration qui ëñ:

Y, deìie Vâ fa memoire,puil`que faV vie а. ыъе toute .\ l

fainre. ` Ä ‚

А luy (Беседа, _Tresl1aut 8: Trespui[{`ant

Prince Emanuël Theodofe de la Tour cl’Au ‚ ‘
ц uergne, Duc d’Albrct, Abbé de Boüillon; qui l x ~tienràpre(`ent le liege Abbatial: Lequel par les . ‘l

grands progrès qu’1'l fait dans le cours des ы

fciences, 8: dés fes plus tendres années , donne

: des marques , (auec admiration de la plus illu

|` fire Vnîuerlité du monde де ‘fon éminente

i` vertu , де fa profonde pieré 8: де fon fçauoir

fublime,& par tant d’hautes qualirez, promet â.` _

1 toute l’E_urope )‘ de remplir :vn iour auec éclat

а les premieres places de'l‘Eglifë\ »Í

 ‘ Е: 5. la verité dêiì vn gra‘ndc'ontenremeńt ;

‘- aux peuples,quand ils fçauent les grandes con"K - Ё

x ditions 8: qualìtez de ceux au commandement ‚ f

‚ defquels ils doiuenr obeyr. Pline le jeune en l

ее: excellent c_hef-d«’œuure‘clrefsé âlaloiiange ’ X. ‘

Ё de l‘EmpereutTrajan ,_x marquoitle bonl1ein:` д; l

` l

l

  

dupêuple кошек,“ rencontre qu’il auoit fait

d’vn Prince duquel les rares perfeŕlions (ее

uoient de modelle pour y conformer leurs
задом; ` ы ' — ’ ‘

A '~`~~rmi’-a'_ŕf1né¢=me;` ledit Seigneur Abbé de ‘Ё

Y . ` _ ’ ’ В A

W'

ì..



»Burc

teau

A zo De l’or£g'ine`de l4.,Valle.Ó‘ÄóvL'zz}'e.de‘7"ourr1ue,` 1

Chandenier lit faire'. la porte neufue де 1’АЬ‚

bays du dolle de la rue' S. Valerien, auec la ruë_

deuant ieelle porte, qui eli fort commode Pour

y^pal1`eif‘»au_et`: Chariots. specialement pour у

potter. le díxme des vendanges, au lieuqu’au

patauant onny родной: aller que par le dehorsl

~ de la ville par lagrande pone в: p<>neIet'11‘s,qn'Í

ä«íH`uë~ du eolie des champs; Ё: en (uitte la por

и te appellee otetne qui ell fouz l‘hollel Abba

tial du _colle de laVille,8c la fontaine du “б;

ghoirfut muree du eonfentement de Mellieutâ

u Chapitre де ladite Eglife l`uiuant‘ vn «еще

fait entre l’Abbe 8: ledit Chapitre la meline

année,у Il lit faire aulli lagrande Porte 8: la дайте д

pour clore la cour de l’l1ol_tel Abbatial du colle. ‘

d’Occídent, 8: la штате de la terrafle qui ele ‘
cleuant ledit lioltelrllbbatial du colle d’Orient,

mais _elle elf depuis cteuee 8: renuerfee l’annee

I mil lix eens lbíxantcsicomme il eft deja ami

ue ‘те liois;du тйцап: de Monleigneurf le

Cardinal Y'de la Roçhefoueault qui l’auoít

fait ŕelìablir, li bien ‘que our euiter tel ín;

conuenient ,quand оп la r ablita il la Faut en

arcade s 8: betfeaus. `

1.1.2 Fontaine appellee du tromphoir , qui ell,

proche le jardin Abbatial, fut transferee la rn.elÍ-.

Notai# me annee au lieu ou elle Huë , 8: le dechatge а

ГС‚

Royal

16"§5.

päefent par des canaux de plomhde1’aticiçn

llîn , qui ell: encor à ptelent dans le пешие!

enclos r;l'u§»lít_Y Abliatial qui ellçoitlorslyvps

‘у’

‘ 4
I .
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‚ Chapitre L з;

с publique dela Ville , Гоп: desgconditions

;enuës envn ttaióìé fait entre ledit Seigneut

yé de Chandeniei' , 8: les Habitans 'de

urnus,' aptes auoir dedotnmagé tous les pmi'

Llicts , qui auoient des jardins 8: mailen

вез dans cel: enclos : qu’ilfìtfc1m‘ei de mu

lles_,en attendant de remettre ladite Fontaine

ttieilleur ellat qu’elle бей, pour l’vfage 8:

commodité du Public , la communauté de

liteville remit auíli la Place publique qu’elle

oit audit enclos par laquelle elle ptenoit l’\{-`

ge de ladite fontaine quife déchatgeoit alors

  

dit ballìn , 8: qui едой teueltuë 8: десогёе ’

: Piettes де taille , 8: moufles ‘де Lyon en

Не?ou efloient trois corners defer, 8: des ан;

е$ de Pietre qui Pottoient les eaux dans vn la*

oir de Piertede taille ou Ген l’auoit les lin es.

in cette conlîdetation ledit Seigneur A _ bé

le handeniet à ¢onílituê à perpétuité fut la`

На: Abbaye vne tente annuelle де trante Н? ’

псы“pwñìr de 1”Hòfpiral de Tournus qui fe

угу; bien.



._,..__`„,~.._.' ‚

‚ az Reglement, 1

.ta,r._a.t.~t.n.,aaa

Dißìmíïion der Ia/Zz'ce.rV Z9* ждёт’.CHAPITRE II."_ 1

”АВВАУЕ 8: Ville de Tournus pourlefpirituel eil du Dioceze де Chalon `

fur Saone , 8: де confequent toutes

les actions des Eccleiiafliques , 8ссе .

qui regarde le fpirituehfont de la cognoillànce

de l'OHicialité de Chalon où elles doiuent _.

еще traittées. ‚ ›

Mais le Siege Epifcopal citant dans le telfort

du Parlement де Boutgongne , il fait naiflre

des diŕlicultez en pluiieurs rencontres pourI

raifon des appellations comme cl’abus qui in

tcruiennent , de maniere qu’il feroit necelfaire

de faire pouruoir d’vn Official , inpartzbm , en

cas de telfort. Pour éuiter le conflit des cleux

Pailtmens, comme il fe rencontre le plus fou

uent. Pour les autres appellations elles vont au

Metropolitain de Lyon д 8: delà â la Primace

au meline lieu, 8: delà plus auant felon les oc»

curances. '

Pour la Iuilice temporelle, le Seigneur Abbé

де Tournus à pleine 8: entiere iurifdiétion iur

toutesles perfonnes qui y reíident, 8: fur tout ‘

_ce qui en dépent, fuiuant la donation de Char

les le Chauue, confirmée par pluiieurs Roys,

I

‚ I Р‘



Í faute де$`1и1Ъ1с1аЬ1еэЧц1 y confentent, 8: не

’ (у \€'È4pì£re ТЕ ' ‘и

‚ш moyen dequoy toutes les aétiös qui ne font

priuilegiez 8: purement Royales, ¿omme ma»

tiefes benelìciales, Domaine du Roy , frailes1

Fiefs,amortillfement des chofes tenuës дико)’, ‚,

comrnillións ôcprillileges, 8: autresde pur ref.'

fort peuuenr eine PQurfi1iuicsen‘1alulti¢e de

v Tournus, _ ‚ ' I

` . Neantmpins часу qu’il foit prohibe Sçdef,

'Í fendu par l’Ordonnance d’entreprenclre fur les,

Í Iurifditîìions des Seigneurs hauts'¿lu£ticier\s,que„`

les,Roys ont voulu xna1`ntenir,C0nferuer 8: e`n1,\f

pel`cher"qu’ils ne (ищите, trqublez , lesluges _ if

Re amt s’en attribuent la ce noiffance ar la ‘K
У P,

' demandent leur renuoy pardeuant leurgluge.

’ naturel, comme ilsfont obligez par droit d’o_

.be`ill`ance,ou qu’ils ne le v,e>ulent'faire,non plusI

que les `Piocureurs pour ‘йода: l'eau ì leu!

moulin. ’ ` . f ‚

Les appellationstdes Sentences defdits IugesÀ

refortilfent au Bailliage 8: Preflclial de мака‘:

où les jugemens qui interuiennent font execu~K

rez felon le pouuoir attribué aux Prelidiaux, „ -;

поп quam certainr cas 8: rencontre, on releue al

`la. Cour тиф medio. = ‘ '

\/Les Iultices des Villages dépendans de ladite

-Abbaye, comme Huchify , Plottes , Priiìy , 8:

Lacrot ,Y les terres де Saint Romain proche ;

Mafcon ,K Azé, Champagne, 8: autres lieux en ‘(ш 5’

dr':pendans,s’exercent parles mefmes Officiers, "L_ I6'

más sìiílinótement d’auec celle de Tournus; ‘п’ 41

м. `
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airrfi qu’il fe doit-obferuer felon l’Ordonnaags ‘

qui def{`end_V le meílange п es Iuûiccs г quoy

quelles foientà ‘т meûne Seigneur. `

¢ Pour les autres Iuitices des lieux circonuoi.

fins, qui appartiennent à d’autres Seignettrsëi

ellesne fe peuuent exercer à Tournus, ny exe

cuter leurs Ordonnances que Parla permiíliori

du Seigneur ou fes Cůciers , íìnon celles qui

dependent du Chapitre de¿laditeJAbbaye ,‚ 8;

du Prieuré de Villers com'me`.Membres,¢l€pY¢n-„ `

> Í dansldu Domaine d’1'c_e'llç Abbaye , dont Ка}: ‘

Phonneur d’eftreI . - . ‚

д‘??? Leur SeigneurЖЕ à droit rlinfìituer tous

ì¿¿t=’l$.' `les Oŕßciers de la Iu'{ìice,Iuge,‘I.1eutenar\t,Ptof

5. шеи: d‘oHice , Greflîer _&î`S'ergents, aufquels ‘

" ` il donne prouifions. Comme aufIi'de.créer 84

дхъййсиег des Notaires , ont pouuoir de хе ‘

teuoir les aékes dans le clefttoit de fà Iu£}ice._

Et toutes lettres , obligations qui` fontfaitcs;

„та: сих, Гопгехсоисоисв contre les oblige: ou i

_ curs heritiers; 8c touslieux ou ils font trouuez_ E

çlemeurans -llorsde l’execuriqn,8c fur tous leurs

biens , quelque Paitq-u’ils (от: trouue; ;

`pourueur1u*t\1.1„t_emps дс Гоыйгапоп Ils ñlflent

demeurans au dedans1 du çleítroitöc Iurif`di~

(lion de -ladite Iuílice de Tournus,o.ù les ,Seaux

-3 im ‹ font authentiques. Et à cette ñn Гоп doit met-, 3

" ` ne aux contiaéks les lieux de la demeurancel -*des çontrabgns ,I commeil cit prefcritpar l’OI.

_ jfiqhnmcç.

' Q lefdißs Notaires inůrumcnrqnthorg

A" Y ‚
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(‘Ьдрйёг д. 1», `

ter-riroite 8: де la Iurifdiótion ou ils ont cité

:eus Notaires , entre-autres petfonnes que

ers ‚ ôcdemeutans au dedans defditeä Iurill

Erions 8: Seigneuries , ‚ les aëtes font nuls;

все que extra terrimriugn, ils ne font plus
otaires, 8: ne font чае‘ perfonnes Ptiuêes «SqA

: Peuuem les autres Perfonnes (вы: Iuxifdi¢

ion volontaire pardeuant lefdits Notaires qui

it leur pouuoitlporné 8: limité , >ingé par Alt,
9: 8: r’apporcé par Loiiet pag, 471.Y ` Y

Ilnaullì drqir де créer tel nombre де Pfo

Lreurseoollulans en ladite Iullice ‚ que l’occ«a-V1

эв le requiert, lefquels ayans ptelentez leur

equelle ', l‘1`nformation де leurs vies,

iœurs, Religion Catholique, Apolloliquc 8:

.omaine , obtenus Yagréernent du .f5eigneur„V

ilsfont trcuuez capables , par examen qui en

»oit eilte fait, ils font .ieceus iudiciellerrient,_`

»relient fermentъ êepayçnt à lfinílant le, droit

,ccoullumŕ , qui ell: de vingtliutes parilîs , és

nains du Giiñîet , pour eßrefem loyé comme

1 ell ordonné. Et sîil fe renc ‚т! concunanee
le lils де Ptocureurs , auec <Sl)’autrespollulans¿

es fils де Procureurs [ont prefetablesqiour la

preleance ‚ 8: entre lefdits fils de Procìareurs

teluy qui fe новые 1е plus Capablelpat l’eaia1

msn ‚ 8: ainíi- des autres quand ils font en com

C,\Uî¢l1CC, ‚ ` .’ ‚ '

„цы

'ss
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‘ _.ßl‘«;$2:ßff„”I1M;,iI,fr»w«:lsf:.?iQ.sifl

Di/Íinëìion de cq qui doitф’?exercépar

/es Ojïcáçrr de Iu]ŕz`c¢,@~ Munìczlmux.

[плитка III.

A шаге: appartient en tout 8c par

tour audit Seigneur Abbé, en la ville 1

де Tournus öc fes dependances ‚ de

maniere que tourvfce qilielìliljet à la

Police de la ville, en depend. Les Efcheuins ne

[Om ч“: requerans , ils дойдет neantrnoins

еРсгс appellez , бс ouys en rod/s les reglernens

8€ ordonnances »de Police auanr que d’en faire

f les Publicacions -à fon dc tambour , afin qu’ils

‘пе les Puiílìznt ignorer , lefquellcs Publications

fc doiuenr faire де fauchoiité dudit Seigneur

Abbé. ‚ " — 1“

Que Iîquelques Ordonnances 8.: ordres_ du

Roy affîuç_,-,gr,1oir Pour la guerre ‚ faire guet 8€

garde , Reglement de autres femblables , pro»

ced.ms`Vdc'1’aurhorité! du Roy , du Gouuerneur `

de lgvälïrouiiice , ou де Meilleurs 'les Bleus с;

neràux де B0u\'g0ngne,ou particuliers du Maß.

J ¿ońnois . l’execurion en appartient auxïßîfcbtl

нём,“ l’addr€llë n’en ell fpecihléilienr faire aux

Oñìciets Ё ôc les publications âlfòñde tambour ‘

ou autrement font du fait d¿s‘-i~Èfcheuii'ls , 8€

doiuenr/eiìrre faires de par le Róìeâen le 'Fajfanr
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fçauoir auparauant aux Oliìciers , non pour en ~ `

demander permillion,mais alìn qu’ils en (феи:

aduertis , parce qu'autrement ils autoient rai

fon de 1’empefchcr iufquesà ce qu’il leur fut

cogne u.

Mais en toutes autres occalions, fait desA Pelles baladoires,All`emblées,Confieries,Con

duites de Pains benis, 8€ poutquelqu’autrc

caul`e que ce foit ou ily.a tambour 8c joiieurs ›

dïnllrumens , on ne le peut faire fansla per- `‚

million dudit Seigneur Abbé, ou de fes Olli

ciers. .

— Mefmes .li pendant les gardes ou autres

aélrions publiques des Habitans , Elcheuins Se

Capitaines, il arriuoit quelque delict 8c crime,

la cognoilfance en appartient aux Ollìciers de

la lullzice fans que les Capitaines ny Efclaeuíns ‚

en puillent cognoiltre fous pretexte des aimes

8c gardes, ainli qu’il a elle jugéôc reglé contra

diéroirement fur le mefme fait au Bailliage de

Mafcon, l’an .1 62.2. ‘

Les Elcheuins & Habitans ont droit de м: .

fembler en faifans aurhorifer Pallemblée par

les Ollîciers de la Iullice, fuiuant l’Ordon'K 1"

nance, autrement Vallèmblée ferqit illicite:

aufquelles alfemblées le Iuge ou Lieutenant y

prelïde , ou en leur abfence le premier enordre

du Siege,pour colliget les voix ôc fulïrages des

Habitans, dreller les deliberations êcrefultats,

ordonner 8c regler fur les contrarietez , li au

cunes arriuent , y faire des Verbaux, S’i1 fl1l“¢1"

»L "Í
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noit quelque contention, defordre, ou mono.

Pole manifelìe au preiudiçe du feruice du Roy

öc _du public:8¿ мамaffembléespoutront eine

_ com-ioquêes au fon du tambour ou dela clo

che,apres la permiflion du Iuge ou LieutenantA

ile' Procureur d’QHice ouy ; laquelle ne peut

ещеrefufée s’il n’y à caufe legitime, apparente

ou cogneuë, autrement aurefus onfe Pourrait

‚ .Pouruoir aux Super-ieurs.

L’Ordonnance d’Henryz. de Рай xffp. 1111.

8.tilt. 7. art. 8. a-Pourueu aux lieux où les all

femblées doiuent eßcre faites à Peine de nullité..

Lefdits Habitans ont droit de nommerôç

faire éleâion d’vn Capitaine , lequel doit eftrqI

prefenté audit Seigneur Abbé,p0ur #lh C aglîéä

eonŕirmé öc iníìirué s’il eß capable, 8€ т ¿OIF

ner les prouiíions, (Sc Pour les Sergefls dlßïmçsg

lefdits Habitans les nomment _ôCÁn'l’€ir.\1C11f„
Le premier iour de l’Au , les Habitans ong V

de couflrume de s’a{I`embler pour nommer des

Efcheuins Pour Vannée cotirànte', ôclors les

Effheuins de Yztnnêe preceelenteprefentent; vn

roole de douze Habitans des plus f1,0ml>l€S>¿

` I èonnil y en а fix de chacune Paroifïe : lequel
' 4 roble veu 8: confideré en Vaffemblée , on Il’a.__

-'lgrée ou change , feloñ que Гоп tifouue à Pro».

POS, б: ell fait un autre roole du mefme nQm.

bre, qui ей Prefenté auec 1’a`6i:e-de la дейьедга-а

tion, audit Seigneur Abbé , ou àfon abfencç ài

Monfieur fon granel Vicaite , qui en choifit

f' deswieux Paroilfes [сайт с fa лат}Чаше rr Р

ll; .\
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natiôn au bas du roole , lequel elltant remis au ‘Y ‚

Grellìer, le Procureur d’OHice fait aduertir les
IEfclleuins nommez, leurI fait preílet ferment

ardeuât le Iuge ou Lieutenant.Pour les allem- -

lées des Habitans ,q elle fefonten la maifon'

appellee de la Preuofté , ou s’exerce le College

par la „шиной du Seigneur Abbé. ‹ _

La ville de ’Lournus n’a pour tous priuileges

que les quatre Foires des Рейс: des Roys ,_ de

Saint Marc, de Sainte Magtlelaine,'8c de Saint* ’

Luc, dont il y a des Tiltres 8с Lettres patantes,

conçedées & conñrmées par nos Roys , par

Iefquelles ‘Ш у а exemption 8с РгапсЫГе’ du

droit d’ Ayde, pendant trois iours de `chacune

defdites foires. в D `‚ t

Ce droit d"Ay«:le` eflably au M`al‘t:onr'1ois,`

Scy a cu.Arrell que les maifons des Habitans

Feroient repntées pour champ de foire. Et enY

elle occurençeil y a „еще; quelque .ehofe
le noůueauvqui fait \'ïaì‘ierl"oHlre,PaI4l’3ïtÍñC¢

les Maltoúers , à часу -Pon doit rendre garde

~elon les maximes du temps , «Sc es Arrells de'

i Cour des Aydes qui (ont annuels.> '

Entre ceux qui font exempts du droit d‘Ay~` ‚

e , font ceuxde la Chaßellenie de Prifty Se ‚

actor , dependans de l’Abbaye de Tournus,V ‘

uiY ont des tiltres 8€ ptiuileges , comme auilî.~

»nr V exempts de leur cottepart de certaine ‹’ _ t

>m.milIìon 8c departement duMafconnoisien

snfïderation qu’ils payent au Roy certaine res

:nance d’aueyneìca1.tfe¢le Cuzery. `

U

\
1



до »Y Keglerbenr;

Mais fpecialeinenr font exempts dudit droit

tous les vins qui procedent des dixmesöc` re

uenus de l’Abbaye de Tournus, беде Mef

Iieurs du Chapitre, par priuilege fpecial 8c con.`

. ccílion des Roys.

f‘~’:f‘»i«‘*/‘~&‘f‘\ifm‘lf'~I=r‘vl‘iAl?~ ßiyghàlanlaäßlâ

De 1’ЕÍeíŕion du Мaffozmozïr , Ü' der

;_ Deputcfrder ‘год’ Ordres, der E/fats

pmtŕculierr du Cont;du Ма/ёт

под’, Financer ¿9’GaôeL/er.

YC'H\a4PITRl¿` II/Í

Ej Mafconnois ей Païs d’Ele&ion-;

Melïpie-urs les Ptelidens , Lieutenans,

Confeillers , Bleus 8c"Contreroleurs

ont leur Siege `en la ville de Mafcon,

 

,ôc ont cognoiílänce de rout ce qui concerneles ‘

АудеsI(TaildeI;; Taillons, Surtaux, Lettres d’af.

[Кекс ,’8c autres de cette nature j,-8c par appel â.

laCour dcs`Aydes de Paris, dont la ville de

Tournusenvdepend. ‚е

f Сей l’vne des quatre Contez adjacentes

_ ч. au Duché de Bourgongne , ellca fes Bleus 8€

Вернее: des trois Ordres eflzablis «Sc changez

toutes les fois-que le Roy conuoque les Biìats

GcnerauxjdeVßourgongne , qui font ordinaire

ь

›



Chapitre 171 ' K I 31

ment detrois en trois ап5,8: се111у qui eli nom

lité pour letiers Eltat,ell: prefentê aux Eliats

particuliers du Mafcounóis parles Efcheuins de

la ville qui la nomme. '

Y Dans cette I/nomination 8: deputation qui le

fait àtour derolie, Mafcon comme ville Capi

tale 8: Epillropale , entre la premiere pour l’E

glil`e 8: 1е tiers Eilat. L’Abbaye de Cluny,

comme olief d’ordre la feconcle pour l’Eglile.

Tournus comme la leconde ville du Malcon-V

nois , y entre en fecond ordre pour le tiers

Eilat, 8c à feance en toutes les conuocatíons 8:

all`embl`c’:es des villes apres la ville de Malcon:

La ville де Cluny la troiliérne pour le tiers

Eilat: Pour 1’Egli(e Monlieur l’Abbé de Tour

nus y enrre le troiiiéme , citant arriuê aibn

tourKl’année 1656. que les Ellats Generaux fu

rent conuoquez , oùil a allillé en perfonne, ee

qui n_’aYgoi_t^,eil:éfa.it par les Abbés en perlonnee

‚ --‘vvvw,~

il у а plus де huiû vingt ans, parce qu"ils ne réa?. Ã.:

iìdoient fur. les lieuxf', 8: agiiïoient par leur»

grand Vieaire. La ville de SaintGengouxle

Royal, la quatrième pour le tiers Eilat, 8: fi'-_

nallement l’.A bbayede Saint Rigaud en melî1

me temps pour l’Eglife. Lefquels Elleus 8cD'e. . ‘

putez ont leur >feance ôcvoix deliberatitie-aux

Eiìaes Generaux де Bourgongne, quand ik

font-çgnuoquez par le Roy, ainli que lesautresK

Deputez des trois'Contez, Charollois, Auxer

rois,-ôe Bar fur Seine , mais hors des'Ell:ats Ge..

ne-Áraux, Mellieurs les Elletlß de Bourgongne
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"¢1e`lib'ere'nt де гошез1ез affaires clul’a'is,` шее

РЕПеи duRoy,'le Maire de Dijon, де Melli

(‘как des Comtes, â la Chambres des Elìats, «Sé

де leurs decrets, les Deputez particuliers deg.

Contez,ainfi que les autres villes de la Ptouim“

ce n’en ont que 1 l’eXeCution ,‚ felonles billets

qu’ils enuoyent, tant pour les tailles , *Melon gras

ruit, qu’autre's`chatges negoriales du Pa'is,clo‘ntI

le Conté de Mafconnois ell reglé de fa cottité,

du pied qu’il en doit fupâotter. 4 х

«%and' aux Finances, eniers il’o¿troís,P-ri-* \

uileges , Comrnunautez , fr-anc  liefs ôclauttes ‘

де cette nature la ville de Tournus dépend de

la Chambre du Threfor , 8c des Comtes de

_'Bour-gongne, ou toutes lettres patantes, priuia

leges, exemptions , ,orftroists pancartes, confir-á

mation, aiirańchilfement des ìnainmòrtes д let-`

ttesde naturalité ,qdoiuentyeiltre enregilìtées 8€ ‘

_ Yîŕiliêes it la Courdes Aydes ä Paris.` "

'-.Pour -les Gabelles , la irille de Tournus des

pend' de la Generalité rvlulyonnois , 8: de la

Ferme ditte ä la part du Royaume,у à grenier

Se imgalin à Sel, ellably entrepolìfpowß la ville

де Saint Gengoux , &OHiciefs"f"qt1i ont con

Vifroiílance де tout ce quidëpend des Gabelles

du reilbrt du grenier dans Peílentluë du mar

cheage de Tournus ;" out le debit ,Y difìribu-'

tion , 8e vfage äe*,Sel е peques [Метель "

Е‘:
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,nnnannn=nnaif¿nnn

A Der deuair: de la/ôcietc' cz'uz'lc.A

[HА Р ITR E И

î _De /A drßmian.

’ES T auec deplailîr fenlible que ie

`irenouuelle icy vos douleurs, mais

vous nlauez pas fujet де vous en

_ plaindre, puifque ce n’e{l`que pour y

che. cher les remedes Conuenables que les ne

ceilitez publiques demandent de vos foins,

que les loix, öctous les deuoirs де la íeté öc

focieté publique vous obligent,ô¿`les cêmeurs

des peuples vous interpellent. A quoy vous -
deuez eilte cl’a.utmtA plus inuitez que

íitions que vous auez en main , 8§1le'sreponfes

de`sO`racles mefmes vous font faujorables : que

.Ii vous les voulez negliget Se lailler enfeue ies

dans les tuynes , }fo"ufr`ez pour le фойе; que le

recit que i’en feray „vous {еще д’оЬ]ее;" 8; ätA

ceux que la naturea engagé aux euenemensde

nos fortunes.' ' ‚ g L L, А __

" ‘Caf il ny à celuy quifne fcaclie q'_ue"l"es op.'

pre'{{`ions¿ ue le ред?!“ rell'enti Il«1."s_ fre.

qu§nts`p_ 'ages' des gens de guerre', .ga1‘nil`otisv

65 quartiers d’all`em`blt':_es_, n’ayent efpuillg- tou

tes leursmeilleures còintnoditez, fait des babi

I C

`
‚ -._;›
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' ' ‚тег ies principales familles , affoibly notable"

ment les mediocres , abbalzabfolunient les ar»

tifans, Se reduit les moindres à extrême pau;

ureté, xfeiiant reilzé à la plufpart que leur petite
indufirie. ILes 'marques en font euidentes par

les emprunts des fornmes irnmenfes dont ils

font engagez, 8€ tellement inquiete: , `que les
N'li principaux dbligez n’a'yans_ pour indemnité

que des particuliers fouz'obligez , les vns {ё

treuuent decedez' , d’a11tI es leurs biens decre

‚ rez ou fort incommodez` д les autres s'e'i’cans re

, ‘ i тег, leurs enfans eitablis ailleurs д cenit qui re-Y

I ' ` Rent font! contraints deiïuyer toutes les char
‹ ‚ _ ges, parce que la I(pÉommtlltkiauté n’a aucuns

fonds, deniers, d'or€ìtois ny patrhnoniaux , 8:

elle cit iinpiiiifante de fuppo`rter`~l’aHìette 8с lc

uée de telles fommes, 8; tout ce qu’ellé peut

faire cit deI payer les tailles ordinaires , ou elle

fe r_rêuueÍdé)`a bien e_n1'pei°chée, ' ‚
Y Dans I'cétfte coníeéture ceux qui ont exerce

les cliargesfnjiunicipales, fe font twuuez bienf

entrepris д‘ rendre les comptes des aduiiiiiûra

tionspnbliques, 8: 'encore' plus à _ie tembouri`er`

tlcs fammes' immenfes qu’o`rileur doit de reil-V

quae ," qu’ils ont cité contraints d’einprunter
poni IyI furuenir, pour '~a"u'oi'r cité neçeilitezу `ces rencontres., de plier _fouslaforce majeure

‚ i _ des ge`nsÃde'guerre,quelque ordre que les7 plus

\ ` experimentevz у euifent peu r’atppotter,¿ì„Cáu(Q§i

' ' dc'_lé} foibleife _du lieu , ce qui auroit fait nfaiitr

de dfruifions ‚. partìa_litez',', irrirriitiezi

  

/ 'i
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ìgbiique, ßcparticulieres, entre `

les próc es qu’on fen pouuoit attendre que'fubuifrfîoń par Yabandonnement des affaires

Publiques , ou certes les plus intelligents Кон‘

perdu la tramontane par ’cette confulionß Ce

font ce 'rite femble les.-caufes apparentes des
defordres qi1el’on_void à p'rel`el‘tt.` ` Y

,_ Mais comme la bonne “поп; inrelligenceiï

tranquillité publique, fait tout le bon'-/heur

на _villes-3 examinons ievous prie ce que llitI
xvn homme de probité ,rdeplorant le lieu de lì

naillancb , ‘ile le т: 'rlefcheu ile la premiere

eorïduite, 'poul'` faire reflexión fur les Caufes

qu’il marque ences termes. ’ . A у ' ‘_ ›

_ (Дюна ie vois ŕlesyeux cle l’el`ptit, la cliente

_de ces bons pilliers y» cette linceriré 8€ candeur

' ui faifoit s"imbo`lil`er` les cœurs 8e les amitiez

es peuples', que par vn crime du Siecle, Äla

vertu ell li malilieureule qu‘elle ell ptiuée des

liorirreuts qui luyV font deus, que les amitier:

(бы: de ii peu de durée quel’on pourroit tom

bei dans les fentiinens de cesileux' amis de la —

Fable qui fe ptel'enter»ent â Vulcain pour ploll

iïnettre en fonte,8ç de deux Читы ellóient пей

faire Чита; tam ils craignoient que la diuilion

ne ’› е mit entrfeux deux „ s’il s’y _rencontrdit

r'„a'ht_„l`oit peu tiefpace», que dans lesalfaires pu,2~ _

`bliques ¿$qp.alrti`culiertrsY il s’yrei1'contr_e frles el`-_Á~ '

rits teller ent tlifcordans, qu’il elf autant ptiiï

ble de conuenir au'ec,eugi, que d’entreprendre \

çleffaiie т: rebbe à\l'a Lune' , qui le `t_rouueta

w
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roufiours ttoplongue ou trop courte, â caufe

tde fon,continuel changement. Certes lors

que l’on- a ейе reduit ё cette extrernité , qu’il

An’efì„point relié де р1асеё la prudence 8: ё la

raifon , il s.’e{ì gliiféinfeiiliblement , ie ne (gay

quelle forte де politique, pat certains intrigues

qui«ne` tendent qufà offufquet 8c eneruer les.

principaux membres десе corps~,&_neantmoins

ne pouuans «pas exeeller en toutes clioi‘es'n'y

auoir tout llauantagèclans leur ambition if il

s‘ef’tmeflé deńfattesialoufìes qu’il~efl prefque

irnpollible -au milieu де tant де defo"dres , де

сопГегцет lfvnion qui ей l’ame de-la focietë

ciuile, се qui a `obligé plufieuìsf де demeurer

dans le filence , 85 abandonner leurs foins ôc

ttauaux. Et cette nouuelle~`conduite a engen.

дге се’ топйге де ~dif_i:o'rcle, qui-a ŕefpandu

fon -venin infecté, &~efl1oignê les efprits les

plus puts б: 1111се1е$‚, 8€ s’il ей relié-quelque
vnion , elle п’ей que par interclì pouri'l'a'Hiett;e“

des tailles, 8c cleslogemens des gens de guerre, _
‹ ouI ‘те main frotte l’autte'à l’opp`:eflion des

'pnuures , 8: де ceux qui ne Гоп: Pas de cette д

correfpondance, ou coniille leur principale in

telligence & dexteritê. ' - _ ` " ’ _

’ Mais s’il arriue"quelque ttllatgeVIA ou ncceflitê

‘publique qui. requiere du‘feco"urs., & _vn

I prompt remede , ils font comme vn paralyri- ‚

que,.qui voit-brttflerla maifon dés fon lí&§'ne

,remuë ny bras ny jambes pour ef’ceind/re` le Рец;

ее qui nous doit perfuader que cîell: ce quizá,

'if'

`
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" Chapitre V- ' _ ’ К
доппё lieu aux defoidres 8€ defolations publi I A .

ques, tant ей veritable ce qu’à«dit la iouue

raine Verite , que tout Royaume en foy diuifé - ‘

fera d’elizruit. Et )G nous en axaminons plus l

' particulierement les caufes , l’Efcriture Sainte

‚‚ nous en fournit vne 1'nf`initez d’exemples , que

les fac“tious 8€ difcordes du monde procedent ‘

де l’arrogance 8€ fnperbe , par ce que la cond1`~ - „ l

tion du iuperbe ей д’ей_е amy de fon au»s8€ ‘ -_ f ‘

opinion , 8€ de le preferer à Iceluy d’auttuy. ‘

Сей се qu’à voulu direle lage , qu’il y à tou-fiours debat8€contention entre les fuperbes.; ‘ _ l

parce que.Y la difcorde ей fille d’vne mauuaile l

mere , qui ей Yarrogance , 8€ par cette voye

l’homme ‘(играм ГЬрппецг 8€ gloire qui ей

deue àDieu,il fe priue de la paix 8€ cpnco; de, ‚

86 ей roufìours difcordant 8€ contentieux en

toutes chofes. 4 ‘_ » .

Ils precedent encore du manquement de la
cognoillance de foy mefme , Vfans laquelle on

ne peut qu’auec grande difliculté quitter fes in. I

clinarions 8€ habitudes. Car comme dit vn

dnóìe perfonnage , il y en à qui fçauent beau

coup de chofes , 8€ ne fçauent rien d’eux щей

mes , ils voyent les autres, 8€ fe laiflent en ar- ›

tiere.. (Qc feruiroirril delçauoir les fept Arts `\ I

liberaux , d’eíli е done 8€ fçauent en toutes ¿f

fciences , 8€ ne fe connoiflre foymefme. ‚Не

дйойъоп pas que le malade feroit en danger s’il

s’eftimoit fain. Celuy qui ей еп delire 8€ fre~

netique, quoy qu’il fouffre beaucoup де maux



ф _ Неустепл

ne le oognoit pas,au coÍntra1're,il' rit fe rejoiiii;
comme >s’il eitoit en parfaite fante.'I L’Èuange

A liite remarque que Iefus-Chriii -r_1‘oiire'* Re
dîgmpteut n’a {диету des malades que ceuxiqui

Iont cogneu leurs maladies ôç miferes. Dauid

ne fut aliieurê du pard-on"qu’a'pre"s qu’il eut ф;

gneu (а Гапгё; Dieu demanda à Adam ou il

eii;oit , pour l’arrf1`ei1ei‘V a la cogrioiilance de fonI
,peCh~é. _‘ ,«` V д i ' '~

‘ 11 Y en à qui âruilént inceifaminent d’vn de.

iii“ 8c arnbition e s’efleuet par le rnefpris d’vn'e
МВ; 'obeiifance , aiîn qu’on ne oriiidlereV

qu’eux , quand on acctte ambition on ne peut

plus obeyr , ny rrioins felai_ifer vaincre par la

force de la raifon , öci`ans"conIideration on

ourfuit des homieurs de fe краске‘ dans

lîeitime du peuple pour en abufer-at1‘licudeÍ

demetuer dans lesfborhes de la luiìtice.

` ‘Og ce n’eiìpas fe cognoiihje qui ne preuient

la clieute ,1 ou celuy qui дефис arrogaminerit

cit en danger de tomber parim irrite `iugemelll.t

de Dieu, puis quil eli dit, que саду‘ Ч1тй15’е(}р-_

.nera fera liumilié, ils' rie peuuenr pas moins at-.A

rendre quecevqui fe lit еп`р1п6еихз paifagesdc

la Sainte Efcgïiire ‚ -que ies Шри bes ont cité

Í cilaftiez ôc huńiiliei par les plus vil,es'ë¿t` foiblcs

choies dont Dieu fe feit pour abbattetâc ren

uerfer leur arrogance, il enuoya en Egypte des

_ Mouches ,Q85 des Grenouilles , Iour domptcî.,

Parrogance dePlaaraon, Goliath ut 'abbaŕu раг

'vgpetit berger, Farrogance d’Ho1'ofenäe fu!

fnl
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clralëiée par la main d`vne fe1nrn_e. »

Cell pourquoy comme vn membre ne feroit

pas „еще de Vefpritqui feroit viuie lerelle du

corps, s’il'n"ei_l_oit pas vni auec les autres , 8: ne

les deŕfendroit ou fonlageroit à fon poilible

dans le mal qui leur pourroit arriuer, aulli le- .

1:01:—се trahir les deuoirs de la patrie, fr pour if

‘ 1е moins on ne rouchoit du doig la partie oil
", f_encée , quand on la cogvnoiiil pour l`indiquer,`

‘ ‹ '86 yapporter leslinitifs necellaires pour le fou- '

д `lageme`nt, б: пе Ipas faire comme le manuals

'L Medecin , quivi trant vn malade negligeroit

‘_-, les remedes ôc les moyensde le gtrerii‘,ôt apres

‘ la more fuiuroit les parensôt amis qui le con

dtliròient au tombeau,les entretenant Kparlongs

1 ‚‹11(с011г$ des purgations êcrernedes 'quil luy

ftilloit ordonner pour le_ remettre en fante : ou

alìn qu’il n’en foit pas cern_me de la <11110сай011

r ‘Kdes membres 211112091 on les laiflfe long-temps

. hors de leur place, le malle rend incurable, ,_ _ . _

’ ‘qui eil; vnf mall1_eur ,d‘aurant plus commun, _ ‹ ‘

~qu¿on entend le plus fouuent laplainte pau- ` /K ‘ 1 `

gze Радует: de l`Euangi_lKe ,`ham1'mm щ’ _ì
babe”. -V e у K _ K 1

_‚ › "Cieei'ò_'n en fes Óilfices fait vnereinarque ‘1

‹ laftlilconrinuatiqn du bellnrtireistifntelligen't:<`:`I ‚ '

~tlf: la republique., que _dépuis la perte de _rant-_` ‘

’ §de_'g«tands pcrfonnages, l’on voyoit ` peu paroi- _ ‘ ‘

‘Две {Уефгйз de qui Гоп pût efperer le relié.- ‘_ 1

Il>lill¢.'nner,r1t, peu qui témoignent y `auoit de la `

’ 411915539} ё; bqaucoup qui penfentpqifcder

/- .

, \
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ce rilrre , В: qui ne mainqufzm4 ny de temeriré

ny deprevfomprion,

De fealumìion des Е‘фгт. 4

‘ Auflî la principale chofe qui maintient les

Villes 8: 1е5 fait fleurir , coníiíle aux hommes

Yqui les compofenr, quand ils font veimeux,cat

comme dit vn Ancien , ce ne font les màifons

Чай’ doiuent honorenleurs maißres , mais les

lnaiíixes qui doiuent honorer leurs maifons : ôc

ce n'eß pas fans raifon que le vulgaire dit com

` munemenr, que tart vaut 1’homme tant vaut fà

terre.' Auflì fans cela les villes ne feioient que

cles dcfeits , 8: celtes les peres Yde famillçs doi

uent tenia' Ь main ì ceY que les ранее 1gen;

foient bien ‘e{leuez,in{húics à la pieté de veîtus

mo:ales , _ne les laiífer coupii enwles abandon

nant comme l Au_uucl1e'd:msla pouIlie:e;d’àu

rantque le plus noble 8: теапещ h_ciimgc que

lcs`pei'espui{1`ent laifleià leuis enfans, c’cû: la

gloiY c 8c exemple de la veijtirz car ,comme dit

Socrate , nous deuons nous Yrcncl1'c`rels que'

`nous voulons efìçe eíiimez. Annсайт {от i1`s

puiflent Prenclfe en тайн le gonuernerncnt des

affaires pnbliques,ren1,plii~ digncmêt les Sieges

‚де l’Eglifé, öcde la`IyuI/lice, Poßecler ааес hon

neur 8: meiite les chaijges publiques , 8: en

>toutes rencontres payer plus cle leur pexfonneës

` ‘quedes bjéns de_fo_rtu„ne , aurrementlcsvilles

comïńé les p_lúS, intcrre [lez ,_ conclamneront les

LÉSIÈS ‚$615: цпёгёз de tous les çlcfordres ‚ 5111;

‹ _

1

i
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ne leur dorment que des flatuës' 8€ peifonnes

inutiles. 1 _ ‘

С’ей icy ou ie puis dire que le prouerbe

n’eil point menteur quand 11 dit , que l’on ne

peut point faiielvn mercure de route forte de

ois , ce qui fe reconnoifl dans la >polit1'qt'.e де

ceux qui Vre'mplifl`ent les charges publique_s,`

principalement quand elle :eluit dans la pieté ‚'

‘ 8€ luflice 61111 font les deux points qui ap/puyent.

les Villes bien Policees , pour les iniiruite 8€ .
cnieigner à bien cornmander8€ à bien obeyr.Y

С’ей là aufli que paroifl l’integ: ité де ceux

qui par vn principe naturel de la focieté ciuile

monllrent la routte à ceux qui en ont befoin,

en lesyefclairant parleurs bons confeils , qui ей

де Faire la mefme chofe que celuy qui de fon

flambeau en t’alu_me vn aut e, le lien ne luit pas

moms, 8€ ne pert rien de ‘се qu’il donne „8€ s’il

profiteàceluy qui le recoit, ce qui fait voir par А

Cet exemple э que quand l’on peut faire plaifir

[ans s’i.ncox"nmodeL 1’on ne fe doit point«la{{'er '

(Ген eilte prodigue._ _

_ Ч Du Co//ege. I

Et fur tout entretenir 'au College vn bon

Pecepteu ,de bonne vie, ,inœurs , 8€ Religion ‚ —

Catholique , capab/le fpecialement де l’Ef'cri`

¿ure , Arithmetique , qui ne (oit necefiiteux,

:rop jeune, ny trop vieil ,fpourueu de91 cgens pour enfeigner' àlire 8€ efcrirerjles

Jiirrcipes де la langue Latine, du moins iufques
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д; I Reglement ‚

à` la Gz'am‘rnait`¢», 1111110)’: 1’(1511`ё` 1а elifcipliite,

pieté, decence, 8,: bonnesinoeurs de la jeunef.

le, qu’il ayt des gages i`uiiii'ans*, bien payez, la

inaiion du College en bon еды, 1е ‘(111:е:`{0115

uent , dumoins ‘те fois le mois , {$c_qu`1`l nemeile d’aucun commerce. ' f ’

De / 'eyfaô/I'//ement des ¿dunes hommes. _

Е: comme la conduite de r_1osar.‘,'tions`d`oit

de ‘foy-ineiine , fous '.la_ faueur du Ciel ‚ NOUS

dellons faire les difceinemens conuenablçs

pour l’eitabli(_lement de la jeuneile , fe propo

ier vn genie de vie, ôc deliberer quelle condi

tion on doit iiiiure, certes il ny а point de

doute que cette deliberation nefoit la plus

 

diilìcile de routes , chacun fe propofe la manie

re де УШЦС qui luy femble la plus agreable , Se

qui le Hatte d’:1uantage, ou bien on veut fuiure

l’opinion commune pour les chofer qui fem

`blent belles Si la populace , & y en à peuqui

'ayant en leur ieuneiie de ii Igrandes ltunieres

_ - d'ei`prit, pour fainement refoudre ,_ quelle com

dition ils pourroient plûtoitem braifeiî, en quoy

.nous ne cieuons ‚point -faire де choix contraire

à noiìte inclination, 8c que Vnoiizre nature nel

nous _y реке ‚Ёёе quand «nous l’auon¿s choifi ‚1

nous y >cleuons perfeuerer conitammenr _‚ _ се;

п’е{1: qufon t'ec0gnoii1`e_cl’auoir failly dans fon

chuis; : ôclfois il fautehanger de genre de vie ,_

fur toutgilt Faut faire coguoiitre les iuiies rrtifonj

‘г
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qui opt òbligez се changement.,afìn qu’ox_1 ng'

nous accufe de legcretê d'incon&ance , que
i_i1’op â inclinatioh`d’irn`irer fçs Anceíhcsv, де

que Гоп пе foi: aífez Fqrt pour y Paruènir , ou

ne doit pas inutilement l’§ntrepr_cndrç. Enñq

Гоп doit craindrŕlç-s efcueils , en nous ex а

(nm incopůdeçexnent en haute met , ou fai ant

fondement fur des tilńges fpèçieux 8: imagina1'~

:-3, Pour paroifìrc áu deffus des aurxçs ‚ afin

qu’íln’en {о}: comme de (‘св aybrçs , quel'1i1c
dc Rhodes‘_prod_L1ir,I qui Heuriífcntöc reucr

dxífent fans Poçter fruits , dqnt les êucncuxens

фр: _pe\;_illeux, В: Pluíìeurs de роще gwclç (Ã

fon; конце: соъцгз, ` " ` ' ' "

De la reforman’-ion deswœurï

Le plus Геиг- moyef; pour cftablir Ace bòn

9' dre, & tenu:I en repos les villes 8: commu

папы; eil de 'œformer la corrupcion des

mœurs, 1’Qn coggoir ayfemçnc ccux qui font

bien nez , qui fe portent à la 'pi`eté, quand ils

fonc curieux de frequenter les hommçs fagcs,.

qui h’ont engcépmmandation que là yercu , fx

otìfles `vOíd föuuentáuec etui', alors Qn cònçoit

¿ette opinion, quüls ferqnt quelquesîours femm

Ывыез àccux qu'ils fe fons propofez «'.‘l’i1'nir\,"x:.>

Il faut donc fuyr les mauuaifes cour-nuez:fations','>

@autant qm;> comme le miroir, tant net puiH`eil

dhs., fe gañe 8c temi: Apar Yhaleine de ceux

qui’ ей approchent , aînfî 1’hom'r'ne tant pur,

“W › «St vcrŕueux foiti1,"fe 'cqrrompôc rcrnin

.nh `
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` quand il s'accoli:e des mefchans, 8: ссаЪЯ: fans

‚мы que Гоп doute 8: cdnieâfurc qu’il_de

uiendra femblable à celuy qu’il fiequenteôc

conuetfe. I.’E[c:.iture' Sainte ell Pleine d'c'plu

fieurs exemples meiueilleux.' Saul ellant entre

les Prophetes, pi ophetiloit , 8: quand il едой

ааес 1е5 fols ,il clloit fol. Saint Pieiie citant à

' la compagnie des Saints ApoIlres,il confeílâ

‚ ~ Iiollre Seigneur elke le fils de Dieu , 8: eftanr

en la compagine des luifs , en la maifon Í cle

Caîphe, ille ienia. ' `

Er ainfi nous' deuons auoir vne auerlion `
conti c ces efpiits pernicieux , qui ne femlolerirI

Paroillie au monde que pour tieftrui-> e la focie

re humaine, 8: 1е5 retianclier comme on re- i
i:r'«inclieV да corps _les rnembres qui commencent

\ V manquer де vie, 8: qui nuilenr aux autres

pérries. `

\

1‘ хстр/е.

’ Ie poiircois icy> r’appo'_rer vneinůnitê d’e

' xemples prophaiies , dont ie ne ferois point de

diliiculte detiter les regles de noflte vie , mais

il me Гайка де vous reprelcnter cette illuíhe

8: апс1еппеу111е d’Arheiacs, de qui les Ro-K

  

mains n'eurent Poinetlê honte де receuoir vne t

grande Partie de leurs loix, quand il fut qu’c

\ _ ltion де prendre des genereufes refolutions i

Си” pour le reposldu public ; car lors que le peuple

ron. d’_Athenes cogneut le defoidre qui les per

doit , 8: 11 fe vid ‚шупе par des maux inte

ч»!

A4i
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llins; il ne treuua point de chemin plus libre

pour reuenir à Ifon ancienne gloire que de fe

reconcilier auec iI'oy~mefme , с!’oublier toutes

les iniures paifées» _

D65 inconlfenirns de fojfìutte'.

Гоп doit auiïi fu1`r`. l’oyliueté fur toutes

thofes ‚ parce q.u’elle enfeigne beaucoup de

malice , comme I la :nere 8€fentine de tous les

vices. Car l'eau qui eil arrcllee 8€ ctoupit’
1’engend"eiqu'e des GIrenoiiilles,:Crapaux , 8€ ‚

Couleuu''es. La. te=‘re qui n’efllab0uré_€>, ПС

:rocluit que des chardons 8€ des efpines. Les
Ãheuaux ‘б: IautIres` ìanimaux. fe gaflßm & der

tiennent vicieuit 8€ retifs quand Неве fout

ien. I Le Fe1_'8¿ les merauxsenroiiillent 8€,de

rtiifenr quand ‘ils ne font manie; ‚ 8€ n‘íS„¢H

ваше ; 8€ apres tout nous y folnlnes obligrezI

»ar beaucoup де preIIcepte's,', Et dfnufänî Plus

’ar A'le crirne'du„p:ernieihornm_e ,_ _iljaeílé ог- `

[оппё ä tous les`aui'r_ès de manger lleurpain ä ‘

'1 fI`ue'ur de let1rsffvifages,la policefde Dieu Incl;

1e_q`u'iIe[lla plus a_fl`uréenous l’enIfeigne ‚ Car

[папа il Choifit Moy fe pour 4eflre gouuerneur

iu peuple d’Iiiaël , fvoulut qu`„‘il_s’adonnail â `

aus les Arts-8c fcieiices `q`ui"elloie'nt lors en
(age parmy lesŕlïgyptiens. I.C’«"sPt`I`aiI1Jlii pour

erre railbn que Solon ce»gr,a-nd‘pei'e ,des loi/s',:
xempta le fils., d’;fliiIlerk»f`on peiedans le_Ibe~

bin ‚ “s’il auoit neglígé Ide luy faireqapprenclre

'rt rtrelliet. Certe loyefl: tióp iniuf}„e pqur

Il

/
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‘emeV appŕëuuee par le'sfChreftień3 ëçluy '¢l<>ů`

nerc:e2i1ce,-liefvì-ce qu’il п’? ì пей 'qui nbill

îlifpehleìlétç co`mmandei11ent,& s’ili1’y aüöii

Point de vice , à la. tranfgrcllì/on le pcie de fa

mille Euar1geliq_ue,n’eul’l pas `repris fi aigre.

mem les Vigneroná qu’il rreuua. oyfifs.  1” 11
Cell: pou quoy ccui: qui s’oppol`Ént á là Iil/0

lonté du touŕ Puíllàm fentem: appefantix fa

‘main fur leurs fonzunes` ,' gu lieu ‘ uc lfhonime

de bien qui rtauaille lîdelleineht з‘: (а vacation

ne dechtoir iainais de I’qfp‘crancé Не уо1г1сз
beneìlióìionç 'iiiuiîieä ,¢I1‘.çn«3,\,1i„'sik [ucK feinI la

beur.~‘\ A 3 .J f.'` Car ф!‘ que Гей viue en pcffonne priuéc

' bu qu’on exerçç quelque charge, il ny à poin

Ídem

liu. 3.

Р. 271.0

A Echiel её compre l’oyliu¢Íté. Le Запас:

. nement `Cles Mouches à Imiel llenfeigne вид

de momêt éula ив quon Puillë difpenícr д’
quelque cleuoir,V 8: cefpés бей â бей Bien ac

quicer què cdnfiíle lç Ptiuéipalßpoinrlde noůr

_vié, -ôc’ lès LiuÍ¢s [olii pleinß` de. Май: qui s’en`

fuiuent ¿lé lbòyllueŕéfq, delà que lèffaeu

РЕ: de Dièuvînt â ¢{lre:I¿l'olat'ré, 8€ al rñçfcon

iiòiflre fon Createur; Ençie les pechei Pb

léfquels ' Sóŕlginë fui’. (Решайте , le Prophér

  

demment. , clleschalfent de leurs ruches 8: ред
‘рйе Rçpubliquè ‚ы les frçlqfis qui ne tifziimilleiir`

— point, 8: 0r1'e"l'e`1îuenc qufà galìer le miel&l¢;
’ deuorcer.Í _

Enfin il ffy àrien de fi pli:-rnicicurx que 1’oy

' íîucré êc Éeneamife , veu qu’elle engourëit exi

l
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дегапхе taifonnable , elle tend l’efprit inllnbilo '

cntoutes chofes , ce qui~ fait que les oyfeux-fc

woulaìis affranchit öctxempcer du corxunai~.4cle«Y

шеи: qui a ciré fait aux hommes , par vn iuße

iugemcnt де _D_ieu,to'mbent` dans les rnalheurs,

donc la deprauation du Siecle nc nous fournit

'que _trop d’_exemples`. __ ` _

'.‘ Hé quoy ,-1 fera-il dit ina chere lìatrie , que

nous ne fouhairíons pas де’ voir pariny nous

l’vfage ‘cle cetreloy efiablie par Solon, qui per#

met indiffexeminenr ё teutesperfonnes d’accu

fcr en Iuûice.les_-feneans_,pu1's que par lesmaux

que ш rcIl`ensfdes difcozdes & corruprions du

Siecle, ё eine у pcut»on vìurcïůt fu _blîfter Чад

lafueuŕ efon vifage. -L Etìpleůt à Dieu queli

on en faifoit -la recherchef, ё l’irm`tatíon 'cles

Areopagites , qui tenoienr la main ё PeftroitreA

obferu atipnfrle cette Loy, 8: Ча’о:1 n’y ren

çqntraj rien д‘: ~pareil ё ces 'deux jeunes hoffn

{рез , Monedeinns 8: Afcle iades ,I lefquels

штате пез-Раащсз , 'pour aire .leurs eůucles

eůoienr contraints де gaigñer leur vie la nuità

tourner tour à tout la meule 'cl’vn Boulanger,

‚ que да moins Qn ne rencontra pas de ceux` qui

c_Q11fument.le~urpr'oPre fubiìancc clansil’oy£u'c '

té ‚8: la feneanrife. ‚

(др s’il s’en rencontre qu’ils- prennent garde

qu’il ne 'leur ariiue ce qui arriuäiau peuple de

Dieu ‚ lors qu’il едой: dans lerlefert , ceux qui

свети: ncgligens ny trouuoient pas <l¢\1il`

\



i 'Regkmmi' ‚

compte , cat ayans perdu l’occalion dn temps

` i t_lf:llint'=.«pour Prendre l'eflaPpe que Dieu leur

‘ ‘ ftiifoit P1 eparer pour leur noiirriture , ne trou

‚шт plus rien , ils efloient contraints 'cle s’en

' retourner tout pleurans de ce qu’ils fe voyoierir

,foreez à l’obí`e:uance d’vn jeûne ‘Чай n’e{loir

_*pas de comman'deinent,

`Сатте’ ilfcut pouruoir aux eèargespe

_ y ‚ Miques, 

Y ~Il у а encore plufieursY eonfitlerarionsâob

’ fe ucr , coinme¿d’a'Porter vne graiide ci'rcon«'

fpcélion à pouruoir aux cliaïrges`p`iibli'q'ues ¿St

niunicipriles д‘ tant pour lfadminilüation des `

aflìiires commùrres ,"qu’a`llir_îte,t'les tailles, ny i

..ëPPeller. que leëplus aparei1'$‘§f"íUdlcicuk> Clé

‚ probité , flertrez éc experímenrez ,"qui2"'ryent

.cognoißìrice cltipe'uple , Iimpreuuer ceuxqui

fam cçxnlidei;iríónf`,<_ pár vn :efprirl ‘cl~’ai§a'ri'èe’&
,I ~tl,’¿uicli'te¿ , ;s’xrtaclier1tà des gainsifforclities con

frolzi l`óci'eré')Éiub`li'q`ue, regler 1ä'Popüláce'd:.ns

\ » ‘ Yfvŕif.’ motìeràtionî qui ne relfente ees `c`oiiàf{`e

‚ mens deiG;ertoiälles,fìquiinrerroinpent 8: fer

ment» -la... l'aoiLtc'lic»àux - plus ñxdicieuxr, commc

`p<¿iguent еще certains rp;`ifce'n`¢.\iif'es", Vdont on

Á 1si:'liet.e pleI tráuail, 8@-tÍion"pa.„„s l’|iti'tl`iillì‘\ie«,~'<'1iii"‘el%

vil 8: (Ъ Idicle Pantry les lionn‘e1les«'-g_ëns.Hono»'

rei' '& conlÍer~i,ier’le§ hommes» de probité .sf “Не:

ан public. N’o‘};äi=eH`er les 'velues , Pauures

"¢.'n1plie'lif>iist.'A а}:

виё1!гп;ев5;‹’-4>езг áclininiílsratiçns- ípiiblíqncs.

‚ EPti'-e
‚ I‚‚

gez.`- Renclre7'compte an- 1
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_‘ЁЗТ:ге2‘еео5п9ПГац$ ehuè1's,Ceux qui trznuaíllenr

‘ppuŕ la çolnrñunauyé', puis que Dí_'eu ne rec'om;~ ~~

'mande kien tant-que lâ gratitude. _Et ce {ей

Гчпйчце moyen 'à’eńtrèc"enir `vne bonne v`nion`,

H ńècef{`airè'à`là fóëiéìé publiqlxë; `

‘ " De 'l’H0Jfvim/1`fe’.
_1 ‚ ‚‚ м :_ ‹ I' ‚ ' \ , у K

_ L’I-Iofpitalîcé eůiufìçmeht .loüéc Hc ióutç

1’~anr`1'qu_irê ‘," & ä la \"çi‘íté_ Сей vne ЬеПе фей:

:que les honn'eïìç§ maifons foienr óuuertes auì

perfonncs 'Re'1'igic'ufe$ qui `rne`/riyerlxt еессё cha§

r_ité,íl`e‘Iì1i1e{1'nç'g'I'„orie in ‚за; Villes `quïls у

йеццепт-‚сесгецьегайге , ôcvtílè à cëux -qui 1

ori; _ce 'bóń,1Heúr ; `il_"1“1’¢’„1'Í,"b`èföi1`1 de :hp

реле: 1е5’ехешр1ез— _dont beaucoup; d_’Au,

Vchèufs om efcrit `, ’Puis que nous en vòyons

'röus les ìóursì

wy, ‚' Ё I:`
‚ к v ‚ — Ä YD4¿À„¢72gNla‘x\1‘¢¢al¢’v. ‚

д {ДЦЗЩЁЁЦЙЁА enf Í? plus phrpîcicgx ф“;

ï.¢§.vi'¢¢.SÍ»’î'
çòńrregwegia :ga -, ¿Jay

imdeux’;anc§ç§\ÉgÜú?fb¿$'ÈÍ?î`i}§’fDìäÉ`qùejtfroP'

Гей: йатйадёьйепёгёйтё ; 1_a`ur`re "q11".\:7_x’,1`~ ièuf îngraŕ
‹.1 - ‘

pcm njiyŕe à‘1{híi1e1iía}-_heuAj?cuxQ -‚ _„ ‚_J ¿En еЕБе ‘ее ìfeíì p¿s_dés_ŕr§gin;ei1áń; qnç 1" _L

gradrglůeßů за йодиеё ¿gir Цепь Не 'tovichalulesßœf-‘at ; qu’aldrs Q q«ú’iÍ ilïufdlB`l'utAl'1s’_fóIi`/Fá

Yuioßi"<1\7!ï'~n<$mbt"c:`«:1f:’s çónjurèi ;¿¿‘:`1_11_i цдпащпс?

ген: n`u'$1.enát ’, ce qui ic Ht s’efci'~ier,’ 5 vn1'no'n'íìI§
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‘_ Tonne; ils s’imaginen__t au contrai

$0 ‘ Кедйтёйед _ _ ‚

"Sc fe couutit la face де fon Ínanteau pour ne {ё

voir d’auantáge. _ _ _ _
Il faut Ydonc prendre garde quand on veu

faire cles bîens-faits , que ce fait fi iudícieufe

-ment,`que ceux qui les reçoiuent s’en puillen

etetnellement rcH`ouuenir, 8: qu’il ne leur foi

pas permis él’elite ingrats; car toutle mondi

_ _porte de la haine à ceux qui perdent la memoi

fre des biens-faits qu’ils ont teceus,&r1ous nou

imaginons que celuy доп: 1’1п81'а:1с11де de

"gonfle les autres , nous fait vue fecrette injure

_ Et certes quand _on а efleué quelqu’vn qu

fçait reconnoiftre le bien-fait , од en retire vl

'double fru_it„_ on ai pŕemierernent la fatisfaéfiol

cl’auoit obligé vn honnelle,I l1omŕne,_& eh fuir

_fon en reçoit des loiìange_s де toutes les perfor:

'hes vertùeufes, aufli n’y‘:1-ilrien,;_de plus agree

ble que ce qui a elle ñfait lilgerailenrent , & qu

вы! point fait pa_r'i'rnpruder`1c`e 5 ny 'pa t indi(

<r1‘¢r1011_Y «Y ‚ ._ .aj ‚

Mais il ne Faut pas àttendre cette ~`1"ç`i:ox|`z1oil_

Íànce des 4r1'c_hes ,_ qui sfeßiment heureux дат

leur fortunelquelque plaiíîrßçaüiuftance q_u’o1

leur ayr fait , ils ne veulent еще obligez per

te qufon leu
den doit de felle, 8: 1еш: dire qu’ils fefont(щ

ди fecours де quelqu’vn , бей âleur Opíniol

_leur donner le coup де la mort. ‘ ‹

Il- ‘Рей: pus де япеГте du pauure , il recori

„рот le р1а5Бг‘Чи’оп luy а fait , tache де {ст

`dre agreable ì. “Шу qui Га obligé, 8: encor s'l

` »"l .

.~ 1'
. _I

Ч Ё
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Mié affez heureuir de correfponrlre âceluy

qui la fauorisé, il ne releuc Point par des paroles
orgueilleufes le Imerite де fon aérien , au con

traire ilI tache (Ген diminuer l’ef'cime , 8: quoy

‚ЧМ! ayt fait де grand , il dit toûfours qu’i1 а

moins fait que ce Чаще crié oblige де faire.

-m:fnr„rr,iàf¿nr,fr\rr,‘De /frY Po/z'c_e ‚ des deuoìrs'clvdculzl

211 АЁТТКЁ ŕi.

E .‹ . ‚ _ . — _ W _

Police , felon Ifocrate, ell: appellée

`l’a'.1'ne 'rl_elaCir`é , ou де la'~ Re'pubLi~

__ que,laquelle ё mefme force que _l’en~_

„_ _I ' rendernent,~ 8: la Prudence де l"hougi`

fme \, `parce qu'e_llt'; е?‘ Гогдге де l’aclminilìt:1->

Идет c_iui1e§i8t_comme dir vn 'grand-Poliriqufe;

1 l’or_d`r`ë ей: lfçeil де l’Vnìuer$~, ear fans l’0rç`lré

г on ne void que troubles; (editions p11l,5liqu0.°.'s,`

г difcordes aux maifqns ptiuées ,'ô¿,lá,conf1il-ion

par rout , ‘фей Pour cet_ref_raifo’n qu’on :rrafché

  

d’entrer_enír l’o_rclrc _en tous lieux j, vacarions 8: ‚ '

„мы де се rr1onde':,` auecfime difpofitioncir la regle generale de toutes Chofes , «Sq vne

Ъдадс‘ Í* -ï» › д‘ ‘

‚ mi

año, que tourcs clçrofes foient rangées en le

X
\ ‚

(аьогдйпадоп _des inl:e_rieùrS_áuX у r
a\:«Y""''
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у _ Reglemefn', _ _

Ural. Et nos Roys ny ont pas les moindres incli
liu. ;. Vnations , quand par leurs reglcmens ils ont en

Ieil. i6. joints Yaux Seigneurs hauts Iuliiciers,de donner

art. ordre à ila. Police de leu`i‘_s villlçs . terres 8: Sei~

Ú' liu. _ gneu'ries,_airif1 qu’ils recognoillront elite à pro

10‘.t‘ilr. pos pour Ale bien ôc vrilité cle leurs fujets , con
z'.'ur¢.8 _fotmement aux Iot`donn,ance_s ,A en s’accommo

‘i ‘Мэн plus 'prés qu’il fera poflible aux regle

' " lnèns fáits aux Sieges Rfiyauit. "

‘ Cette Police ellzfpçcialeineiit ellablie pour

le reglement des chol"es_neca{liiii'es âla vie liu

тайне; fans _lefquelles les villes' ne fe peuuenr

maintenir, ptincipalement pour l21_,nour1'íture &

aliment. ._ БЕЛ; 1’ОШce du~Magiflra‘r _de pour

iioir q_u’il y ait abondance >devi1_1re_s 85 c,_h_ofts

’iiecelfaítesâ l’vfage cI'es'lIabitans„ 82 qu’ils le`

’vendent â prix raifoniiable-, Se rnotlerê que tout

Ie monde en paille 'elite pouŕueùàc accoiii 

 

ìnotlê. ‚ _ I _ _ *

" _ . Or cöinrriela Yt:`or_iilui,te'<les villescònliíle nf

bon ordre qu’on yeftablit, la premiere 8€ prin

cipale marque eflztle commancer par lfhonsneui

& gloire `qui ellïdeuë à Dieu nollre fouueraín

Createur, ’obfertiatiön de fes Saints C6ri'ia.iide-`

Íniens, coinmele Principe de tout nofire bon
у ’ ` у OM, heul; en fańóliñlllr le faint Dimanche , felon

“ш Ь Гехргеё: cominantleitient qu’il nous enfait, б!‘

tür. п" toutes _les Feites annuelles, cominandées par

` ’ l’Eg1if‘e,nous abltenans de tout trauail manuel,

tigaiic 5 &c'oinmetc'e quelconque , & les Maf

chancls êrtifans ne doiuent tenir leurs bolt

Iïfó ‚д

к

д‘,
_ir

\



çfhapßre VI: у;

9u\._1e`rtes, ny les Notaires
Procureu1's`\A

{ем eßudes quì inni: les ruës ,' ny faiae au

cuns' aóties que ceux que la падение vrgenre
Рамы; fuinan: .les rnaxirnes de iuihçe , ny les-Y -'

Lhírurgiens ôc Barbiers faire le Poil en leursg

boutiqùes, ainii que les`> autres iours ouuŕables;

dfautant que` ce ión; iones ogdonnez pour le lc# Ord

pos 8€ fe_ru'ice Diuin, autrement qu’on` n’eiPerè `

pas que les fçrnmes á’en augnlentent, puis que

Dieu' а drt par [ее Ргорьеге au Píàhne 126.

quien vain 1’hór_nme`trauaille à edifier Га‘ mail

{от Б Dieu_ ne Fediñe luy-mefme'. '

Apfes le Premier deuoir que nous femmes.Y

pbligeï _de fendre авт, 1е fecond ей 14ff1d‘e.

же que noué deuqns à nó{he_Roy, à la раме,

& ä ceux qui ont aurhoxirez (ur nous, tant pour
.efpipítuel quevtemporelquèŕnous deuonsauoilî` ‘ l

en veneration', де defcendans de degré en de- '

gré nous verronè faeilemenr ce "que nous def-.

'lons au reůè çllçs hommes.: ` `

Фи reßec-7, ‘Мёд’ pf“ ¿ef ”,¿’:f””5~‘-. ‘

' Е: ееггез ala cQnfu{ìo11 des eßars ôcvaca-„

ione ей pe-rmîfe 1 mute РеЬсеГеЪа renueffée,_

l :ffyI à rien quiY maintienne les peuples; KqueqK _

' rdreöc dißzinökiqn де; perfonnes мышь f

ez, cnargeé, 8€ vacations,'1e$ `meillem'es1oixX -

bnc celles qui ordonnent й chacun Vleurs д‘;

liu. L

tilt. rz..

‚ ‚т. x,

‹.`‹

01г5.С’еП: Роигяцоу Pour les Ыё е&аЪ111г’поиз_ А ‘ f' ›

eL10n§,au0i: en confìderaŕion, eeux de qui l’in_«. Ё

îg§4'Cê_6£1la.PrQ_b\ité nqgs ell ccPgneL1`e"„` 16111311 П;
‘ . ‚ , Lì У `

‚ I \.
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¿ter les p_er{`o1u1esqui_fo_nt delltirrêes aux Мед

'gillcfatutes д fpecialeir-.eurA les Officiers де la__Iu~_

iìice du lieu, auquels par deuoir ей ден 1е pre->

_njriet pas en toutes aétions publiques б: ren_

contres, Ã l’e§rcl11f_ior1 де tous autres, pour im

primer au peuple du relpeóì en leur endroit.

Secondeinent aux Oliiciers municipaux ‚ qui

font les Efcheuins aufquels l’aurho ité 8: Tail

miniltration des affaires- publiques eflrant com-A

miles, ils doiuenr auoir rang 8: Le pasen toutes

ariìious publiques, На gauche defalits Oñiriers

à l’exclu{ion де It_ous autres ‚ ее: honneur leul

‚чейахл: ден, puisque, tout le publicrepofe fur

leurs foins 8_5' vigilances , 8: (ш 1а prudence 86

alïeôcioii auec laquelle ‘ ils (е doiuent c`ornpör'

ter, fpecialement à l’execution des ord;es du

`Roy , departement cles charges 8: logement

des gens _cle guère, 8: cutout cequi regarde la

Pßlice, 8: foulagement d’vn clizicuu.I

Сейчас chole loiiableôc honnelte- de

‚ "feter beaucoup à la» v_ic¿ill_çl__l`e ан): hommesi

«стенда Q ‘coñfrêlerer ceux'-qui ont cle bons`

femim‘e'n_s pourlè public ", & ceux qui 4fontlfxrr`

nforevz-des clmges :'_8c par ‘те lirborçlination,

comme la_var}iré fe glilìe aulîi bien (он; 1е bu

reau que (т): la foye, 8: quele plus fouuenr il

arriue lîon veut rnel"u‘rer les hoi‘nrnes"à l’au

ne,~l‘ans"eonlìdererIe`pg'iX\de la vertu, ilell‘1'ai

lbnrraläle que chacun (е conrienne dans (а con

dition 8: confideret- се que vaílleut les hom

шея р1ъ1з\‘гее9шша1тдаь1еэ par leurs boring;

'l



Ghnpitre ffl; _qufalitez que Par_¿les_auantages de fortune» c°\;

доме: 1с Pas' »à ceux quile meritent , tant

aux actions Publiques qu’aux autres ren. "‘

ç.9m[F5~.'Bu rang Ú“М des femmes.

« Ce que nous auons dit Pour les hommes, eilt

entendu Pour les femmes ,É lefquelles aynns

l_’inclination plus forte ё feite CC Premier Pas,

S__’en Picquent plus volontiers ,ainli Чай eli: at

riué quelquefoisV : comme ie refpeéte le fexe,

elles agréeront 'que ie leur propofe lar lecon.

que le Souuerainmailtte да biel :rapporté: en

terre , quand il clitfceluy qui cit le plus granel

entre vOusautres , fe falle comme le mond e, ‘

quoy que le monde ne prenne Plaifiïr де l’ouit,

ie luis Peifuartl-eL de leur tiiocleltie, que celles quiI

[ещеont ce Premier pas feront iegutées teriit

le Premier rang ', д’аа:ап: plus quela conrefte

‚ encette m__atie.`e arriue le plus fouuenë dans les

1 rencontres des aájtifons c`_lc`Pietê ,1_ où elles font

obligez_ de ne çlementi се que l’Egli‘fe chante

'en Раиса: да deuot fexe fcerninin. ' __ -

Car les fages fernmesne fe mettent en -Peine

des rangs 8: Places , Parce qu’elles les portent

‚ 101101118 ааес elles, en quelque lieu qu’elles fe
treuuent, 8: Q ellesI fe voyent deuancëes en vn

lieu, osu la prefeance leur elle deuë, elles {trou

uentleur gloire parleur humilité qui

Шара s occuper les plus honorablesplacespuelles {с r_encQorrem;._ Е: fait Pall`€t~C¢,ll€S guiîi,

_1

¢.~

es fait \, ъ .
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ont pris le deuanr, ou la mai`ŕ_i droite (q\_ii\‘tŕi_e¿

leur ell dcuë) pour irnpi'udenres.`  ' `

ОМ. ' Rqffqfmntìofß de l’Hqfpz`m!.

liúŕ. 1'.' _

tilt.

т.

‚ Apres едой,‘ donné ces regles pour la pietê,~

U“ lachariré oblige les Magillziats d":r-'rioirL l’œil 'ái'i_'

' fotilágeinènt des pauures, de'pour'uoir` d’vri"

bon Recfteîur :idiriiii"i'íir2iteur` de l’lioltelJ

VDieu,àY ce qee les reuenus loienr bien difpen
cezlpàr bon oi'dre& (economie, Yque le R'eV

¿leur rende cnmpte de trois en trois ans`,A «Se

Ãpres le changer ou continiiér. v ' ' '”'

’_ C’e{’t dans ce rencontre( ities chers' corn

pati'iorres‘) que1i’ari"eiie plume', quand Же‘

faits ifcŕlexion que les Ttircs_l¿bnt piîinciiäiile`~

ment loiiez de leur Hofpiralité &_ charité, ai

Г’ ndfoir desllpauuißes, 8: iquïìiI nollŕe cònfÍu{Aiç_mY

ie foi: contraint de dire que Ii‘0Ílîl'€ Hò_fpital"a'

eíié ‘negligé , de telle forte qu’1'li;i’ell' pas

. elisir d’y pouuoir exercer: la çliai iré .clit eftie"rin'eIl

pour loger, ti‘,iit‘]:e'i „Sc feruii' les' Рапида

I‘_r_nil‘1des,'ind«igciits ôciiifìriiies àiiili que 1’c')n

_ deuioit conuenáblcinent, ‘п? les Рецепт

reglez'poiir les dillpenfer legiriijr1emer_1t дат;

‚ ‘Си bon ordre.; Ail lieu qu’ils font feni`ploy«ez',"’

pour iene (еауцды; fgiiieaiis , vagábons, co;

quiifs 8; coureurs, qui èpctipe1}t`& r’enipli [Tent

ledit I-iofpita'l.la` plulpárr du temps d’or_dures,

d’ii=if`e<_SlÉioris,& дуге vie infaine Se fcàndaletr[e`

‘1 Sims mentir lesiieceíiitez publiques, parles

Yç§t‘la_`i~iii_tfegf .rpaliëes , d;_ins_ la foulfrâxice де:

„_ __‚.‚ ‹ ì И: vivi; —_ _.- —‚ 1'.;

к

./‚

‚



Ckdpiêrŕ Kil' il

peuplesшpalfagçs дез genS деешгшту Oni’ `

Ьеаисоир conŕribuê , ёс eflárouchê les efPn`{5`,¥.
' Mais inainrenaiir que pàr le bon-heur dè 1/2(I _ I

n‘ar`1quili‘t`ë Publique , que le Ciel a accoidê ài

r_1oí_l.e grancl,Monarquc Louys 14. де prefenf V

fegnann( qui На gloire d’ènChaifr1`€rl€d€l130li

' де la difcorde ,' 86 d’arreíler се déb0.;dement;

delfang qui dépuis tant ¿années iiiiiondoif

fonce ГЕшоре) 1е chemin ell ouueità la f_eu"rt<':,„`~

àl’abon`dance, б: àla felicité çles peuples paf

le fouuerain bien de la Paix generale publiée;

en l’anné,e 16_6o. ll :fl bien 'raifonnablc

iendle la _gloire д‘ 1а májeßé Diulne ‚ &‹де_

„еопйдеъегчце quand il nous met en rnaínle_s_

occafìons «Sz les 'moyens fauorables, nous ne lesî

deuons negliger` : Nous y [отвез oblige@

‘ 15;1r_ la Pieté де fon Alteffe Monlìlgneur 1€ Вы‘;

.d’Alb et YAblrßé ёс Seilgneùi де се Цен Начиеь

де par vn Prineipe- de chaìité àlendroit des__

Pauuies , ayant vilìté noíhë Hofpira-lpen дат!

ibn fejoui en ce lieu ladite` année, 1660. auroit _

infpiiéi à la` Y(A_`,om1fnun_auré de Tou1'nus!le_s’,.

rnoyens conuenables pour le ‘тенге en еще

pour y loget & feiuir/les pauures maladesinfix nies, infonnée elesreuenus allez \ confide

rables {`elon_1e"`lieu,V &`à fa recommandation,

paflànt à Chalon à fon retour viliçanìt l’Hofpi{'

tal, confidernnt le bel о’ dre qui s’y obfcrrue,`

diíìnofi les`> diieéìeiirs d’enuoyer_ de leurs álles;

feiulantes-à Tournus, pour y eůablir les 'ordres _
Sere le s.nec >"'e ‘l il'_a\1'rel¢SfOI14-,Y `

„Ü ngo Ieflaii/.s»P<>L,11}f ‚ . ‚__ __ il _

0



‘ 'P

'gg * ` Reglemenr.,

¿tions conuenables_lelo_n la portée des reuergursXT r

"дней: Holprtal 3 auquel il auroit fait elpeter Га‘

A “шест: а11111д1псе1 Si bien qu’en (ищи:
dvn fr glorieux delleing la Communauté parI

aflernbree des principaux Habitans l’année lui-~

uanre r 661. auroit pjis cette refolurion , 8€ en

Aauroit donné l’ex`ecution à freut У François

Stiùuagcònlezln Paulmier', Nicolas Thomaifm,

8€ Claude Tl-1_euenotE'l'cheuins de ladite Ville,_

lefquels s’y leroient роще; auec zele 85 ardeur,
fait commancer l'oeuure 8€ les conůruóìions I

душе bonne marriere felon le plant 8€ defiein

qui en a cité fait par Bernard Sartoiíe Mailìre

tc

А A Atclriteéte dela Ville de Bourgen Brede, crm-`

‹ ЫЬнё liberalement de leur bien propre , en

[ore que pa.. la char ité de quelques-autres pat- ‘

йси11е‹ s, l'on elpere que ce dell-ein reuvllla â.la

gloire de Dieu. г .‘ - I -

Ce qui doit obligerrous les gens de bien й

у сопыЬце: charirab-lernent de leurs commo

они, 8€ par vn efprir de corrforrnité le porter

auec menne zele 8€ fetueur' à la c_on_tinuJ.tion

l €l’vnli bon oeuure ; en donnant des máfques

доп’ veritable amour 8€ chcirité- à liendroit

des pauu es , confrderer qu’ils font les mem‘.«

‚ b;es de Ielus-Chrifr , que бей la rnaiforl ouil

loge auec eux, imiter ccs fages 8€ pieufßs Da

me de lürntiquité qui' po:'te.ent &'.oFŕ`ritent au

Temple de lf-Iierufalem lors qu’0n le bairifloit,

iufques à leurs carquans'd;o';'eilles,' d’~o:ureS,b,_a.

r $11г$8:‘16у=111х‚`$1 l’enuie l’vue clelaurre , »feaI



Si

Clmpitre
Ú

ser

I prinans de leurs paiures,‘pour en o'rner& clecoéO

1 ier le Temple 'du vray Dieu.

Tous les (ages nous `enfeigner_1t que le chef

tuin de la charité ellla grande voye du Ciel söï

ele tous les moyens le plus parfait 8€ le plus né'

cell`air`epoureriacque1it la felicitê' : Celuy-là'

dor'1`c` fera grandement blalinable , qui par vn

excez d’arnour'deuiëndra fi fort ennerny de

Ifoy`rr1el`me` qui niendieroit fon pain ,' fi Гоп ne

leconnoiñoit pas pour elpargner le bled q‘u’il~

г aura clans' le grenier , ie vous lailfe à penfer lì

\ s auuies eront ien venus a а‘ or св’! ге‚le Г Ь _ ` Г p _ r _ l

1 fu e l’aumo{ne à foy- meline, fouffrant la nece(
›

1 lité dans labonclance.` -
ь

-1 Confrderons ‘чае lesV pauures ne nous de

' mandent l’aumol`ne que pour nous fommet

‚ Cle lapart çleDieu de gagner le Paradis , que li
I . . ~ ^

nous ne donnons rien en ce monde, Dieu ne.

Ё ARous donnera rien en l’autre, s?y.l’on elbauare,

- tl»n’elltpas-iu£l:e\qu’il (oit liberal, éc apres luy

i a'_ur_>irA refusé ce Iqu’il'nous demande , auronsT

H0115 bien la haidielle cle luy demander fon.

-l_?«nradis.A ~ . ».'
и La tnaifoneitant en bon ell',at,'& l’ellablilÍ¿¢‘ `

ment de ces bonnes filles eftant fait, (вы: l’or

die 8€ conduite de bons Direéteurs, tant pour

le fpirituel que temporel , le public en receura
beaucoup de farisfaétíon- 5€ foulztgementI en

toute forte de con-dition ; :eatoutte le ferklíçe

Peifonnel ~qu’el_les tendnoiit'` dans l’llofpital à

-ßfiix _quis’y_ vouclxôt retirer pour fifaire ‘Ещё!

-1-F-awry. ‚



§o_ _ ` ßeglemenr ,_ l 1

quand ils feront malades en des chainlares dif. ‘
pofées a ее: effet fortrcoinmodeinent 8Cnett`e'~

{лет , lefdites i_`illcs‘iiont feruir aux maifoiis
particulieres de la Ville ou il y auraI des'r_i:iala-A

des , `auec beaucoup de coniolatioti,I 8:-telle

§__!‘l€îl10d€ б: conduite , que les malades YferontV

alïurez qu’il Не leur i_'rianq_ue_ra aucun feruice

n’y‘loulagem_ent humain , lans qu’elles foient й‘

/leur Charge , ny pas meiines pour у boire 8:

manger, au lieu que dans la neceilìte de сев:

occalîoiis il eil diiiicile de rencontrer des> femnies capables rendre tel feiiiice , «non pas

n'1eline`s de faire vn boiiillon comme il faut.` 5

1611€ doute point conditie dell l’oi'dinaire du

llas peuple qu’il ne fe rencontre des efpiits qui
font comme ces eltomachs caco_chiir‘ie_s;qi1iontV

le goull dt"p“aué , Serie treuuentiieii de bon,

déiel`per"ent` de t\`outes chofes, 8: font des Шаг:

nieiis des ordres de la prouidence C01_i1mC` ils fc

ioient de leurs affaires domell;iques,que l’Ho(`

pital ayant ,li peu de reuenu il n’y a pas appa~K

_ rence d’enri,ep,;endre vn fi grand dellein.

Mais. Ceuxiqui font touchez d’vn veritable

Zele & amour' de charité , & qui coniiderenr

les _maximes du Ciel plirroll: que la PO«l_iC“I hun

maine., ont bien d‘au-tres fentirnens , d’autant

que lans la charité qui ell fille du Ciel › 1е5.

saints 8: les Anges mefmes ne [croient point

bien~heureux , Чай‘ fait croire par vne confe-'

quante infaillible que la piouidence de Dieu__

gsrrmßnqiiè iainais Là donner lion ¢_;`onc__out__§,„_'



C’laapit1‘¢ V

' quand on le clemande comme ilfaut , fi nos in

Itentions font iuiìes Se conformes à fes volonl

` tez , fpecialement 'dans les occafions neceHi'

"tez decette nature.

‚ 1е pourrois r’apportel‘ icy beaucoup d’exerf}f

'Ples„d'ont11es funtes lettres font remplies, 8;

' il ne fau`dr`clí§ pas _elke chrellien Pour en douter“,

‘Bc fans les clrercher par la yoye deslmirzicles;

Y‘nous 'cn auons 'cles preuues aflez communes;

car i’ay ou)1 dire ä plufieurs perfonnes de con.

Iïderation qui 'ont heu VleiV conduire Sc admini

"ll;1'ationvdes Ho( `ítaux 8: ìnaifons des auures;
.. P. .Plqu’i1s fáifoient beaucoup plus de Vclêperiìcleê

’ àì1nuell‘eniehr,tànt à baitit ‚ qu’â. l’entretene

'ment3 nourriture 8: foulagßlnent Hes pauures
`ï.nalades,'que le re uenil filxeydefdits Hofpitzmx;

fans autreŕefperance que сене‘ cle la prouidenl

се ваше, 'c6`me {а mere nourrice de toutes les

wv-

c_reatures,ta`nt il ef# vrayëque quâdon feroit aban.. Í

допné de tout le monde il _fe trouuefoit encore

'yn autre corbeau Pour porter miraculeufemene

le pàin pour la nourriture , comme il Er dans les

irlefertsà SaingPa_.ul 8c Saint Anthoine hermite'.

À Et _à la verité de s’imaginer quïlifaille tour:

abandonner _ì la prouidence, pour en açtendre

rousnos befo`ins,l`ans agir .par les voyes qu’elle

nous infpíre, ce (croit vne imagination creufe,

` ce leroit tenter Dieu par vn mépris ôc aban clon~

nement de fes ordtes,~8c nous` rendre inclignes

cle fes graces. Il faut chercher tous lesmoyens

eonuenables auec Pruilëce 8: Preuoyance ,afin

I

е



_ Règlement;

fd’exíger fon concours , qu’il donne profr'ri'e_`I

'ment,par des voy'esim~preueu'e's,Íi nos deileins

~.Í0,11riUß¢SÍi ‚‚ ‚ ‚. . . ;

Celt poutquby ceuxV` qui auront cette con
Iduite8€ adrniniílration fé doiuent mocquer de

›‚ _'ces oyfeaux de 'rnauuais augure ,franchir cou

_ ra geufement toutes les `difi"1cur€_z 'qui s’oppo

feront al vnli genereuir de_H`eu1,l_Cr}nlid.erer que

Топ _necueille _les roles que рагту les efpines,

8€ que ce fera infailliblernent le Irla'onheur 8€ la

‚ proteçftion deleurs n'raifons,__8€ ne fe faut plis'
Veilounei' fi le n'ral-lreurY de ‚сад: de.rń1_i{__`ons el;

brânléer', 8€ la cliente & bouleuerfeinent de

tant, dïaurres 5 arriuent pourauoir rtiéprisé

/'negligé , ce qu’ils pòuuoient faire', 8€ que nouâ

pouubns à prefenr. ~

Der weiß rit l Я? là `

1 ~ fwffßs ‚
_ A lledit Hofpitala el-teì autrefois ou ell'-a prelïerii

le Conuen; _des Peres Recolets,lequel leur fut

donné par les Habitans Кон: l’a`gre_em_ent de

_Monfeigneur lâ'Cardinal dela Rochefoucault

4alors Abbé , 8€ la Croix.4 у fut pla'ntée1’anné¢
Ix`/1513. еп prel`en_ce dudit-Seigneur par le R. P.

_Claude Gay Reliâeux 8€ Predicateur dudit

ordre, 8€ fut trans' ‘é en -la mnifon appellee
Y_la Preuollé, qui fut VacquifeY par la Communau

l

té de Maiûre Iacob Conte Procureur дико)’ х

au Siege de Sai-nt lean de Laune r, Fils _de Geur

_François Conte Bourgeois de Tournus, qui?



*I êhapitre ‚ K, _ v:elle l’vn des plus riche êc honorable famille' du

Mafconnois , 8C depuis eliably au lieu ou il eli:

З prefent, qui feruoitaûparauant de Collegeßi;

‘en ladite maifon de la Preuofté s'y exetçeâ

prefent ledit College , &les Habitansy Font
leurs alfemblées de Ville. Y '

‚фей? îlle/ir д‘ ineorpnrer/es дни: тлфт I

‚ _ `aie 'l’Pf'of`vz`ml /yale la Preuoße’.

 Y . ` I — к‘. t ‹ 'i

Ces deux maifons s’auoifinent 8: enuilagelit

l’v/ne l’autre , elles abouriflent & font Face ôe ‘

angle fur trois ruës , principalement fur la, plus

belle“ place de la Ville ,_ que l’on appelloit an

‘ciennementI laf Saulnerie , 8( ânprefent dela

Magdelaine ou de la Boucherie„& r’enfe_rinent .

‘de deugt collez quelques ballimens _peu cou

Íiderables de quelques particuliers qui abou'

tiH`ent fur l’vne defdites ruës, ôçtne feruent la
plus pari Ique tl’efi:ables pour le moins. Il п?

: â que quelques pauures gens qui habitent en
; Ivne partie, en telle forte qu’il-femble que lana

ture 8c _difpolition du’ lieu inuite àdonner les

ma-ins Ípourles vnirůc incorporer comme mem? ‘

bres (ГМ inefme corps 5 Et fans mentir lfhonr

nfeur 8€ la gloire des Villes dépend des hom-,

mes qui là' eompofenr, l’on ne @auroit donner

de plus belle marque cl’vn bon genie, qu’aux

«наш publics, ou le zele öcla generofité

rencontre la facilité, de tout ce que l’on entre

prend raifonnableinent. `

' ъ
S* i

~„

‚ ч‘



-_ Rzgglenœns; ‚ . . ‚ l

_‘d’exiger fon concours ‚д qu’il donne proftifelf l

’inen_t,pai' cles voyes impreueu'e`s,ii nos delfeins

~ì_l'ontiulles'_. _ _ _ _ _ ‚ _ _ _

_ C’eil /pourquby ceu): qui auront cette con

. `duiteëäc adininiiltation fé doiuentinocquet de

‹‚ 4fees o'y(ea_uX de 'rnauuais augure ,fraiachir cou

_ ra geufement routes les diflicutez 'qui s’oppo

feront à `vn.{i genereuiç delTen1,lcqniiderer que

‘Гоп _tie_'ciieille_les roles queparmy les efpiries,

8_6 que ce fera infailliblerrient le _bon-heur б: la

_ Prorectioii de_le'u'fs maifq;`i_a,__& ne fe faut _pas
elironnei' fi le triallieurÁ de tant tlc >‘1ń1_i_l_`0nS е};

bi'anlé_es', 8: _la cliente 8:fboul"euei__(e`inent de

‘ __tanr_,d',autres; ariiuent pourauoi‘:n_1_ép:'isê 8€

/iregligé , ce qu’ils_ pouuoient faite, ôc que nous

pouubns â prefenr'. _ ’

‘Des n`2aì_,/arri' ГНа/ЁЛЫ, Ú“ die /it

_ '_ . ‘Ffm/Í"É_ ,_

_ f Ledit Hofpital‘a elle autrefois ou ella preferiŕ

_leCònu_en_t des Peres Recolets,lequel leur fut

donné par les Habitans ‚(от l’a‘greement de

_Monfeigneur lê"Cart_iinal de__l_a Roçhefoucault

'alors Abbé , 8€ la Croixr` y fut plantée l’année

i615. еп prefençe dudit Seigneur par le R. P.

Claude Gay -Religieux & Predicateur dudit

ordre, 8: fut transl"eré,en la _rnaifon appellee de

__1a_Preuo_ilé, qui fut acquife par la Communau

tê de Maiilte Iacob Conte Procureur. дико)’

‚ au Siege de Saint lean de Laune ‚‚ Fils de lieu:

_Fi~ai'içois Conte Bourgeois de Tournus, qui?

„ f I

‘Ё
Q ‹ "



‚ ‘ сьдргт 1/1.' „ ‚ _ ж;

ferré l’vn des plus riche 8: honorable Famille du

Mafconnois , 8: depuis eíltably au lieu. ou il eli:
Iàprefent, qui feruoitauparauant de Collegeßif,

‘en ladite maifon de la Preuoilé s’y exe'/,ce

preferir ledit College , 8: les Plabitans y fonc
leurs allemblêes cle Ville. ’ Y '

‚файл‘ fr/wir Ú' ìnmrpfircflcs дат: ŕnaißzni `
ч 01: 'l’[1'o/Iviml Ó' de la Preuq/ie'.

_ Ces deux maífons s„’auoifi-'nent 8: entîifàgehi

>l’vne l’autre , elles aboutiífent 8: font Face 8: '

_angle fur trois mës , principalement fur la plus`

belle place de la Ville , que Гоп appelloit an

I

‘ciennemerrt la Saulnerie , 8: à prefent de la `

Magdelaine ou de la Boucherie,& r’enfe_1'ment' .

de deux colìez quelques ballimens peu cou

fiderables de quelques particuliers ~qui abou

tifient fur l’vne clefdires ru‘e's, «Seine feruent là

plus pari que 'cl’eRables pour le moins. Il п}

Y â que quelques páuures gens qui habitent en

vne partie, en telle forte qu’il femble que la nu`

ture 8: difpofirion clu"lieu >inuite â donner les

mains -pour les vnir 8: `n1corpo1fer comme mem

bres d’vri mefme corpsi Etfans mentir l_’hon=

neur 8: la gloire des Villes dépend des hom-,

¿nes qui là' eompofene, l’on»ne llçauroit donner

de plus belle marque cl"vn bon genie , qu’aux

edifìces publics», ou le zele 8: 1а generofité

rencontre la l“`:1r:ilir<':,I de tout ce que 1’on entre

'prend raifonnáblemenr. `
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1 _‚fr : ' ‚- ‘

‘$4 v Reglemwzr ‚

1 Delfi Не)‘; Cßapel/e de_l’H0/pital

fimdìztioir qffz'/ne Maße [ой /es

_f .. ‚ Dimanches.. _.__

.lfannée 164;. la§Nel"s8€ la _Chapelle de

_l’llo fpital furent faitspar les foinsde fleur lean
l

V_Ber'na`rcl qui eProit_ l’vn des ybons Bourgeois,cl’e ‚

ournus, спад: Reëleur 8¿ Admirriů-.'ateu;l¿le

l’llolliital; il a.„laill`e des -rrialaques de'lÍ1pietê", 1

;;5ц1;`‹111’11 rrorrdé vire Meir@ en ‘сет Charrllcî

`«` Diinanclie de l’anr_rée ,_ dorée de vingt

_l_iu~§es de rente annuelle, au de quatre

_'eens' liures :ru,p:ol‘lt_Y du_C_Él'i_apelaitr,parfo11 ее; '

lì.1ment_ de' _l’an 1646. regen' Вода: „Notaif;e

Roy._1l de Lyon„ayant nomrnéfpour Clrapelairi

I_M.ull:_r~e’_'Lóuys Bernard `fon Fiere Preflůeçllanoirie en l’Eglife Collegiale Saint Philibert;

qui en fait д; preferir le feruicei _ ` f

Jr

cc guìlfìzuŕ дтшдудляя/е9'71[/‘:1_

ß§Y1'ge’es de ronmgion. . _ _
= а «I _ ,«r_..r‘ _' Entre les humaines ealamrrez qui troublene

8€ aliligerrtles peuples auec terreur 8€Y deí`olaÃ"-I ’

:1о:1,1:1‚ре&е‚е&1а plus aH:r'ei1l`e_8€ la plus for#

ńiidable ,. d„’aura'nt plusque la charit é, l’h_umfa~

uitéöcla focietè ny,_t_r_airuent aucune place , 8€

qu’elle remplit tour'ld’ho«reur,de Ycrainte. б: de

C_pufuíion,8¿ Invs qu’e1iŕ`urieuf_e elle frappe les Í ‚

mortels _fans refpeât (Гааге; ny de fexe, ny д;
’ Céndidörr, libri void vn abandonnement g¿e,n|5:-.I

' rel). les peres 8,€les metes @retirent du (спас; ‚

'ele'



. “ — ‚ ‘г \ ч
д‘? 5 г "Í' " ¿T —‘1_ ц _ ._ ‚ Cbapztfe ш 55  ‘

dq leursÍ '¢nf.1ns',&_ Yle_s`enl`ans delçníllënt Iceux quì' ‚ l ‚ `
.. ,K ‹leà ón: Ax<_r1í„s`:,af\"1 monde ,‘ lef;Í fc|¿jxncS_§{_1irént les

marià, &le's' mzlrls l`é}1rs femlnçs I: la nz.tuxè1ou¿`.Í_

l>lie_ {бы dcuôir dans cette ïjecèíiîré , l’on Èzòígi

lńourip les ŕńçres ŕxòurlfíces au'¢c lèúfàîtnfgng» .

p¿x\ndx¿1t_ à leu; n1a1n1ńell§;s ,\f.;cg,;1r';t_ ìm laiéï

mo=.rçl , «Sa 1? »plu s (описи: ou feuls qq fans auf

rre alfxllanèe ,lie де’ cçux cíui à.trend¢nr auec

î1ì1gàtiex\ç¢ l’eL1?\xń6'rc pòur ‘hc'rirex:_§;1'/e¿ leur de..

дайте , cegte cruelle 8: fugieufçmâladie yg ra;
-,ugeçms la Не cle§ ho,mm_es`-, de {еде le_s_V1'llesi

`cs r`emplvI{2mt tout gïinfeâion, 8c шут la _

:01mn'}1nion dps l1om'1\nes.‘ _ I _ Y . ’ `

L’H_';û:oite ñ_ouá app.rençlqué1_l’an _§44.f9uz', L

`Empire deíufìinien vnevfurieufek Pelle gom. __ I

ngmçn Pár'l’EglPtg б: срищг Par rouge la,'I`err.e дед}

>¢[}:ace fle ciìqçlúanre-deux _a11`s¿,` дёсарГараг Р,” 1,д;

ourvne grande mortalité. Elugglíug `efcrit (МН X7.

vcuů des Villes çhtierclnept dçfarçeè defes du

zinns 'reff>|ei1`«\l.».`x'xcfón` 'verán i11fques;iL}x.„grar;‘ds ‚в.

zhçmíns , (Щ: árriua „т:ацРеуЁц Зссошц: p"r~0c0}„

`)fen ¿1ouzè_cehslieL1`¿¿s dç Pays¿far_1s nuyfe àgúá

lf .

v..

ъ

res qu’a_uiç 'Ii`:.1tLp`:,|els_d_es lieux,_vcu _qug

ïen;_ains Portugais qui y,negQ'|:i,`oi<;’rigI _r1’cn¿!ì1§¢n\'§ “Guëèè

щцйпдз , ce guiòcilonng yandemènç A m¢r._" aes- ..~

@òf 8; 1ё—;5г‚ Pénfëŕ. ё. атет ‘ёчёсёяяс perfesg/
пешие(фига; f<_5L;;1¢raiń¿pç§ur ,ver vg ‘Биде; `

ì1I.1g¢!' f1,s1°m‘ń.“.ïY? 8‘ V,1?i,L.1»¢ffsf1.'>.^P<.>',m11«=„¢f díe@ ce.'

I Hx çH`cn1blçrn;rQig»gr¿1nds l?crf¢g¿nr;¿1'gcs„çelç§„ ' '

ìfës -‘illus leur Profïllïè? 5:àf§a}.‘9ÍÈ„'ài-;1_§\’l1iI’Yolfir“1quê 16€' vn Theologienlgogg Í ‘4 I



¿6 . l .ikeglemánki

uoir leur aduis touchant les caufes 8€ temecles»

de la pelle.

Le Medecin harangua le premier fur vn

\ fujet li trifle 8: plein de defolation , 8: repre

l`entaàl’Empereut qu’vn li funelteelïet pou- i

Iluoir elite causé parles inlluences du Ciel apres

quelque Eclipfe de Soleil oude la I.ui1e`, parce

Vque le deffaut du concours ordinaire de ces

'corps lumineux taufe de grande alteration dans

la nature , ou _qúelle pouuoit venir de l’air lors

Ilqu’il ell grandement agité des vents , 8: parti

culierement de cenit du Midy , ё: de l’Orietit,

ou quand les {битв font grandement chaux, 8:

lesnuits quiles fuitient froides, atce que telles'"extrei`riit'e’z de froid lfçcle chautlU en l’air dil'po-~

Ген: _les corps â la corruption, 8€ aux maladies,

`que la pelle pouuoit aufli ellie caufée par ’ les

inondations 8€ débordements des eaux qui

fufcitent des vapeurs grolliercs 8€ confequen

ment la mortalité comme' Гонг l’empire de _

Marc Aurelé l’an 170. aptes le débordement du

Tybre la prille fût limottelle qu’â faute de

Soldats il fallut ouutit les prifons8: donner

grace aux l‘alfr'ons,voleurs,meurttiers 8:autres

criminels, 8: les faire prendre les armes contre

les Marcomans ennemis iurez ‘де 1’Empereur;

Enfin que laY рейс pouuoit elite caufée aptes

de grandes fecouifes 8: tremblements de Terre _‘

quienuoyent cles exhalailbns puantcs 8€ infe

âes, (Рой nailfent les maladies peltilentielles.

‚ Il conclud fon curieux d.i_fcours,que puis que

‹_.

i’.
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‚ Chapitre Ví. I . «È7

bs caufesde la pelle eltoient naturellesV qu’iI

falloir vfer de rernedesngiturels , que les Egip

tiens en_ tel accident I_vfoient de parfuns pour
purifier l’ai_r, commeude cypres, de geneure, de

myrrlie_;_ qu’1l falloir allurrier de grands feus

dans la Ville, comme lit le Medecin Acton dans

la Ville d’A‘ henes en temps de рейсе, 8c la fau

щ par ce `preferuatif :que Galien ordonne exi

tel peril- des (`eignées,des euacuarions,des mau- ‚

ilaifes humeurs par Medecines legeres,` Aui»

cenne ordonne la fobtieréöctemperance au

boire 8€ au manger , & la continence entre

les rnariez. I _ _ _ ‚ ~ __ ~

_I-.’opinio'n du Politique fut que comme l’air

eil; im elerne/nt commun neceilaire à_ la ‘дыра:

le moyen de la Árei`piratio'n qui [epeut corrom

pre Se _ alterer ; il faut auoir foin de nettoyer les

ruës des Ordures 8c imrnondices_ , В: des mai-`

fonsöc des perl`onnes,& autres chofes qui peu

uent Caufer la Рейс , comme il atriuaen la ville `

d’Athenes d'vne grande multitude de Payfans'

qui s’y eítoìent retirez à eaufe de la guerre , ils“

furent contraints de fe loger pe{le`me{le_fouz

des petites cabanesfortpeu elleuez de terre,ce

qui en fir rriourirplulieurs de pefl‘e,parce q'u’ils‘

efloicnt contre terre fans pouuoit refpirer vn

air pur, ce qui a fait direà\Heraclides_Poríticus,‘

‘que les beltes Veltoient plus lufeeptibles de la

pelle que les ho'mmes,pr_irce qu’ayarisf't¢:>'il1jou.`rsV

la tette contre ‚т: elles refpirènt air plus

groflier 8€ terrellre , ‘oil les Äh_on`r1n`e,s po'rtans_ 13’

' ’ ъ? - — E д
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и ~ _ ‘ __ ' _ 'Èeglemenr , _ 'гей: en haut 8€ au Ciel refpiient 'vn air plus pui'

‘8c celëíte, 8€ en effet en_ l’a'rr-riée des Grecs la

ïpelìe commançapar les chiens 8€ mulets-, ce qui

'fit une grande contagion , ага potitquoy pour

’aller au deuant (На mal' fi (нигде les 'Magia

¿llrats'8€}G’ouuetneuts _des Villes doiuent tenir

'lä Iůäïû › que lès ruës 8€ les maifons fòîent pro

- res 8€ _ne'_t’tes’,'8€ certes la netteté ferr beaucoup ‘

- ‘а la fante des Habitarrs 'ti’vne Ville, 8€ conclud ;

'ainli fon difcours. ' _ _ ‘

Le ï1`heologien_ appi’euua‘ les fentirneris du

Medecin, 8€ du Politique; 8€ I'<':nch`e_rit par` dell

` fus failant ‘ЮЗ: _que la caufe de lapeli@ pouвой

'elite fur_r'ratui‘elle , cornme efìant vn effet de la

guerre de Dieu auec Iesfrïibrtels pour la puni»

tion de' leurs peclrez : eár'qr1and,il_veut_.aßlrget ‚

‚_‚ 4le peuple il fe feit des trois He_aux,de la guerre,

` pelle 8€ famine, 8€ paire par дети la prudence Í

Ё: ptèuoyanee humaine , tenant en fa puiflanŕe

'main ror'1s"_l`e_s rellorts dela nature qu'il fait

_ îioiierquandil luy pl.rit_', en ’effet il deffendit Ё

Pl'¢ ’lerëinie 'de prier pour le peuple Iuifs ingrat 8€ ‘

mier 'defloyal'_qu'ílvo_'ulut perdre В: exterminer par

des ces ‘trois Beaux. Tellement que puis que la cati

ROÍS le de 'la pelle p`eut`eiì're fLir`na'tur"el_le, 'il Байт

Ch- 14- 'ŕlefchir í`ouì`la_1'u(i.ice Паша; 8€ fouffrir patien_i 1

ment Fire de Dieu en 'i"ec`o`i'1rańt их; Aůtels ‘д:

'â _fa rniferieorde, _veu que les ordres Politiques `

‚ '_n€'peuuentsaŕ_r`èi’cer la vengeance bruine , »re ‘

»'1’herîae`I`r)`e'Ie. Mitriclat, '^8'€r‘ous les autres ré»

‘tueries чаем‘ 'Police 8ŕ"l'es'Me*de`ei_ns peuueiìt

4
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fourni; (Q91: inutiles ,_ Diei_1_fe mocquç dans fg,

colere qlc nçs efpqfances , & enñii Pour çle,

ßouiner ce f_leau_f1 xçdc-_>uta`blc de_ la Pelle Сев;

de s’c1§nPloy eg àla p'çni_tence, 8¿_d`auQirre,cou1‘_§

aux S:ii`x__1ts’qui penucnt pai' Ваш йрсексещолтз

lier les тайн; На ii1{’cice‘cle Dieu 84 fe rcnclre

nos mec__l_iatc_ugs,ô_c ainfi cqnclud le Thçolqgien,
_L”ann_éç 161:8. la v_il_lcI de Lyon fut gx4nde_

mgm: afflígée dc еще r_nala.«._lie> comag:ieul`ç_,`öç ‚

у ät. ‘т gfànd mag# 5 die ff Qommuniqua На

pluíî_¢:y,1rsv` Yilles` dc Bourgongne Рагйсийегдёг

xfnçnt à Ioqrnu_s trqis арпёе; confccutiues__

1 61.9. L6_5o.‘ ôc 1_6; 1. ouil rńgurnt di*x_-l_1L'1it¢:5:nèY

öç tant ф рсгГецце; (_`elon_lc_1n'e1_1_1oiic_ ou re

giikic qui en fur печи iqgr par iour, par yn bon

lionunë _qnießoir Hòfpitalier nommé AlbertI .

BrctQn;1,’enPeux Parler Pqiîf l’auQir veu , m’e-„

Rant сгеице engagé dan_s,l_es charges pnbliqnes,

ce qui те fait dire Сей»; le confeil _de_s :ix_1ci¢:n5à`

‘ё: dps __1jno_de:\n_cs_, qujil fau; {пух au_ pliitoifi

ôc ne rei_1_eni__rq1i_e (о? саг‹1_1о;з_с1це cette mala.-Y

die par,o_'1`_r. '
Et Ic_¢:_rt§1i11en;et_1.tiljfiç\u;_croii:c ces pcrfonnrs

nial-hpnreufes qui fe rreuuent en charge pu

bliquç en temps de Pcí}:e,'tant pour le danger

dc la vie, que p'ou_ila'calornnie , dell vn mau__~
uais maiihe que lc ;A faitçs du mieux__qu’il _

‘та; ferai 'poßiblç физ пе Геацгйе: contenter lç.

pcilple, l’cn_uie.,_ la jalouíie, ё; la maunaife ‘ю:

loncé de pluíìeursV particulier-s blafmenr ôcac

Qifenf v.Q§iP.r9ssdi1r¢S_ P99; f,1~‘1e<e.r»msY <i“’¢i1¢.%

`
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7:) _ Reglement , _

foiçrit , 8: le plus louuent ceux qui deuroient

fauotifetles peloiines publiques, quile ha zar

авт Ien ces dangereufes occalions , 8:loiier

leur courage , lont ceux qui tachent de noircir

leur reputation- 8: d_’obleiu_et leur coiitluiregceT

pendant ils n’ofei‘oierit aroillre en femblables

dangers. Mais co_mme_l_ s gens de bien doiuent

méprifer la voix des 'niêchans 8: ne iepondileurs calo rnnies, que pat‘l`eruices publics,l’hó_'n¿

rieur , la charité, 8: le courage contentent vne 1
conlcience В: ont des't`éi_rio_insA de leurs aélions,

 _8:au ÀCiel8: en la Terre' Yde bien feruiiidùránt

leinallieur. ' Т. C ' "`- I‚ Y ' Aulli la raifon 8: la Iullic-'e veulent' que les

Oll"icie`i‘s"des Villes dlemeuient', parce qu’au_

(ищет? les Villes infeétées relleroient aban- l

› t_lon'nées dans vn delotdre pitoyable , 8€ aptes
tourils y peiiu`ent"I elh'e',c'o'nti‘aints comriie il а

elle iìigé par plulieurs Arrelis l"ouz`de` oí'l`es

amendes voirede la vie, dell pourquoy iiïvaur

r'niel_.ut_I fi poiteŕ 'courageúfeineiit' 8: i 'auoir la

_ coizilcience nette que d’atet_i_çlr'-eli’y eiìze ŕ`o:"çé_

` Et alin que nous rie lemblions renter Dieu
par vnrŕiëfp is ou par vn abzantlòiincment de fesA

_ o dŕes, 8: des remèdes humains pour la `conl`_o

lation 8: foulageinenr `c`iu peu`pl`e aiiligé, il faire

techerëherl toits les moyens 8: ieinetles pour

prel`eru"etla Ville r_n'er_iacée` de la’ peltilence , ‘т!
pour; 'Feeourir д: deiliurer celles Iqui en font 'af

liligées’-èn tout ce qui ell de la Police, 8: pour Y

‚

._..,

_ ptoce<:l__et-par' ordre'e'n~'voicy~laJrri.a.niere." ‘

tí
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Ütttpitre VI. 7 r

Premicrcment lila Ville le treuue dans l’ap~

prehenlion de la pelle àraifon des autres Villes
Iallligées, бей ацх Magiftrats 8c Elcheuins d’y

pouruoir , l’on ne fe doit pas defçrier ny alar`

met mal à propos , mais enuoyer des hommes

prudens aux Villes foupçonnées pour s’inl"orA

met dela verité, ôcleur offrir alliltance , 8€ en.

fuite le mettre engardefur le premier foupçon.

Quand le mal ей Ыеп vente 8c iug'éte1`pa.'_t

p les Medecins , Chyrurgiens, 8c Apothicaires,
alleinblcr vn confeil de touterlorte d’Habitan_s,

creer 8c eltablir vn conleil de'lant_éja_u nombre

де douze de bons Habitans amateurs du pusY

Í blic, de differentes conditions, qui loient leuca

д $986: rigoureux ,parce qu’en faìt\de_pe_ltilence

_ la faueur 8c l’indulgenc_e gallent t_out,y` appeller

_ б: mettre dans ce nombre , un Medecin , vn

_ Chyturgien д: vn`Apothiquaire , leur deñerer

‘I beaucoup en telle occalion comrne el't_a_n_tI de

а leur art ,` lequel confeil aura pouuoir de faire

V des Ollìciers, 8€ ordonner tout ce qu’il faudra
L pour nettoyer la Ville ,v pour la retraiéte des

pauures, bannillement des gueux, pour la gar

de desportes pour examiner les billets de l`anté,_.

reglement Гц: l’entrée des elltrangers б: des

_rnarchandifes fufpeâtes oupour les quar_antai_

nes, 8c s’alle1nblera le conleil deux ou trois fois

la lemaine , ou vne partie d’icfeux s’ils ny peu_«,

rient ейге tous. " '

- Et pour l’execution elìabliront des gardes

pour veiller fut toutes Choles д‘ qui leront ga-,

)
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x‘léS àuîres quül _fòir >`11Í>xnr\r1'ç 'còul'agìell1>':Í

\l'îgi1e11_§,'dilig¢nr,& loyal;ô_c'qL1'il r’aPpolf¢ l’ Q

ф: cle la Yilleôè dû dchófs , &`s’il y :`1~q11çlq\,1eI

Wire "ё 'fahfé qïfîl y ayŕ aL;’ççluy'vn’ adjointÉoxifeil Q -eßablîr acá porŕiçls ‚апйроцев Yde la'

‘ âëg, dgn: l’vn d’icei1'X au! а comrgandcmem

viIfe'&'0b1igef‘1’¿ê's rinèipàux' de сайт; фми!
A „и `:ión d"y allerîeń Pei синий; gárële'. Í ` V

“д Qííoy `qué cettelìgńaladiè п; 1"¢l`pe6l'¢ pg."-L

foune öç Vs’att-'aclze' `x`n¿l<iFf`er'ex\1`11„n¢ŕr't tout ce quiL

prf_:'fen;ç"à{`adiŕ'c1étip'n Ã -If çl}cc , quç c’eí§r
gnç_‘çIjxófe éènìŕixië Dciu'felle’'s’atr‘1qL1€ plŕ1_tQlì'

'a`I1x}`1;ì1"1'L1_:"‘¢"lj¢j~~ qu"áux` r1'cvh'es_’Pa"-.'cç c1';1¿ils11’ŕäi}§ pps“

Ia dlfcï:e’tio1}_,hy preuçianëe fe ’c'ou.fçluc'r->

fe c`9mm_\'1niquerv`1rA pl_x1s"'Faèilèm_ènt , Qlltrè _q'Au':f;Y

I@ со pé m`1l habllttlezfëç lńäl nou1'1'1"`s ffzluçńç

Qc m:;_r1'«::'«`:'àv{`a\‘l‘ï1‘îéx:1r1 êz” èQá1'êtPlus de ljorrulxid'

1:5 gmfès , `ç'e{ìÍp'Quŕqg1oy il faut _cQ11`rçnÍr

liés pauures de Ila УЗИ‘; dans' lHofpirél §¿ç1§_un

tiel' Ó dl г qu’íl`$y {`çícnr`11Qu: ris (Ems p«.’r"rr1«‘:tr1_e‘V

;'1Ll’il5 сощеш 'lí Ville liy;1uxEglŕl`§:S¿, ‘б:1': Yr_`e11f:11;u"'c'>“:‘d.lnaíè de l’Ir1'ol`pità.l"ń’cñ: pas fuñîï'

(ад! poil: léur erìrrèreńcmêm', {Иди cottifet

Habltansg «Sr lès oblígerjpi; voy@ d’^`;zu1noG

xìeà la nQu1‘1'iture’& fòllijlliture des cho(¢§"1,1è"

éçílàíresfelbn leur porréé. " " I A I

“ "@an'c1.I auxgueux elbrangßrs 8€ регГоппе;

imirilles; il Íçs Рай: faire4 [ot-tîŕf, 8€ obliger les.`

êïfifanâ de f°.n3f~‘di@-`l'~’l1‘~'SY fèflliresüs д: ri'¢n..

’t_3=1J;r Ó а; peu.""`> _ ' ' " ` _ _ "

'É Е! ифащЩёёвф орйпйодуйдс nçûte PQR?.

.'~~ « fà»- /«‘~x..:’„

‚
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- Chapitre 1’/Zh

g»¿igi1ç:ç`ni;;'lks r_u`e's @Sc lçsÍmaif<_>ns_m_erte_s › im

gilet les'or‘clu1‘es & immo11çliccs,'fe de1172111; cles;
¢_§l1_i¢:ns,Á сына,‘ 1:»ig`<2ons'I ,’ &'aurres'anix_nzu.=1x quí

Pcuucnt ápporter de l’i_nfe&ion :i_u`X_`ŕr'xzii{`oi1s,ir_1_‘`

ife; dire liouij vn tex__nps__l’c_§ge1cice :11l_1X’Tan_neL1r's,__

VÈonr_oy`ei1i‘s_, Megillìérg "(.:l_1:mçlerl1'erS_,<1'111'ç:u:1__-¿_Y _

(enr де 811111116 puanrenfs auxflieux You ils_`t1‘à.;

uail1cnr,"l"aír`e desfeus ёсдез par_fnns_',__je¿_tcr

‚ де1а chaux Yiuc дат les piinezV c_lo11__1el,Èiqúes,__

д‘ del eau Pap deflils , 'faire fotti: les malades' `
la nelle hoijs la Ville en qilelcîue _lieg cleli-I

gne' , déIinFe¿§ter"pro1npre1jnenr la maifon Q en_

fe`rn1_e:'l'es' portes aúe_c'_l_;aPpçs çlefer ,` lesniar.-'

де ша11111е$_1:111Ь1ез,& е111е11е1 les, morts,
lìorshla- Ville.' ‘ J 'L Í' ' ' ‹ I

ì А Cêr ffffèi la premiere année des trois fus»c_lc-\

ůgnées , l’on Ht des lauttes де paille en quan- `‹
ciné dans desA terres appellées ali climat des

ioncs ( 011 il yà des eaux де fontaine en abon

§l211\Cf, 8c d’où procede la fource d’vne l'o_r_1ta.i-_I

ne que les R. Peres Recollcçs fontàprefenc

c'oncluir_c Lil leur Солист eJ„`[ou‘inuS, öcvne

fnlace publique proche , fur QR chemin du

ŕ¿pl`té` d'Or,i¢nt qui feruoit de Cymetiere.) Auf
«äuelles Iliiittfŕs l’on faifqiç aller les malades in

fe<Stez_; 8€ en vn antre endroit l’on auoic auílî

(‘ай 'deshuttes де paille ёсде bois , pour ceux

efloient` gneris 8c mis en quarantîine par

òx_:_dr_e des deputez де la fanré , apres en auoir

fais exá¿`t_¢1.vifite , comme l’on faífoir außî dc

*Èf-«’.“.S Csüxquiмыï°i1PsQ,m1¢1,~°,u (шт

Í " ‘

_ A
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Fon cůoit bien trompé, quand on n*y preuoit

pas bien garde, öc par ce moyen la Ville fut»

putgée де _Cette infeóìion , par le bon otdte 8;

conduite qui fut r’apPo:té ípecialexnent par les

fleur-S Adúucats, Bu‘:etçau ,_ Petnaton „Gue1'í1_:i`

Efcheuins, Protl_1elet_,V ôc auttes bons Habitans

qui fe treuueient alois en charge Publique , fe_

condez par le prudent cdnfeil ‘du {ieu}A Duin-A

court exçellentV Medecin,à 1_ame1n_oire defquels

eli deu la gloire du bon orçlte qui fut виды;

pouïpxefetuerla Ville de Plus grand 1_‘na.lv-heut,Y
dont elle çítoít Lr_rier1:1<;ée , Bc outre les reuenus`

dudit Hofpital dont ledit Pernaton eltoit Re-,

óhïur, qui ne fufent efpatgnez les a.`1fnplAes_cha#`

ri}:.ez de Mozxfeigneut lìE,mine_1_1tíI{ime Cartdi-.

vial дс la Rochefoucault alo." s Abbé, cliíh'ib_uez-_
' /par Moiílieilr Decretqluglegfut encore ernprun.

te mil efeus Pour futúellir gl сетке grande де‘;
pence. '_ _ Á ` ' Y A

Et de 'p'lu's commependańt lefdites années;

pri11cíPa'le1neut«l’année 1650. у eût grande

difettè de grains 8; necellité au Peuple,` ex) (др.

te Чаша Petite mefure de Tournus ‘мы: l'us„

de trois’ liu_es, &'._l’nfn’ée ou bichet dudit 1'eu¿

dix«huit à vingt el`cus" ‘,` Pa; Äes foins 'de Не“:

Claude Magnon чище tre en Charge ‘ТЕ;

cheuin мы. moy ,` il fout `_, la Ville cle quan

tité де froment c1"1i’iI,{ìt',",'iî‘-P’.l’|il‘ де Lauxois Гоп; 1

le paîìfepoft du Gouuei/fleur de cette Ptouince

»qui eiìoit àlor`sYMeílire Reiger c1c~Bcll»:ga1tde„l

grand Efoaycf де Etaince , ¿beaucoup meillelin

ë 9
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pris que le courant, çloutle Pauure peuple fue`

fortfoulagé. _ ^

Се Ь`0п о’ dre n’ayant ейё continué pair4

çïautres (entimens, 011 р0111Ые par interelî: par- .
tículier де ceuxà qui appatteuçient legA t_e`u'es\~ — 1

des iones` , dans le coursdes inefmes m:1lau,‘lîie`s,(r
ayantI elle `fait des` huttes рг0с11е la Ville , ее‘

terres qui aff`fon`te1irfu'r'le biefs du puis` де fept

ŕ`or‘1’taines,`& le Cymetieee desA pefltifereg' 1111 1е_

haut des foire; dela _Ville , ou il y auoit des'

дамы: en depeńdans, quiefì l'end1o_ivr 1е_ P1us_

eminem defdits fede; I, auquel Гоп alloitpat ‚

vne faúlïc ponte ouuene dans le mur dela ville

àl’1endro;‘t duditÃ_Cy1_n`etiere , cette ctuelle ma- `

1<1д1е fit yn ruuage furieux , fpecialeruent fur

be:iu`Coup де11011$ Artifans , par la caufe qui э‘

fete dite cy-aptes. ’ I Т!‘

Les riches doíuent enuoyer leurs Familles aux

ehamps 8c reitet peu àccompagnez s’ils veulent

demeurer , &les` autres fortìr entierement, en

ne retenant que les Perfonnes neceflliires, dou

ner oidte qu’1`lne manque rien pour la nourri

ture du peuple, 8€ pour le feruice des mglacles~

que You fait payer â. ceux qui ont dequoy : la

rigueur de _la 111й1се doit elhe obferuêe pour  À, ‘

1es'1eglert_1eus Politiques , empefcher l’entrée
des iufeóìs. ' ’ I

` Muis tout le principal defpencl du zele 8c

desprieres де Meflieurs les Ecclelîaůiques , 8:

out conioler les aíïligczöt les malades, pau'
ein‘illllitimzrattion des Sacifcmens ‚ veiller à la пе:

Q6 \
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еещсё ç1_es paglutjes , д; leur faîropart Imm

moyens ‚ puisì que'pat1e's Canons la ttoiûéruq

patrio ç1ev1e‘urre_uenueívt affeótée à` lout çntrcC

tçnement, ‚

_ Et fut tout dulpeuplle enuets l_)¿ieu.„_ Pour:

Agppa.í{`eV_r iufkice 8: iinploter Q1 tui(`c:x;'ic:\¿‘»tc_leI

Pátlaèpçnitguçe; guoir IrecotujsI aux Sgiintsiquíi

'Íeuuent par leurs> ii1t‘e1;celî`1onsI liet les1; ЩШсе де Dieu, öç {Егецдхе nos mrecllatcuts,L

\

\

` Noé Га. МЪЁ >cllaxjslal Loy Lcle»haiture,M‘oyf¢ dans

la Loy'I cl`,critcv'_,~ ‘В: Sàińt Roxzltc/:l.'1ng` 1a'I.9y do.

уже; comme nousl’:u1or1steglìsnrrxpluíîeuiqsQ
fois ей telle t_tecAe[1ité,I car 1á’y a p'as.l`on,g«

temps ТЫ у aiioit aéhuèllçmenr â coil¿é _*deg

1’Aut_e1~qu_i elli à l’vn des pilierà де l’Eg1ife Зари,
Andxé ou Clt cle Ptelènt»v‘1} tableaufde Saiírxt:ik

Chzirlesßorrolnée,v\e‘îouë де boisl z1tr,'g.c_l},`é¢,:E

toumante pour contenir vtt retors de cite,
. jaune ,vl cloi1r:x‘_1"o11I fe feruoitpout çnuiionnçr

‚ ’ (еще l,’e_!'1,ce..1'l‘1f`¢,çle4 l’Eglife ,_& demeutoit allu-`

' ‚ mé Pai'lc;s_.t{¢l1X b0uts,.Pçn;i4.nt que Гор Ёайойг;

il to témoignage ат»

‘(пе Procçíïioti, 6;,-quel,’o_n',glifoit ‘те. МеНЪ à.

lhonncut де‘ Ёэъйпс Roch tous los Lundys › en.->

‚ ,_ 'fuite `,«1’;yn'»Air¢x;u anciennemQnr"fáit Рад qos,

Perès. Y ‚ — ‘ . »~ ‚„

‘ Eli e}‘Fet'S;aínt‘ ,lìoçlkçûrvu puiílänt zncediaf~

teur де5 liotńtites aupres de Dieu dans le Heau

de la Рейс; gmçeq1.1,`ŕla obtenu à lïheute dc_{1'

тоде,‘ дед: le fcgi article де fon te11a1n¢x1t,_

ve quien

' «EP°Eï@'1'¢f«exi§»1’¢X@1np1~:.dîAigu;.p¢n4@nrt,eri

Ф.

1»

l

l



‘ч
’ дёлртей il ` '

Pie"c_lr'tio`nt nousien donne des tëmloignages, gar

у pailant coinrrie Pelerin au temps que la рейс

1е$ aflligeoit detoute part, il deitòurna ce Heau

par fon interceíliòn «Seen 'guerit plulieurs du '

Ggne de la Croiàt 5 Rome ‚ Plaifance `,'Cœfane,

Scpluiieuts autres Villes `d’Italie ont receuësA

,es fnefmes effets de fa proteálion', 8c *}niu'e`r

Velleŕnenttòus les peuples 1е reclaińent_en еще _

aflliólion -, ayans eri-*gé 5. fon hónneìir ‘des Oia;

_"oites_, des Autels , des I`rnag‘e's;_‘& Cbnfreriest

Principalement depuis le Concile де Colillziìì

:e fa deuotión eil' augmentéex, 5. caufe Hi:

:fclatter la vertu де fa protection ; _ce fut lots
>lue pendant le Atemps du Concile l’an 1414.

me grande рейс s’efleua dans la ville, tous lesI .

RR.PP."rlu_Côcil"eiugerentâ propos de porter

bn Image dans ‘те Ptoceiiion folemnelle, 8€

1uHitoilla рейс cella , арт l’0nvoid_ par tou

:es les Eglifes porter fon Image en reli`eFs:_a\1X

P1 óceßions. I '

Outre cette particuliere deuotion â Saint

Roch pendant l’aflli¿Iion que nous _auons dit
:ydeuant, la Ville fit vn vœu folemnelau Ч

>ie'r1heureux_ Saint Charles Bottomêe , 85 fue

nosé' vn grand tableau de fon Image ou font

les armes dela Ville fur le mefme Autel ou il

tft encore à prefent,anec vne fondation d’vne
Meile tous les Lundys,8`c à се: effet lesïquatrg

Éfclietiins де 1а Ville apres vne Proceffion fo

lemnelle у téceutent la (aime :Communionßc

tout le peuple fe mit en bon еде‘; pour iitiplö

P



д‘ ' Í.' .. _ › _ »_ _

ìä ‹ Règlemem' ‚ _ _

`Ёсе 1а_ mifericotde de Dieu par l’1',nterceíïiótltl’vu li granel Saingdont elle telfentit _vn grand

fecours & ptoteétiou en cette allliétion.

Cette deuotion doit elite eoritinuée folemnel
lenieńt pair les El_'clieui1}s en mcfme ioutI 5' au

пот да ,Corps де la Ville-, jeufne/ôe Сей);

'rnzinietI à cette intention ‚„ enI дебош де

graces dela próteélion que la Ville ai reflen

су (lu qŕlêpuis par les iixterceilions' de ce grand

Suinéë. ‚ ‚ и ‚ ‚ .

(hie ll quelques lions Religieux s’e>ÉPo(erit

àu fetuicekdes peftiferez à l’i1nit¿riori de ce

gtmcl S `iínt ,ils ńietitétôt vue gtaude loiinnge;

& têińóigiierónt eti cette` rencontre vn courçt-'

ge geńeteilx 1lois qu’0be'iíl`ans Él leurs Supe

наш: ils franchifont les Ahorreurs de _la mort',

Бей com`m'e cel.1qu’a.nciennement les Mar-I

t`_yL's couroieńt au feu pour пение: vne nouuel

le vie, 8: des coutonñes dansles flammes.I Or

qugnd ils font 'receus il les faut loger commo

élement dans quelque maifon écartée , qui ayt

vri jaèdin , Se де faire fournir toutes les chofes

neceH`.\ires Pouf leur` couche ,- leur noirtitute

534 entretient, ainli qu’il fut fait àaucuns de nos

RR. PP. Recollets qui s’expofetent librement

Iefdites armées. - _ . . ‚
11 еРс aulli necefïaife d’efl;atl:>lirV des Cotbeaux

Pourpottet les malades de leurs maifons au lieu

Prgpife, Se les mo"ts nu Cymetiere des peflil"e

г tez" entire les mains des e-nterreuts , 8: leur doni

het de bons gages , maisil faut bien prendge

,q`___.-b____.__»_`

_ Ъ



Ühapìtre I/Ii.. ì 7§

garde â tels galans, parce qu’ils peuvent (еще:

а pelle par le tranfport des meubles qu’ils` de

obent 86 cachent , ou malicieufeinent, ou añn

le continuer leut exercice , comme il arriua

lans le cours clefdites maladies , par vn C'or«

»eau uoinmê Prouin , lequel :nali’cieul`emcnt‘I

u lieu d’enterrer les morts pfol`onden1ent‘, il

le les couuroit 'que' d’vn peu _de terre fuperfi

iellement, en forte que dans les grandes cha

eurs le Soleil donnant dellìls caufoit telle ins

eétion, que felon larencontre les vents elìans

`ortés fut la,Vi1le, infeétoient particulierement'

i partie de la Ville ou les Vents la portoient;

le rnaniere que l’on voyoit en vn melme iout

iuantité de rhaifons attaintes &. allligées de

elle, lans que l’on pût connoillre la caufe,qui

it à la En defcouueire par la raillerie de ce ga-'

md, auquel fut fait (‘оп procez auec dellibera>

on de l’ar`quebuzer; mais la necellité dàvn гс!

:mice 8€ les grandes foumillions luy l'e1':uitentV

Fimpunité, il ne fut pas pourtant quitteV de la

,iltice Diuine, car 'quoy qu’il cull _de telle

»eaucoup d’argent& de butin apres les `tnala~

,ies , il mourut miferablement mendiant (on

ain , _delà l`on peut connoillre comme il elk

ecelfaíte de veiller en telle occalion, 8: dellói

gner 8€ purger les cliofes qui peuuent cauler

infeótion , & dans ces mal heurs de ne faite.

les huttes pour la retraiéle des infeótez li pro»

he de la Ville, ny le Cymetiere des pelliferez `

u lieu fusfclelîgné.4

Av



__‚. д". ."" -",

—— Èr"1Hr'1__`c"&:'î1ic'c'iui tcl`tcn_r 'darás lagville añligêoê

fdc lapçïì`_é3'8c Particulietoment les Supetieuŕsg

{òut_oBl’ige'ì ‘dev`e'1`_1l`er à_ leu_t_ couférußtion , öà
He `\}‘iur_e Í:le`fa'çÖn ~¿’1\1"a.lœ<‘2’_‘l’vfeige: `desI rç_1_t`1edes

Eïçferuátifs , 315 fe _PxÍifI`e1'1t gàuontit du mal?

_"e"u1‘f,_íls дойдет a.uoirjbc')11 courage, pafce què

' . _là peut Fimagination_tr.oub1ènt_les humo-urè

‚ В: les eÍPïits`, 8€ difpofetlt los со? â l’inuaíïon
fdc l;1_pve{_ì_e. Сей pou'rqu`_oy il мы _retirer 1е5

femmes &'_l.€s ènfaná du_regar<_ides cofpé molrrà

Bc des tualaìleg quand o`n`,les tïmfpotte “шее
P1que _cçŕs òbjeäs 'funelíres 1е5 pouttoiclit _porter

lì quçfgue lì‘lal‘lìïcu-_rï , â'p_ì'es il l"a_ut` auoirîonfcieucé nè¿tte_3 f`ai;'e'lá aueo_Dieu , &

еще дйГро5ё 'àà rçfolu à la_mt_»rt ,_ ily en.a ей,

îlui en Ces rencontres _guoieut d’_vn collé де l

13:11: 11&'))‘п Сшеййй, деГашге ‘vue biere, ‘

‘aen cómitìç cela qL_1’il ŕ`a__‘ut ища 8: dormir dans ‘

les _Villes e_1_ńpcfté_¢s_; f¿ut_a_'i1Hi'el`uitet§ los ‘

gxîandes „_comPa;gr_1ies'_, l’_ab`o1.‘ìl des_fóupçon- `

’f`1‘¢z,‘i1eft boude teni): le_cotPs 'riet ; ¿:li1_ngea,m

fouiieiit de litiges де сБехпЕГеЁ; пе ll; l`c"t‘ì1iij
lvd"hatSii,'s 'dè ëlráp 'cle1_ain._e_,'n’y d_e_co`tît'on ', вузе

fou|5ruŕes", Pa‘l'_ce_.q1'le_ щ _rńat;`e1‘_cs re_`<_;oiti"e`l_1t

áyfemèntlcs v¿iPèti:'s_ infcâées «Soles coiiferugt

loiigtiéinent , mais bien dè Canlelot, de treillis

  

бы де foye_ «._$¿’nou pas_ де Уе1оцг5‚‚ пеГе pout- _

-` mener la Ville que pár ne_c'_'e{ïité` , `& aiu ее?

tbut Pàllèt les fOl_1lî€t_S_fu1.1e feu , у роггег le_

Vïfáge en Pa__fI"à.Iít,<'în fe_pai`fL1mant&'la_¢há1Í1br'c ‘

_fouuent auecau geneure ,{`é`n`o`uiŕ1'r де bm' {ё `

' viande

L/ '



`C7i¢pizre I/I. а 3‘:

iande allee fobrieté , fans fe porter àaucun

xercice violent,la continence entre les mariez,
uiter les coleres 5 ‘8c la,tiil’teiI`e, viure ;'oyeuiIe~

ienttant que le temps le pourra permettre, en

:gardant toûjours neantmoins auili-toit le>

Ziel que la terre , prendre garde aux valets ôc

fruantes, les Faifant contenir dansles maifons,
arce.c1iI1ele plus fouuent le mal-h`eur__ей porté

:ins les ‚ maifons , lors que les feruaiites vont

chepter.-les chófes n_eceiI`aires pour la`on;.ou bien par leurs cajoleriesY quand elle fe

ont pourmener. . Pour les pteferuatifs , ie

enuoye за Medecin' de la fante 'de les »ordonî

er pdutlá c0"ni`erì1a_tión; pour moy. ie fuis d’a

is que l’on' де forte pas de la maiionfans 'clé

:unet,.apte_s que le Soleil aura  diilippé les va

euts ; vn_/dgigtde bon vin apres vn morceati

е l1on__p_a'i11_¿'_Í е-{Ъ vn des meilleurs prefetuatìfé
Не 1pl_t1rH1a.t1lfel,8¢I lIuis_pe1_‘iIuaclêi<1u’il fera plus' ~

n у age que nul_autre','\i'eu> qu’il n y aura point:>

eperil dfen augmenter Идет: ‚ ’
Dans .ces occaiions lneanicotip.»"vi`o'ientî1neII4

)is la [выше де pillu`le_s de ruili , 8€ tous-_ les
)urs Icleceitaine oppiatte que le MeqrleciilaiioiifiI I

Ydormi: compoféß д; figue, _de rues '_ '
9115; fe l’auo`ient_ Ilesrriaiiis [пишет делгйгуоц __

C yinaigre; pour les _fentir ée s’en номеру

C-Zàiporçant ordin,aii'em¢nm`m citrongarnv de- `

leme &~¢`1¿i`ix de gitane „empa давит;
, ‘бы it ce d_eH`aut»vne petite l:ioiIì'eI_ttef«I:lŕI ‘

if blanc ps=Ir¢é¢s`;8c~dii1aietIk¢ ign ¢fP5ŕ*f8I¿



81, Reglement, `

garnie de тайне façon Íque le citron ; parfu
] г maus >leur Мои де geneure (oir 8€ matin

auant que d’ouurir les fenefires.

¿Ie dois cette grace à' noûre Seigneur, que

q'i1«;nyA que dans ces ocealions ie m’y fuis toû

ieurs-rencontré, beû&1~m¿1ngé par rencontre

же; »des petfonnes qui poiltoient la pelle fu-I

purante qui la caclioient, fans en auoir iamais

heu, incominodíté. ôc дано?!‘ veu- toutes les

vrt1“1aife»i1s- де mon quartier ůc voyñnage ínFe»,
х lv &„é¢s',.fans que lamienne en ayt же attainte,

" quoy que `1rx:9.fl“.a1inill¢: Fut forta_mple`8c‘de huit

e'r_ii:‘aixY1sI ( aulli ie la iìts retirer rlfabord На cam
pagI_1c)&.d’auoirpa{l"é leklonghA ée la Ville en

plein: iour, fanszreneontrervne feule perfonne ‘

~enla,- grande nlë, ou 4l?h\!|ŕbec1’oilÍ`0l`l: prefquc ‘

coinme dans vn pré', airis feulement veu aux l

feneßres ceux qui demandoient du fecours en i

IQHE ,_ ,. _.I 11’0n, a_ cette :remarque apres le cours дез

maladies, que де tous ceux qui eûoient en 1

Сьаг$е‚ publique , ‘а; semployefent pour la

fai1t'e,iln’en mourut point dans le {`eruice,tant

Dieu1 protege@ 8c ä-foin de ceux qui s’em

pleyent charitablement шее атош: enuers les

Paßkurßà 85 aflligez; ny-Perfonrie {Гей dëmguré

ßllrpeinedes fbmmes que Гоп auoit envxplrurv i

téesfpour le foulagement des pauures afñígez, `

,lefquelles .ont .café acquittées par des voyes

'l12el`Perées,fá11aixnpoíîtion , quoy que la Ville

д’ д!‘ mFL\ns.„fend§ny»dei\1‘îersc,màrnuns:, ejem.

  



Y Chafâilrs Vfl

me ie le (gay particulierement; f _ .

Фе [л fw/ite des „уж; ‚ Ú' de них. gx/il

~ ßuffxpuf/ßffr.

Coiìune les proprietaires ne doíuent loìîel

leurs mailians qufì `gens bien farnez , ‘dellâ la

vigilance des Magilltats defaire villte exaéte,

du moins- vne fois l’znnée de. ceuxlqui fe fout

habituez denouueauà la. Ville ,' fans ordre ny

permillion , expnll-‘er les, inutiles, vagabons Se

gens ůns adueu 5. qui ne fernen: Чай picoret

_ßcviute fur auttuy , infarmer desvie, mœurs,

Religion, urger les imfuretez «Sc mau.ua.is«

commerce es euxîäegsdilfoluëeg ne.foulî"rir“ny

apprenne: ces me ` I у

desvoluptezl, ôctout ce qnifde isdçles berilam, & jgus d_,cicle2, qui ditlläuóge

.ss

ent Se perdent

Grd;

liu. 8:

til?. 1 9:"

ari. if

Фу‘

qui font lesjminillzres \

Мышей‘: ,‚ (Гаити qu’il ell; raifounable que ts

lesrperlbnnes ‚де qualité éc de vertu , viuanì

Gfytnut honneut.&„_r:l]?e¿t„, [одет 8e

fepàßz des autres mabviuans. ; — ‚ ‚‚ \п‚‚

Cammìil fßäfffrodriŕ hjpenp/e Énmnpr ‘

к‘ ‚ \ ‘ '\ `/ ‘ ' ' "È

` Ä А „ Х "„2î¢f.ß"??1,'z¢¢« ‚ . . .

Qllynedeq fuel les ‚ de Police,ä

lheçniple deg; gr§;ids>houm1es,.elt- de {ecou

rit le peuple en Famine , 8: depurar des horn»

mes vertueux öefages ‚ politics pour ouurir les

greniers de ceux qui font grand arnasôc пай‘.

de bleds, pour leur en faire dil¥ril1u`e'r`auxРад‘
“rcs à prix iulìe Se modefér I

дм’. Y \\

liu. 15.

til 46.

arf. 35.

F 1



84 Reglemen; ,`
к ' Du ßfmurs que дойти les heller’/z`ßzßz'quf:_

ищите mz. Óvlmrgcs publiques.

‘ Etquoy' que nous ayons gtand\fujet de nous

lâìiet du fecoûrsfauorable quenous 'altuons rèlf-`

fenty au foulagemcnt des páuutes , pendant le

ь ` tetnps _dês'1'nala'tlics populaires! difette, 86 nc- ‘

в #4 ceÍl°Itëz publiques', pat la pietë_erni_r_1cî1t¢ des

‘д; r f ' bons Abbez , les auttes Eccleliaftiquesfne font»

д“ Ё" clifp‘en[ezÃ`ri'y èontribuet ën femblables öcêa

,“.(Í""8'- lions, Штат Yl’Orclonn:;1n`t`:c 'conforme aux
“fz” '4 Càpitulaítesůe Chátleinlggne, qui leur ptéfërig

‘ _ ' ce qu’íls doiuentffaite entelles occañonsf >

'fAufl`1 'qL1_c>y<î{1Je'pa.t'l’È¢:litèleCli:àŕles'9.'dLtÈ '

V5i`No_11~e'rnb/te U72'. les Ecclèfîaíìiques foient ~

cxetñptsde tous Гама“; emprunts , él1'ar‘ges`

‘f’ , .66 itnpolitíons des Villes,toutesFois p'ò_utlate` __
_J/» рзтйгйоп’ des Villes '85 Bòutëìs ou ils font dev-Y _

f' " тешапз ‚ pontsôtchemins; is doiuent ‘êom '

__ _/' ‘ fribuer; 8: nes'-en решен: exempter pàrcë чрез

1Y ’ tents char es q\'1i*conce'rncnt'le bien publîës

‚ё ' 3С la" _conn _o_d1_'té_des_Iic_ux_ ,_ ‘Гей; Pl\1'S,_fÉ¢ll¢.$` qu_c_" perfonnelles, Bc- auflî рой les Рыси“ А.

necefïité de gum1aq\fe1t¢«n"j¢ae¢ur¢'P¢ff°nf1¢.»

'_ “"’__d’au.tant 4i;1îil"c'i;>nt'1_ient c¥?H3l."hÚ1Y'Ä'Egli{¢ ’rh

ЕЩЁ, là "де; в: ooritbàfŕtfè goût les Á-utelîs gf б’; " _

s Рей): "pa_nd; P". 14.0. _ ” ‘

’

 

'i 7’/IY: '
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-È1.Íe`£¢ de S2,Qne»~ql1C vgl-’¢I11:te,p.rendre> ďinteı dig; Oral. .

ı.

Chapitre VI, 8% . _`

De: Caónffrs. А K I i. » -

Çgferqíc ‘(сайт адгещг 1с cours de lari#

les сацсгпез cabaret; é$)`\íci,1_x de Paßàges 1,74, Lo»,`>

ÜšQlfiG, neîlllllnûlnâ l€SRO\y‘§„lîaya¿1gain1ì о}- 1111.43.

*ÀOHQÏZ Р?! .ÍÇUIS ¿dits 8a R.eglexp,e_ns de Poli- ‘т- I.

CQ, Co`_rnme trçS~v`clles au Public , Iilsaloilzexu:

¢£ì\î¢,Qbf¢r\.1¢-Z.-‘sx "ш quien щите Räprlbliquš'
bi¢;rlin{ì_itL1€:~c,.a:où/fouls çfiš improuué la tlc». А

quçqrarignj dies) çguernçs ¿ç calgagets; pagar;

<}u’c;}»içç11Q_s¿fq ffmc dépencgs exçeíliues’ ,_ rg

Plors dg jçuìßöc allrregaéltê de débauchfsp ,Où

p1‘.oçcd,c l_’oylîuctc'; nqufgice de рода xfices ,v _

qufil çi); tout motaire que бей Fauerfjonôc xml _, Ï \

piades 1_n;.ilb_11s dg' cçmg quí`l¢s,flçquex„xïÁC1}F'¢ÄL " ' `

S’y dél2ß„“§1x_€nf« ‚ ‹ ’ y ‘ is "i

‚ ‚ ` " ' .Du (шлейф: киёя ` I h

Le pauércks Qté; едим marque _de lg bong; OHL

ne Pqliçe cles Villes, l'es`r,uyn_es'gener4ales dg lin. 10. _ V

çeluy dçia Ville de 'lfourrlus ,font aflčg соп- fÍl_f+l~\~=

`noílì e гида: qu elles a è_{l;é xéduire parïlïxn,-,Mf I

Pqiffìnce Ку fatisfaige. Ne_anm/xoíns рай‘!!!

bon genie öà gencleufe refçlutíon chaçun а;
conmbué à, le Ilepzmzt , quoy qufapeç .ine ›

commqdiré, çlés1’a'Qpé¢ 16§6. de qu.’ei_l:a.nr fait

1'ln’y aura Чад tenir la main ,'¢Sc fans obfcrucr

ее que pefcli: l’Orclonnance quand illy aura '

quelques Ранг: çaífez 8€ ıompus , l’oLp.1<’1?cX1.‘«1:Y

[Qi: EvlqlwnäînexxlwentÑ ‘стыд; ¿.`a\1,ïxclék>ex1`s„<lu _ C;

i



I Ord.

In. ‘о.

` rift 46.

„еще:

815 ’ Reglemem,

teuteur де 1а 111211911 , deuant hiquelle la ruineI

fera' adluenuë ,ff ou par les locataires 2, qui peu#

uent eftie contraints fur le prix des loyers , ЕЩЁ

leur "rembourfemeut , afin qu’on nePlus eu fi grands frais éc incoinmòditez {мы}

ques. х '

De шт qui »fl/ont' Даже’. ц ) 1

La' Ville eftant compófée де Ьеадсоъф’ де

pauutes attiiàns, aucuns. delquels/ fpecialetnem

les feinmes. quoy que valides, demeurent oy[i_

ues 5€ inutiles , 011 du „moins nu lieu dcs’em'

ploye`t'auatn1oilI`òns, aymerit niieiixaillei glane;

que де gaigner' des falaires raifontzŕibles, de

forte qu”on' à' peine де rteuuer des çuuiiers

pour ;j_rioiyíI¿:~t1r1`er',Y parce que dans cette indul

gence , elles vònt glanerI auant que les ge'. bes ‘

& dïxmes foient leuez де Aterres , y pxenans irn

„а

punement ce.'qu’elles veulent , quelque foin

_ que les proprietairesypuiñent aporteŕ. (Гей

poufquoy qonformemeiit à'l’Ordonnance ‚ les1

tlclinquans дошел: eilte punis felon la rigueur

(Ficelle,V qui ne pm met qu’aux vieux‘,'ir}uali`des,‘

getits ïenfqns ,' д’у allerI aptes' la ' lçllée des

Álcils. ' ‘ ‘
1‘

/ \ 1 Де: е/Йтяпзст; que [wz т 411111 gtçeusìr.,

вы.
aux Caóerm.

lim». 8. Í' L’Ordo‘n'.1an'ce deH`en;cl'.'ä tous Tauetniersg

riff. o. Cab.jv'etiers,&'à tous ai1tres,de'loge:‘,t<;cel1.0`iit"`

I. 8€ heberger en leurs mgifons plus dive:- ` K ‘I P v ‚

‚



›‘ » r >`N-|\»'\>' ,v ,>f;s`.

Clmpitie VI. 8#

gens lans edueu, 6c inçogneus , BC lëur enjoin;

les denoncet öìreueler à Iultice , _à peine da

Мод,&,‘çl’an1ende arbitraire. Celt pouiquoy ‘

quand tçlles gens comme .font les coureurs; 1

xnenclians,{eneans, «Sc coquins inutiles ( que les

Loix 8c Q1donnances de France , veulent eltre

punis, б: contraints de rrauailler , s’ils font va

lides) fe prefengeïnt pour loger, il les faut rejet.

terpout les obliger àttauailler д çïautant que li' ' ' l

entre les hommes ily 5; uelque felicità, elle ‘

n’el`t Ещё, ny n’aparoil_'t4 labeur, autrement

les Tauerniers Se Cabaretiers qui les Qnt receus

font refponfables du fait de leurs aótînns. . —

Dermçfure; de gr¿¿„5;mntrir1¢!e'ó"файл;

Suiuant les premiers д; anciens el_tab1ill`e,~

mens que les Magißrars ont fait dans les Villes Ord.

öc Coxůmunautez, dïmrbdnire 165 P0ÍClS ё; les liu. ro. ‚
rgneliires necellfairues dans leurs slime rifronsspour tilt.- 2 ‚

la Iconferuatiqn de la ‚(Орша publique ‚ QC 13 art. ц

çomirlodité des chofes prelìées, troquêess _ven

res , de debits de toutes fortes de dann.-éeroinbent en' commerce : il en nwilaire de re»

gler 8€ examiner les Pnids,balances 8c_mel`ures,_

lelon les ellnlons , prototype- , & matriculef

()`uanrl aux rntefui es des grainsr` il y en à dc deux

fortes it Tournus , fçauoir 'celle ЧМ?" ЯРРЁЦЁ

coupe tierce , «Sc l’autre quien appelle con Q

quatre, qui le reduifent au biche: ôcafnêe ‚д е

1<_>I11’.Vfag¢ ou appellation commuI1€_<l11~li€Us È
\

131%‘: Coupes quatres, pour le l,2.1Í_çh`e`t,1 66]?

-A



se ` ` Reglemqiu, с _

douze tlc la coupe rierc_e,laquelle coupe quarte

cil cellequi ell: en vfage aux ventes :Sc débité

¿les graines ‚ pour toutes foitesde `Marcl_-aands; ‘

ёшоп la coupe tierce, de laquelle on ne le feit’

quien dellail aux marchez Publics pourmeft1 ‘

ret des ‘menu'ës‘gr`a'inesÍ& noix , ou auxPaye'

mens des cens ôc feruisseigneuriaux, quand.ils_

font tleusvà la coupe tierce, ouquand il eik

‘quellion “дул ï_oill`eau mefure cle grenierI du

Seigneur, сони _ e il s’en _treuuelaux teniets г 11 _

‘eil fouz-entendu мы: coupe rierce,&i’ay v_eu_

toůjours Yainlï obferuct aux.I anciens, quoy

v C_[u’aux‘1‘na1*che`z Publ-ics, BC en d’autres i‘em:<_>n~`

ttxjes, quand on parle (На boillèau de bled ,eil fouz-entendu de deux -coupes quatres. .Et

I çommê ily a`longre1nps c1_L1el<:{`¢.lit«:smefuresY

¿font elle vìfitées; ny examinées , qu’ilïle peut

rencontrer de l’abus , & que le public enpo_,_n1"

ŕoit 'íbilñiir' notable intere@ auic venres' 86

’ ‚ aclaapts cles graines , >parce q'\i’il {си peut та;

C_0ntrercle trop for'tes.t_>»&,-foibles`„ parle bora

qui peuteilre alteré , plié , enfoncé ‘ou releuég

elles дошел: eilte recógneuës V»viáìtées , ôcfle

nouueau eßalonnées, Y¿SCefca't1di_lléesI à la ma-.

tfiicule ou cih-ilon de Fonte, чай: elle fábiiqué
rannée 16 56, en routes fes tli1_1i=i_~:"i1Íiox1s'poitr'v ‘

ladit¢_ coupe quârte , fur les yieillçs tñe{u:.es 85

сдают de ler , tant pour“ la largeilr,` hauteur,

È‘fP&iíl`€ÁIr`, часам bord', EL calife çles`”é`_otnblon`s`,

ф“ qìlef loyaleinent les -mefures' foiérir

~äîS‘S¿ aüfëe, we an echan@ «ine #spes ›_ fami

в

ъ

A
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_ Clmptfe ИВ 89

dol ny Fraude eptoutes l’e»{le`Rclu'ç' des, [ШК i
ëìions , maxcheagcs bahlileuëi де Töúrpus,

(ш 1eí`dirès«mefú:es (бы: en На“. Qc ф! ‘Р;
да dcuoír ôc diligeńçe du Procux cur d’C)Fñce`,„V

8: д: cohtremarqu_èr lefdites шейки: ¿ui ад?‘
mes de ladite Abbaye , fabriquéeslnouuelle

men:Í à,çét`et§`er,.& cle falle puff Het fexmenfaux

cfu'. éurs ord-inalres (Моиaulaì ellably de две: «

gilet f1de[lex_ne;)r._ ‚ y I

` pq giftige; 1¿nrß4r¢?.< dgl «м.

'Ce quidoir еще аиШ obfemé pour les me

fures де vin en clcÍlaíl§ des pots"&_: pmtes ¿le-`4

(lain, aux matrxculcs de font e, fa`ire_`s"ancienщ

menu, maxquées auf: aimes de l’Abbé T1 ha
lonjon, @crous les pms & mefures cleíìain Icon'

x1'ema{qùées cle noulxeaú aux ацпез де ladite

Abbaye auíli nouuellcmcnt fabfiquécs , la

x_'nélì_n_e année 16ф. 8c q'u’on ne lelferue Acl’au

пе mefure que celles? qui feront marquées,

Pour obuier _aux abu_s. V Y ‘ _’

Pouŕlßs gnefures à [el dont les Regrarîers fe

fcrqgpr àvendre 8: debite: le fel en décail,c’cft

du fait des Oßîciels du grcnierfàlfel, mais la

Ville у Peur. faire poumon par lel`cli1;s/O‘f¥l,ß.`i1::1.s,I

en cas d’a,bus. „

Ф‘: froids, ón/ames , aune: ‚ rrclflvets, '

Ó' ‘старт. ‘и
VLes, poids, balances , 8€ auncs , rnefmes les

Ora’.

§£0.Ch¢L§&roxpayncs des Marchands doipenc lin. lo,

‹ \ ß

Í



'„ se  Rßglemvws' ’

‚т. 2.. elite ‘ИМ; ‚ pour reconnoiftre s’ils font М!“

‚та. ц, àpoidsdeinarc, (Sc de fonte ‚ [а liure de [еще

onces, l’aune à l’e{t5lon 8: prototype de fenap

pliquée de’ toute ancienneté au murclu coité

tiroir du Portail _ôc Principale entrée de l’Eglil`e

Saint André , aín11qu’il eil; pr¢:fcript_pz1r` ГО!‘

donnance ‚ de les mettre en lieu public ,atie 1

Pcalon dela grandeur у defign.¿.¢ ’

Ord,

hu. ю.

tilt. 4.

im. 2.. ‚ \

' Reg/ement Ó* пшх des Bote/gngers.

Ord. Les Borllangers çioiuenteugw de rreis fortes

lin. ю. ‘le-_P_ilí¥’13 fçauoir pain blanc,b„u\;g¢0is,8e bLs,ôc

tilt. g, ßllîte apointéůñ fait taux de mois en m0xS , à la

_„M Il diligence du Pxocureul d'Oflice öc dc'§¿Iî.i`cl1’¢-V

,__ S. 4. uins,felon la valeur du freinent ôeprix Collfanî

de trois derniers matchez , à l’attc{l:ation ties

Marchands qui trañquent enbled, añn de ier

uit au public de taux 86 mercutiale ‚ 0lrrr¢ 12

quelle valeur, leur cit accordé vingt fols par bi»

Chet ou alliée, pourla cuitte,&[e1on le taux des

b_lt‘ds ils lont apoiŕirez ‚ (Ёацойг, la Еще du pain

'blanc bien crut Se рапса; de feine onces, „м;

de merc ., à каков d’.vn denier par franc , :iu

Prix ôc valeur ‘Гуд bichet de froment-. Le Pain ‘

` bourgeois., .la Cinquième punie moins, ‚ 8€ Í? 1

>Paitl bis deux cinquième moins , 8: Чаи

loir bien cuit 8c aprelté , de pure farine de fro-` l

ment fans aucun mellange d’autre g`raine`;njar

gué à leur marque or dix1aire",“ten`îrlet1rs bouti

‚ i ques fournies de pains„ leurs4 greniers de fiati?I

„_ шаров: ia ndteñité felonies ncmíionë, бы‘?



À FFW `

V _ Chapitre Il-7. l _ ( _gu

.ier le poids loyalement «Sc ne tenir aucuns

войдя tle`p'ierre,parce quilsëpeuuët alterez,

Alercurißlç der Шеф.

La valleut Ides grains fe regle annuellement

Jar le taux qui le doit faire de inois en i_‘nois,auit

Soulangers , pour le `debit de leurs pains , ainlî

1u’il elli dit au precedant article , qui ferr _de

Mercuriale .our la valleur du froment, fur le

'apport des ~âíarcliands traliquans felon le com

'antdes trois derniers rnarchez , «Sc par confe

так pour le ‘ВЕК, qui ell 'çenfé valloir les

ieux_ tiètsdu froment, felon la coulìume 8c

/lage du lieu , quoy qtfon n'çn falle point:auin ’ —

Ф‘; "Bou_rÍemÍ

Les Bouchers doíuent debiter de bonne It-uolrg"

Ihair, bien conditionnée 8c apreltêe à poids de ‚т‘ '

narcöc balan_ce,öc non au crochet Sc tornayne, `

пу à poids ele pierre , felon les taux qui en fera

Fait-, сам de bœufs, veau que mouton , chacun I

cparemenr _, 8c tenir leurs boucheriesfournies. — î

Ne tuer le gros beltail (р!!! ne [oit deuëment д

vilité par les vilìteurs ordinaires , pour connoi

The s’ils Гоп: fains , de bonne qualité 8€ condi~. ‘ :i

i011 ‚ › dont le plus fouuent les viliteuts par in»

flulgencc [e confiants à leur raport , lans les ’ .

viliter lont relponfable en confcience.

Ne. faufiler de la bouche pour ¢nH¢r les I

ßlláits comme ils font, ou parleurs valets , ains

7‘

'df¢.I5,'
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8:' I Reglement, `

garnie de incline façon que le citron ; parfu

tnans 4leur maifon de geneute (oit 8€ matin

аванс que d’ou_urir les l`eneflres._

‚ Ie dois cette grace ài пейте Seigneur', que

guay que dans ces occafions ie m’y fuis toû

jours- rencontré , beû 8c inangé par rencontre

ance ‚де; perfonnes qui polïtoient la pelle [ш
purante qui la caclioient, fans en auoit Viatnais

l1€u,inCQmmodité. 8€ d-’auoìt veu toutes les

также de

que la .mienne en ayt eûeé attainte,

quoy que ma ‚ famiße fut Рогеашр1е8с de huit

Chfans. ( aulli ie la lits retirer cl'abotd à la eam

pague )Y8¢.cl‘auoir Paffé le long de la 'Ville en

Plein- iout, fans rencontrer‘те feule perfonne

enfgrande ruë, ou l’heŕbefcroi{I`oit prefque

comme clans vn pré, aìns feulenient veu aux "

feneítres ceux qui demandoient du fecours en Ё

leur allliótion. _ . -

› I'_.’o_n a, fait cette remarque apres le couts cles

maladies , que de tous ceux qui eftoient en

mon quartier 8c voyfinage {Мёд

Charge publique , _8e semployerent pour la l

fziiité, il nîen mourut point dans le fetui_ce,ta.nt

DieuÃ protege, 8c ё foin de ceux qui s’em _

ployent clxaritablement auec amour enuers les

‚ pauures ôc щит; nypetfonne :fell: demeuré

enpeine «fles (ommes que Pon auoit emprun

tées pour le foulagernent des pauutes aífligez,

lefquelles ,ont elle acquittées par des voyes

inefp.erée¿s,‘ŕî1nsfîmpo{ìtfion , фа)‘ que la Ville

lfayt тент fond_sny~àe’n_ïets „сетевая? eert»



‚ Chapùre Vfl

me ie le fçay particulierement; „

Фе la fvzjìte lic; mazjom de них gu?!

’ faut “Рцфд . _

comm les prdprietairès ne loîiet

leurs тайги; qu’â. gens bien famez , сына.Ivíg1`.lance des Magipcrars defaire vilìte cxa&¢i

du moins- vue fois l’znnée de ccmxI qui fe font

habíruez clenouucauà la Ville ,' fans ordre ny

81

да;
penniílion., expulfer les inutiles, vaggbons Se [щ gz.

gens Ваз» adueu ›‚ qui ne (ebnen: Чай РЁСОШ? 110.19?

ßeviurc fur autruy, informerdes'vi¢¢¥‘1œ“f$5 an. 2.‘

Rcligîórr, urge; les’ inlfgurecez «Sc mamma Ó» з. ’

commerce :fes в_ мигать; ne.fouH`:ir` ny

apprenne: ces ф: ` qui fpm1f:s_|‘rniniIì~res`

desvoluptezl, б: :our ce ad des ber-'

два, 6: jeu; ¢:le1cl.ez, qui drêbzruxzI ençůz perdent’`

lajeulleífe ,‚ dhutant quil eil; raiíìmnable que —

l¢,s~pc_ríÍopne.s ‚де qualitŕ: 8c de venu ‚ viuans

“kreuz honneur-Br-ßcfpcók... foißnr diůims 8::

(ерёкп desautiesmal-víuans. 1 — г: I

Cör‘h`n2N{_v/'kätfìdöuŕiŕ ltypeuflè ¿riempi `

\.

V\ "4 \ "„áè.J”f'»f?.”jz1¢ . ‘ .

Ёддупсдц’ K ipxlgsмы: вовсе , ё

l’egpçn1£le cle ces grauxdsvhbrmnes, eil- de fecdu

rir le peuple en ůuniìxe ‚ 8; depurar des hom@

mes vertueux ßcfzges ‚ politics pbur ouurír les

grcńiets de ceux qui font gmid amas 8c trafìe

de bleds, Pour leur en faire dl(ìril1uër`auxpau~'

uses à Prix iußc 82 rnodeté.` '

  

К

‚ öfd. '

liu. 15.

til 46.

ar). 35.

\f,

\_
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84. Regíemem' Ã

Í' Du /¿tours que ‘Щит! les Earle/ìnjîiques

яихпш :rez Ú' charges „видим.

v Et quoy' que nous ayons grand\fujet cle nous
ltiiier du fecoursFauorgxble quenous 'guons rèf~A

fenty au foulagement cles päuures ‚ pendant le

', ' teriips clés inalatlies populaires , diferte, 8€ ne- ï

о d/ ceûitez publiqiies', par la pietëemînente des

In r Н’ bons Abbez , les autres Eccleliaitiqúesne font'V

tlg’ difpen[`ez`~fcl'y contribuer с?) femblables òcca

‚ ‘Ä’ ' lions.' fniuant Yl’Ói'¢îoinh¿irx'c'e 'conforme _auxY

ч?‘ 4 CàpitulairesëeChaltleingäne, leur preferir

` ‚ ' ce Чип; dòiuentîfaire entelles occalior'1s.‘î

"Auüî ‘quòy/flue }l>at‘l’E'di't ¿ie Cliárlesg. ф!’ '

;'.Noue'rnb're rgyz. es Ecclèñaßiqúes Тайга:
огетбрвёёетоп; fubndes; Ielnpruiits , elmfges'

Í' ‚б! ilnpolitions des Villes , toutesfoîs p/ourla re- _

/ рыдать; Villes ‚зг fßòurqs ou ils font' def _

’ meurans , pontsôe chemins; is y doiuent coin-'~

Q//V“ tribuergôèvne 's'e`n peuuent exempter parce que"

д’ telles char es qui/'conce"rnent‘jle bien publie,~ —

~.\ & ld`coin1 odité Àcles,Y lieux ‚ 'font plus„rêe,l1`es¿¿..
` queV perfonnelles, ‘Be auíïi pour les gardesœn '

necèfíité de guerre`laquelle‘n’eÍXcuft‘P¢rf0nIï¢_s
1 "Чгашап: qn'il ennuient5 clëñ’lën’¢i'r"e1'Elglife,'lä ‘

i farcie, fa чаем corñbàtrrè pour ies K-utelä ài' 56

es БетРатЪцо. wi" ‘P :"Ё

  



Chapitre VI.Í Si

De: Caóßwfs. _ I ’

.(_1ç.fer0_it Yqulqir açreílçr le cours de la rl

1119!‘ de 5219116» que çlîentreprendrc d’inre’.gli`ç Ord. "

les tauernes @C Cabarets és Цсцх ф: Paßäges ё; liu. .о.‚

çlç гдфс, ncantrnoíns les Rçjykgl’¿,1ya.usfairfxlì` o_;.~ fiÍ"4f~

Ql0nt'~2\z Pay _l€1,11§ дфы кеё1сщдп5 de Poli., art. 1_.

£9, сбыте tr€S~v`ciles au Public ‚ ils doíuent

те чыстщё: v¢\1..qu.’¢f_1<rQur¢ Bfgaubiiäußf _

18:41 ín{kicuŕp„a :où/jcnusF clìgé ingpxçouué, la tlc-~

quwarivni фа @Hermes ё‘. C.=»ba,1=¢rS ‚Ё рад‘:

s1l1’¢r,1,-x`<;_¢1l¢§_:.fS 5911‘ ейёрепесз exçe£ïìu¢S` › (От:

plots ds jçu;<,.&a1;;:es„16u§d¢ deb@qchf's,«ì,¿a
'P‘,0._C€C_le lfoyfxueté nquégicelde mus ‘тем у

.quil git tout пошив C1uc дай l’auerfï_011öc 1ui« \

ïlcdcs änêiíoxms dgcçux Чщуьдщчцеёкц; _ _ у у

5,)’ дёщцрьуепг.‘ ‘ › у ‚уууу у «,-_ уу

У ì K D”§’ßßlC'd;_’s xuësl'

Y, Lé Paué d'¢s1;_uës e-ílidwgne marque bgg;ne Poiíçe dçs Villes, lesguylles' generales de lf”. I-0. у

çêluy dçlû Ville (1: Топхпцз ,font añëg con- fllt4l  \~

4noilì e lfeílat Quelles _a èßé Iecluite pa1il’i1nT м‘. 1.

pgiñìnce cl’y farisfaige: Negxntmoìns pa.r'vn`~

bon ge-nie ё: gexlcleule xefolulion c__hac_un 4

conmbué à_ le xepaycr , quoy quÍ¿ue'ç in».

comvmo.dité«, clés l’a`r¿née 1656. ce quleftanr fait

il n’y aura qu’à tenir la main ,éc falle obferuer

ее que pefclic l’Ordonnance quand illy aum

quelques ранг: c;1f{`ez 8€ lompus , Гоцъжегсхгв

{011 Qr‘nPzc111çn;`;‘el’§z;blic 1 aux dépens du Ё;

1 В

"_>
—

‚

\ ё‘!



86 \ I Reglement,

tenteur de la rnaifon , deuant laquelle la ruine
fera a_d_u‘_enu`e; ,i ou parles locataires, qui Ред;

uent eine contraints fur le prix des loyers , {ЕЩЕ

plus en_ Н grands frais б: inco'tnmodite_z publi#

ЧП“. ‚ _ е _ l

‘ _De _ceux ж) -fz/ont gelzer._ ОМ.

ч. Ю.

_ ii/t 46‘.

gn, ‘б.

La Ville _eílant _compofêe де beaucottp' де

pauutes attilàns, a_'ucuns_dei`q'ue_ls»fpecialentent
les Feinmes? часу que valides, çlemeurent Ioyû_

ues êc inutiles ‚ ou tlumoins au lieu de s’e1_n

ployet'aui_tn1oill`òns, ayment mieux`a_llet glaner

que de gaignet des falaites ruifonttables , де

forte qulon :lipcinfz де treuuer des ouuiiers

poutr_‘noilIo'r1'n_e1",Í parce que dans cette inclul~

genre , elles 4vont glaner :tuant que les ge;bes'
‚ dixmes foieut leuez deíterres , y pi enans im

>p_'une1'nent ce_'qti°elles veulent, quel ue foin

_ que les proprìetairesypuiíient apotter. (Гей

poutquoy _qonfornieme1it»à l’Orclonnance , les

tlclinquans дойдет eilte punis felon la rigueur

(Песнь qui ne per met qu’aux vicuit,-]i.n_ualiÈ:`l`_es,

lvletits enfans ,' д? aller aptes' la'

lvlctls. ' Ä "д ‘ ‘

/ qll@ /'ÚÍÍ р‘) __

ed -‚: .‘ mm Cabarets.

lim». S. ‘к командные: defîençlfà tous Taueiniers,

nh. o. Caba\'etiers,&à tous a'uttes,dc logc:‘,t<i,<:Cu.oirz
\ , _

'
- : ~

arf. д де heberger en leuis штате Plusclvne nua:
.‚ ` t «‘ .À v _

r

|\;`

_‚ ` //’ /I

eur `fembtiurfernen'f: , afm qu’on ne totnbe

l
q

@ét dei 1

l

. l
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chapitre VI.` sa

gens [ans adueu, ôc incogneus , :Sc leur enjoin;

les clenoncer ôìteuelet à Iuilice', ,à peine de

prifon, &jd’an1ende arbitraire. Cell pourquoy

quand telles .gens comme .font les coureurs;

inendians,{eneans, ôc coquins inutiles ( que les

Loix 86 Ordonnances de France , veulent elhe

punis, ôc contraints de rrauailler , s'íls font ‘т;

ltd.e's') fe prelentenr pour logeßílles faut rejet,

rerpour le’s obliger àrrauailler д ¿autantque '

enne les hommes ily à uelque feliciré, elle

{Гей Yeuë, ny rfaparoifl fans labeur,> aunernent

les’ Tauerniers б: Cabareriers qui legont receus

[ont cefpqnfables glu leurs aélîons.

Dà.: mefures de gr¿,'„‘5;mßtrz'm/e'e§‘ ejizßzlon’É

§\.1i,uant les premiers gy anciens eí_lab1ill`e?

lne.“ ¢111¢l¢§ M/âgiflyrats ont fait dans ks Villes Url.

ё: Corńmunautez', dïmrôdllire ,les poids éc les uu, ю. ‚

lneñires necc{l„`air'es d;i1sl¢ursdirneniions,p0ur rib.- 1.

la C0nf¢fl1afiQ,rl dela [ocieré publiquC ‚ ё‘ la arr. r`

C_Q1An1n/o_diré cles chofes preilées, troquées, ven»

rcs , «Sc debirs de „щ“ ,fortes de danrée qui

mmbenr en commerce 3 il с“ neceífaire де re»

glei Se examiner' les poicls,l3alances ôc meluies¿

`ielon lçs €{l;alon,§ ‚ Prototype, & man lC\,1l€,f

@andaux gnlefuies des grains ily en à de deux
foires à Fl`ournus ,_ (çaudir celle qu’on appelle

C9“P¢ ÍÍCIFC , д: 1’autre qu’~on appelle coupe

quarte, qui fe ‚едим: au biche: 8:afnée , Vl'e~

lonrvfagß ou appellation cnnufnurle dìrliells Ё

\131%; coupes cluarres, pour .lefl3ìcliet, др;

\

.A ‘ .A - »|



ее Нтгтщд K ‚
dóuze де Ь coupe rierc.e,laqi_1e11e coupe q1 т;

:Q: сената eft en yfage aux vènres ôc d~:bi1;$`

дез gfainçs , pour» Loutes {o1tes'df_Márcl¿1ancls,`

¿anon la coupe ti¢rcc,' де laquelic on ne fe 'feit'

Íqxfen deiìail aux marchez Publics pout me[i1 ‹

fer des ‘rnenu'c’s‘gr'a"ines 8: nnix , ou aúx~Páye“

mens des cens & feruis Seîgneurfiaux, quandfilq

font децз” à la coupe tierce , ou'q1iand il eik

queßçion ïd’vn go

Seigneur, “¢Qm1_èi1s’¢n;reuue«auX tenieis г il

‘ей fouz-entendu d»’vt1e cbùpç t`ierç'e,&i’ay yc*-ifi

toůjours aíníi obferucr auxI anciens , qiioyï

§[u’aux'1narché`z pubi-ics‘, 8€ en df’a11ties {висеть

егез, quand on parle d’vn boifïèau де bied , il

CR fouzgcntendu де деихеоъхрее quartes. `E`t'

commé ily a'long-temps que iefçiites mefures

‘Гоп; efìé vifîrées; ny éxarríinéeà ‚ qume pelín'

geiicòntrer де 1’abus ‚З: que le Public Cnрод‘

ŕoit {ox1ŕEir` norablè intere# alii: vénr'e's"ô¿

‘ ‚ асЬаРсе des graines , parce q1i’il s’en peut “т.

È0ntrerde_rro'P foites.i_aii,-foibIes`_, par le bord

gui peureilre alteré , plié , enfoncé ou releuég

çlles doiuent dire recdgnquës Q ïviátŕes , ôèdc

nouuèau eiìalonnéés, -¿Sc¿fha`rx¿divI1<':«:.‘;Y à là та

tf|içu__le ou efhllon de fante', quia èßé* fàbziqué

,Èannée 16 ф. еп‘ гонке fes дымом Poùf

laditeI соцре quäite , fur les yiéillçs rñèfuxes 82:
¢fìa1011S де ier , tarit pourI la lárgçixr, haúteqr,

Éfpaiíïeiuß quedu Ьогд, â calife dès"ó'9r'ńb1oń`g„

ëfñïll чеке I10yaiel1`1_<:1'1t les“ ~m'e[u`1g§' foíênr f`,a„ites"`

«ë§s'gi aù1'ë5’; fmt aug; gcbapts clue jvg'_nc;s ,

/ I 4

I.

iíïeau mefulçe де grenierY du `



_ Cloaptre ИК sg

Idal ny Fraude en routes l’e£te`uclu'ç' des. Iuiifçli
(lions ,' iiiarcheàges 86 ba`nli.euéÄ де ТЫЛГХЪЦЁЬ

{щ 1е1д1сеэше1`йхез (бы en vfage.A Qc qui eige

д“ deuoír 86 diligeńçe du Piocux еш‘ д’О1Бсе,у
cón'rr`cniarqu_er lefdites mellufesfIщ не;

mes de ьфье Abbàye ; fal>riqué`es‘nouuelle

mani â,eét`effer„& de (щ Pre lier femientaux

cfu'. eurs ordïinaiœs 911301111“; eßably de две: «

arci»ligdlellc:;_i1e;_ar.l " ‘L „ " f

Х

'pq дети zpffqrè-„< »dgl «м. f у

Í 1ДсЁ1ц1дО1: eůre auíil obfeiué.}:Óu.p_lcs me- —

‚ fures de vin 'en giellaìlg des pots"&§ plptes de-„

{ìain,.Àux .mamçules де font е, faites Ívçmcien nc'.

menu., V1xnaiquéçs ami aimes de l’Abbé 71 ho

lonjon, êctçus les pots ôcmefures deüain 'coul

у An_'en1'axjqi1ées de noulieali alix aztgqes де ladite

.Abbaye auíli nouucllemenc Fabiiquées , la

г’ melige `année 1656. 86 qù’on ne ieferue _d’au
(г: mefure queI celleg quifergnt marquées,

Pour obuier ,aux abris. у _ ` у `

3 Powl les lgnefures à (е! доп: les Regrariers fe

Гегцдщ àvendre 86 debiter 1е {еЪ-еп décailßcft

du fait des Officiers du grenier МЫ , mais la

Ville ypeut. faire poumon' par lel`clitsÄO'Hi.cier.s,

en cas dïibus. у

` / Фе: poidâ, bn/antes, лит’: ‚ rsfclrlmïzal
` If 'A A Ú' rom/Unas. ,_ '

I Les. poids, balances , бещшез, meiines les ‘OWL

g$_¿QChe§§.öc_roipaynes des Marchands duinen: lm. ю,

- \ г

/



Ord,

liu. io.

tür, 4.

Art. J..

Ord.

liu. io.

tilt. g.

dri. I.

...J_4.

9@ Keglcmem' ;'

. eilte vííîtç; ‚ pour reeoniioiûfe sells font М“;

à poids de marc, öc de fonte ‚ la Еще de (еще

onces, l’aune à Velëälon ¿Sc Prorotype de Радар.

pliquêç de toune ançienijieré au mur du colté

фон du Portail _ôc Principale entrée de l’Bglil`e

Sain: André , aiiili quil ell pre/f<:ript,pai1` ГО:

clonnance , de les ineŕtre en lieu publie , öl Г‘?

Ralon de la grandeur y deñgnée.

Reg/ement 'max des Boalangers.

Les Boulangers `cloiueht cuire de trois fortes

¢l»e«,P_a1'D3 fçauolr pain b1anc,bguçg¢0i5,& bis,öc

еще apoiméôc fait taux degmois en m9iS ‚ à la

diligence du Piocureui d'OHìc¢ & deS"EfClt¢

uins,felon la valeur. du froment ôcprix courant

de :rois deiniers Amzmhez ‚ à l’arrcl1:ation де;

Marchands qui txafiquent en bled, aún de {ei

uir au public de :aux 8€ mercuiiale , Outre la

quelle valeur, leur clk accordé vingt fols par bi»

cher ou afiiée, pourla cuir:e,&l`e1on leraux des

blßds ils font apoiŕitez, {Чаще}: 1а liure du Pain

'blanc lJí¢I1 mit б‘! Pailete de feinonces, года;

dß mgrc .,« à raifoli iïvnidenier par .Piane ,du

‚м: «Sc valeur d’vn bichcr de freinent. Le pain

' bouigeois, .la Cinquième pgirtie moins, ‚ öcle

pain bis deux cinquième moins , 8: qu’il

loir bien cuit 8c aprelìf: , дарит: farine de fro

ment fans aucun mellange d’aurre g`raine',rr_'1ar

gué à leur marque oi dii1airé`,'t'ehiif leurs bouti

1 `ques fournies éc pains,1 leurs. greníens de ŕ`ári«

mespoui' la tI¢1`!§êŕìitê_l.`eloi1.1es ocœíionë, бы}?

 



Chapitre VL (uerle poids loyalernenr 8€ ne tenir aucuns

poids depierre,parce qpůlsipeuuêt сага a,lrer‘erg.l

V магнит]; des 5/eds.

La valleur des grains fe regle annuellement

par le taux qui fe doit faire de inois en rnois,aux

boulangers ‚ pour le debit _cle leurs pains , ainfi

Чай! её! dit au precedant article ,qui ferr _dc

_Merturiale our la чаши: du froment; fur le

rapport des _ arclrandsrrañquans felon le cou

rantdes trois derniers xnatchez, 8c par confe

Чиж pour le feiglev, qui ellcenfé "Пой: les

‘ d;er`1x_rièrs’du froment, felon la couílume 8€

' vlage lieu , quqy quon n'çn faife point- шик,“ I ~ ` _

‘ ’ ' Ф‘: "Воду/петь

1 Les Bouchers doiuent debite: de bonne

1 chair, bien conditionnée öc aprefiée ä poids de

I marc 8: balance,ôc non au crochet 8€ romayne,

г ny à poids elepierre , felon les taux qui en fera

ОМ;

liu. 1 o.

ri/r. 7.‘

f art. 1 5.«

Чай, tant' derbortrfs, veau que mouton , chacun 4

. ìfeparement , 8: tenir leurs boucheriesfourniest

Ne tuer le gros beflail ‘ай! ne {о}: deuëment

vilité par les vilìteurs ordinaires , pour connoi

ilze s’ils font fains , de bonne qualité 8: condi,

tion ,  dont le plus fouuenr les viliteurs par in*

dulgence Ie confiants. à leur raport, lans les

‘Штат font refponfable en confcience.

Y Ne fouiller de la bouche pour enñer les

Chairs comm; ils font, ou parleurs valets ‚ ains



` .

9.1 ’ Кеддешгихг; l

l`e_ feruirde. foulïlers pour cuircr les ассйдщ

Aqui en решает агпцеые rçncontrans rrmlzi«.les,I
delrnauuaîfe qu puánre halaine , ou irifeétez де

ruauuaife air ‚ ее qui peurcaufer _des maladie;

Ordi. popu.ljai;.'¢s_ ôc conragieufes. .

liu. ro.

tilt. 7.

‚т.‘ 2..

d' zilr.

dc

144.

qm’.

т. 4.

/

Órd.

iiu.ic>.

 (Ш. б.

Ãrf.

1i.ŕ‘i1ur'le4ir,;çlefl;iner'lieu commode & efcarré

pqur la rueric du gros beflgail , ellen: fort inde,

cent де les yoirшея prefque en tomes les priu

cipales Places iuesvpubliques, icfpa.ncl.c 8@

couler le fang; Porter par les ruës les enrrailles,l

.ôc lalerez_ auec puanteur éc infeéìinn pcridmii`

les chaleurs. Pouiuoirà_l’abus des lieux ou les

Bouchcis s’eilabliílIenr, 8c expofent leurs ghaiïs

aux Principaux lieux des grandesiuës en diue»s

endroits , dom: les yoilins ôc le public reçoi

uenruorable inçommoclirê , parles Puanteurs,_

corruârtiou, ò`CinFe_¿`rion quipeuuent ещё; desY

mala ies.- ‘ ' ì "

Leur afligncr gulli lieu efcarré 8€ Propre Pour

fondre leurs gi‘aiil`es, dont ils four les fuifs en

leurs imifons ‚ попоЫЪшг les dcŕfcnces qui

leur en nr cflré; faires, qui caule де graiiilcs

Puanreu s Bc infeítion, dont il efc-ariiué des in

eonueniens ôc maladies. .

Faire le rzrux „мы“ fuifs deux fois1’a`nnée,

ne i`c>uPr"¢ir qu’ils foicnr clillraitsny veudu;_ aux

l\ll».\.tchan'clsY eflrangers', ádinůarr des autres Vil

les, iulìlues à ее que les Marchands dela Ville

en foienrfou nis, В: pourl cé: effet leur faire Tex.

Ром хышг; llïiís en 'cuidense pour la ve.ii‘r¢:;I 8€

_ aninefme piecl.l"ai¿e le _raux descliaiielellleâ.="f
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"шарм т. ` у "95

en’v'ende~nr\& debitene. ‚ .' _ ' I, _

.Ne fouŕliir que le{d«irs` Bouchers Venden:

aux eílrangcrs les mòurons 86 brebis >gifils ‘one

engraißëz [ur les champgrs du lieu ёпх`11ёрепё„

'dupu'bl1`c` , 86 ”quelque§ fois du particulier', Ems

enшвы poúr ‘lafournirure де la Ville ‘, pasea,

qufilg ne referuenrquelcs femelles 86 moutons

de refus. qufíls ne решает vendre en groë'. -

Rfglémenì Je ]ńì'zJé'1_¢tedé_.f 'vz'ure.\‘ á“ ddii@

“ : ’ ‚уеёелдх пштсЬеКрид/йск. `

""Q_ue les lŕîòíìcliers , Cabaretiers У, у Рай-ъ‘

ciers ‚ Qu ei’rràng`e_rs ,I nächetenr auixines ‹

ptouifions de viures 86 daíirées qu"ôn' ápportè;

16 deh ors les iours де lńarchez , ny les«Bòur' 

genis, Marchands, Bonlangcrsßc Paricie'rs,des

¿lledg ‚ в; graines -aufdits _marchez qu’apres

'heure de dix ди matin fonnée, ny qu’aucuns

flabitaiis ny clìrangers rfaillenr au deuant des

V,-'íures 86 danrées , sins les lailfer aller aux pla- ’

`rcs 86 man-.bez publias, añnquc lcs arrifans 86

›а11111‘е$ gens s’en.piiìi{Ènt fournir í21ns`\empef`

llement. ` ` - — у

’ifítte de:ß¢/bn'/les Ú“ ‚еще; ш cerßnux.

Vifirer les futailles ì tenir vin, qu’elles foienc

le la teneur 86 jauge ordinaire , à raifon де

rente quatres pourle poinçon, la quarte сдан:

le quatre pinres- mefure du lieu, quiefk fix

'ingr pintas par tonneau,la ñllette la moiriê,8C

'cßaxlcheriôcizomprc le; clßfeûueufes, trop '



‚ф Av R'¢gler`ìgen_'L¢',' ‚ д, ,
Ygr;im:le§",'. ón' tra petites ‘, c§iiii1_e,font_’Á§la`

im c ôa шейка с Tóuxiius ,- äińff qu’1`I q ‘dié

oberué par la Police , afm que le publie ny

‘из: deçeu 8€ trompé. Á — i ’ _

‚ Vilìzcr auíïi» leá cereales du cetfeauiŕ cxaélc.

ment ou il' fç~commer, beaucoup de fraudes.

Wm à la» qualité du bois gaßzéôe efeuit , què

quand il fom emp courts. «Sc foibles;

` ' De 179054653;

Í_’onI dit comrnunenient qri?"z` liborldge М:

tognoíû les “Шах bien »reglêes , puis que par

cét orclre la vie' humaine ,‚ {Ресысшёпх le {c`i'3

uice Diiiinfe regle par les heures du iourôc de

12! виза.
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стран т. ‘ъ 7 э;

S’z`l aß meilleur de demeurer aux I/il/ex,

au д I4 Campfzgne.

СНAPITR 'E VII.I

IEN heureuxïonr ceux quihabireńt

aux Villes( cli: le prouerbe) Б ¢{}.¢¢ .

que bien (описи: 1а clouceur де 1а vie

fe rencontre auxlíeux cl1ampeflres;tê

moin ce bon Diëtateur Romaimqui affouuirles

honneurs labouroit де Га mainfon champ, pre..

feranr les plailïrs де la vic rulliquc 5. tous les _

threfors du monde, 8: ce qu’cn difent ces Ре

res de l’Antiquitê, 8: les Póëtes mefmes qui ne

chantent autre chofe, que le bon-heur де ceux

qui loing des affaires publiques , labeurent де

E¿J

'Í

leurs bœufs ordinaires les champs que lcurs~'U¢'12'»' СЧ,’

Peres leur ont delaiflë en propre, defliurez деМ

Penuie, qui ne (ont cmbrqüillez d’vfu1'es , де

rentes à prix därgenr „/ ‘диет: де leur reuenu,

mefurent leur dépence felon leur bien, ne Fons;

tort â perfonne , 8: exempts де procez , bono«

rem la Iuflíce : Ce n’ePc pas fans rail'on fi le

pere de famille 5. la iin defer’ ans dans fon loi-`

Íìf ‚ pour Chaflër fes ennuys 8: donner trefue

«aux chagrins de`í`a vie , inuire ces anciens pe

L

res‘ Romains , prend Plaiíìr à faire quelqim`

E-’ÜF mié* д‘ maìfon dans le fol де fon champ

д



‘ч

‚ Re ’ ‚мм; `

Ёёхпдеё ‚у. ori rr rííires , qui ne fontŕtlc la

jau c да mefúre e Tóurims ‚ ‘aitiíi ч‘!!! а eflé

ob ещё par la Police д afm que le publie ny

ßit дыра& trompé. _ ‹ ‚ _

A Vilìrer auíïì 1е$ссгс1е$ du cerfeauii eika¿Eh:`

ment ou il" (гашиша: beaucoup de fr:u1cl"c's`.`

tam à la qualité du bois gaßéôe efcuit , que*

quand il fom: emp courrs öc годы“;

"DcÄhaŕl1`ogis.-‘ ‚

Гог; dit cormnunexxienr qu=”ì~ l‘horlo"g`e Гоп

eognoilì les Villes bien reglées ‚ puis que par

cér ordre: la vie huriiiîne „ fpecialemchr le {er

uice Diuin_fo.‘reg'le par les heures iourôc dc

,ï:.

_ г

.‚›’_‘
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‘ Cîmpìtïe VII. 8 _ 9;

‚‚‘1Ьа%‹$“#‚ users» желаешь

S’z`l ф? теШеш‘ de demeurer aux I/1'!/es,

.ou .fi (а Campagne.

CHAPITRE VII.

IEN heureuxfont ceux qui habitent '

aux Villes ( дЁ: le ptouerbe) fi ед-се

que bien fouuent la douceur де 1а vie

fe rencontre aux ‘lieux champeiìresgrê

moin ce bon Di¿i:ateurRomaín,qui affounicies

honneurs labouroit де fa main fon champ, pre

ferant les plaifirs de la vie rußique 5. tous les _

Ehrefors du moncle, 8: ce qu’en difent ces Pe

res de 1’Antiquitê, 8: les Pòëtes mefrnes qui ne

chantent autre chofe, que le bon-heur де ceux

qui loing des affaires publiques , labeurent де ‚ ’

leurs bœufs ordinaires les champs que leursßëivgä M/Í#

Peres leur ont delaiñë en propre, deíliurez деМ

l’enuie, qui ne (ont ernbroiiillez d’vfures, де

rentes ä prix cl’a;gent ,‚ чйпеп: де leur reucnu,

mefurentleur dépence felon leur bien, ne Font

tort ì ‘perfonne , 8: exempts де procez , hono«

  

_rem la Iufiice : Се п'еН: pas fans raifon [ile
pere де famille à la En de'fes'\ans dans fon loi`I

д! ‚ pour Chaifer (es ennuys 8: donner trefue

raux chagrins de`fa vie , inuite ces anciens pe..

fes" Romains , prend рыб: à faire quelque

‘гей: toiéït de такт: dans le fol де fon champ

Ъ . ‚
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ы

` ‚а ‹ Íeglcmefll 5 _. _ 1 V

'ou vignoble де quelque Peu- dfarpends,-lpgur

\»`y «culriuerlesP1a'nr%s ,` акне: les 'allées eh дед

ger, y faire de Га тайн де toutes fortes d’ame5¿

,póur rlßœziiriiir` là perire fainille, 8: voir au

toi' de fa table les enfans defes enfańà geom

me les peiirà rameaux d’oliuierá p0î1r i0u')"'r de
la benedißeiou que le Ciel Ipjomer per le Pfal

mfůe à l’homm<: qui éráirìt Dieu ‚ 8€ touâ ы.

femble bei_1ilIÍms,l’E~:ernela „Удав frugalemëñi

‘cles niçrs. дн: Vlejlieu у produit; ehV adińii‘ant

ёырыь gracieux que la ngturey doniièî êàdes

frizialxines , le douxßnurińure des eaux coulans

ieri ab0;1dm;e,q‘1i animem dans la laifóri рейд;

„мы: le clizmr 'ciu rrìfïigndl à redoubler les

fredóns де Га `voix,cle 1’eeho qui répond prorń

Ílgeińerir aux‘v.1lee's- prçichgines 58€-dans l’A`œ

'roime Pour y ‚кесецой les fruirs que la faifon у ‘

. donne , l_’v;1Ay(efv`ericvn_l'o11ner', ôzfaurre yne

fC.nrence,_pour li_o;1o:er leur ger_1iceur,I & tous

d’vn mefnie ¿œuf leuańs les mains au Ciel,
'áimplo ehr Га юбыдэйроц‘: leur bien facîreur,l

‘залит 8: де ьзп1г1ез ouurages qu’il afai/t par ‘ф’

. ‚ .‹ _
~ _ г ‚ . . _ A . › 4

‚ 11 п’у à дед д: plus beau ny qui >renide rant.

recoirimmdable les rgaifons cbarnpelìres que
les forie.u'n_e’xI , i’en.ay'v'eu ‘те dans l’enclos dfv

ne miifon b.-ißie dans т vignoble allez сейф’

‚девы: , laquelle efr d'al`{`ez` bonne g ace ,—: elle

j_e\r:e Peau à plaiircogner ‘За: ‘Ь bouche cl"vne_'

crq:efque,v<.1uie!’r,'0rnée en arcbireérurc ‚ faim

‘нон l’o.¿:e де Tofcane, pdurèfaire fqcehì

' ` ladine

е
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, . ‘диет ‚ Y llzilkevfomáine , fur le fronton дай: бгпетепе:

i1 у à deux figures de‘pierre en fculprure , Ai`çai.‘È

uoir 1,"vne 'cl’~vn»Nepruné tenant cl’vne main vn '

nídan, Sede l’aun'e ‘те coquille де Imerqui

“Не де Геашё: autour де luy des rritónsgôç _ — `

l’autre‘efl: vn Baccus fur vn eônc;.u,cennnt d’vne

inain vne coìippe, 8: де lfaútre дез raiíins atta

Y'xzliez auxpainprcs qu’il exPrime¿~_dan3 la coupe,‘

Vf,}u~’i1 prefenrc Ã Neptune, en force quil femble'.

que Гаг: deflie la-nature delle furpaffcr , `¿Se

`qu’elles [oient encore де се5 anciens ouuragcs', ‚

`dontles'1"ol‘cans furent les Y Premiers qui les

jcrrèirent en relief д ёеепгге deux eß.~cfc'rir ce

ЕЩАТКАПЧ. ~—
› у » dńcienlr 'ènnemisßnt

’ Pburpŕbdagùer ic) и `q'u’il.¢ ont'a'¢`pl¿u Если; _

L’»án‘àleмы 1/air l’¿ëbnda'naé.'

от; ìnfvurcè.\‘dìi ‘vill ,' dans ¿elles de ligen’-'

,«--.Y-«1»i1,2.`i««.(~..fm< flier ‘ест: )— ‘1\1.=l¢1\1‘= Peu
_.¿l,’A`,<'l<'e'ex qlesìçloucçursôç _repos de la yie cliakinc

Pffh‘¢:„.~& i¢¿i»f@dòurs~fPQii1s яд‘: la vi@ qu#

Von palle >da\nsv_leJre_Rosà: loing gulniulne `des

1l¥`a§ír¢S„PLlbl'ÍqLlg?§ пе. (oit .la plus»al;l`ur¿<f:e Q_ lai

mins ФаваЫ-е de !1iL1yf,.¢,ß'i«=\1~.‘1l..1À’1'1.Y а b-¢€“'1C°uE
ie, I-1¢i=f~f‘1"1m¢ASQ,@¢ì1,1i«11¢<~Pf="»9@¥1f_Í ,fwfïfír ,ICS

nœurs du. .-peuple Yconl`ufîori¿cles ,affaires,

ìubüquessäiaymçßiimiwi fsfsfirëiâ la у‘

)ligne fe _conceiuaut de leur }i„e;;i,r„l>ien`,' 8: de

urne: l¢ur,áinbiri°11ëì.m„4¢sPHLi€ŕP.¢m¢nr1sì¢ -

г

_`_.'
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leur famillepour ne shfujéétir d"ob"eyr in per`

fonne,'& jouy: de la liberté, dont Ie propre di

de fe faire foy:mel`me des loys pour viureä in

volonté ; mais s’«il$ fuiuent le confeil des (ages,

8: 'c'e`q'ue ‘1е5 grands Perfonnages де l`antìqui’

té (’ quoy que prophanes ) en ont efcrit dans

les deuoirsůë pfeceptes dela vie ciuile , il ne

faut point douter que celle de ceux â qui la m

ture a donné toutes les qualitez de s’emPloyer

aux alïairespubliques, ne foit plus vtile à la fo

cietê des hommes , 8: par confequent au bonl

lieur де ceux qui s’y appliquent , 8: qu’il n’air`

die toůjours plus Propre pour acquerir de la

gloire 8: де la_ reputation , 8: ainíi ceux qui

Кон: point d’e'xcufe ny де raifon де s'en elloi

gner, non feulement ne doiuent pas elite

loiiez ‚ mais on les doit blafmet coinmç d’vß_

vice, s’ils témoignent де mépnref ce que tant

de monde admire en ceux qui meritent dei

employs , ne vous imaginez-pas que i’entendc

parler де ceshautes conditions de ce temps, ce

:fell: pas mon intention, puis qu’on 'les void

 

:ibbaruës auflìtolt qu’elles font au comble de

leur felicitê , aullî ne s’en faut-il pas eßonnee

veu qu’elIes ne font cymentêes que du fang

des pauures öcde.. l’orphelin ,' ie me reftraint il

noflre Petit climat '", pour dire à ceux qui om

Finclination â la campagne,” де `conÍid`erer tout

premieremet_zt'l’e[ìat de leur' condition 8: де fc

eonnoiflre Pouii Preuoir à се qui leur ell lc

pli1svri1eëcàr¿ii’”lìiix_z pretextede repos , Гоп
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_fe veut retirer it la campagne , Чаи; prennent

garde де tomber iníeniiblement dans loyfiue

té,afin que Гоп пе dife deux, ce que Seneque I '

‚‹ '_ Serfeqdit a ceux quieůoient auec luy , pallancpres ¿_

dela maifon де plaifance де Serui ius Vaccia, ien I es

qui шок Чаше le rnaniement des aH`aires pu- «ч?

pliques des' Roniainsy hie ¿neet ‘ест; , en P' 157'

effet vn К. Pere ¿ieque Yoviiueté :Yell: autre
f' э Í. ‚ ~ R» Pl

cliofe que la epultur-ve д vu homme viuanr. I Die в
Qc 1 Iver‘itablernent il у à des' delïaucs де g

Ifanré ouIquelque'caufe„ importante quilesy

l

ll

у oblige, foit par аптек опрагпайгзчдсе , s’ils‘

I ‚ Топ: conŕans ’ де ‘rèufí condition 8: cle eur petit

I„` 'bién , íl'ne faut méprifër се Гепйтед: pourvi

ure :lans le re os, 8Z,lai{I'er lagloite ceuxlqiilf

Í laik veullenr_ "er_cl`ieIr д qu‘ilI effг д acquerir dans lacorruptiou du Siecle.

l
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,.~t„t«=,e.ufm.-#werte este
_ v е)! gm) [оп peut faplb/igual' д I4

__Q Campagne.

ъ‘ ¿"HAPITRE 1/îrï.>

‚ _ ‘ 'ON dit eommunefnent que la ou

la cheure ell; attachée il faut riecelfai

rement qu’elle y broutte, ceux qul

demeurent à la campagne fon bien

'ayfe d’y rencontrer quelque occu ation pour

дар li ucr, comme le nerf qui ¿it fubîiílet

les ami les éc cuirer l’oy lîueté.

Mais comme-le patta e des efptits ôc des

naturels n’efl: pas fait cfg ement ‚ que le ‘nom

l>r¢ del'vn fuipaife infiniment celuy de Гаага;

— „___ ‘Bc que chacun ne polfede pas le genie pour l’in

"f~« telligence de toute chofes, (ans y adjouíìer

J’ay edes lumieres ôcprecepres , 'quel'expe

"e maiíìrelfe I des arts enfeigne ‚ i’ay ereu

¢"erols plailìr à ceux qui ont lïnclinatíon

-gne, (oit pour des fermes feìgneu
il @lì deu des droits мышь , foiel

: :íppartiennent propres: ‚б‘ les

œconomer par leurs mains , ogyax

.ceueurs qui. n‘ont pas Ico\:ir¢` т’: с‘

¿fil y conuientltoir , 8: font bien ous.

les`\e¢1uIu9quos Prenant me particule

э v
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pçur le tout au prejudice de ceux` doiuenŕY

l_`es cens 8: fcruís , à quoy les Seigneurs directs

ont bien fujet,d’y Prendre garde ì ce que les

reccptesv manuelles (фен: faites loyqllcrnent

Pour les red«`u6tion_s 8: (огшпайдез, afin que

curs {древа ои redeuables n’en foufrenr, parce

que fi tels equíuoques fe font par leur indul

gence, quoy. que par Yignorance de leurs Re~

ceueurs ou Fermicrs ,xils font refponfables des

¢treu_rs_8ç equiuoques, Sçtenus 5. la. reßitution `

de cc' qui aura efhêmal pris, quand illeur vient

à connoilfance , доп: ils on`t`1e déplailir. d’en_

chercher lesV rnoyens comme il ей arriué ей

quelquesmaifons feigneurialles. \

` Il peut auffi arriuer matiere 8: oceafion de

eliñìculté entre les voiíins, pour les heritagess

fait pour les limites, identité des confins des

contenuës Pour les arpenter, partage diuifron

8: efgalacion des ferais. folidoires, que pour

les ionólions cl’iceu_x_^, ôeenfìn en vneinñnité

d’occurances qui fe prefentent à. ceux quiexer

cent des fermes , ou qui font exnployez' àfairc

l_es receptes des Seigneurs , 8: pour en donner

la facilité ie r’aPporte icy par orfclre la methode

que Гоп у doit obferuer. ~

' La valeur des monnoyes:rn¢:i`en1‘r«':<.»~»I qui ne

font plus envfage qu’aux rerriersŕitì redeuances

feigncuriales : 1а conference ôcnclillilióltion des

mefures des lieux circonueilins: la clíuifion des

couppes ou mefures» en petits -eou ons : 'là

fubdiuilion дез petites. mefluesen сайт
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де doufzîérne : la maniere de colligeröc -joindre

par le jets toutes fortes de diinÍions,çl’e(P’eces,

де gigiine, 8: argent, la farne 8: efgalations

des feruis folidoires, 8: enfin tout ce qui peut

eftre neceflàire pour la perception des droits

_ çenfuels quiifont deus par les terriers. des

ëeigneurst '. . е .

_Des vç‘u¿è's'a’,f lieux. /‘ `

AIi„_«tlff_Ci'l;i<_>i’1/des liirrites contenues , _itlenf

‘Ё des с9пй11а‚’&dioits cenfuels , s’ell'«_1blit

_bien fouuent par la {еще veuë _des lieux, ou les

chofcs demandent quelque experience qui

doit obliger le jeune Praticienà ii preparer , 8:

imiter 1е5 Peintres qui font leurs crayons

Iaiuant que de faire leurs Peintures.

La diueriité des contenuës ей felon les pais

§ccont`rêes:le journal де terres , vignes, 8: —

Prez, felon le coullurnier de Bourgongne,con

_tient 56o.Perches_ de Q. Pieds 8: demy de Roy,

qui vaillent 557. годе; au quarteI , la toiles de

fept pieds 8: demy. ` ‚

Q '_I_.’arPa.nt де bois contient 440. perches de

Pieds 8: derny , qui font en toife quarrée

Í7or. toifes. ' _

‚ En aucuns lieux , fpeciulement à Tournus,

le journal qu’on ;iPP¢lle vulgairemenr pole,

‚дыру: à fix coupes de fi.ornent,'me[ure quar

_te `dujlieu , qui ей »moins que le journal _de

llollfgongne, en dautres lieux à cinq coupes

sie .ff°ßi¢nr~, . ' '
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En quelqu’autres endroits la coupée delterre

elf reglée à roo. pas де long д: 6. де large, ie.

duits au quarté , laquelle coupée ell moi.nIdIre

que celle de Tournus. ‹ I- Í

A la Paroillede Boyé, la pofeIyell regléeì.

3.00. perches (la perche де rz. pieds de R.oyI,)

teduites au quarté par tranfaôtion , entteI.1es

'Seigneurs б: les Habitans , pour les droits Sei-,

gnieuriaux 5 mais elle ell; moindre que celle de

‘ fix coupées. 'I t — I. _ "

` Or comme toutes terres ne font d’vne mel;

= -me forme, ny les mefures d’vne niefnse facon,

\ à quelque rnefure que ce (01: pour en -parler en

i general, les rnefurer 8: reduire au quarté, celle

.du папе ell: bien facile quand il y Iâ pareil

I nom te де perches de tous collez, comme s’il

lA y en à ю. il faut multiplier la томе parla moi
tié, qui font too. рысь“. д.

Siplus longue que largeд les deux largeurs

égalles , 8: les deux longueurs auílî, faut mul

tiplier l’vne des longueurs par -l’vne .cles lar

geurs. ‚ ‚

Sila terre fe treuue inegale tant en longueur

l des deux collez ‚ qu’en largeur I, faut johidro

le nombre des deux largeurs inegales s 35163

reduire en égalité, diuifer lefdites jonéìions

également par .moitié ‚ 8: les multiplier lon

gueur par longueun, comme li l’vn des bouts

' larges contient 4. perches, 8: Faune bout 1..

perclies, 8: l’vn des collez de la longueur CCH;

nient tó. perches , а: l’autre xo. p.er§:he$¿

‚ I

_.«fr»q«
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les mettre enqúarreùre reduites comme deffus, .l
‚. _il у aura 13. perches en chacune longue‘111f,r"&V .

`;_. de .largeur , ôc'ainlìco'rr`1tertrois fois I 5. font

î9._Perches. _ ‹' '— ` - ’

' Si la terr‘e"`ell;’ longue également des deux

ço&'ez,'& l°vń des bouts Plus large 'que "1’au_tre,`
`l"au'dra alfembler les deux largeurs',I 8€ multi

"pliet la moitie auec- l’vne des grandeur ell ‚

...gana . ._ „_ _ .

`~~ Si la terre ell en triangle, ayans deux collez

égaufx', faudra Zmfultiplier le nonib;e*d’vn colte,

Limi' le no‘riibí^e`fde` la 'moitiéde l’a`u§re. ’ ' '

Si ‘la terre auoit la foime de deuirtrígones

ŕgaux’ joints enfeinble , ôc que chacun collé
I'yf'clont'.._ienr'1e- ao. 'egches , faut multiplier le nom

!_bre d"v"r"1 collé par le nombre del’aur're, fçauoir

"alo: par zofqui fera 400. perches.

‘ Si la Íterre ell roii/,al/e en fonte de cercle , il

ffat1t"dii1ifer ladite fróndeur endeux diamertres,

‘qui falfent q tre» quarts égaux: dudir rond,

fçauoirlen . те des perchesde chacun quan,

Poui'mu1tiplier ‘п? quartier aryn autre , coin;

‘ine’ il Achacun quart de ron contient zo'. per

clìesf, 1_'n__i1ltiP1i`,_er _z_.0T par д‘; feront 4_oo. Per

ches.' " И’:

1` " Et s'il,Faut faire ligue en forme vilîble ,fe

‘1.0n les dimenlïons de la piece , il l"auî.mefu.rer

-fa `cir"conFe'rence , faire les rediiétions au Petit

wpielî., parle compas ,K fuiuant l.‘efcïhell'e de ru

1_ne'ration des porches, dont l’on вы! feruy, les

fiâriarquet’ diftjnéteinent fur la ligure t' felon
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__ forme 85 les lignes qui fe rencontreront clçgis la

circumference. " - ` S' "

‘_,(¿7¿¿_a_?_2a' gn ;_¢’@pi¢1'7zt de chemin pour entrer

` т /¿ga Íaerimge.

a heritage ou Гор пе Puille entrer ny

[они fans Pafl`er’{`ur le voifin , l_e voifm eil tenuI

. §1e'¿0nner PaH`ag‘e , en Payant pour т‘; fois la

1_"_al¢'ur till chemin. Iugé par Акта; lou. р. f6.

Der /èruitgldes.

_ 'wand le voiiîn а fait quelque œuureclont

Гоп peut craindre dommage , 8€ Porte nuifan Cor.

ce par les eaux des Pluyes , pour l’arre{ler ou bin“/¿fl

faire red-onder en haut, il y ä lieu d’a6tion. „„„‘¿`

Il ell permis de dcftourner l'eau de fon

champ. pour labourer 8c recueillir les fruits,

_ pourueu qu’on ne nuife point au voilin ; aulli

Ц chacun peut retenir I’eau fur fon fond. , pour

ueu qu’il ne regorge fur autruy. \

'- Il n’y à point d’a<Stion contre celuy qui fait

en forte que l’eauI de plnye foir retenuë en fon

champ encore que coulant fon cours ordinai«_

‚ [Ъ elle Pronta à vn autre.

Non plus que celuy qui Fouyans en [on

2» fond , clellourne la fontaine de fon voilin , s’il

_ Да feruitude.

Semblablernent celuy qui fòuffoye fon het

.tirage pour empefcher que l’eau coulant natu~

tellement ny palle, plus, ôefubfequemment de-, ›

{зайца ащде auquelelle fo11lQÍi\£>î0lit¢f»Í.’1„f10'l

/

&~an\=¢.=\

«ganga
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que ce fut par _dol ou -à delfein de nuire airmail-I

iin, ou qu’iceluy cull: feruitude impofée сыра:

efcrit de droit; car en tout il faut regarder le

bien В: profit qui en reuient à celuy qui le

fait.

L’eau-amenée par le voilin, d’vne ŕiuiere qui

dell point nauigableY en fonchamp, & d’ice1uy

s’écoule dans le voiiin ‚ ne doit eilte diuertie

fdßm ny `einpefchée qu’elle fluë autrement qu’elle

auoit accouftuinc, foit qu’elle coule d’elle mef«

ine naturellement ou par quelque œuure.

¿ ‘Поп entend riuiere publique , dont le cours

eilt -perpetuel qui n’e[’r d’vne fontaine ou d’vn ‘

._ particulier , ôcpourueu neantmoins qu’elle foi:

entrée 86 paifée par vn chemin ou fond Риз ‘

blic, foneau eil -faire publique. Combien que ‘

derechef toute ou partie palle par les lieux des

particuliers ôc foit conuertie à leur vfage.

Et ainii le voiiin ne la peut diuertir de foil

- cours ordinaire , noiiobltant que l’on dit que 3

chacunpeut faire fon profit , 8: faire fa cond1- `

tion meilleure , cela eitant vray pourueu quil

riempire point la Condition de fon voiiin,

  

Quand Гоп dit que l’eau vne fois entré › all r

chernpfdu voifiibfeílt [ienne дачи“ la¿veut ac

commoderà fon ivi-age , pour apres la aire [Ой

ni- ища que bon luy femble, cela à lieu {cule

menten 1’eau née dans le fond du voiiin ,.ou`

qui coule dela 'fontaine du champvoilin. С“

tout auili'-toil .qu’elle ей‘ entre dans le fond du

‚швы, ellelïeit iicnrie , ôc en peut accomrnoëlef

\ а .



W `

Chapitre 1571!'.Y 107

tel autre voiíin que bon luy Юные, .86 de mei;

me _de Peau de pluye.

Mais quand ё l’eau qui detiue d’vne fon

taine ou giuiere Publique ou Ptiuée, Pallìmtpat

vn lieu public , il n’eílpermis ё períonne dela

retenir ou diuextit au pteiudice да voiíìn ou

il’autruy , quoy que ce fût тайне Гапс1еппе

couflzume 8: vlage да lieu,

Car comme le voiíin ё pû clés le comman

teinentne receuoit point cette eau , 1’ayant re

ceuë ne peut plus la rejetter au dömage д’аа—

аиу,де mefme elle ne peut point luy eilte oíléc

malgré luy. Toutesfois il faut remarquer que

li par тише де main , le voiíin le fçachant 8:

Ifouillant , ilfait couler ou ,defljourner long

temps cette eau , l’a¿tio1/yen fera/apres definée,

itat on Га деа ешРеГсИе: ра: denonciationou

par interdit 8: complainte dedans l’an vtile ‚ оа

3да moins dans trois ans, Pour reparer le dom- .

mage.

Í Celuy qui pretend feruitude luy apartenir

1la doit preuuer , ou par la Loy ou par conflitu

tion, de mefme fetuitucle , ou par longue cou

ßume 8: víage , ou par lanattlte du lieu. Cat

‘бей vne fetuitude qu’ont les heritages plus bas

де receuoir naturellement l’eau qui ŕlllë 'S On

doit faire di{l:in6tion des feruitudes champai

ílres 8: des vrbaines ; aux champeítres , la род

feilion trentenaire eil: neceífaire, mais aux vr

baines elle ne s'aquiert fans tiltre , quand rn«:.’ll`

щей у auroit cent ans,
J

‚шт

г:
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Idem.

Idem.

Виды.

J. 2.2.5.
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L’arbre proche de Fberitage ou таков èn

voilin qui aporte nuifance,_doi_t eilte cou ' nu

arraché, S_’il n’eíl dans la dillancevde cinq pieds,

nonobl’r_ant qu’íl y eur long-temps Чай fm

planté , ny dyaiit Prcfcription felon la Loy : la

natureìôe l’équité_ quin;permet quäucun aß

croifle fon bien au dommage d’a\__'1tr__uy , Чао}

que du commanccrnenr_ il ne Porta point di

doiuinage all. vr>i1in`

Si l’arbt_e panche ou fe renuerfe ‚ s’il nuit О‘

lifes racines {граждане аропецс du peril al

fondement du bafìiment , il doit еще arraché

Car índiftinéìemeiitlbit que 1а11хе1Ые Plant

au dedans ou dehors du legitime efpace, о

regar de feulçqient s_’il nuit,par ce q'u’on ne do

P_as.'nuire en aucune façon à fon voiíin à Госс:

‚ non d’vn arbre.

‚ L'aibre dois еще dillant descanaux & fon

laines publiques _de dix pas. `
и Quand il ell queftion de borner ôclimitl

on ne doit confiderer le plant des ar_b.es qu

ne peuuent preferire ny fai.c preiudice ai

_ Poíjcllioii.

En batiffant vn mur pres llieritage (Гаити;

оп doit laifler vn> pied entre-deux 5 li vne ma

foncleux pieds ; li vne folle ‚ autant qu'el

ell Profonde? 11 vn puis,Il vn Pas.

. Vnvoiñn eil: tenu de Contribuer aux frais n

Yceffaires pour reparer ou nettoyer le puys cor

_mun, entteluy _¿Sc les voifins, combien qu/'il r

notice ì l‘vl'age ,rout ainlì que de фойе, cli

Í.'
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:un elfi tenu de contribuer aux reparations, des

nurs dela Ville, ports , 8c fontaines , шейха

'rffufruólier ; nònobíiant qu’il veuille quìtreì

bn vfufruióh

La valeur des manvzcyes @miennes qui ne

font plm т @ufßiges , gfiaux terriers

Ó” reden/«mees Seigneuriales.

VnY fols tournois vaut tz.. deniers toumoisi

Vn fo ls pariíis vaut 1 5. deniers.

Vn fols Clunifois vaut zo. deniers'.

Vn fols Viennois vaut 16'. deniers.

Vn fols monnoye fòrr Dijonnois vaut x9 der

_ niers & vn cinquième.

Vn gros rnonnoye fort Dijonnois vaut en nie

quers deDijon 19. nicq.~vn cinquieme.

Trois niquets de Bourgongne ou de Difoŕt

vaillent _ î. deniers.

Vn gros vieux vaut ao. deniers;

Vn blanc vaut ‘ r 5. deniers.

L’obole tournois vaut clerny denier tournois:

Piéle tournois vaut quart де denier;

Semypiöte tournoisyvautl huióliéme де даме‘;

Pongeoife vaut huiétiéme de denier.

Vn charolus dix deniers.

` I»
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Bes nza’/fire: des grains airs lieux rirtomlil

fìm Ú' déf/lincîiozzs d’ice/les.

Á Yimrnm. h

Le bicher de Tournus fe mefure de deux

fortes de meliires , tant à la .Ville qu’au,x terres

qui dépendent de l Abbaye , öccelles qui fom

du bafly Se marclieage , fçauoir la coupe tie.'

ce,& la coupe quarte. Pourla coupe tierc`ele

bichet eff cornposê de douze coupes , Se pour

la coupe quatre le bichet ell composé de eize

coupes, 8€ de toutes deux le bichet ell: égalú

ce пей au :comble de la premiere coupe que

lion faitde chacun biclset felon‘l vfage g parte

que la coupe tierce ell plus large- que li

quarte.' ` ‚ ‚ _ j~>'«

Terres du rnareiaenge Je Taumu: _

Le Conté clegßrancion, la Colomne, Üeznvl

mont, le Marquifat de Senecey ,les terres di

Lugr1y,Boyê, Dulphey , Verlsrclliardonnay

Se generalement tour, les Villagesiqui font di

bally Se marcheage de Toirrnns , mefmes le

terres de Romenay 8c Saint Triuierde Cour

tes onr.l`emb”Iable`s mefures; mais celle de Rn

menay/eflt vn pieuinoin'd:c. ‚‚ . f ul.. ‚

Д) /l/Iafron. »- ’ `^ ‘

I..’a{iiêe de Mafcon ell Compofèe de di:

huit coupes, il en faut dix-neuf pour le b

cher cle Tournus l’vne comble.

` Chalon. ‘ f I _

Le bichet de Chalonefldeliuiéì boiffeaw
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lâ 1 faut ‘еще 8€ cleux tiers, l’vn comble, pour

‘ )ichet de Tournus, l`vnc des coupes comble,

... Dyna. ' 4

Lefmine de Dijon fait les deux bichets cli:

Tournus. ‚У

' Cufery. ' `

Le Bichet де Cufëri ell: compofé де douze

mefures ou couppe du lieu , dont l’vne doit

eilte comble, 8€ à rnefuter it rcz,. les douze

font dix-huit coupes quartes deToui'nus à rez.

Lanham.

\ A Louhans le quartaux eil de huift rnefures ;

il faut neul'mefures 8€ l’vnc comble, pour faire

le bicliet de Tournus, il n`y a qu`vn petit coup’

pon de Plus.

St. Gengoux le Ruynl.

La Chaltcllcnic de Saint Gengoux le Royal,

Pafnéc eil compofce d’vnze boiileaux mefure

du lieu, qui font le bichet de Tournus l’vne des'

couppes comble.

^ чел.

Е: comme-la traite , debit 8€ commerce des

grains du Pays 8€ Duché де Bourgongne fc

l`ai'Ct plus ooinrnunement auec les Marchands

де Lyon qu’en nulleV autre Prouin`c'e,l’on Pourm

obfetuer que l’afnée mefure de Lyon elfde Н:

mefures que Гоп appelle bichet , 8€ que le li

cliet де Tournus де Ге12е nieiures quartet fait

fept bichets 8€'quart.` mefure де Lyon, cn (orte

que les cent bichets де Tournus font Их vingt

clçux afnêes де Lyon.~ ' I

- _'vv-»\ 3 ч‘

L
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A'î¢')'i1ußon Í4 ¿bulbe т fwrite: ńzeßòelßl

[bh gú/lv!r’5ßJm'L _deúër par /es Terriers. _

_‹ Toutes -fortes 'de inefutes fe diuifenŕ Éd

ìlouzc parties, par vne fubdiuilion de douze

'en douze , il n’y à que ce qui ей reglè Parle

poids qui fc d1`u1'f`ëpar_la Еще qui ей compo- .

(‘ее de [eize on-cespoids de marc ', ё: ainlî Pour

bien en'tend':e cette diuifìon, nous la ferons par

ordre felon qu’elle fe rencontre `

82.' redcuances Seignëuríalles.

La coupe contient douze coupons que Год `

_ appelle douzième.

La dcrnie _coìlpë_ coupons.

Le tie.: de coupe 54. coupons;

Le quart de coupe  - ‚э‘. C_oupo_ns; ‘

§{r¢`ŕix'i'ème ‘ ` Ч ' ' 1. coupons; 5

Ьеьийёейёте Ё. Coupon & demyá ,‘

Le neufuiéme ' -‘ I г‘. coupon öe tien

Vn douzième _ _ 1.couPon¿

Le [eizième ' trois quarts de coupon. ‘

Ъе dixhui&1`érrie

Ã- Subdzfuißm du áouziëmè ¿lone taupe.

› be douzièinc d’vne coupe lcontiíent- douze _

дар“ *douzième de douzièmeI

par les семей"

\

'deux' tiers de coupon. ‘

 

-‘Le vingtßquatrieine ей fix douzième de dou~ Ё

zième.~

-.Trente-íixiéxrie de couppë ей 1е tiet dou- _

- zième; _ _

Qi§1rentehui6l:ièn'ie ' de couppeей 1е quart du

douzîièmer ' Soixante



Chapitre VÍÍL _ _ _ п;
.ieixante douzièmeI de couppe ‚‹ eli le fixiérne

д ди douzième. ‚

Qx_1arre_vingt feiziéxne де ёоирРв , efi le hui-~

¿tiéme du douzième. -»

W )itié de`quarrevingr feiziéme de couppe,e&

_ le feiziérne du douzième. _

La moitié d’vn foixanre douziéme,eli vn dotii

ziéme de douzième de couppe.

Der ßlputations Ó' ionéîìom des :faeces

dei pm'tz`cu/es Ú* diuz/iam deferuù. '

ll eil bien difficile de colliger, 8c joindre vri `

grand nombre de diuifion cfefpcces de graines,

or argent qui fe rencontrent aux receptes cles

Terriers,à moins que'd’entendre4 la fupputation

auec les jeéls dans la díueríité des diuiíìons 86

`r”ub¢:liuiíions. ou Гоп Iprend bien' forment de

gm“ pra gum _ ' '

C’eít'pourquoy ранг)’ pardeńir ilîfaùt pr'e`n«

ie те carre ,V ‘сыны: grand apier enA

orne' falargeur &‘gi‘ai`xde'ur, 8€ d’vn ul collé

'vef¢:rïie'8t> marquer à* vn doigtdu bord ala'
;`1|.1¢:l1c'lì1.I t1ualité'des'tiiefúres 86 couppòns,tles‘

‘т; Ge iiibdiu'îfli`òhs` Coirirne il eli _figuré '

fy~.^-après'. у Gllféŕuahr vnêïliilancefuilìfante `

’duf Prüfer les )`er5l;$`à'l«’eridrt>lt> del‘dit'e'$*'tlit'1i"‘ "
ions aeñibdiuinmu, ¿nin de foulager' мазь;

аойеъ ‘Зс’ Iue‘l’r1ńI п“: `i'rrei`c<;«rripte_` enY les le~'

Larfrtöí ahí 5

uc’S'a~u . _ _ _ _ _ _ _ _

_ 'ç ¿ploy-qu’il i"oit'eliÃ;eile‘ дед riânrieî т’!

`

ordre' d'vn2n'¢mb¢e2.1.ßanre_ ‚
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ligure parfalternent, fiellfce que decette_ _ intelligence, Гоп pourra tirer les fuxttesçpoury

. ‘ а paruenir , li__ta_int_ {ой peu l’ons’en veut onntr

' ’ peine, veu qu il ny â Чай} bien obferuer lfordre

ée la {еще ,de qualité des rnefures dans leur

_ diuilion ,_ qui s’augmente 'rl"Yne moitié den la

'f diuifion de la couppe , qui ей de douze coup'

_ pons oudouziéme. Et_chaeun coupon dans la

fubdiuilion de mefinecnoinbre de douzième,

& tlc dbuzieme en dou'ziéiìie'§ toûjours dé

inefme non_ib're« du rlouziéine dlautre douziè

Ёед conime par exemple , li ‚Ро!‘ dit la thoiiié

Ívri douzi_éme’,.~c’ell vn vin'gt‘quati‘iême д, »li

d’.vn 'vin ¿quatrième , dell vn quarante«_hui»

elfi-éme „Ё сГуп чиагепгегьчйййёше , бей vn

quatrefviiigt feiziérne , li d’vntrantelixiême,

cfell vnloixante douzième., 8c ainfl de plusenî

plus ou moindre nombre; 8c Iquand le nombre
Iv А пЁей pas entier pour je't‘,l:ei‘fI les jects de l`uirte‘

comme ‚реп: les fufdits nombres , par exemple j

vn huióìiêrneíde couppe qui ей vn двигает‘

д‘гщderny.,il fautrnettre_vn_ jeélt fur lodouziérxìç, .

' sfuautre lus_ bas futile vingt-quatrierneï, _IiE’§ll’ vn neuiluiéme, рой: ‘т je6_l:s fur le cloud

tiêrIi€¿„& quatre furlc Ydouz_ic':r'v1ie du douziéfrae,

parce .que le neufuiémeielì vn douziémelôc tier

¿logre douzième, fi dell vn trantelixiéi'ne po

. _fez quatre_je&s_l_i1r le douzième du douzrférqe,

parce que dell le tier' du douzième de couppe,

l`1'vn quare nte~_lxui¢_Stiéme Гей: trois jeóts au

‚ 5"ê§l1¢f.¢!1€lK¢l§iPâ};Ci_q_1¿i¢_ _equatante«hm&ié

uw

` _,ài



M_ _ Chapitre VII). . I п:

ipe ell le quart d'vn douzième cle, couppe ‚ ‚я

(‘ей vn foizante douzièììie pbfez deux jeèls allУ mefme endroit, parce que фей; le fixième dn

llòuzièr`ne„de couppe , Ii e"¢ft vn quatrevr'irl ’

feiziéme де çouppe Pofeívn ‚дед au mcftne

endroit, 8€ vn autre plus bas fur le douäiènie

` ilu douzième де douzième d§:`couppe„Ã 'parce

Í que дед leihuiétième ’vn douzièrríe де eouP~

fpe, qui ne fait Iqu’vn douzième де douzième,

‘В! moitié d’aut`te douzième , lì бей la moitié
Id’vn quatre-Qfingts [смете , poféz neufмед

Yà'lend¿o_it du douzième d’vn douzièine/de

Ydouziénric , parce que dell le feizièriie Èl’vu

`í`<lou2i5’:'i1'*ie _ де соирРе, 8€ ainfi de (uitte , le~,_

‘liant 8€ portant les газ ‘Par o."d:e felon Ы

Ёхотьгезптагчией ì la' еще де Papier; vous y'

`r`reui_1ei`«.z yoflije compte le nombre parfait;

`8taurez де la"_{_`atisfaó`tion en la facilité que

‘мы i‘encontr"e`re:'tf,‘ ‘fit‘ofl que par liiîfaëe

ôchabitude quelzvous enautezpris, _vous e~

Vitz' paŕu'eñu`a éet'te`exPer`ienc“e, 8€l"ere,z per-à

fuaëlè que ce treft faiiáqraifón ь «ìluefay dit que

parfaute de cette çonnoiífaiice Гоп y peut fai:

lì beaucoup d’erre'ni‘s. а

vl

....
"` '

\
— `

ё my ч
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106 Reglemenx.

que ce fur par _dol ou 'à defïein cle nuire au»voí- I

iin, ou qu’i'ce1uy euíl: fetuitude impofée oupag

вы: de droit; car en tout il faut regarder le

bien б: Ргой: qui en reuient à celuy qui le

fait. — '

L’eau amenée par le vtiiûn, cl’v'ne 'r'iui`ere'qui

бей point nauigable en foncharnp, б: d’iceluy

s’écoule dans le voiíîn , ne doit еще diuercie

nyjempefchée .qu’elle Ещё autrement qu’ell¢

auoit' aecouíìume, foi: qu’elle coule d’elle :nell

ine naturellement ou Par quelque œuure.

г ‘ Поп entend riuiere publique , dont le cours

еРс perperuel qui n’eí’c d’vne fontaine ou d’vn

_ particulier , ôcpourueu neantmoins qu’elle foi: ‚

. епцее «Sc paßëe par vn chemin ou fond »pu~I ~

blŕe, fen«eau`e&f;1itepublique. Combien que

derechef toute ou partie palle par les lieux des

paiciculieïs Sc foi: conuertie à leur vfage.

‹ Е: ainůle voiiìn ne la peut dineirir de fon

Y «cours ordinaife , nonobíìahr que l’on dit que

F#

chacunpeut faire fon proñt , ôc faire fa condi-Y

tion meilleuue , cela. eíìant vray Pouiueu Чай!

iŕempire Point la condition de fon voiíìn, '

@md Гоп dit que l’eau vne fois entré ~ au

ßbamp du voilin,Ãelì (ienne ôc qu’il la¿vent ac-.

comrnodexfà fon vfage , pour apres la aire {o=_

tir ainíi que bon luy femble, cela à lieu (еще;

menten l’eau née dans le fond du voifin „ou '

qui coule de la fontaine du champ voiíln. Cat

tout auíïimoíl; .qu’elle eik entré dans le fond du

eoilìn, elle -eil Henne , ôc en peut accommode!

` 9 \
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Chapitre VIÍÍ._ roy

tel autre voilin que bon luy (иные, & де mell

me де Геаи де Р111уе.

Mais quand à l’eau qui Idtriue d’vnc fon

taine ou riuiere Publique ou prince, palfantpar

vn lieu public ‚ il п’ей permis à perlonne dela

retenir ou diuerrir au preiudiceI du voiñn ou

d’autruy , quoy que cc für mefme l’ancienne

couíiume б: vlage du lieu,

Car comme le voilin à pil. des le соттап

cementne receuoir Point cette eau , l’ayanr re

ceuë ne peut plus la герпес аи dömagc д’а11

nuy,de mefme elle ne peut point luy ейге ойёе

malgré luy. Toutesfois il faut remarquer que

li par œuure de main , le voiiin le fcachant 8€

foufftant ‚ il fait couler ou ‚дейоишег long

temps cette eau , l’a¿tion,en feraaptes delinée,

ear on Га дец empefclíer par denonciationou

par interdit 86 complainte dedans l’an vtile 1, ou

du moins dans trois ans, pour reparer le dom- _

ma e. ’

ёешу qui pretend feruitude luy apartenir

la doit prcuuer , ou par la Loy ou par conllitu

tion, де mefmc feruitude , ou par longue cou

йшпе 8: vfage ,ou par la nature du lieu. Car

defi; ‘те feruitude qu’ont les heritages plus bas

de receuoir naturellement l’eau qui fluë 5 on

г doit faire dillinélion des feruitudes champai

ftres 8c des vrbaines , aux champeílres , la pof

feilion trentenaire ей necellaire, mais aux vr»

baines elle ne s’aquiert fans tiltre , quand rnef-_

mil yauroit cent ans. _,
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L’arbrc proche defherinage ou таков д»

voiíìn qui aporte nuifance, doi; eftre Cou écu

arraèbé, s_’il1;1’eÍì>À 1ае1ййапсес1е cinq pxedsl`

попеЬйш; ‘(111111 у еш: long-temps qu'il fm

planté , ny (19211): ргейкйргйоп felonla Loy :la
ращгеб: 1’éq`uiré, quine\per1fq_et qu Jauc».1v11 ac

c_ro1f1fe fon bien au dommage d’a\RL_uy › ЧЦОУ

que du czommancclgvxemzA il ne Poxta Poiptde

giûmxngge ац Voiiin, ‚ '

51Гэ4Ьее РапсЬе ou fe renuexfä ‚ 3,11 nuit ou

ñfes racines s’ç&¿ndan$ aporten;-du peril au

fondßment du bafhrnent , 11 doi: eíìzre arracllé,`

car incliůinétcmellt foin que 1 arbre [oit Piaptë

au dedans ou dehors du legitirne. efpace, om

regal de í`eu1çmc¿nc §11 nuir,Parce qu’on ne doit

Bas nuirej en ацсцпе façon à, fon voifm à l`occa«

‚ fwn d’vn axbne.

Lìubre doit e&l'_e diíhmc des canaux 8c fou-I

laines Publiques de du: pas. ,

" Щиты ей queůion de boj-.ner` ôclimicei

on g1c.do,it cojníiderer 1е р1апгё1ееагьюз qui

ne peuuçnr p\e1`c;ri1c ny так ptciuchce à la

Аройешоп. 1

Еп ЬаЕНГаПС vn mu1'pres1’heu'tage dïlutfuy,`

on doi: laíñer vn pied entre-deux ; ii vne mall

fondeux pieds ; И vne folk , autant qu’el1e

_ ей profonde? Ii vn рай; vn pas.

; ‹ Уш/оййц. ей tenu de Contribuer aux frais nef

5_ce,[I`.a1ire's~.pour reparer ou nettoyer le phys com
4- 21'5’,1,11u_;1,_enite luy öc fes voiíìns, combicn quril re

` L ~ ‹ епонес à 1 víâge , tout amil que de фон, du
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'I-un eil: tenu de contribuer aux reparations des

nuts dela Ville, ports , 8€ fontaines ‚ mefŕnes

fvfufruótier ; nonobilant qu’il veuille quitteì

fon «панда: `

La 'valeur des momzvyes anciennes qui ne

fmt р/ш т 1/fßiges , gffmrx terriers

б‘ redeuances Seigneurie/es.

‘Гц fols tournois vaut tz.. deniers toumoiss

Vn fols Parilis vaut I 5'. deniers.

Vn fols Clunifois vaut zo. deniers.

Vn fols Viennoiá vaut ‘ 16. deniers.

Vn fols monnoye fort Díjonnois vaut 19. де;

niets 8€ vn cinquième.

Vn gros monnoye fort Dijonnois vaut en п!‘

quets deDijon 19. nicq.-vncinquième.

Trois niquets de Bourgongne ou de Diforr

Vaillent î. deniers.

Vn gros vieux vaut ao. deniers.

Vn blanc vaut ’ . g. deniers.

L’obole tournois vaut demy denier tournois.

Piéte tournois vaut quart de denier.

Semypiâe tor1rr1ois,'yaut_` liuitîtième de denier;

Pongeoife vaut huiótième de denien

Vn charolus '  ‘ dix deniers.
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Ee: mefères ole: grain: des lieux rzfrconmì

ffm Ö“ dëßinaïions d’ice//es.

Tâurnuf. .

Le bicher de Toutnus fe mefure cle ¿ema

fortes de mefures , rant à la Ville qu’aux tenes

qui depeiideiit de l Abbaye , öl celles qui fom

du Bally &xmrclie;1ge , fcauoir la coupe riec

ce,& la coupe quarze. Pourla coupe çiercïe le

laicher eil composé de douze coupes , 8€ ‘Bom

la coupe quarte le bichel: eff composé de eize

coupes, ôc cle roures deux le biche: ell: égalfl

ée пей au :comble de la pzelniere 'coupe ‘qué`

Гоп fait de chacun biéhet felonl vfage 5 Para

que la coupe tierce eilt- plus large- que 1:

quarte, . ';:,", _ › 'T11 —

Teŕfe: mnraìveflge de ’Hiurnux _

Le Conté deißçancion, la C-olomne, Iîezml

mom, le Marquifir cle Senecey' yles terres di

Lugny, Boyé, Dulplxey , V'ers','Clh.irdonnay

8€ generalement rouß les Villages=qui font dl

. bàílcy 8€ inarcheage de Toumus , mefmes le

series de Romenay ôc Saint Tciuiefde Соц:

tes onnfemb/Iables ŕnefures; mais celle de Re

menayfefì vnpeuinninclre. :;,« ‘ ‘

` ‚ _¿J Mnfcon. ' ‹ Y

L’af1'iée de Mafcon ей compoféc de cli;

huir coupes, il en faut dix-neuf Pour le Ь

cher cle Tournus l’vne comble.

Chaim. ’ ’

Le bicher de Chalon ell* de huiék 'boílfeam
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,ii en faut ‘чище ôc deux tiers, l’vn comble, pour

le bichet de Tournus, l`vnc des coupes comble.

‚ Dyna.

Lefmine де Dijon fait les deux bichers де

Tournus. ‚ —’

Cufêry.

Le Bíchet де (Ёцйегй eli:> oompiofé де douze

mefnres ou couppe du lieu ‚ dont l’vne doit

еще comble , 8€ à mefuŕer à тег, les douzt

font dix-huit coupcs quartes dCTournus à rez.

Laukanx.

‚ ‚А Louhans le quartaux ей де ьийбЪ mefures;

il faut ncufmefures &_l’v'nc comble, Pour Рай:

le bíchec de Tournus, il ny a ЧПУ‘) petit coup»

pon deylus.

‚ St. Gengoux le Kajal.

La Cllaffellcníc де Saint Gengoux le Royal ‚

Pafnêc ей cornpofce d’vnzc boiíìèaux mcfuxie

du lieu, qui fom le bichet de Tournus 1’vne des'

couppes comble.

’ Igan.

‚ Е: соште-1а traine , debit 8€ commercç des

grains du Pays 8€ Duché де Bourgongne fc

fai'é`t plus oommunement auec les Marchands

де Lyon qu’en nulle aune Prouin`c'e,1’on pdllrm.

obferucr que Yafnée mefure де Lyon efŕde fix

mefures que Yon appelle biche: , 8€ que 'le fbi

cbet де Tournus де feize mefures quarnes fait

(ар: bichets ôöquarxr mcfure де YLvon§, `cn (oft:

I е lcs cent bichets де Tournus font (ix vingt

çux afnécs де Ьуоп.‘ ' ’ — ‘ '

_ ‘£94 ’



1 ‘xi R'ágÍem`em`;" A N'7J'z'uz/ion de [д ¿mpc en {даёт me/z`¢‘re'sI el

{д}? 91/1/(‘5/12”! Äeúës par [çi Terriers. I

. Toúrèê (еще; де udefurës {е diuifenŕ ей

доцге parties, 8€ par vne fubdiuiïion de douzë

'en douze , il n"yà qué се qui ей rcglé par 1€

poids qui Ге diuií`ëpar,la1iur'e qui ей compo

(ее де féize ońces~Póids де marc , & ainfî pour

bien en‘xend':e cette diuìfìon', nous la ferons pai

ordre felon qu’el1e{e xencónrre par les вещей

6€ redeuances Seignëuriallès. ’

La coupé cónii`enr‘douze coupons què Гей

‚‚ . appelle douziémei ” `

La demie coupé ' Ё. coupons.

ее де: де coupè _ 4. coupons'.

Le quart де еоире у Y ` д. collponsá

V1.1@ ñxiéme ‹ ‘ “ ' ‘ з. coupdml

Le huíůiéme ‚ i. Coupon де démyä 1

Le r1ei1í"u1'_e’rneV ‘ ‚‘ гх. coupon в: rien`

Vn douzième Lcouponz

Le feíziémc :fois quaits de coupon,

Le dixhui¿ì:iénîc ‚ 'deux tiers де coupon.

г Зщёдйифцп du dou2;z`e’me ¿Lun? taupe.

“ ’ le douziéińc d’vne coupe ‚сопдепс douzc

‚не‘ ‘дбцгйете де douziémc.

Le vingr;»quaui_éinc ей fix douzième de dou

zième.

T:ente{îxiérrie де соцрре ей 1е tiel', du dou'

И ziéme;

Qilgirentßhuíâiémc de Couppe ей 1е qu`ax'tA du
douziéincr й Soixante



_ Chapi”. Р’!!! _ I " 1 1;
Soixante douzième' de coúppe ,‘ ' ell' le f‘1xî.érneIl

du douzième. ‘ `
Щюсге-‘гйпзс [eiziérne de ëouppe , е‘! le hui-* _ х

¿tième du douzième.

V )itíé de`quatrevingt feizièrne de' e`oi.1ppe,r.&lY

‘ le (смет du douzième. `

La moitié d’vr'1 foixante douzième,ell vn‘ zîème de douzième de couppe.

Der 1/Aujbutmfìpom' Ú' ionéîìom des елки!

dei particules Ú* diuzßam ‚целый. f

‹ Il eil' bien dill-icile de colliger, 8€ joindre т‘ `

:fandnombre de diuiíion d’efpeces de graines, '

Y argent qui fe rencontrent aux feceptes cles*

.`etrie`rs’,-à moins `qure`«d’er1tenclre_ la fupputation ‹

нес les jeéts dans la'I diueríitèdes .diuilîons 8€

xbdinìlions. ou Гоп Vprend bienïouuent de

ui "Tft, \ -

re vne сапе ,' ou ‘видные 'graiid' `apieir enŕ

Jute fa'largeur~8`€‘gtandeut, 8€ d‘vn 5 ul toit@

el`cri're‘ 8:‘ rna`rquerI à’ "endoigt'*du bord ä la

anche la' qualirèïdcs rfriefutes 8€' co'uppr"Jfr1``s,'clrr'esI '

’eíìpoutqùoy pour paruetìit iIl5tê’n> I

' 'riens ее nbaiuraanei¢mnm,'»ŕ~e‘i1ertsgrrféj `.

'yßaptes'. 'y Gbféŕuaht‘vnêf`diflańee"ñ1íEfante` ` I

бы!‘ prlfetI le's")'e&s`â"lf&‘!x'1`eii'oit' ¢:l'e{`dit”e's'tlitl.iU Ё `

ons ec-ñibaiuirieñs', ¿ak de f<m1;ig‘e‘f»'-laine.Y
ioiieï, ‘В! ' '¢~'l’oń' né’fe ì1'rie‘l`co`r1'1pt'efïënî lé's'le`-'

шьвсгь ahf @raie атгпьеьеёгьщдад „’
'uc'saupei .— ‚М ‚ :i- qrwyzquu fn¢>aareeae»'a'¢adÄniiewnë -

se



' i

ill '~ ‘ ‚д д,‘ ' 1?‘e‘gle_rnefu',> „

` ñ,¿ui‘e parfalgemenr, fi ell-ce que de cette pìritè

_ _ intelligence-, Гоп pourra tirer les fuirrcs bury

il Вашем: , Буап: foi: peu Гоп s"en veut еще:

peine, veu qu’il ny à qu’:`1I bien olíferuer lfordre

б‘ la {ища de qualité des rnefures dans >lenf

diuiiîon ,‚ qui s’_augniente (Туве moitié дек; la

diuiíîpn _dela couppe , qui eil de douze coup#

Pons ou dquziéuie. Ecchacun 'coupon dans la

(`ubdiuiiion.cle mefineuiombre 'cle douzième,

815 Не dbuzîéiúe en douìiênieä töûjours ае

mefme ntaxnbreA du ůou'ziéi'ne _dfaútre douzïé«

$60, comme par eikelnpld , _lî,l’0'n dirla ŕnoiůé
vn douziénie‘,.»c’e& vn Yv1`r1¿`°;t+k11.1atl'iême" ¿, «li

dfvn Ying;-_quaci'iéme, deli ‘т q'uaran`te_«huiß

едешь; ii d’vn quarenteïhuiókiéíne , Се‘: vri

quatiefviiigç Ifeiziêrne , lì d’vntrante-iixiême,

ан: vn_;foiXnnte douzième? 8€ ainfl de pluê ее‘

plus ou moindre nombre; &Нигде! 1е nombrlei

n’_e{l pas entier pour je¿`ter«A les jeóìs de (“же

Yc<._>rnn`1`e ‚реп: les fufdics nombres` , pag exemple;

vn liuiófiéinelde couppe qui ей vn cloi1z'iêm`éE

‚ щбедешу,й1ёа11гшеше_чп_5сеъ ГигЬ-гдоцяйёпте,

ôè yniautre plus` ba; (‘пей vingtquatrié‘m,el, li;

Í’¿€ß:„vn neu идете, pofez `iin feels fur' leziénieïôc quarrefiiifle çlouziénie du Аоигёёгее,

parce que le neufuiémeigß vn douziémclôcëier
dfgègre dciuziênie,I dell vn eranteiixiêin-ae po

. [ez Чшгедеа; fur le douzième du douzlfêrqes

parce que dell le tier douzième dß; СОЧРРФБ

ii vn quare nçalxuiókiême Гей: trois jeéts ad

msän¢~.¢ndw.i§»'Pßfsi.f1ß¢ î3““f“‘?‘*’h‘*¿‘&ié`

,»`:

у’
Y sv

„-9.24



‚ Chapitre т/Х i _ ne
._. ..
ijge afi le quart dfvn douzième de, couppe , ‚Б

бей vn foizante douzièïne pofez deux jcóìs ad

mefme endroit, parce que ç’e& le fixième du
ì1ouzièr`ne„de eouppe , Ii (дед vn quatrevr'in`gÈ

(сайте де çouppe Pofeívn Yjcéì: au mefme

endroit , ôc vn autre plus bas fur le douiìrièfnie

du douzième де douzième dgfcouppeß pgfce

'que `¢’:”e{HeLl1ui¢ÉHème d'vn douzièm/e де ¿oup

Р: , qui ne fait Iqu'vn douzième de douzième,

& moitié d'aut`re douzième , Iìc’eíì la moitié

d'vn quatre-vingts [смете ‚ pofez neuf[еды

àlendioit du douzième d'vn douzièlnefde
douzième , parce que c`e& le feiziènie xd’vnI

дождём; де соиРРе, de ainfi de fuitte , le~_

iiant 8€ portant les’ jeóìs 'pdr ozdfe felon Е;

1nombres_ marquez’ à la' carte de Papier; vous Y

fticuuerez voíhe compte 8: le nombre parfait;

8c aurez de lafatisfaétion en la Facilitè que

vous y rencontrerez ‘,"{i-ŕoů cine par lïrfaëe

ôc habitude u¢_._v0u$ en .:1\ur¢2zÁ\„‘pris,4 ¿vous е;
tez' paŕueñuŕd <`:'ctte.experienc“e, öcferez pen'

fualiè que ce пей fam' ïaifón ъ llueïay dit que

pai-faute de cette çonnoiifaxice You y peut fai:

te beaucoup d’etreu1'S. п
‘—

ь}
\d



„Vn`1ì>l.'BICHETÓI О; vn bîchct

ц-а Í дадим: ìI

~,~1„'¿,if~.„i',f:i>»„iafwif,:,i«„\¿«„ii,\a'„,im

Poúr l¢*.B1'cÍ:iet de дат conppex, dá
ь‘ ‘т /öl tournois. ’

§rABLE.Í ~

‚ \

I. 1¢ff.r„

ou vn fok

 

‚_ ч? n._î¢&:¢ _ .

dem covpa, ~ oooooooooooog

‘ ‘ vn biche: ouvn fol..

Ели: [euer le: м. geóîs,

¿ff pb/Er ‘т ‚д [emlra1`;Í

du bifbßfß Y

д; 7:52‘; I _ _

Awe. Ьвмш Covma. OO. 'vriè ècaiippièÍ

' ‘ ou vn den,

L 13 ’Faut ‚днем‘; 2.. jeffx,‚этот гл!’1‘ ‘WFM



. „_§„,î
е /A crißpimvllt ` " ` ir;

11.. Ieéîl. `

tier. quart. (ixiérn. douz. lixièm.

.u ¿ie Xue.A oooo.ooo.oo. 0.00.

¿elm ` vne coupe ou vn den.

Faut /euer tom, (9 т

_ а er wz deuant la mp.

Sub iuiíion. ‘

K ' . ìefŕf.

eu _de XXIIIIB. 2ОО. douzième de

‘ dem9f cop. ou de den.

` Peur' /euer д‘ тÍ2af’r im

/kr le daugŕéme de cop.

rz.Ieŕ'l:. I

xxxvr”. xtvzxrf. Lxx1re.xLvm_‘

xn=, de Xue. oooo. ooo. oo.. ooo.

de cop. fait vn douzième

r де сор. ou de den. _

та:leuerwparrer ш ш

Ли‘ le делайте de cop.

d ' ‘ iz. feas’. ›

0” F x1i¢.duxi1.de Xue. oooooooooooo.
‘dem д! COP- Pont vn douziè

‚ I i ` me de douzième

Lease д‘ partemm defun

1‘ dougìéfizf de ríouziézrze.

‘ J K ‚ I "



I 1 8"' Kìfglemem, V '

Lavm/„fiere de diuifer ф‘ égaler rcfnfajuii 1

г’ 1 ‘ /о!1доегглёгд1идёй‘гх 1ш1143е;. ' `

’ 11 n’efl pas diflicile де díuifer vnferuis quancl ‘

ileiì diuisé ôc' Nc':gaile'il1r chacun heritage , q‘uo§

que lefdirs l1eritage«‘foi,ent cliuifezen lçlulieus

Íiarfeilles , il ‘ну Ã, ПАЗ fçauo'r се que í:lii`arcu>i1"`

9:5‘ ren`ei=nentiers en Poifcd pqur lïïêgàlkerà
comté. -` ‘ .Pf ' А l

Mais quand le [eruis eil folidoire fur diners

berîrages 'que le departemenr iifén 'eil Pas fait

fur chacun heritage, quoy que Гоп fçachect

¿lue chacun polfede , fe rencontrant де diffe

- . 'ŕenteé ‘qualireiz öl (‚диет , régulation n’cn Peur

еще 53,119 que felonI la corriré dellâ vçilleu.r de

`clxàcunY fond д: áinll pour y paruenir, il Faut

{еде la taxe & eilimgpion d’iceux par piucl’hom

r'ne§~,-'Yafin (‘Ген faire l’égalle au fol la 'liuiç

` au pieàde la me &'eßim3fi0ii,& 1a`diuirm_i
dvL1i`erLu§'/Q1, сете & Propotîŕon , En voley la

. ‚ . ч ‚ ‚ ‘ ’ H

I;ha1iier~¢'.,_ /' \

./Ígßlßzfiorz, ` "

Somme toralle де ì Recoghoilfançe' du

la'tai_re des l‘1e1'imge'§` -,feiuìs 'loliîloi е‘ а:

q‘u’il faut efgaller, Pierre Leinoçríor ad

5о.11111е5.‘ ` `‚ \се:1‘1ег,Ро11о до. 1

/ I ~ . ,‘v."¿ :_ ‘к yu'.

 

  



67Mpi1re'VI1¢I. iig

_ 1_. Article.

Taxe 5.liure:. ‘

Prernieemenr чае

terre íìcuèe , ôcc, de

VVI.1i‘emie'i' article taire

trois 1iu:es,Fa.irla di.

xième pgrtie de toute

_ ч ' `

 

 

laiaxe. contenant deux Pofes.

/ 1:'./¢`g¢¢l¢iu‘w1.` \~

;Aigeni,. 5. fols'.` ’

Fioinent, — 1. C013 l

Aueyne, demie cop. \

L.Artîc1eÍ Taxe fix. ` 3,. Article.í _`

litiges; faitlacinquiè ‘ Тдхг 6. Лиги. V

i1__1e`=Paj:tie de toute la Yue autre ten‘e'ii

tzúieï ` ~ „tuée , öcc. ,tirontenang ‘

Argenti 6..f9ls. lquatre po{e_s_.

Боты‘! 2.. Cop.. Ã'

 
Aueyne. двое. ‘ _. _

5.Аг:1с1е. Tax; iz. _ W;liuies, fait leseìcuics " '

cinquième de готы: ‚ Vn Pré au mefmef

где: V д `§,na.ge de Chí?.

Aige_nr, iz£Q1S~_ ìrées; ’ _~.Fiomenr». ’ «МР- I ` - ’ J

Aueyne, 2.- cop. \ ‚

4.. Ащщ. Тахе 4.0: ` " ' 4. Агйсде;

fols, fait Ы quinzième ' '
Pàrtie de îoutelataxe. - Tûxß 4Q~ fols? ¿P

` Azgen _, `¿,.f0l5. Yi1emai1on4_\u.me£z

Ij`romêt,z.. tiers decop. tgt lieu.

Aueyne, der de фр,’ ì ; .

 

 

 

»

Тдхе x2..1_l1W'¢“`#~"`»c



_„or

‹_

до R¢¿z„},m,` ‘ »

g. Article. Taxe 7. 5. Articfle.

liures, qui cit le çiit- `

quiéme 8c trantîéme » Taxe 7. Бит. 

 

de toutclataxe. ’ .

и Argent, . 8.fols. Vne vigne de trame;

froment, z.,cop.&tie_r. ouurées iituée, бас. ‹

‚Ёиеупе, 4. cop. 16. ” `

_"autre,

ßgmm; du/imi: dim;/`¢' gïtrlßitfìlidoire,

î Ú ‘ДМ . _ —

’А:9еп:,„ 3o.[ols. _ Atgeut, да. fols.Z

_Fço`ment,' io. cpp. Fwmiant,I io. cop.

Анапе; 9- cop- »A.\1eyn_¢„ г Cop,

U1J`e‘.¢ lieu?) Ú’ çlyßmins,

„Да lieuë de Éourgongne contient dixhuit

mil pieds , ou oinquante portée de longueur,

la portée de douze corde ‚ 8: chacune cordehdç

deux pißclsöc demy. . ’

- Н у à fenticr commun ,_ chemin ñnerot, б;
grand chemin. I

Le fenriçr conticut vn pas 8: demy de largo

quireuient à quart.: Piçcls б: dcŕny.

Le cl_1§`1‘ui`tií"`i_n_crot'<:on;:ie;1`_v: fix pas de larger'

ßueriapt à dix-liuit pícds. . '

Le fom _.IWF l¢ çouihunicr dr; Вт:

guagua* ‚ ‚ — -

 



Chapitre' VIII, 1ц

fzßzre des zëemìm.

.. La viiitte des grands chemins Royaux ap

Pmíentà-Meiiieurs de l`Efleél:ion du Mafcon- L

'H0iS, les Pro rietaires des heritages quiabou

Ulfem (Urlef ts chemins Royaux , ne {от te-4

nus aux reparations 8€ ènttetenement d’icet1X,

qui doit' еще aux dépens du public : comme

auíii les `i'epararion`s des ponts б: 1ерёсз qui

font fur lefdits chemins par ordre toutesfois de

Meiiieurs les Eileuz dës Eílats des trois oi dçes

du Conté du Mafconnois ; ou de Meíiieurs des

Efìats .Generaux de la Chambre de Born
gongrie. ‘_ K h' ~

Mais quand aux autres chemins qui font dans

les te itoi es çlesseigneurs ; la connoiifance en

appa tient à leurs Oiiiciets, 8€ ont droit de ‘Щи:

8€ de faire ;epater les chemins parles Proprie-I

taires des heritages qui aboutiifent fur iceux,

Chacun à Tend oit de fon heritage, lefquellcs

vilittes ayant e_ll:è negligèes dès Рыси“ an»

nées 5 il вы’: fait beaucoup cïvfurpations fur lef

dits chemins , 8€ aucuns entierement pi is 8€ en

tlauez dans lefdits heritages, au ' preiudice du

public,8€des Seigneurs hauts 1ul’cicie'.‘s,d'autant

L13.; telle vfu pation fait varier 8€ changerliclen,4

rité des confins des terriers 8€ la face des lieux.

[гей pourquoy il eil neceifaire d’y pouruoir à

la diligence du Procureur d’OHice , 8c appeller*

des anciens des lieux pour prud hommes pour

rptoeçder , е}; fçrnedier' Ã ces abuse ‘ ’



x zz ~ ‘R-:gl~:Jrt.¢{i1‘.fY ‚

Ёъ$=г%й%$%&%йё:%г3ё$т%

Ifmtz`que Uìuìle _ der Iigßz'c_e„_g

` Sziba/t“w'1m.4 ‘

садика IX.I

De /ß reuercnce afeuè' nu mini/lere de .74

Iußice ‚ Ö* des derzoifs pour [я ¿ien

admixzzßrer.
\

4

q E (‘стой tomber dans vn gzmd n\an_ 1
n Tìçment» de Cì5mrnancer‘l'o.dreiu `

diciaize par 'petits acceifoires б:

_‘ „ iiinples Роману; «le pratique (ans

çonhaeicr lon Principe, &: rendre ‘àla чеки

qui doi: tenir le premierrang, les-~h9`nneurs‘

qu’elle‘ merite. ` Y

Er comme les anciens Sacriŕicateurs cöman-_

cans leurs Prieres ,rournoient la face du Coffe,

òule ` r porroir prcmierementfa lumiere , ic;

ne f urois prendre ym plus conuenable-objet;`

que!"d’auorr en vene' cette premiere lumiere de

la Iuitice ‚ que le fouuerain Monarque de l’V«

niuers» polfede en fon elifcnce , delaquelle 1301
cede Voriginaixterrxenr celle qui cit gauêe ans

le cœur de ceux qui om euôc qui ont la fom

ueraine 1l~reH'Lfrl1`:îì:ioi1iur les periples, pour les

  

‚ Èaireviureclans'l’ol>('e;`uance des loix, la, gre

т“ äëfqůsllçs <1“~=l’°."ff¢‘1.u¢ wir ‘д? е‘



Cïapitre LY. gg;
ф‘: , eg celle que.Dieu:iI diétèe 6: prononcée

‚Д; mefme à Moy_fe,ee qui/fait croire que la pte-_l

rnieie Republique ¿ie gouuernemçnta elle iii
ßiruèe Idu Ciel , ôc en Тише 1а Monarchie que

l’expei'icnce а fait choilir coinnjie la meilleure.
façon defgouuerner. A ‘

‘ Or comme la principale marque de fo_uue~

minetè, ей la droite adniiniflration de la Iufìif

ec,les Preiińefé Monàtques Гоп: eue" en (ingu. '

lïere i'ecoi~nmandnti0n ; ont {э}: des conůituÃ

tions ôc des loix , appieuue ce qui eßoit intl Q-A

duit par longue coufhime , n’eftímaus iien de

plus digne que d’ouyi‘ eux-mefines les ¢;liflferen§
deleurs fujcts. Y ` ' ' „

` Aulîi cette vertu de luílice eff fuinommèe

patcxcellenee , la vertu Royale , d’autant que

felon I-leíîode , les Roys furent premierement

ffleus , 'aíin d’adi'niniÍl.'ei: la Iullice, laquelle

leur eff tellement ńecefl/'aire , que tous les ari

ciens ont e(c:'its,que lupitei' mefme le pouuoit

cominander Ст ШШсе. Et tandis qu’e1le fera

bien admiiiifì- èe elle.{eral’appuy des Villesäç

_(lirez, & oůé cèt eßaiiçoiules Royaumes 8c les
Ilìnripiies mefmes s'èbi'anlerpnt 8: tomlperon;

en ruine. L‘Empereur Ferdinand зной: vne cle

uife qui le témoigne bien , Fiat Iußicia «ut

'pere/it znundui , car en effet Бей la Iufltice qui

conferue le monde , dit Saint Gregoire de

Nanzianzc eri l’Orxifon 57. ôc бей par le di

  

¢_‘.]:amen de la Iiifìice queles hommes s'u{_IiRen$_

un-w.»'~’1l¢1P‘=nrf

K _



ггц Pratique Ciuile , ‚ f'

Rien n’efcl‘ara [i hau: que la iufriee que ren

di: Pzomprernent YEmPcreur, Trajan à. vne

bonne vcfue , à laquelle on auoic tué fon fils,

n’en pouuant auoir raifon , luy en ayant fair'

plainte lors que fortànt de Rome en grande

Pompedpour aller en guerre, quoy qu’il fut ac

cable ’añfaiziesä il defcendit de cheual , l’ef

co uta, la ¿onfola , 8: luy rendir {Мисс auańr

que de Partir; dont il fut hautement loué ôc ad.

mue.

LeRoy Tlicodoríc fitvntraiů me1ueilleux,t’a.

voiii: en la Chronique cl’Alexandrie, vne vefueflluy ayant fait plainte qu’on luy faifoic craifner

vn procez en'Cour , apres auoir recommandé

fon affaire ä'f'es luges, ils 1’expedierent en deux

îours , cll:imans (Ген auoir 1’aP1audiH`ement du

Pzince, mais lil les Н: punir de шок: , pournfaf

uoir fait en trois ans, ce qu’ils firent en deux

íours par (on commandement. _

Or ii iamais Гоп peche contre le propre de.

uoîr, dell: principalement en matiere cl'amirx'é,

car comme бей: faillit que de ne pas faire Pour

l’amirié , сс qu’on peut faire legirimemenc,

dell: commettre .vrie faute que de faire en fà.

faueur, ce qui n’ePc pas iufìe de faire , ô: at'

ainfi' on ne doit rien faire en Iufìice pour On

amy qui [oit contre le. Propre dcuoir , car on

doit ceífer d’efb„'e amy auflî-roll: qu’on com

me _nce d’c&re Iuge. ÍTout ce qu’on pcm: legi¬

Quien-rem acco cle: Iälïimitié , Cell: de fouhair~

ter quie la caufe de fon amy foi: la xneilleurcaêí
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¿clay donner tout le tempsque les lcixöc

Ordonnances luy permegtenr, foi: pour plaide;

fa' caufe, Той: pqur infìruìre fon procez ‚ foi: en“

fmpour le deffendrc ,Parce que nous попа де“

uons fouuenir que Dieu е‘! témoin де nos

aéliòns , qL_1’íl les efclaíre auec les re'g_a1ds de la

confcíence , quíeß en nous comme _l’œilde la

Diuìniré, 8e la chofe en effet la plus diuíne que

Dieu avt ‘они; donner ì l’homme. Nous en

auons 'cles exemples remarquables dans l’am‘l'-6 `

quité. V . . ‚

Arraxerxes Roy> des Perfes ímporruné

par fon гапд amy б: fauory Satisbarzanes , än

qui on onnoit treme mille efcus pou r luyfai

re apointer vne iniuůe Requeflc , ayma mieux

donner luymefmc , la mefine fomme â fon Fa-`~

ногу , Чце де faire íniuílice en Банан: la Req

"1'“efle. I . ‘ ’ A

_ L’Èmpereur lullin laíflìs prendre l’vn д;

fes plus grancls fauoris , par le Preuofl , iuf

ques à fà table pourle trainer au fupplice.

Du tê de Charles le Hardy Duc cleBourgon

gne; on lus grandôc intime amy,'Gouuemeu`r

d’vne ille, ayant abusé perfidemenc (Туле

femme mariée fous efperance де fauuer la vie

à fon rnaryqui едой: accufé fauífemenr, Payant

fait mourir, lavtfue en fît plainte au Duc , lfác

Cuß pour fatisfaélzion efpoufa la vefucx, mais

le mariage , ny В: faueur ne решен: em

ìeáìher ч‘!!! 1е ne Ii: punir ôc luy tranchcrla

‚ы



_ .1 I ‘Pratique СИЛ’; ,_ __Leurs païens 8: proches n’eit_oient раб plug

jcorifideîables en Iulìice. Kailutes Roy dé_

AV‘van`clales,aya"'n_t condarnné ceztaiiìnoinbre de
Iïloleurs â la món', Ганс point de ’execution,‘

' l'î-fn_ 'tleux s’ellant `recla`r__né__parent Ни Röy,_il’ luy fit autre `grace _que ‘tie aire ëlreH`çf yn gibet

' plus hautque 'celriy des a1`1tr'e$T Bazin ROV des

Sicaìnbriens n’efp.ugna, Pals la ‘Не de fon lili

cor'1lpal:'>l’e.Y Zaleucus' Pi ínce & Í.egillateg_r

des I.ocriens`, ayant condamné fori ñls conuaínï

eu d’adultere,_d’auoir Iles deux yeux cteuezß

fiiiriańt la Loy qu’il auoit publiée , pour fatis

‘ай: ne t:ouua autre eâàpeclient , quoy que tout

le ‘petrole interëedat pour luy , que ‘cle fe faire

creuer' vn ceil` (Sc vri ì fon ñls. Maiiliu_s , Tor#

quatuè Iunius Brutus, Epamino_m_las', б: autreê

en fournilfent auilì 'cle notables exemples. _

Ils nîe(pargn`oient_paameiìnçe leurs propres'

peffonnes ; Pour `r’end‘,è _Iuitíce 8c fatisfaice aux;

Loix. I;’Ernpèreur Orhon 3. du nom en fournit

im memo1'able exemple , lequel ayantíniuiìe

ment condamné 8c fait mourir vn certain Соя-д

te, la vefue s’en eltant plainte, l’ayant_conuain

Cu cl’i.niu,ll:ice, il eftoitfi iuilte qu’il ne refufa pas

. de mou/ ir; 8: pour fatisfaötíon ä la iiefrie «Sc Ка;

cheter fa vie, il luy _donna plufieurs Chaiteaux,

В: 5еЯ8пецЁйе$ -’le grand Priic._ _ `

_ ‚ Сей en cela ou reluit la grandeur öc pull:

[ance: des Souuerairis; les Royaumes ‚Её Ми‘;

i1l:raté,'8e les Loiit , ne font aulli que pour af

ertrufr le repos des gens de bien, снять: les

\~
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iinefclinnx, deraciner les abusfaire Heiii'ii"la pie.

tè, eûouŕfer les iniußices, les corruptibns, con.

cufiions, багаж ¿núms vices. . `

Сей Pourquoy comme Гор appelle la Iulïi'

Ce im corps , auíïì dans le chef fe doíuent ren«

contrer les principales facultez ,' ¿C tous les auf
Ues lneinbres y doiuene,cç"mc'ourirI par im af-"

feinblage самые; Ро“: le bíenqcoinpofer.

Et deft Ce que l’on doit auoiren veuë, ‚сей;

Едет? que dans ce minilìere ‚ l’œi1¢,‘le Dieu

Pielide ‚ öc comme difoit yn ancien, fon conti'-‘ Y

miel exercice elk de Pefer les cœurs ¿cles ìruï

lires des hoinines, pour diäílribuer _les recoin;

penfes, 85 ordonner les chaßzimens. Les fàintes

Lettres font pleines дадтопйгйопзё Pendroit

des Iuges , le commandement de Dieu eil ex

près, de n’auoir acception des perfoniies, de ne

Confiderer le pauuie , ny les grands 8c puiífans

en jugement. Plufieuts Saints Doäeurs de

l'Egli'{`e , expofarit le paifage fur les paroles de

lob,-poutquoy Dieu commande de ne Fauorifeŕ

le pgiuure en jugement , 8: qifailleurs il recom

mande fi particulierement la ińifericoide,§ls en v

rendent raifon Se difentf, que cfeíì pour coupeii

chemin aux procczôcles _eílou.&'e1‘ en leurs four

ces, cl’autant` que ii on fáuoŕifoit _le pauurc en

lll# procez, on le pourroit rendre chiquaneurqu'eteleux"." Cieli: poutquoy le bon Iuge doit

auec inteЕщё faireiuíìice efgalement âvtous, ne

iegaider pas la Íaesfonne , mais la caufe , Parce

que s'i,l fàlloit qonlìderer quelquvn ‚ 8c qu7‘

ы
’‚‚` › fe,
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y êût qutîqüt pñuilçge ‚ c'¢dei1ŕo`it eiìŕe piûi

çeůpour Iespauuxcs. A ' ‚

Außî la prudente Yconfluire des Procureurâf

#tut beapcoup Pour faire cognoiíìre la verité,I

a1ìn_,d"e&cindre tolis débats, procei 8c comen'

tions„ pour éntreteuit àleur Pofïìble 11- focïetê

\ & t;anquiH_1`;'é'publique бс particuliere:/, puifqu€,1

là Iufìice ей de rendre à chacun ce qui luy ар

parrient. _ I _ . ‘ì

г @and les Sages de tous les'Síecle`s fe Тот‘

plaíms des excez deleur temps , б: оп: voulus"
inonítfeï Час les hommes degene1ò'iénL, ilsY

Ощ- creuslè faire' щей: éuidemtnenr , s’ils don#

‚ 'noìem à cfognoipue les d_e{o‘. dres de la Iußict; _

Ceux de nofh'e`aage ont' voulu4 moniker non

[высшем fon clmngerńcnr 8c diminution ‚га? ‘

Tabus дезЪа1апсев , [imbole de la Iuûice , 8( ‘

om dit qu’cllés пе feruoiènr plus qufà pefe1'l`of ’I

’ ё: l’.v gent dèsparìiés. - Mëíis 'aúfïì parla düreŕé ‘

denoftfe Siecle de fe`r,8c1a'-de-pra\_1arion & déá

rçglemeńr qui fe fscncontfcerxrI enla conuptiön

_ des mœurs , d’oû Procede le Hux &'!ef1ux Je

` tam de.d'efordres'r_& ¿onfuÍîon's'aux.prooez, où

‘ lq pluis (опций d’vne zéèíon d‘e'Iu’û:ice ‚На; `

doit еще route libre, ou ch fairvnc mercçnai~

to ‚га: сегсайц’соъптеёсс‘‹1&1й‘сопГите1ё bien' ‘

des mnilles, даны! ne f¢‘fauz‘cIkónneb'de'vò'ir 1

›' 69‘ quien afriúeá ôc des шайба; д: íìpeü de ‘

P"l“I€S.&0rphèlins.~ ‚ ».

du:ée,parc'e q14»’e1lc'í`o"nr cíxxxèntëësidü angi des' ‘

Y1;`.'n effe; ~, il у a~1.'¢rtains 'eI`pr'i_rs' q`uè'läm"a1ít¢' ‘

o _ au
f 
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d_u.'temP's fainfouleuer POur dcíl;1.1!`re&r'e`nuet-'

fer Го dre 8: les maximesfde la Iuílice , qui

dans Pimpunité ont pris telle habitude ¿1u’ils

font Côme le chien du»Mai'efchal ~qui доп pim

che l’enclume, pendant que Гоп maiítfe tra#

u2„ille.,fans craindiele bruit des marueaux , à

quoy les Magiítrats font obligez dïnterpofer

leur authorité , à ce que la luílicene fait violée.

Les vœux rnefmes du public les en interpellent,

öcle Propre témoignage' де leur confcience

мы): interieu ement leur íilence, de ne roi*

dir les bras contre ces iiifraóìeuïs qui ne veu

lent [e foumettre au vray fentiment d’honneu1‘

qui eil deu à _ce minilìere , qui (от ~comme [es

oyfeaux noéìrumes qui ne Peuuent foufliir le

iour де la profperité cl’auti'uy, ny des plus fin»,

:eres áókions, portent toûjours dans leur Рой

:tine vn mauuais genie, comme prefage dcleiů:

nauuaife inclination , ont vne continuelle де

mngeaifon, б: toujours zxlterez,Y entendent

Íonnei: coutesles heures hormis celles de leur

‚срез. l .

»le n’en‘.pourrois l*`ai:'el*e"xpr`ellîoi1I fans rdm- Scńeq'

ber dans leL vice', dont Seneque blafme 'ceuit` liu. de

qui Patient des crimes qui ne font communs la de~

iy fgçqucns pour neles-enfeigner д ie me сои‘

'гп:егау_ д"т bon trait àce Propos-Fappoftê ce Р.

ш vn ancien öc läge Autheut ,_ parlant "ci’Aŕ`ri- “Q_

tinus ,- lequel- àuoiv; секс: coullume quaiwi les

Clieumx eßoient clèuenis Fsroueheâ dans lé `

îumìuse des l:~a._ta\1'lle„s',` _д‚ les fenuoyër à ceux

I

теп
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qui les clomptoient pour les rendre‘физ dotil.

les,aiìn que Гоп s’en pût feruir plus acilernenr,

4&qr1’ainiî l’on doit r’enuoyer ё l'efcole dell

raiion , les hommes qui le laiifent traniportti

trop facilement ё leurs pailions, pour faire con~

noiitre l’iniìimité des choies humaines, ôtш

conilance de la fortune. I

_ Cell pour cette raifon que l`Ordonnance dt

Louys r 1.. у а pourueu,& enjoint au Procureur

' dela Communauté cles Proeureurs, _fur peine

d’eil:re reputi: infraéteur du ferment qu’il a fait

ё iareception 8с д’атапдс arbitraire , de reue~

ler éc denoncer ceux qu’il connoiitra mal

verier en leurs charges par fubterfuges ôc de

lëlis , pour eilte proeedé contre les coulpi~

‹ es.

Ilsy font obligez eilzroitement par/le iermem

qu’ils ont faità leur reception ,/8¿l'antiquir«`

leur apprend qu’il n’y àiamais eu peuple qu

ifobferua quelques ceremonies ou paroles rc

ligieufes ôcextraordinaires, pour rendre leu

iurement auguile.

Dansla formule du ferment des Magiiìrar

preité Гоп: l’Empereur Iuilinien , il y ё д‘

execrations ё faire heriifer les cheueux de `

teil:e,en eas de corruption de la Iuilice.

Rome ils iuroient au Capitole ou dans 1

Temples deuant les Images de leurs Dieux,q

portaient vn foudre pfeil ё lancer fur les pari

xl'28 ‚ ou bierry eiloitdepeinte vne forme mr

ueilleufement horrible , 8‘ inuentoient día

/,

C/I
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tres ceremonies pour rendre leurs iutemeuá

plus ef? ouuantablesi ‹ T /

‚ Si ces fanfics Diuinitez auoiént tant d’cHica=

ce,les Clirefkieiis Peuuent dire aifeurement que

la pluê belle 8: I'€lÍgl€\1f¢‘€C1'€m0!'1Í¢ eil celle

du (ciment de Iuílice °, laquelle par vne гей‘

Е1еиГе8: fainte couftume aux liegts bien rca

glez' fe fait 8: renouuelle tous les ans à la Saint

Martin, iurant fut le tableau de la repi'¢i:f`enta.-Y

tion de la Paílion , que Гоп doit efiimer aufli

religieux 8: factè,~ comme de iurer Ífur la chofd

reprefentèe , puis qu’on ne doit douter que la

fim le figure де 1а Croix eli pretieufeöcveria

tab e,par le r’aport qu"elle-à à font exemplai,e.

Souz fe ferment de lullice fontf0uzentene

dues plulîeurs obferuations de deuoiis Íquoy

qu’on ne les iure pas.' „ D’hono:er toute a vie

par vn deuoír de reconnoiliànce les plus and

tiens , 8c ceux nommement qui nous ont in- '

llruits, auariсет, introduits, 8: donnez quelque

intelligence en cèt exercice, comme leurs percé

de mail-li'il‘e,alìn de rec'euoir` le mefineghonneur

de la pollteritè. , K

S’aymer 8: cberir inuiolablement comme

freres 8: membres d’vn rnelirie corps. (M
l’¢nui‘e ne fe 'gliffe Yparmy eux ‚ puis qu’ils lontI

wn. exercice le plus honorable de l’Vniuers,

d’autam’que(i1’enuie doit eilte tolerable en

lieu du monde ‚ ее пе doit-eâre Чи’entre des

erńfans `grofiî"ets8e -mechaniques , mais entre'

'P¢rfQßn¢S\il.¢ 9311; profßßlon, де 131%“
I2.A
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qui doiuent feruir d’exemple 8: de modele;

Сей vn vice quińe s’y doit trouuer iamais .

‚ Tous cloiuent auoir en ñiiguliere, recom

mandation, ёс deuant les yeux cette honnePte

ее liberale, de ne rien faire pour l’auarice , mais

tout par honueuiI де gloire , donner touiiours

le meilleur coufeil» le plus falutaíte 86 le plus

court remede pour eilouffer les procez en leur

naiffance, ne faire .aucune chofe par {щеки} 35

appetit mercenaire,u’y qui puifie iauir aux par..

tiesles biens, la reputation ou la vie , aun-¢_

ment .il n’y à 'rien de plus certain que la ven.

geance du Ciel tombera fur ces preuaricateurs,

comme contre des homicides „моими“ , се

ch1íìim‘ent,l'eur ей ineuitable felonles paroles

clu Pfophete-Zacharie, qui font pleines де те.‚

mees 8¿ inalediétions. Et Fantiquitê попа en

marque vne ihfinité d’exernples de perfonneg

ruinées 8c renuerfées, dont la Peine -s’eiiefien.

due' iufques à leur`poPten`té, I ’ \

Сей се qui nous' doit inuiterà y‘fa'ir'e гена.

¿tion 5 8€ tout-aínii que le corps humainremply

cl’humeurs pec_c_antes , ‘a befoiri d’eft"e`jpurgé

methodiquement par vn expert Medecin,pour `

le maintenirdans fes fonâions naturelles,nous

deuons apporter les remedes neceifaires pouf

diiiiper8c deracirier les. abus 8€ difcotcles qui

fontombrage , non feulementà cette lumiere

де la Ката: , mais a-uíiiâ l’orclre politique,

puisque toutesY les Villes qui fleuriifent ne

[опк-ариуёев‘ que fur la iuikice 8.: la Police.
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Der aóïionr zy* maeierer qui/fmt de
de la 'cognolßìmce dermlußŕcer

Inferiewer.

[нА Р I T к Е X.

A diuerfitê des affaires Se Inegoces

des hommes ей fi grande qu'onI ne

les fçautoit comprendre, be/ner.,

limiter; б: quoy que le ciioit ciuil y

ayt poutueu , il n’y à regle ii generale quine

reçoiue quelque exception ou moderation lou

uent le teinpsôe les citconitanses,font changer

les chofes ‚ 8c treuuer iniuiìe ce qu’aurres ois

eíloit iuí’c_e. (Гей pour cette raifon que Cite-1

ron a dit tres-eflegamŕhenr, ue fi nous anions

de viues peintures де la par aire Iußice 8: du

veritable droit, dont nous n’auons feulement

que des ombres , ôc que nous les puiílîons, ,fui

UIC ‚ puis qu'clÍes viennent des meilleurs prim

Cipes de la nature , Yöccles effeóls des diuetfe$

idées qu'on fe foi me de la veiité,I nous ne í`e~`

rions en peine де chercliei` tant de fubrilitez'

pour nous ga' antir öc defendre contre tant де

Bieges que l’on çlrefle ordinairement par des

навес: Se tromperies qui {от rxaißte tant де

piocez. ‚ . _
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Cat y ayant vne focietê 8: communauté de

vie entre leshomines ,la {еще Loy де la nature

nous deuroit obliger d’agir danfrlaebonne Foy,

\

pour équitablement donner a chacun ce qui

uy appartient , _ puifque l’equ«ité qu’oti eitime

, ‘(еще differente de la Loynatur elle , n’e'ilt au.

де chofe que le iugement de raifon , par vne

ini`piration 8: vertu fectetteôc oculte imprimee

= uil ‚ diuifé l’equire en naturelle 8: ciuile -, den

'en l’hornme , par laquelle il confidere les chœ ‘

{св felon la iuilice,8ç les rapporte ё ЫеаКоп na

tutelle, fe propofant l’vtilite' commune. " ‘

Mais cette vertu n’eilant cogneuë 8: commu

ne ё tous, il n’eil pas facile de la pouuoit нет,

ner ; 'pluiieurs qui prennent leur principal fon

dement fur ícelle, ont treuuez qu’e’lle en eitoitl
eiloignêe , ôca elle cogneuI par les anciens,

qu’il eil bien diflìcile де fçauoit ce que Сей:

¢l’agirY iuitement 5 85 ont mis quelque di&`eren-.ì

ce entre le droit des gens , 8: entre le droit ci-l

 

 

iini la naturelle celle` qui fe 'refere au put dtoit

naturel 8f des gens , 8: la ciuile qui ell: conjoin

te auec les preceptes ciuils. ' ‚

Qrtoutes foires де reticences n’ayans peu

eine comprifes dans le droit,pour n’eil: e fujet

-il teeeuoir deuant-vn Iuge les Loix` qu‘on ie

peut faire foywmefme , il fe Faut dep.o'tiiller` де

toute foire de malice,'clol 8: tromperie, dii.`t:er«`

net les bonnes ehofes d’auec les tnauuaifes , qu

поперечные’ faire cognoiil: e que lanatuce
eiìant Forigine du droit ci1.u‘l„Y il eil щ: qui
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~ [clon la nature, Periîonne ne Profite de ßigno.

rance d’autruy.` (ëioy que nonobftant la dini

fxon ôcdiftinétion que nous auons dircy»de£1`us,

par les maximes de France , on ne foit (‘да Se

aíiraint aux Imix Romaines cìui font de cette

condition qu’eIles Peuuent ei re changées (с;

1оп la, qualité des te-inps , 8c 1’eß;at des chofcs

' publiques ;car ce qui ne confifte en vne crçrtari»Y

ne 8: perpetuelletaifon, ôc dépend de 1’a'.birra

ge 8€ volonté contraire еще ofté :toutes les

Vifois que le requiert 1’.vt11itt': Publique, Se que la

neceflîté le de[ire,laque1ie n’a point de Loy 3 il

xfapparcient Point toutefois aux Iuges infe

rieurs. de moderet les défauts de la Loy par

équité ; cela ей referué au Roy _ôc aux Cours

Souueraines ‚ qui Шаги: [ouzV fon authoriréJl

Pour en vfer pour la correétion 8€ rnoderation,

felon qu’ils tr euuenr équitable,

Ce qtŕeftant Prefuposé,1’ordre indiciaire eik

/aux procez , ce qu’au corps humain le fang Щ;

dans les veines_ :_ il entretient la vie в: le mou

“Степ! ‚ Si désauílirtoít qu’il y à de l’internPe~

tie, routes les autres Parties du corps s’en tef

fentent 5 l’Qn commence les procez. affez fou

uent inconiìderement 8: par chaleur , Se dans

cette intemperance ny ayant cité fapportêes les

preparations neceffaireg Ро“; laA vraye intelli

gence du fait 8c du droit , il s’_en enfuit des in»

cidens,»& telle confufion à l’inß;ru6tion contre

les maximesôc reglernens introduits au fait dc „

pratique, quà Peine Pe\.1ton_demeßer lq fufeg
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8: tel peńie auoir bon dsoit qui a degeneté des'

principes 8: i`ori_nalitezV eii`entielles«aux aétes

principaux de la cauieY , 8: bien {описи}: eili

Vmunt d’eitie à la fin du piocez , il fe rencontre

par Veuenement qu’il n’eii pas encore bien "

commencé,ce qui coniìrme leprouerbe,qu’vn¢

chofe ей à moitié faire quand elle ей bien I

commencée 8: conceuë. Сей1е motifqui m’a

inuité de mettre la main à la plume pour ceux

qui s’en voudront feruir, 8: tenir lieu de quel.

que reglement 8: methode aux jeunes Prati

_ciens,quin’auront encores vne experience con

fommée , 8: àceux qui l’auront plus parfaiëte,

'Pour ioulager leur memoire , lors qu’ils y pen
feront le `moins , citant perfuadé Iue quelque

experience ql1’ils ayent, ils ne dedargner ont de

prendre la peine dele voir ‚ ои du moins qu’iis

auront aiI`ez де bonté de n’improuuer la liber

Её que i’ay prife en ce deil`e1`n, ‘où ie n’ay eu en

veuë queleur fatisfaótionêcle defi: de leur

plaire.

Nous potiriuíurons donc ce Chapitre par la

diilinétion 8: qualité des matieres qui font de

la connoiiiänce des Iuiiices des Seigneur hauts

luiiiciets, comme elles y peuuent ейге inten`

tc'es.Pour la foune nous la dirons en {оп огдге,

11 ей certain que la matiere 8: сацГе ciuilc

ей peribnnelle ouréeile ; la peifonnclle proce

de de contraer , ou quelqu’autre acte equipo,-_

1.¢nt [fà conrraót. ‘ '

Ё’ li Eßifeifoitc qui ей la complainte en cas
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де faífme ät nouuelleté , procede du trouble

de nouueau fait , en quelque f0I1d'&h€1'ir2g¢,

droit de prífe d’eau , де paífage ou auire ferai.'E

rude , dont on а pleinement 8: paifiblement

ÍOUY › non clandelìinement ny precairement,

laquelle fe doit intenter dans Pan «Sc iour con»

Ue-celuy qui a fait le trouble, vfurpé ou ernpeil
`Ché d’vfer de fon droit.A

Et. telle matiere ей де la cqnnoiffance des

luges ordinaires defdiresIuflices,quand lesfpar

ties en fqnt iuíliciables , 8: que с’ей en matiere

Pfophanè , quoy que les Iuges Royaux le veu

lent empefcher, б: s’en attribuer la connoiílàn»

Ce priuatiuement aux Iuges inferieurs , pieten

dans que telles aëtions font cles cas Royaux,

mais il а ейё ingé autrement par diuers Ari ейз,

mefrne entre le Duc де Montpenlîer 8€ fes OF

ficiers, ôç les Oñìciegg duRoy enla Senechauff

lee d’Auuergne, .Siege Preíiclial де Ryon , fur

les occurerices qu'ils en pretendoient, 8c y a eu

reglement par la Cour, pour autant que lefdits

Iuges Royaux , n’ont Iurifdiólionlfur les terres

des Seigneurs hauts Iuíticiers , linon en cas де

reíîbit, 8€ peut le Greffier де la Iuftice donner

toutes commißions neceifaires â се: elfeâ ‚ (щ

pofé qu’ils foieni: tous ìuíìiciablcs. Yen ay veu

confulration de trois fameux Aduocats де Ра

ris, fur les memoires des Oiiiciersôc Procuteurs.

де Tournus.

(bie fi par preuention le Bailliage en con»`

noiů les harás _luñiciers úmplement 3 -ne {От}

;.'„

Orl.

liu. 3'

tiltlió.

art. 5.
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pas teceuable it veneliquer ‘leurs iuiticiables,

paice qu’aux matieres poifeilbires complainte

8: nouuelleté, ils ne ~vont pas ад initar des

lßreuoilez 8€ Cliailellenies Ilioyalles , felon la

rliilinótion quien eil faire par’l’_Oi'donnance de

_Cremieu , en ce qu’il eil dit que la pieuention

en telle matiere n’aura lieu que pourle regard

des‘iuil:iciables des hauts Iuiticiers, d’oùl’on ‘

peut conclure qu’il n’,y a autre difference que `

pour la preuention feuìement ‚ fans qu’ils s’en _

puiilent ar\oger-atitreaclroit , cilant l’oifib1e de

fe poutuoir en telle matiere aux Iuitices Subal.

ternes auili bien qu’au ßailliage, б: c"eil ‚се qui

en fait Terreur beaucoup де fois.

.È Le редкой: e ou aétion de reiuindication s'in~

tente contre le- detenteur du fond » qui a filé

pris, vfurpé par quelque vgye direáke fut celuy

qui le pretend. ‚

Ã' Llaétion dereinxegrande, tient plus de per- ‘

ionalité que de realité, ôc eil efpece cle matiere 1

poil`eifoire,puis qu’elle eil: équiparéeëc renduë r

efgale par l’Ordonnance auitlites matieres po[« 3

~ lìifoires, en ce qu’il eil ditque les ientences de

tecteance 8: de reintegrande ier ont executee/s,

nonobiìitit Yappel , laquelle pourtant ie petit

initenterciuileinent contre celuy :qui par voye

de i`po1iariori afexpulcé quelqulvn de fon fond,

pourueufqu’il’ń’y ayt eu violence, excez, port

@armes en (Жан: ladite ipoliation auquel cas ‘

on fe lvpeur'po1.1i'‘uo'ir extrao'clinaitremenr,

mais nettement* elle дай‘: мы: intentée dans

\
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l':m 8: ŕour, à compter du iour que l'on её
hors , pour ellrre reintegré en la polfellion I8;;

faillne cle la chofe fpoliŕe. ‹ `

Ñ' L’aéì,ion negatoîre Il quand on fe pouruoit

en clenegation de que que feruitude у comme

de pallet , aller 8: venir quelque lieu , la~ -

quelle n’eíl: comme il femble petitoire , parce

que le demandeur ne c\unltitu'e`-le defferideur

poifelleur dudit droir , Ё‘ quoy Fon doit bien

prendre garde, en laquell fi lefdeiïendeut def'

fend pour raifnn de ladite deńegation , le de

mandeur aura lieu de Fortier complainte , la~

quelle aupatauant il n'auoit droit de faire.

_ P* L’a¿tion de1ettaitlignaget,quand quelqu’vn Ord.

ì vendu 8€ tranfporté fon propre heritage, liu. 6

fente fondere , ou autres dtoitsitrjrmeubles qui nlt. 1‘ .

font ancieñsà lafrimille, à perfonnes qui ne „п. 1.

font de`[onl_ignage , du collé ôcligné d’0\`1 il

eil venu Bc el`c'heu par [uceeflîon 5 il ell loiíible

' -au parent öclignager du vendeur , du ео1Ъё8с

lignage d'or`i ileílz venu öc efcheu, dele deman-

der '8c auoir parvœtrait lignager dans Гааге

» ä ioui, en ,r’emboïiì:çant»l’acheteur de fon {urinoi

’° Pal, 8€ loyaux eoufks, 8c y ell: receuable е Pre»

-'mietparent qui fe Preferite , ( ce qui n’e{l pas

,de mefme en Boutgongne', ains le plus proche

felon leur Couflume ) lequel lignager exclud

-le droit fcodal du .Seigneur diteél:1 qui à droit

de retenuë, mais il ell: necelläire pourl pafuenít

à telle action d’y высшее les formes preferi

intes par la coulhime de Paris , quifont de leli
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` fence, 5. peine d’en eine declieu parce que le

retrait lignager eiigde rigueur de droit. ‚

‚ C’eii pourqudy à cette iin l’on doit baillet

demande ou requeiie dans 1’an 8; iour, ëc fai~
‘ „reV ofi`.e de bource, deniers , l’oyaux couiìs, 86

â parfaire tant par la demande que par exploit

du Sergent,conter-mit l’aiiignarion5 il faut que

les témoins fçachent lignei' , 8€ prendre gai de
I que Vailignation foit donnée dans Yan, du

moins dans le iour intercalaire ( ce qu’il ne faut

pas attendre) ôtfommer Yaiiigné de iigner, ëç

que la copie de l’exploit (ой: auiii iignée par les

temoins com,mel’original. Pour le temps de

Taiiignation voyez' ce que nous dirons au Cha.

pitre iuiuant. `

' S’ily à accommodation de nom, on peut Рай

re purger par Yferment `'rieluy que Гоп pretend

preiizer fon nom pour le retrait, qu7i1n’a intenté.

Faéìcion par Idol ny fraude. ‚

Е: comme telle action даст plus de perfona-.

lité que de realité , quz1`1dl’on func retrait de

ctluy qui a acquis l’heritage , ilfaut necciiàire
ment ie pouruvoir pardeuant le Iuge du деть

cile de l’acheteur. le l'ay ainiiveu iuger contra..

. diétoirement- , en vnecaufe de retrait lignager

bien qpiniaitrée , T86 debouter le demandeur,

`pour s’ei"t/`i,eY pouniefu pardeuant le Iuge dela
iitl.1atíonV «glu~ fond , [ur le declinatoire du def..

Úfendeur, ‚ v ’‚ ‚ _

. ‚ _ _Ма1з ii cfeiiî vn tiers acheteur qui Рай: acquis`

:Sill premier bacheteur' , lors_ l’aéki0.u eff plus

и
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,réelle . 8: роштойгёоп leconuenir parxleuantle

Iuge dela iituation du fond , `touresiois 'on à

le choix clel’vn ou де l‘autte, 8: 1е plus certain

ей де ie poutuoir pardeuant le Iuge domicia

Бай‘: , parce qu’en ce cas il -ne peut eilte dit

ma'lconuenu.

‘д’ L’a ¿lion d’in}`ures 'verbales ей annale , en

forte que n’eilant intentée dans l'an 8: ioui,de

d;oit elle ей eileinte , 8: doit eilte traitée ешь

lement, s’il ny a excez»,ou que ce ne foient per.'

fonnes qualifìécsmomme il fera dit au Сhapirre

des matieres (ommaires.

й ‘Еабноп де denonciarion де nouuel tenure

ей de ’fe pouruoir contre celuy qui ie met en

deuoit d’aneantir quelque feruitude , (ой â

bailír 8: conilruire iur le fond d'autruy , anti~

ciper 8: obfcurcir quelques v_eu`e's, laimiers, ou

autre droit femb1able',pour en arreller le couts,

ôc i`aire'clefi`enclre де palier outre ,‘ny demolit

ou changer la face du lieu, iuiques ä ce qu’il

(oit cogneu, -laquelle aélion ей auili annale.

Voyez ce qui en eil dit au Chapitre fuiuant..

к‘ Габыоп pcrionnelle 8: hypotecquaire ie

peutintenter conioinétement ou ieparement.

Quanclà la perionnelle (еще, с’ей pour eilte

payé de quelque debte. _

La perfonnelle 8: hypotecquaire coniointe,

ей pour eilte payé де се qui eil deu , ou faire

lleguerpir le debiteurôc detenreur des chofes .

obligee-s 8: hipothecquées, 8: 1е$де1аИГег pour

le deu, qui ей perfonnel мы.
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Et l’l1ypQtl1ecqua.ire Pure , ell aëtìon pute»

Y ment réelle, laquelle s'mrente (‘еще fans la Per

`fcmnelle , conçrelc' без cludeteriteur , öc bienI

tenant del’obligê qui ей hyPotecqué, pomueu

‘ qu’íl l`oicl1eririer„`

Pour pouruoit â laquelle' aéìzion. hypocc<;`
A quaire Pure, il ell de befoin де difcuter l’a6ti0n

perfonnelle contre le debiteur 8с1е rendrefoluable; 6: еп cant que le tiers cleccnteur indi

queroit d’autres fonds , illes cemńent difcurer

à la charge des déperis,dommages 8( intel` reflzs

{ЕЩЕ ou ils fe trouueroient ja hypotecqués , 8:

clnrgez d"ailleurs derepxndre ladite aëtion

'hypotecquaim ‘La raifon eil que la generale

hypotecque 5 n’empeí`che l’alienatiom` 8c ny а

lieu де faire vendre qu’aprês difcutionde la

' Per. fonnelle.

Mais cn rente fonciere il еРс autrement»-, Га‘

„Сйоп ell parée contre le clerenreur du fonds,

en quelque main qu’il foíc wansferé , fans :au4

_tune clifcution, pa: ce quela recognoiffànce ell

' fequife,' ou le degue':piíl`ement.- ’

` Lefquelles aéhons hyporecquaireâ , il con

giem intenter clans dix ans entre prefens , al

ving; ans entre abfens, fans y co‘m‘pr~'endr¢ ~1e;

mineurs,l§Eglife & le Fifque, qui cin; дед drain

Particuliers. » ‹ _

Et fera remarqué qu’en'1a'fufdire aélion hy
д Ро«с‹1ца1ге(риге , le debiteur ¿ne peureílnë gd

_ - claíé ilgfol11&|l)l¢,~

'zand , ё rai on qufil ат?‘ elìé ou den eůre de
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Laquelle aérien en peut attirer vne autre,

fçauoir que le deiïendeur en ladite aétion prin

cipale , peut fai. e appeller en fommation les

oiletieurs acquereurs à luy , out aiiiilrer en

dite iniiance, à ce que où il croit condamné

que leurs fonds ibient vendus ‚ оп ils ne vou

droient payer.

_ Auiquelles matieres réelles on-a le -choix de

fe pouruoir patdeuant le Iuge du domicile, ou

de la iituation» du fond fur lequel ей la rede» \

uance qui ей demandée, mais le Seigneur dela

iituation du fond it la preference quand il le

requiert, d’autanr que la foumiiiion 8c con{en

tement, ne peuuent attribuer jurifcliétion, puis

que les Iuilices font patrimoniales en France.

ц’ Toutes actions en refciiion de rtdntraéts (ой

par leiion, Fraude , deception , tant de mineurs

que de majeurs , pour eilte reilituées en entier

iquoy que par le beneiice de droit tels con»

паев ioient nuls ) il ей neceifaire d’obtenit

Lettres Royaux en tefciûon , parce que les

voyes de nullité n’ont lieu en Ftance. Et com

me elles ne font addi'e_iTées aux Iuges ordinai

res , l’on peut former l’a¿tiorr, & en vertu dei'

dites Lettres qui font addteiiées auFpremier

Sergent Royal il les preferite 8: en ait com.

rnandement au luge , fuiuant qu’il ей mandé,

8: ainiiil ей rendu cornpetant.

и’ Toutes perfonnes tteuuées tiere lefdires iu- Orl.

riidiétions , hors qu’elle ne I(oient iuiliciables, liu. 3.

ny dornicilieres , peuucnteihe ailignéesen re- ил. 7.
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connoiifance de cedule, 8: у peut-ouproceder ‚‚

попоьйапс qu’elles propoieni incompetance',

laquelle reconnoiifance ~emporte hypotecque,~

miis au principal 8: garnìion fe faut pouruoir

pa deuant le luge du domicile , 8: où la partie

ailignée ne comparoiiiroit ‚ pour le profit da

P emier defaut, elle peut ейге recogneuë.

Ñ L’a<Sl;ion en payement de lots 8c vcntes,eitant

‚ vn droit Seigneurial,iemble en appa` ence eiire'

I réelle , puis que с’ей vn fruit du fonds qui а

_cité remis 5. cette condition par le Seigneur 5.

neantmoins â l’r':g'aY d des lots feulement , elle

ей pure 8: peri`onnelle,8tfe faut adreifer au Iu

.ge du domicile ; mais y adjouilant le eens 8:

feruis, alors l’a6tion ей renduë réelle ; pour le

у quel d ‘ой de lots, on pretend que le~ Seigneur

ей preferable fut le fond à tous creancieis,

^ni'ei`me de celuy qui Га vendu, 8: pour autant

de fois qu’ily aura eu devenres. Et ainii a ейё

-iugé qui ей vn doit bien rigoureux , qui peut

exceder le prix de lavaleur .que le Рот! aura

ейе vendu.Pl' Q1_1¿and il a eiìévfait quelque degat aux herir ‘

ta gcs8c fruits , par quelque voye que ce (ж, A

1l’a&ion ей mixte,.pe ionnelle 8c-réelle 3 8: y eq

„м: с1еих fortes. $Е_с’ей par efehappée des beë

_il;iaux„l’a¿l:ion ей pure 8: limpie 5 mais ii бей

de gard: faire, comme aux prez; on à lavoy е

¿Yen Ёайе" informer , lauf d’eilre.porrrueuà la'.

.ciúilifation felon lfexigeiicetdu fait. 

» ъ .’_*’ Il у à pluiieurs autres matieres erYi‘onr_ie`lÍl¢:s>

. qui`

v
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qui font мы communes , que Гоп ne mettra

ее çét ordre pour ne [e tendre ennuyeux, fuilit

de leien exprimer fon intention, quoy que Гоп

ne qualifie l’a6tion. _ ' _K

Toutes le_fquell'es 'doíuent eilte traittées 8:

commańcées par requeile , commiiiion ou де

mande , contenant les iìns 8: concluiions du

rleinandeur, aufquelles il y â prefque mefme 8: „A

femblable Ы де procedure, comme fera clitI . `

cy_apres. ,_ _ ‘ _ _

‘ Les executions 'd’ohli'gati0ns ‘des iuiliciables

defdites juriidiůions, y peuuent 8: doíuent

ейге traitées , pour eilte de la'cognoiilance du

Iuge naturel.

`Ü"„I`4t

ц“

Сей pourquoy eilant fondé en obligation ОМ.

receuë Гоп: Seel Royal ou authentique 8: que liu. 6 .

lachofe fera claire ôcliquide , les obligations til I3

став ieellées du SeelRoyal, ou (он: 1еЧие1дгг. 4.

elles feront conceuës, peut eilte prìfercomrnif- „.

iioń au Greffe de la juriidiótion du debiteur,

en vertu де laquelle fera procedé par executionß

réelle 'contre luy , par vente, (еще де fes biens, .

6: en cas d’oppoiition, la main де Iuilice prea

lablernent garnie , l’oppoi`antailigné en ladite

хит“. Се qui sientend i`eulernen`t`pour les

iuiliciables deiclites juriidiélions y reiielans.. ‚ J

 Et ce d’autant plus que le Seel пей ,att«.t_ibu= _

til` де ]'uridi6lion,8c n’y en à que troisen Fran-`

ce 5 celuy де 1аРгеиойе де Paris , di1Con‘i`e`r`~

uateur des foires де Brie en Ch

petit Seel cle Montpelier.

ampagne, деда; l
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4'Tellement que часу que les conrraéts öc

obligations (Феи: palfez Гоп: SeelRoyal , cela.

-‚ пе peut empefcher que le Iuge ordinaire_OWL domiciledu debireut , n’ayt la cognoilfance ôc

I'. и’ 5‘ Fexecurion d’icelles : autrement ce {ее}: con

ш" 7’ treuenir aux Ordonnances , Arrefts, &Regle ‘

‘п’; " mens dela Cour, 8c entreprendre fur les lulli

n“ ces des Seigneurs .hauts Iu{l:icie:'s ‚ que le Roy

ent end eílre exer`cé`e's'fuíuant l’Otdonnance де

Cremieux. .

Е: en cas qu’en vertu des comrnilïions ешь

nêes du Bailliage де Mafcon , les iuíliciables

‹ fuífent diflrairs де la jurifdiólion ordinaire , le

Prqcureur Fifçal deura vendiquer , les hofìes

8€ 1'ufticiab1es,8c у fera bien Fondé, nonobílant

1 que les cornmiíilons foient deliurées pour obli

garions Iraíféeys (он: Seel Royal , ôc qu’elles

POIICHI ubmiflion generale â toute Cour, ou Ё

f particuliere dudit Bailliage,A parce que le Seel ‘

du Bailliage de Mzffeon, Не“: attriburif de ju

“шагам, comme eli le Seel de 1а Preuoíìê де

Pa: is,& les hoftes б: iulliciables des Seigneurs

ne peuuent par conuention particuliere , fe cli

" ’ ílraire de la jurifdiâion , Pour fe foumertre â la

Iufìice Royale, d’autant qu’el1es font patrimo

 

niales,8Cf1 le Procureur Fifcal en cll:oit deboutê ‘

en vcndiquanr, il (стой: bien fondêà en appel

ler ‚ 8c qualifier l’apel comme deluge incom

petant , 8: le releuerà la Cour. Ген ay veu

confulmtion de trois fameux Aduocars de

Raris. ‚ _ .

»Y г‘ \ ‘

,‘, , . ‚

Í; _
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Aufquelles executi ns le степей: doit

'prendre garde cle ny fa e proceder pout plus

qu’il ne iëra deu,dont il oir eiltecertain,parce

qrfelles font de rigueur de droit. _ ' _

Сей pourquoy ceux qui feront ainii execu

ее: оп emprifonnez pourront fe pouruoit par

Requeile _contre les creancieŕs , pour voit гс‘

uoquer Pexecutioxi comme tortionnaire , s’ils

ne fe font prefentez, 8: _ayent eiié ailignez. ‚

Le debiteur decedé `, toutes executions ceil

fent ,Y &i`e Faut pouruoir par Requeile contre

la vefue 8: les heritiers, pour voir declarer exe
Icutoire l’obligation , comme elle eitoit du vi

пап: du deifunt , 8: ainii Y/cles iugemens 8: fen

tences.

Lefquelles obligations ne font declarées exe

n.7

'eutoires' contre les heritiers que petfonnelle

ment, chacun pour ia part hereditaire,

thecquairemenr ouraletout.
Il n’en eilpas cine meiine tiere le Bailliage de

Chalon,\ dont nous i`omrne's voiiins , parce que

felon la generaleсопйпте de Bourgongne , le

mort iàiiit le vif , 8: l’on contraint les heri

tiers comme on fait le debiteur de .fon ‘Анапе,

fur ‚ les biens , {ЕЩЁ Poppoiition la main

garnie. il _

Il у à encore le retrait conuentionel; qui (‘е

doit intentei: dans le temps de la faculté qu’0n

ìdonné pour r’acheter , ou l’oilre réel eil re

?uis , 8: pour faire ailigner Pacheteur â imi;

aire conieing ‚ eonuenir de perionne foluable,

` - K L

б: hypo

ОМ.

‚Ля. б.

т; Iy»

arr. 9. '



  

l

148 ‚ Pratique СЫН: ‚ ‘ —

8: 1е faire effeëtiuement `du'pr'incipal8t_ l’oyaux

couils , partie preiente ou cleuëment forumêe

en luitice. \ ' _

Et quoy qu’on' l’ayt ainii veu obferuer

neantmoins comme les maximes font fujettes

5 eil:re changées par les Arreiis, il s‘y faut con

former 8: s’en inilruire, fans s’arei'ter д‘ celles

aufquelles on aura derogé , le fentiment de

quelques Aduocats , ей que le retrait conuen

tionel ne fe prefcritparle temps conuenu par

le contract de vente , 8c n’a eiïeól: й Pacheteur

ne fe pouruoit contre le vendeur apres la con

dition expirée , pour faire declarer le contraâ

de vente pur 8: iimple , auquel cas le vendeur

doit rembourfer ou eilte decheu purement 8:

[implement du retrait conuentionel , 8: le con- 1

tract declaré pur 8: (imple.
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De diner/ê: mzztierer.

(плитка XI.

оммв ‘а diueffmf.-des murs mbe. "

lic le bouquet , auílì la diueríîté des

у matieres,»rend Fouuragc plus d_ele&'a ‘

_ ble, nous raporterons lcy quelqlfvncs

des plus Farnilieres que nous auons tiré de quelY

ques anciens , pour feruir d’idée 8: {птице

comme au _doigt éc à l’cp1'l le jeune Praticien,

,tant en demandant que deffendanr,

Des denomiatiom de моим! ищите, {диет

dits , comp/aime: , fcruitudes

clmmpzßres , Ú' furóaines. _

Au mur commun , on ne Peut faire chofe Cor.

done . le voilîn reçoiue dommage ou incom- bin en

modité ‚ comme ouurir vne Feneůre, vne por- fes к;

хе‘, ou autre femblables, fans auoir dloit defe _ fol u~V

uîrude , toutefois on peut jctterdes cheurons, tio ц;

foliueaux ‚ 8с autres pieces , Il le mulI eilt allez des

fors, en fatisfaifan: áux dommages; aun ement doutes

faut démolir lemur , ё; 1е bafìir de nouucau, (И .

en forte (р!!! pui{{_`e fouílenir le fais , ôc ceau dfoit,l

dépens de eeluy auquel il imporre que cela d F- ~¿`

foi: fait. _ cou rr

Si quelqdvn qui êdiŕìc fur le bafìiment de 8 .

I. / ‚ О



~ fi to De diuerfes тайна‘,

fon voifm , у veut jetter ou appuyer quelque
chofe , Aou en tirer quelque portion 5 comme

des ierres , couper 8: emporter du bois,íl peut

де air en elige empefche , ou parla main , ou

autre maniere героине: 1а force par la fo ce,ou

bien en venir par l’interdit 8: complainte , ou

par Yaótion negatoite , ou denonciarion, our

eonferuer fon droit , 8: faire reparer le Iom~

mage- ` _

Mais li quelque nouuel œuure ou autre

chofe a еде faire 8: conlìruit effe é`tiuer_rrent,_

quoy que fans aucun droit , le mailtre 8: Sei-A

gneur du fond auquel la chofe aura elle faite.

ne la реп: pas demolir de fon mouuementfc

autho;ite , 8: doit agir pa' deuant luge compe

, tant contre celuyqui la fait , 8: foullenit Чин

‚ ifa point eů де 'dzoit де ce faire , autrement il

y au:'oi_t lieu de conclurecontre celuy qui l’au

lám.

,toit demoly pour luy faire reparer джип: que '

de proceder plus auant, auec dommages 8: in

terells, Iel'ay veu ainli pratiquer en femblable

rencontre en vneraffaire d’importa_nce ‚ par l’a

uis des plus fameus Aduocats de Paris.

Sur le fond public , ou chemin public ', nul

n’a droit д)’ ЬаШ: , appuyer ou jetter quelque

chofe au prejudice du public, parce que le Ciel

ou Га]: де deflus doit ей’ е libre, ny retrancher

8: diminuer les ruës, 8: faut qu’e1les ayent du

tnoins huit pieds de large' 5 toutesfois l’on peut

aùoir les égouts , 8: jetter les eaux fur 1¢S1'§1ë‘

publiquee, -0 ' — “

ч‘ ‘

 



Chapitre XI. ‚‚ ц х

Les ediiiices priués cloiuenr auoir diilances

des ediilices publics de quinze pieds.

Le pàrticulier n’a droit n’y .action pour obli

get fon ` iiin au retrancherncnt des anciennes

Coniìruótions qui aduancent fur les ruës plus

que ia maiion ,' comme piliers , eitaux ‚ auaut

fueil, quoy qu’à fon'prejudice , il n’y a que les

cotnmunautez des Villes, encores fautilque ce

foitquand l'Qn bailit de nouueau , au tnefrne

lieu ou (ont leidites aduances ‚ ou ii ellésiont

tombées entierement. F

Non plus nul ne peut au prejudice 8: dom

maggde fon voiiin ou autre particulier s’arro

ger n’y attribuer aucune place ny lieu public,

quand mefmes ce ‘(стой du confentement de

la communauté de laville ou Village, n'eilant

loifrble d’en diipofet out l’vtilité des particu

lieres au prejudice 8: mage d’autruy г mais

feulernent pour l’vtilité publique , ou pour la

decoration des Villes quand l’occaiion le re

quiert ; c'eil le maxime de droit , 8c l’opinion

la plus commune.

"Reparation: Ú' nzfi//euratianr ‚ ronßant

le mariage.

les reparations faires par lemary , conilant

le mariage en fon heritage , ou de fa femme

par lefquelles il {е treuue grandement augmen

te 8: enticliy , fout reputez conquers , 8: non

Celles qui ont ейе faites pour la commodité du

lieu , qui ne font de grande valeur öcitnpeß

` s.

‚‚_`___ _
` \.

\
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ж‘; De diuelr/êa matieros,

tahcc, Iugé par .,Ar_rcí}, ch. Р, 14,; ‚

Dn En/Yard.

Le leg Рай par Yayeul à lfenfant Ьайагд до

fon ñls ,:n’a pas p1us'deŕfe_r, que s'iI auqit ейе

fait par le pere de'1`enfam. Iugé par Апей ch.

7 781 . '

Il ,21*¢nndl’enfknt е]! e/Íimè' дно!’ „ш.

La mere' Quuertc apres fa 'mort , й Teníant

:iré hols de fon corps à quelque ligne d’anìmal

viuanc , comme s’il fc шеи: ou rcfpirc , s’i|

meurtI incominant apres , fera герпес Pour vif,

fuccedera 8: еепд-‚э. hcriricr fon plusfprocheà

,luy fucccdé. Iugé par Атей с11.Р.-6х4‚.

Des enfans legitimfzjmr mariage.

‚‘ Les cnFans legítímez , mcfme en Faniclc де L

‚Ь mort, par 1е mariage contraóté vn iour ou

dçux deuanc la mort , font герпес; legítimas.

щ: par Аггей ch, Р. 62.7‚

Сопте l'l1erit;'er ¿eneßciaire doit pßyet

les rreánciers.

1.`Ье:1г1е1’„Ьепейс1а1ге qui paye les crean

çieis ройеяйеигз [ins s’enque1ír des Precedcns

enhypothecque , дй tenu en fon priué nom де ‘

’la zçeůiturion des fommes qu’i1 a malpayez,

>:manda IqueI Ics` crenncicls qnt dçus ейге а ‚
‚рейе: à Yinuentaíre, 8: пе fc реш excuífeî`

¿F faut? ‘Таней: опие-рацё fa charge. ch.

1

I
1у.



‚ " г
Chapitre Х‘. 1 gi

_Bail par anticipation des ¿ism lil’1Eg!zfe°I

Bail à ferme des biens d’Eglife fait par мг

ciparion auanr le premier Bail expiré, ‘В; nul.

lou.p. 3_j' ,

De: faim'-ans.V

La caution qui n'a que des meubles д n’e{lt

fufiifame. Iugé par Arreíì lou. P. 67.

Demandede deniers датах dixam apré'

Apfes les dix ans de la confommation du

mariage , le mary ou fes heritiers n’ayans fait

pourfuite dela dos en deniers , ny font plus re

ceuables; la Prefomption eßant que les deniers

ont сие payez prefupofez majeurs. Iuge par

Arrefl: lou. P. 179. ‚ `

'Des places Ú“ Lancs d'Eglz]e.

Les Places ôc bancs d’Eglifes ne fe Peuuent

bailler à Perpetuité , ny avne famille ur en

jouy: à perperuité , mais telles' places ont Pu

res perfonnelles , 8c le don d’icelles refolu par

le deceds dela perfonneà laquelle la Place a

eůé concedée: сдам à la liberté des Marguil

Ii ers ou Procureurs de Fabrique (Ген difpofer

puis apres 5. leur volonté ;Íì elles ne fom: do

rées pour la celebration de quelque fcmiee.

Iugé par Arreß: lou. P. 277.  -



in . ‚ l

_ xia _ ‚ De diucrfë: matieru,

De [ndmìnißration des Eglz/int д: l

Tollrnlu.

\

‚ . Швёра: Arrelt de l’an 1642.. entre les Ell

dieuins de la Paroille fainót Andre de Tour~

'nus,Y êcles lieurs Cure 8: Societaires d’icelle

Eglife; que les Efcheuins auront vne clef du

"ТЪ elor 8: Archiues d'icelle Eglile, que lefdits

Cure 8: Societaites ne receutont aucuns piin.

cipaux de rente qu’en.la prefence çlefdits Ef

Icheuins , 8: aulli au rfemploy. Е: fur-ce que

'Élilits lieursäcureV 8: Socieraires auoient fait

regler en l’Ofli-cialite de Chalon le nomb;e des

Societaires d'icel1e Eglife à cinq I-’rellrtes ,il

auroit elle infirme à la Cour de Parlement de

-Paris, l`ur'l’apel comme c1’abus , 8: dit qu’il fe

( го}: receu autant de Pteltres `qu"il s’en prefen

сети dela condition requife parles ltatuts cl`i

celie Èglife, ui ‘n’y admettent 'que ceux qui
‘еще Baptifez lìur les fonds baprilinaux ‚ Capa»

blès du chant Gregoríeng Dans ce rencontre

_‘l`eia‘ol>'l'crue quand il (ъ preferite quelqu’vn де

ï‘la'l`uldire condirionqui n’a aucun patrimoine,

`¿il реп: ellre receu a prendre les Ordres Sa-`

‘ _ j'¢.ez ‘Гоп: 1е riltre de la Soeiete,aínfì qu’il 1'

Ё elle obfetrie pour d'autres Prell:tes¢$¿'Socie

'taires d’icelle Eglife.

“Deir Iregg',/l‘r_e: Bagfzßairee, Mariages , Ú'

ffpulturer desñparfoi/fes. А

Il imporre beoucoup au public de faire де



' х Chapitre Xl.

aoi'er en lieu public les regiiltes _des Baptefmes7
Mariages, 8€ fepultrlres des _Pattoiiles , pour у l

:fire gardez 8€ у auoir recours, 8: éuiter les

preuues par témoins , que Гоп eil iouuent con

:taint de faire en Iuilice , touchant les naiiian

сев; mariages 8: entet:ernens , (Гаити: que les'

Curez chan cut fouuent de beneiices 8€ de

meure', en orte que l’on it de la peine de les

treuuet , 8€ tombent quelquefois és mains де

pe ’fonnes qui n’en ont point де foin., outre

qu’ori les peut foupgonnet de fraude 8: fu po

iition faute de folernnité,pour cette raifon ’or-A

donnance de nos Roys у а pourueu, 8: enjoint'

aux Curez de les t’apporter chacun an iudiciai

rement en perfonnc, ou par Procureur, {pecia

lement fondé ésSieges доп dependent les Pa

‘от; , pour les ailermer 8€ les remettre.' és

mains des Greillers defdits Sieges. Sinon ЧМ!‘

у feront contraints par la faiiie de leur tempo

rel , aiin que les parties y puiifent auoir recours,

8: en auoirextraióls quand elles en ont befoin;

Е: en ce faifantil n’y Е; lieu de re_ euoir â preti.`

пе: par témoins , contre lefditslgegiilres , fans

les irnpugner de faux , ou qu’il ’y eût des nul

Ord.

liu. 1

rílf. .7.

art. 8.

litez 8€ manifeiles fufpiilions/qui lìifcnfdou- - `

ter de la foy d’iceux. '

Der recognoclf/Ímces de rentes apres у”;

mnte nm.

Les rentes foncieres 8€-'voyageres doiueIt

eilte recogneuës auantfiesquaranteans ,av»

\

its ` l

i
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ц 6 De diuerfos mntícref,

@rement й elles font recogneuës apres , 1е1`д5ц3 ‘

tecognoiffances n’auront hypothecque que dri ‘

iourde larecognoillànee с’ей l’oPiniô còmune. 1

Remůourcemmt du Tuteur inßllmßlc.

Бои met en doute fiile rernbourcemcnt d’vn 1

Principal de rente deu à vn mineur , fait à [on

Tuteutinfoluable , le debiteur aura payé valla

` blement; ce qui [emble ейге contre 1’ordre des i

tutelles 8: 1е droit eommun , Puis que le Tu- ‘

teur аейе ейец parles parens 8: doit ейе at

«ее [oluable : neantmoins le meilleur ей де 1

payer шее folemnité les parens ouysIen Iuüice, ‘

quand il yà quelque doute de 1а_ foluabilité,

Supp/gement duprif деле ‘щще Ègui

appartient Iе. /ots.

La vente d’vn heritage (ous Faculté de ta

eheter dans vn_ certain temps iteluy expiré,

.n’ayant ейё miré , ains donnéle fuppleement

де la valeur , celuy qui ейой fermier au temps

.duPremíetcoutra¿ì:, demande le д oit de ven»

te du fuppleement , foultenant que ce Ыейой:

que mefmefcenttaél : le fermier au temps du

‚ fuppleement fouflriënt qu’il luy appaatients

ila ейё jugé enfaueut du dernier. Ch. Р. 641„

Deux Seigneurs т concurrent; de /cts

` ' ~ Ё ' Ó” een/facs.

‹ Deux Seigneurs en concurrence ptetendent

l¢;_1ots58: `«;:er“`1fii1es'; le plus ancien ей eílixiié

\~..ll: :N 433:1: ,` ‘ ‘
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Clnapítze XI. _ ‚х 57

»our chef сем, 8: cmporte le lots, ventes, гс

luttes droits Seigneuriaux ; 8€ le feconcliouyra

les cens contenus en festiltres. Iuge Par Ar

'elt ch P 646.

Le Seigneur peut oêliger д exbiêer ‚

le5"'tz`ltre5. Á

Le Seigneur Peut contraindre celuy qui Pof
.Fede I heritage en cenliue d’exhiber fes tiltres, “

nu й affermer n’en auoir' aucuns. Iuge par Ar«

feit ch. P. 78. ‚

" Нет яё/Ёт
а‘

Vn abfent de cinq ansöcde Plus; «Рей Point _ сьд‘

гершё mort , li fon abfence n’eßoit fi longue [Wl 4

qu’elle exced atles termes de la vie de l’l1omi'ne P 193’

qui ей de cent ans ; mais Pendant fonabfencc
les Iplus Proches й luy fucceder Peuuent Pour

luiure fes droits , mefmes faire Partage а: dini

ñon de fes biens Par Prouifìon.

Ce quipeut ф’: meu enртше excedan;

cent „тех. ’ ‚

Suiuant l’atticle 74. de l’Ordonnance de '

Moulins , ce qui excede cent liutes ‘Гей receu

На Preuue Pat témoins 5 neantmoins s’ily й

conuention Parfaite qui ayt forty effet( comme

Par exemple) fi on maintient que fuiuant vn

bail й ferme verbal , le fermier a iouy , la preu

Не en fera receuë , car la jouyífance Poblige й

ll ferme par Yaóle confomméuk‘Гей raifonna

‘ я“



I - gnans [ur la carre dudit tellramerit ,

_1

1

‚ teuocation auparauant le eceds du premier

1 f8 De ‚нимmatierel ‚

ble qu’il ayt iouy fans payer. Iuge par Artell

eh. p. 177_

lrBes te/brmens Ú' donations.

Le tellament mutueldes` conioints ne petit

ellrefreuoque par le fur ‘nant 1 s’il n’a fait la

clecede ‚ 8: deuemenr ligniŕie. Iuge par Antll

lou. p. 687. `

Ап tellament nuncupatif d’vn áueugle fom

requis liuiálr temoins. ì

Le tellament folemnel de celuy qui ne (ф:

efcri е ny lignes peut еще efcrit at tel que
le tellateur vou ra :lequel clos 8: fletme d’vn'

lac , r‘apporte paŕdeuant Notaire , 1’a¿ìe до}:

elite fait en la prefence de huiót temoinsń~

que le tc

.llateur cachete aux endroits neccllàires du lac

‚ li deja il ne l’auoit fait de fon cachet , oude

;‚сс1иу‚дп Notaite , ou rel autre qu’il fe tenten

trera , 8: арройгъгпгп cachet (п: ladite caire au

_lieu de lignature. Declare qu’il_ ne ligait` lite

'efcrire,ny ligner',~de ce enquis; l’ellat 8: difpo

lition de fape1'fonne , &qu’x`l а F eliriiie ledl

'tellament ' r fperfon-ne qu’il nëeh obligé dl

nommer , equel luy a leu &‘releu,s’en com

tente ‚ veur qu’il-forte lon effet, fait lignes lei

"temoins , y appeler leur ca`che`t,`ou 'celuy d'vrl
.feutre , donr'l`e'al`ait mcntiorn,Y comme aullill

»Notaire cachette 8: dit de quel caclixet. ’ l

 

i '‚ ‘ Lequel rellamem folemnel ne le peut reud

‚ J
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‚ 'Chapitre XI. U9 ‘ ` "quer que par [emblable aóle, 8:_non moindre, _

8: s’il fe rencqntroit deux teilamens , ou plu- /

[leurs en coneurrance de dattes , ils feroient ‚ ‘ » 8

tous nuls. ‘ _

@and aux autres teilamens de ceux qui ' l

,fçauentpefoire ‚(ой шт‘ libro: оп autres holo- ì

graphes ‚ il n’eil pas neceilaite d"y faire aucun

.cle ny folemnité , fuiuant les maximes 8:les

ltreils, que Гф teilateur deiiroit quelque for

„ат: , сошше il ей пссе11`а1гс it aucuns

lu’on auroit peine de recognoiilte leur

fciiture apres leur cleceds ‚ illes faut neceiiai- ‚д;

:ment faire . ou du tout point ‚ 8: faifant vn’:Ste , il faut fept témoins le teilateur iignant.

Е: parce que tels teilamens font fujeóls à

:connoiiiance , Гоп реп: fairevn aële au bas

irdeuant Notaire 8: депх témoins contenant

declaration du teilateur del’auoir efcrit dont

ra donne aöle. '

täioy que la volonté du teilateur [oit tenuë Cayó.

ш: оу, nul ne peut faire fon teilament que р. 46

s loix ny ayent leur lieu , ny deroger auV droit › '

iblic 8: folemnel ; auiii és pays qui fe regiilent

rle д’ oit efcrit, les principaux 8: remarqua

es diŕferends , procedent fpecialement des

ilarnens 8€ dernieres volontez ; comme les

ilitutions d’heritiers, les legs , les iideicom

is 8: reiliturions, les [ubilitutions , 8: plu

‘urs chofes que Yon у doit obferuer. Sçauoir

re le teilateut ayt la puiilanceô: faculté de

.ller 5 qu’il fait en fens ваш: 8: en pleine in-4.,»

„К

c

‘ в
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‚де: ou perfuadée ;.con`1me ii le teftateut interrdgé,

~'~'<ì'\'oi1lez-vous те faire тайге hetitier, ou me

..s’efi:ant mis en deuoit de ligner 8€ prisla plurm:I

- il he lzfpů de ce enquis : il eli inoñicieux quand;

De díuerfx m4't¿¢r¿¿",' .
Itegrité б: liberté de fon efprit , car You tieñi

Pour mort celuy qui Peur la rigueur defon

maine peut efcrire , ny 'articuler fes parol`es_,.&

‘quieil:'enl’agQnie ôeproclie dela ihort , li par

fdrce ou par fraude il ей induit à faire fen te

ßament ‚ s’il n’a declaré fa volonté ‚ files tê

тайм n’ont еде requisôc appellez, demeu

rez prefeńs`tandis que le teítainêt fe _fait & {ей

:iccomPly` ', fi le teitament ifa eiïliäit dans vne

mefme 'contexture 8€ teur de (uitte fans inter

uale;f1lavolon'tc' du teítlteur a еде captarqi.-¢

voulezvous' dqnnerj Icét _heritage ‚ répond

Iqu’ouy 5 qui font Paròlles qui fugerent 8c cap

tent la volonté, Ii fçachant ligner,8cncl¢

pouuant à caufe de fa f`oiblell`e 8€ indifpolitioni

íldeclare ne pouuoir ligner de ce requis ,' 8:

 

ily à furuenance d’e11fa11s_, exhederation par

les pere öc mere fans caufe , que la caufe „бей

paslegitime,qu’elle ей ‘шт, qu’il y à Preteri-1

tion par lefdits pere д: mere éc ayeul , Сей ё‘

dire Yqu’cm les obmet fins expxellîon de la cau

fe;li Fheritier a clióìé le teíìámeńr , celuy qui

(ест quelques legs de lâ main Propre ‚ com

bien que le teíl:ateur le di¿te,& ne l’excufe Час}

. l'ë'tellateur'l’g1pp1’€uue 8c fous-ligne :Sc declarq

en terme5_generaux l’auoir pqou-r agreablßï

quand le teiìaceur à déja teité auec Yfìiůrxtmxtl

‹ _ ‚ rnutuellcxnerit`

о



_ __ ‚ f.'ha}n'rf_¢ X1. ‹_ _¿sf

llìumellemëtôc fait vnheritier s’ils ' ont teferué

idiíìiofer de quelque cliofe en derniere voj

lonté; На d’iceux decedéils ne решает plus

iifpofer que Par codicillegůc non Pargteílzament.

Enññ Н‘ у„й PluÍîei_its_ chófes à Obferuer auf-~

ìuelles il faut Prend_te_. garde felon les ottur

‘îjes _ fßjliiiritionsz ' llances:

La fubiîitution eflyr-1eí_`e¢`:_ont1'e inRitu]ti6,`il n’Íy`¿ì

liñjetence qu’en_l'0tdre d’inßÍtuer;§çfubůitue£

e[qu_elles_toutes ф“: ont inefuie effet', toute..

"ois diuerfenieńt,l‘iníi:itutióti eil la Pgemietexincipale', 6: й fon ‘clêtfaul la Гчьшпчйоп й

on noni, ötfa fubordimtion que lestubriquës

le droit qualifient diuerfelńent fçauoir la

«ulgaire quantles liezitíeres irlfìituës» neil êul`

ent , ou ne ,peuuent Pai: diners Aa¿u:cidens`eItt`e

ieritiers, le te(ìate.ur„Íy Poúruoit en fecónd del

gré. La Pupilajre -lors> que le Pete fubíìituë
juelqlŕvn й (es enfans Pupils , s’i_lsI _decedent en

mpüacitê, ce que he peut faire la rrìeré , Parce

que fes enfansne _font en fa puiilìnce cdlnme _

е Pere,A l’xerr1plaire imite ей‘ _quelque façonA _

д‘ трцрйайге ;_ les4 Pere, mete,-ůt ayeul .Peuuent

ublìituer й leurs enfans; qui font 'en demence

î'efP_rit, furieux,'Ptodigues, muets; fourds, 8€

xuttes еще“ de. femblables fiinperfeétionsâ ‚
1Щ1еЦеЁ1: le Iiugemeintg. Et lì lefdits Pere 8c

nete font dans.c_ette .iniPerfe&ionf,_ l’ayeul

mit di{Pofet,en_ fatica; de fes petksenfans;

- ..""`



§61 .De мам”; I H l

mais Il les' ete 8: mere reuienńeht' enlefcence la ite (пышным n‘auri lieu E les frei

' tes 8: fœtus ne peu'ue_'nt fublliruet en cette

maniere. La compendieufefelt celle _qui ell

` cònceuë- en parolles “abregeeá 5 ambiguësi

conditionnelles ‚ Чай; cornprennent diuets cas;

8: diuers temps , dont l’exprellion ell obfcurei

Í.alidei-cômilfaite ell quand l’lier`iríer ell; chan

' ge de rendre l’l1e_tedite :Íicertaines perfumes

‘ fubllituríons ;`qu‘elles> nerferont plus auant`

I е

qusoriï appelle relltitutioii iidei-cornxìiis 5 8:'

enfin il y en a beaucoup d_‘autres»5 ëöfriihela

direóke , la reciproque , la1rnilitairé,§'quitom=`

bent en con'noill`ánce‘, plûtoft qu’en pt'ad

Ique. ч p

L Der degïeïäldè ßle/r’z`l"i¿,tibn's‘.-_i_. 5

. 'L'Or¿_ionnanc¢ de ran rter. auf 'Ellie

d’Orlear`1s att. §92 il рента aux degtezdë

deux дадим: fubllirutióngaptes " utiorl

а: premiere difpofîrion içelle »rien старые.

ъ: fubmruriofi qui en Pineau fubftrruë, föl

‚ aux Непале Ёейепд qu‘au:'ce’ńl'È`rns V'liibllil

tué.» I . ‹ ‚ ‚ r

r Le пашет ou donation' fait au profit der
Aduoeats, 1’tr.1C'uteurs_,Y Sòliciteurs pour lßl

patries , Mcdeeins, Chìrurgiens,f- 8c Aperti

quaitesfpar les maladeè qu’ils feruent , ' aux tu

teurs parleurs’1'riineurs';tlireé`tetrient ou Íindire`

ůìementgï melines en leur ïrìiaiorite, auant qiŕíl

ayent tendus compte ’l_,¢Hl.“ idmlxiìßŕàdvn

__ ` т/г,



‚ А " ' Í у ГГСПЕ fáits wart: teílònnancea _ — . _j ‚— у, К __

-' »- v _ . ,_ едет.

_ Í§ònatiòns'â perfònneß abfeńres „_ Qleór que im ¿H

les IN_'ç:'»ta`i‘t‘es a`yent_ilipiìlé accepté pour eux; `

мы; effcńl que du_i'öu1:‘_`qu’elles font accep

tées 8: iniignuées; laquelle iniinuation doit

eilte faire du viuaut dudonateur ‘, ___<l0na‘.

taire; aůttement il ‚а,‘ lim. agŕpîPl“'íî,¢uts,..11ltr¢llsï-ai -_ › „ im

' ' ‘ 13-es fîfrfvîfilèwjrffr. . '-j¿ ‚м ¿_

‚ мы“ _verter _ayant enfans, ai ¿maris (‘д 3:

sie leuÍs'_ enfans elli‘is_paii_`er_'1§°I â'ńó¿'1uçn¿s' ‘т il
nopces, ne pet1u_|e't'1t'<l01'il1_etf.ileursI ndqueaux

rnarys 5 ou perfonnes fufpe¿les,'plris qu à гуд

l¢l¢\irS4=`l1f211s5_11<.iur„¢rírishirf1iŕn ветвей?’ . i
Iy ‚ d,esbiéJ1_$ nßtllŕe luy cquirńantierntlé Grd:

triiiètàfesenfansíluitrarnisrlirit.' `‹ ._ . ш. 6:

Le.mary 8€ la r2ß:sutv1'ei"urés,I fe,rerńa'_ tür. ; .

ne _pennant difpófex-íies'bie'ns qui vieri- т- 'sà

П‘!!! дё1г135$гЩгё43ё$ cenjoints, aims feront Ó' ill

reueriibiles auitienfanì:1upt_eJtnie1'ŕ'_li&;a

;Q`lf‘eßìr_>_ri"notnl1l¢ /hr les fßfcgńqles пафос}.

Vrie vefue ayant quatre enŕ`anss’eilarì’tre?-it ‚ ‚

mariée', trois `cl’iceux decedent apres l’aage de

puberté , 8: auoir fait teilarnent en faiîeur de'

leurmete ui auoit d’autres enfans d’vn fecdncl

mariage :la mere decedesdiipoîe de (с: biens; у

а

_ iôonaiìiit alftaia-"|_~<*~" ` ОМ‘



ъ

‘ '» ßllegue' par fon teíìament qui elìoient veu

"«{¿"-4, IÍ)'ed1'uer_f¿5 идти; А

enfaueur du feconil шагу Зг deleurs enfans, le ‘

mary conuole en fecende nopces-5 ’le Ifìlstlli

p'renu`er liéì (таит: , s’e{t:mt Poutueu ‚сори:
„у `‚ 11311 чйцгйч; à obténuaájudicationlele tout се:

‚ .qui eftoit efcheu â famete 5 'Par les dilìuofitions`

Iteflximentaires des enfans du premier 110: ; àla ‘

"referue feulethent de la legitime des èñfans du î

-*feeond 1161: , 8: ce par la feule conlitlcm

tionde “при faite aux enfans du `preïì1ietli«‘.t1

'~‘¥ar‘i`e"conu`0lá de 1а‘ тпегедапепди queles en

ans du fecond liôt ne participent point à сене‘

injure, 86 ainíi a eûêìjugé par Arreft en 166€»`

entre petfonhes du Mafconnois.

De l"r¢_f/kóîion alla/sa` tuteur prolàibë' par

' „ le ‘(Мечи Y

C, tefi\atei1"t` 'pour Yqtielques eaufes quiiî

tables prohibe de nommerI peut tuteur fon

Plus. Pinche , ¿arie fes parens deílite peut tui

teurA à fes en ans celuy qu’il ntnmme,2 rieaniil

inoiììsapres fon deceçls les Patchs elliferìl

celu queY le декаде auoitprohibé , il eil

elta ly ëcdecernê par le Iuge-. Conñfmépâi

‘дней ‚ lou. P. 67;.- ’ `

 



Chapitre XI. I ‚Der empeńhemens de ‘фа’. l A

Les heritiers prefoinptifs qui empefcbent del

reiter б: de faire des legs , par Cellly qui veut

teiier Par le droit Romain font indignes де’ la N

fucceíiion 5 mais; Pat- Arreß: ont efìé ad»iu_gé¢:s`

équitablement les chofes que ledeíunt auoit

voulu доппегапх legataires, ch. P. 59;.,

ё.

. ‚Ё

Sncceßïans des meres à leurs '¢_‘nßin.¢._ ‘д _

Les meres fucceclent aux meubles‘8c»con Qrd,

queiìs Prouenus cl,’al'lleurs que du collé 8: ligne liu, б‚_

Paternelle, ont l’v„fuf|_;u'it' de la moitie des tilt. 7.

biens Pr_oPtes a P Paetenans â, leugs. ¢nfi.1x1s,auann arf. д.

<1\1.’ilS.fuI1Í¢nr_ dîßcçdeë.

Des „туман ßins ‚где

La. ferme доп: n’eû conuenu de Prix ед‘

çenfée еще faite, Pour le mefme Prix Ique Род 1

mais =aq¢_Quf_h1mé ds la tenir aupa1‘a_\1.am- Enth..

l_’ 7! Н; ’ _

Vente par-‘le-» maire? Ú' mìnenr ¢11f¢’”Y'ÜÍ¢’-’~`

Vn5 m__1jeu': <‘3>cvn^ mineur v,end"ent_ enfemblg

le fond du mineur- PourI l’affa_ire min~eu'r„j ’

Vargenr C0n,\1€r,fy â. fon p1'0.ñt, Combien que

tousdeuit (е foiegt ob_.l„i§;_e‘zV folidoireinent à la

m_ain_teni_t , mineur' sien. fait_rels\,1€1`smajeur» 1.1.’fik. 11¢;Du..à. laguatatxie ‚Ж pa-rœ q_\1’1l_1

fembk que ‘feit vne couleur en fraude д: 1’.

lqyï, qui de1{ei1ell§_alienation___çìes'immeublesj



,_ _„___„ :r_____

16€ «De dguerfër metiera: ‚

du mineur fans autlrorite de Iull.iCe.__.„ Enclg.I

ll', 157: h _ ‘ч;

Obligation de mnieurvá“ mineur. .

’ Ynl"rls'de:!l`a'mille 8€ vn >rnajeur empruntent

de Targent s’obligent folidoirement de le

rendre_, non Il'euleir~1en_t 'le l_;`rls`de famille {а

peut faire telenet, mais авт le maieur , com

in# $._`i_l ЕМ‘ sénßiué та‘; ‘ingé im Анд»

‘ ..
‚ь

э ‹ ‚ Ни mineur qui .r’ç]l.;d¿f_ma_je1ßr._ _

‘ ` Vn mineur paflänr ççirrtratîl de vente, з’?

gant dit б: all`erme inajeur",‘ y ayant appar*-‘DCC’

11’-alleguant dol ny deception de pris ‚ r1'e9' fe'

.çeuable à s’en faire teleuen Iuge par Arrell,

l_<_’.‘1__~I_’fu8‘~_IV _ _

„ ‚ Exçeptionalu¿’)€Í$;d‘e fètifz-_g'l{r’4 ‚ ‘

N-n Vfils-> de famille 'viuantî _ëc entretenu aux Ё
âepens defòn~p_et~e , lelcieánîcier fano Кап; les

’ `ebauclies, -luy fak' prellde deniers», çlontil

palIe«obligaion,il peut faire r/;lebo,i1ter‘le` crean- ‘

eier de fes pr_e_tentioris_, s’il n’ade_s exceptions
pertinent ‚ „_ ‘ ß ' ^

v I_.efqui=lles doivent ей’; , eomrnefr Fem

Rfxlnt a elle fait pour clioles necellai.es, que la

€l_J0__l`¢ ernpruntee a elle bien mefnagee, que le

Р“? ayt apprentie leprell , ` ou que le lìls ‘ayt

¿¿FÍ{?<2_l{fl}1Ihe_ Cl_`iÉfnP'runter ëçle pere de payer,

S, 11 çesrläafl Armar Ènedeçn ‚ Быт,
e1_ïlPlfl1nt’e pour les el.'l'„_\1`¢..:l.e`s.‘Í ' ‘к -

\`



_ölfapùfl XI, ' щ;

Ф‘: ìçux d’hßz„rd harían; pour les

mineurs ¢/.yç-„fans de famille. _
Ce n’eil fa ns raifon que Atouslelsbetlarivs ё: OMI'

jeux de hazard, comxjtie quilles 8:_d_e2 font'pro liu- б’

hïb¢Z ё; dcŕfendus àtgutes çtfo_nne`s genera- ММ:

1стсщ› &.21_1¢c1i1_¢il1_¢u'r сайт auxrnineursöë т‘ If

enfans de farnille, çlefquels l_’~aag'e`gliifant fe

Р“: fouuent en débauclies. 1?oui_cette_raii'<1„n-» 

les deniers 8: biens par eux perdus peuuent _

eilte repetezpar les mineuts,lei_irs\i>’éresÍ_,tneres, P _

t\_,1ttufs'§<_ PtQßhss_p1rsnS__ —‹ " ‘ ‘ —

Р!ир`еиг::сопа1лтпе{ёгв l"zrm’çmPe.'. Y I

Plulieuts, condamne; pour quelquedeliç _‹ `

folidoirerrient, cotnbien que l’vn§paye.ent_1_erç

(чем!!! Ка droit tie' demander retnbpurceine_ ‘д

йГе; compagn'on§_, ¿autant que par.1’e,-rlr‘;li¿l:_tl «ç `

¢f_1_a_¢ilé_t¢n_d_\1. i_n¢_l_ig11ss ё‘ _n’r'_ì, чашу‘ fa

cieté , ny parti_cipation de donunage ,_ proce~

дат ~ifl\1;`¢_l,¢l,1Í<_ß-_ lùgê par `-‘}r.r¢ii;- l_în_Cl;1__ P-, I 69»

„Galand le/ßifiruirier :repent cautionner.

.Ait ses qu¢..l"v~ff}ff1iimir¢- ‘Ё remede ст’.

Чяхщсгд s’il ne le _eut faire àcaufede[арену

1.ir_¢fé_>Í<u,1.,¢il.f\1f_pe_¢_l, de pròdigslité t жмем .__

(ещё «iïsiŕdŕznnfr qi1.¢'CQmmii1`aif¢..íÍ¢ra_ sllëblßf

au_ re“`g'ir`n_e_ des c_l_r9fe_s«qu'i ‚Гоп: :lonnées âfexmçs к

ё‘ lss fîiçriisrs sn. rt9$ì¢t\tt1S,bsill¿€Sä_l’\if‘*f“'l:

ufl “Н: ‘ ‹«
‚:

.0 . ‚
. _ ‘s re › ~ ^._-„ _ .‚‹ V. it

‚ _ _,___ _ к ,_t.._~ .. _ se ..~ «H
- .' ‚. .~



` i(oleirrs", le'Márclggnel luy тем: faire tenir

"eon¢1amné ät-»ayer liesidepens du fer'i1it`eur‘fu}¿~ ‘

ч “агёфьуроуесчъте pour quelque caufeque ce

‚
.

in 1ë‘f4í“¢ff«'1w¢firw-V;
_ › .D1¢‘-/’«Í».r1¢z_‘r¢_'1,4rfz)'ale'f1¢,rl¢f: chemins; v

.1„¢.f»‘=f\t1,if,'=1rd’v11. Msrèhand Pwnf de Paf- `

'ent Pour einployfer-V er)I Unn‘1rcl\~ian<lìfe ell volé

дне; ¢ha'fnps,'i1¢p fait pourluitte contteles

`ço_nrpì;'e >`cl‘e',l,'t',>,n :g.rgen"t'„y il еще“ deb'out.ê б‘

рот a\1.v°i/age ё‘ ä,'lá P,I<’>i1rí\'1irr¢_-. lslsé' га‘

‘Аггефеь. р, 79% ` " " ' '

Фе‘ In dfcanßture dg«c.~'ntriéuti‘vn.

Le cas cle la çleçoniiture àlieu quand le de

biteur n’a que des effects mobiliaires ,' qui ne
'font fuÉ£fat,xs" Pour le Ypiatyernent de les crean

` ciersR clliác/iin vfient it contribution fur iceuzc su

fol la’_lit1're¿, Е)’; Point de Prel`erence ny or

.. ., „

foir, encore incline (“Гоп foit prrc_tn`i€r."l`a.i'fi'{«`
‚ ‘. ’‚ 'ef l v _ . ‚

 

En fermi; ligniger par Jeux xetraynn Í

` Vn heritage aclitigé à cleux Hgnagers рана‘

'concurrence "en ' adioutnement djvu lneíinq

'lfout efgalitê de liguage,I ehàcun' Bar nioiüé,

Г” "Ч“’ьщ1?9а“д’РЭПЁЧЁЧЧЁЧШЁ lßliêrt Printi

Ps;l_,‘ ée loyaux c`~oi1'its`f`,> Гуд conlignê la
le tem s, шее oiïre Se prroìteß',-ation

Que' Н! l’îaurre ne ' tisfait 5. il coniignerar Ром

at__1oir¿toutl’heri_tage , YPautrea ne conlìgneëcle.

› seing@ de la couftunie Ранг , celuy qui auqig



' Cèapírre XI. ,519

qonfignê la moitié veut configner le reíìesnuis

il eli (‘сайта поп receuable ôc debmjté da

tout le retrait lignager , Parce que le rembgur.

cement deuoit elite fait entierement , & д;

fuŕiit im `(imple: offre «St Proteítation , (Гащащ

que le retrait lignager ей de rigueur de droit.

luge Par Arreů, ch. 509. .

Quand le mary avençlu liheritage de fa fem?

me £`5_uz promeífe de la faire/ratifier , le temps

du retrait lignager ne court que du ign; та}?

a fatisfait. '_ \ _

L_’a£f1gn'a.fi0.n donnée au dedans de lana@

iour Pour le retrait lignager, bien que lfafligna..

tion fut apres l"an _8c iour, a eíté deelar_éey;\_1l__;_;Í_.,_`

ble Par Arrefì, lou. P. r4.

I Vin fven'_du‘;_i qui le danger.

Le vin venduen gros д gouilê g marqué, Q

'non Ника, le Peril, corruption , ou dommagefurl’ach_ePteur. _luge Par Arreit, ch. P. ' _

Des payeìnen: du debiteur. ‚

‘ Cefl: au choix dudèbiteur de fairef'I uter

le Payement qu'il fait àrfoín cteancier-,Vobligation qu’il delire. -

Ехсердоп al Íinm/same-’des in/_ïrumensPa

‹ frz. fam' /le Видите. ’ '

Дс$-@п&гитепз„ Paffee liots le Royaumefont executeires en I~`ra`r/i_c¢.fa11s autherite de

Идёт}, —. _ _ „ г
ц. .‘

s



„с; Вдайиег/ёхтцйг т!

"Du dçfm' de шут.

Le inge fauorifanr contre: fon депо}: Гжтс

_ des Parriés , qui fezendìplus long qu’i1 п; doit

àrcndlc drain; apre; tr0_is folexnńelles fomma

nioggs iudici¢l1cs, faites par trois huió`taines,pèur

çfkre appellé duAç_i_e1`ní deIufìice,au<lue1qn Щ

bien fondé.

Dnpnrentis.
J“ Le pareatisfç doßnefauf`l5§PpQûtiQn,mais ì

les Sergens abuíìuement .Par íurprifc clonnem

les aiïìgnations aux Parties fans lçur faire co_,n

noif%..e_. Celi poqrquoy pour éuitér rellesfur

ptifçs, lalpartie qui а obtcnulç parcacis doit

faire eíleëtion de domiçilç Par1’ex'P1oit , ё: lg

îuge le doi; ainiì o_.d<`>nner, añn que s’il y ì_

oppoíìrion qr,1_P„ui,`§1`e_ rçco1_1;ig:;a.u domjcilc сцена,

В‘ le $exgennne`léfaifar1tpas ,V doit eiì_;r¢ ешь

Id:1mné,cxv1 Priué non; auxl.doxïngnagcs,8çi,nt§‘»-,

reíts qui_s’_ep e.4jx~1f1v1¢iue11r.` ' ' "

 

112‘: ccßïonk de droits.

Celuy quïàlcefïion ‚де dgoits ñxcççßìfs auge

L»les droits rç{`c`iń‘dáns& xjefcifoírçs , moyennant

ïcerçainefommc , le' deifendeur p«2ut>_-Qbligel'-dçY

les remettre en rembóuxçalnt le prix , frais,

¿loyaux coufks.` 'Leïefcifoire çß: Fcxcçugion du

V_rèí`c“iîtda.nv: 2 ‘8: le zcfçiqdaqt ё цффйГфгс: .fom

Atonlfirmrzrs _c<}11;111Í¢,:,st.>Í ' ‘ ’ А ‹

‚з; Á l.e,¢~.\a]j5œ-.Q nc# p_fuaen¢: divi- er.

¥..e§ offres qui ont ciëé Рай; en infkancç м



_‘Y

_(?ha_1pìn"é XI. _ 7 xr Y rar

gïuuent eůre druiiea а quand ils font pertinens

receua es. ` ~

ре grae! jour le tuteur premi Ízypozergue

„или mineur. _ tf

Quoy que de droit le tuteur ne pi enne lay,

pothecque fur fon mineur que iour:qu’il а

rendu compte en a_ eilé iugé aut: e_inenL, 8€'

Чип `prend hypotlieçque du iour delatutellç
ainii que le mineur, lou. p. 472, I

_ Е” glrelrngr т peut prçndreßi partì: _f

le luge. '

Le Iuge ne peut eilte pris ì partie qu’eu

ti ois cas,“d_ol, concuiiion, fraude. lugé par

AEICR, lou. p. 597.

SzI fura Notaire reçeugnt 'Qn miie renamed

" " ’ ' _/an hypobhecque.
ZIl y ì certains cas ou les Notaires renoncent

tacirernent it> leurs hypothecques , en reeeuant

des aóles des parties,.cornrue auiii ceux qui font

témoins, pteiens 8: ailiilans aufdits atïles ,f s’il

(зайди: fait 'quiles concerne , 8: nele decla___

rentI auxpatties' comme ils doiuent pour êuit¢r_

aux futprifesöctromperies , ou quil y eut' pre-~

fomption de dol fraude. Iuge par Artcil,
Р. ‚ . ` _ и

Defaut» ale Prorureur т (ли/ё.

V0 >Procureur qui en vettufd’vne procura

tion generale- donne vn coni`entenaent¿qui ка!



‚у

171 De шкафтегйт,

quiert mandement fpecial ,S au preiuclice de pari

tie ,- peut efìte t_v1efauo`r_i_é.I ‚ ' `

` Der eßaues. ‚

Les efpaues appartiennent all Seigneur haut

Iuftrcier д rrete la lulìice duquelellesionttreu

uees , niais auparauant que de les adiugef го“

doit _Qbleruer quelque fo`1emnÍtê ‚ Сбщте ф’

фйегек du moins quarente iourss d_l1mntl€f

quels faire crier par ti ois Edits de huiŕllcaìlle lef*

cures eipaucs , au marche du lieu Мёд де ram

bour ,_ oc li pendant ledit temps, Cellly ì qui eff

ladite elpaue vient ё: preuue :celle eitreirenne,

elle luy ell: tenduë , enpayant les dépensfaits
pour icelle eipau\‘.f.I `^ 'V Y'

cßlfêeines.

Lfelìianger ¿appellé a.ccienn.ern„ent> AubeitxÍ

ou Aueneuit,ri_em_euraAnt dansla terre dfyn liaut

luíhcier, decedé fans enfans, nïffìëlm наша!‘

(ЁЩ di à.. fçauoir ё, qui appartienrxerlrA (её biens

par droit d’Aube_nc_: au Roy, ou aux haurS1ulli

ciers. IAucuns' ti.en,.n_ent qu'el_l_e ell de droit aux`
hauts Iuíìicieis ,V dautres. quïells appartiens; @_1

Roy comme vn fleuron dela couronne, mel

xtnes nonobltant certaines coufhuncs qui les at

tribuent aux Seigneurs hauts Iuftiçiers',I s’il ne

leur en' a_ fait donation ipeciale. Neantmpins

aux terres' äeâeigneuries cle Toumus qui font

tenuës originairement .par don 8; munif1C¢ßC¢

des R_°ySvs «parlßriuilege (peciali ‘Пей Qëf fou.'

i



’ ¿`h4Pít_r¢,)’I' ' ' ifi;

fronts retenuës cene rñ"arque,_ jouy È: vfë дд

'cîir droit d'Aul>einc qui leur 'a ейё ad]`ugc':` d'e`

tout temps ь `‘autant де Fois que Voccafion '_s’en V

ей ргеГепгед теГтез par An ей qui ей au thre

{от ‘de ladite'Abl>aye du 8. Auril 1ç8o. ligné'

du Tiller ‚ rendir pour raifon d'el’hoi: ie de Feu

Пси! François Saliuaut, Mílanois,l1on1mc d’Ar

шее'¿1’vne Compagnie `cl'Orclonnancc, qui де

meuroir alors à Prifly, qui ей vne terre depen

îlantc де ladite Abbaye.

‚ A Der natùm//ß’z.

Sil'ell:ranger a ейё naruralifé par le Roy, де

n’a enfans ou parens 'originaires , ou naturali

fez-, {ой qu’1'l деседе inreflat , ou qu’1`l difpofe

Par reůamenr, l’on'fair le inefme dourc.Neanr

krroíns _la difpoliríon де Гейгапger naturalifë

’elìanr fenlexnenr introduire en Раиса‘ des fieri

tiers du fang originaire де France , ou natura

lifez relîdans en France, fes biens ellans reduits

В: arrcruis aux couflurnes' du Vlieu ou ils font

aflis 8: liruez ,_ il ей rouíiouts repuré eílzranger

pour le regard du Seigneur haut Iufhcier , nó

nobfcanr qu’il foi: naruralifé ‚ car les Roys nä..

tnralifans Veiìranger le font feulemenr capablè

des droits appartenans aux Citoyens Fran ois,

ßcnon d’vn`c terre 8: Seigneurie particuliere.

du_Seîg'neur haut Iuíìicier. ‘

Les enfans nez en France d"vn eßranger de»

ŕneuraus au Royaume, hors que leur pere n’ai|:’Y

сйе паснхашёэ font герпеса regnicoles 8c ofi



он‘.

liu. Ё;

nir. IÓ.

ari. 5.

Órd;4

liu. б.

‚т. 6.

drt; 7;

‚ Т ` . _‘

17# Í): diner/2: nmrieŕë: ,` ‚ `

ginaŕres François , 8: fuccedent à Iexiré pehàì

mere par droit de naifîànce'. A ` ‚

Sont › ‘аиШ reputez' o'rig'inaire‘s &'reg'riicóleè

ceux qùi font"n‘ez en'pays eßsf/langers pemlanì

que le Roy les' а tenu 8€ conquis 5513 font хе:

наш еп Ргапёе 5 ores q\1’au temps du 'fleceds

le Roy ne tiéline plttslefrìits pays'.A ‚ I „

4 Les Marchands effrangersńóyagepësfans par laïxatice ‘, leúrà biens пегдц: fujeíts

at1dróitr1’Àubeines , eònirne il a efïéjńgé par

plufìeurs AerefîsI , 1её Roys leúr ayarìs permis'

de difpofet comme ayans toufio'u’rs e1ìépròte

tîteurs des eftrangers peregŕinańs , 86 de leurs

biens , añn дает en France 'le commerce 1i~

ые Pour Yopulance' du Royauŕne.

у Èklreŕgznce.
Í.e Seignettr haut I1v1i'ìici_`e1;A fyccede Ё tous

Y1='r;\_r1ço1`s moqrans, fa'ns‘h¢ritier§ en fes terres,

Vetńńnrle biens vacçans fuccefïions caduques

_&‘des!-helritées.. Il aeíbé neantrnoins jugé par

Í Arrefìlque la yefxle exclud le h;u._1r .Iuůicier en

_ Ia fucceílion de fon mary decedë fans §xe1'í.t.i¢°;rslx

Ord.

liu.. 5.

tilt,x7.' »

Arr. I.'

.I0u`.'P. 711: _

Ь: Ёлгдйгтлзе’.`

Les АгЫпе; font Arbitres de droit ou Arbi
trateurs, autrement aůy7rnab_les,com`Pol`xceursY; le

Aj\1gem":rzr defqttels eff authorifé¿:»_ar.1‘Or‘don~

„еще, fans qu’ils foierrt aůramtàfà aucune far

çòmms 14%?» _
›‚ ` ‚м.

1
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ïls {Вы dffvne'-~'autre efpece que les Arbitres

lui font `xlormez pardeuant le Iuge, pour faire

»adage дед lìlcceflîonls, diuilîohs des chofes

:otf1ìxiuiiè__§,òu`yr les compte`s`,8c à d’aútres cho

ьь-гетьъысз; _ ’ _ _ _ ‘ I `

La >'<iii'ŕ`<,‘rf~°`ncó:`qui' eff entre l’Arbitre uScl’Art~`

bittateur, ей que l’Arbirre ell comme le IugeI

lui 'doit garder l’o1‘clre du droit , &1’Arbirra.

Leur ей vrt a`y'm'able cornpoliriur, Iqui ßns f_l

дне `’öcbruit ititliciaire loininairetneht & de

0rd. ‚

Idem -

1»

 

>l:xín,compbfe pâréciuíté le Рысь: 8: different] `

:les Parties/,` 8cl_e_ P us (описи: par les4 corni

pr'olńis_, _on _`en'_fait' confulîon au lieu d’en fai

re la tli£tinë'tion,` felon l’intr:_ntíoi~r` des para

nest ’

Le còtnìriun llile p'oì1r lìexecjutibn де leurs

Sehtences elïcle faire bomologiier par le Iuge|

:les Partie@ la Seńtence` des Arbitres, afín _ de'

la faire executer en verm tlu'ju‘gcrnent d’ho

mblògańon , parce _ que les Arbitres ne la Рейь
uent _¢_xec\'1ter.'VV ‘ ` ‘ _ ‚ «_

Si l’yn de ceux qui ont compŕolnis s’en мы:

départir apres que l’A1bitre a accepté la char

ge , 8: qu’il'refufe de proceder Rar¿lem\nt1uy',`

il fera cöndamné É, la peine portée par _lë~

compromis , encore qu’il x'1’y ayt jugemcnt~

¿immun ’ el

$‘il y â trois Arbitres 8c que l’vn refufe де

Gghet la Sentence ,deux la fîgnahs elle à те‘;

те force 8: _effet que li le ttoilîémelauoít ll

gnée 5 8€; doit еще сепдапте de Íìgner pdr lé

г)

L „Ц:

Y



A ’ l ` 1_’Аг111сге‹111’1’е1е Hu Iuge Ё: qri’il\né peut

lj: Äíuerfei maèièŕeis . I l§58 ‚. ‚

1а cognoiifancei Iuge'luge qui en doit auoir

' .Par Arrell, lóli.

‘oâfoyer defaut; iuger les conturńaces , ny

111101: lu ifdióltion que 'cles parties ¿_A non plus de

contraindre les témoins â rle_p'ol`er , d’autant

que la pui[I`an_ce `«le l;Arbitre ell limitée au pow

1101: que les parties luy 'tiofnnentz V A

‘ Sideux Arbitres fónt clifcoŕdaiis ils peuuent ‘

‘ `с0:1\1е111: 'tl’v'ri t`i’ei's , non cörńnie Arbitre ,_ mais

’comme AÃel'l`eur , 1’ор1111опе111с111е1 fera fuiuy

Les tiiineurs non a`1itlic>`|r`il`e.z,V lìls 'cle 121111111‘,

la femme frnariée fans ailtlioritlìê,I le P. ificurellÍ

'ën caufe , le foutd ne peuuent Kccn‘rxptorńet

>'tre",loLi.p.'t'§:5'.' ` „ ‚ 'Í . _

Des cau{`e_s criuiinelles, fpirituellesgny cliofes

'T publiques 0г111е ре111:`е0111р1‘0111ег&е;

А L’Arbittage Huit quand teiíips -porté par -le

*conìptornis parties elf ;ex'pi,rê,' ou qu’on a

'prononcé la ~Senten_ce , l’_vn cles Arbitres 0111
'comproriieiant cit decedé, 8enepeur1ÍArbitre I

I le pi'ol„ong'_ér;.`.‘ ~ _ :_ Q ‚ Y5 „ ‚ _

orda- :Kappel tleslsentencles .êrb'1tr_ales,4 reilortit‹. ì la Cour,1finon,qu’1l fut c1i1~".‘ltio11._<i¢:J chofes

tür. ¿lont lesPr`elli<i.iai1i§'Y peiuienítfriuuger eri

' ‘_ rellbrt, auquel cas appelìpeutelïrle releue par

‘ Acleiiarir eux , ‘8c rfefl receualsle l’a pellant quil*

 

darf Payé ëa.>P¢:„ie¢, du Coenrfomf

. -› - ‚ ' f.‘*‘,‘.` I ‘
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V „2x__¢c'/fiori #amó/eßfr le самим! т

feconda nopces. ’ ’— ’

Vn Pere ayant trois enfans , clifpofe de fes

»lens par teílsamêt leur fait cles legs à chacungôc

rllituësfa Femme fon heritiere vniuerfelle,l’vn

les „enfans qui eiioir Ivne Fille fe marie clu ví

rant де fes pere 8: mere qui luy font conflitu

доп clotale , moyennant laquelle elle renonce

tous droits Paternels 8c maternels ; lepere du

lêpuisfair codicile ou il declare qu`il entend

que le legs faità fa fille mariée demeure corn..

»ris 8: confus en fa còníìitution dotalle , il de..

еде en cette volonté, fon hoirie ей acceptée

`c apprebendêe par fa vefue ; laquelle apres

onuole en feconde nopces, la ни: fepouruoít

onrre fa Irnere,1uy demande la tiercäpartie du

Vere en На опал: fa dor, la mere fouflient

ron receuag e,pout auoir renoncêà tous droits

тетей ät maternels en Раиса: де fon mari 1

;e moyennant ladite dor ; 8: l`ouíìicnt‘qu’en

our cas s’il y auoit lieu de reuerfìon ïpourI auoir

10I1uolé en feconde-nopces, que ce ne pouuoic

fireV u’au benefìce des autres enfans du ‘pre

пёс: ióì qui n_’auoient _ раз‘ renonce „outre

1u'ell‘e eftoir en fufpend iufques à fon decez:

Vous les eonfultans4dePar1s ont ëlì_c"d’au'1's,que

юпоЬйаш laditerenonciation,l’hoirie du Pere

lppartienc également aux trois enfans r’a_ppor

:ant 8: conferant ce qui a ейё receu , 8: се par

* ¢0níi_der-ation де lïnjuxe faire aux enfans
t M е

О



‘ aétions poäl`e{{`oires8c chofeslmobilìfaires ,mais

f§$‘ De diuerfës matiŕer.

du premier liée , at le conuolat en' feconde

nopces, qui regarge également les enfans , an

tendu que larenonciation faire par la fille à vn

droit iîngulier, ne peut derogeràla peine de

Pordonnance qui eil vn droitpublic, 8: ne faut

confiderer ladite renonciation; mais l’injure 8:

la l'oy 5 ce qui a elle ainfi obferué 'clans le Maf

connois, entre Perfonnes де condition ёс де la

robbe , ¿Sc depuis' il y al encore femblable con- .

rellation indecife.

Ё’; quo] le mary peut agirfpaurfnfemmih

Encore qu’en France la l"emrne mariée foit

in мы; mmm «Sc le vray öcfeul adminiiìra

teur де [es biens , li еГЕ-се qu’aux a¿tionsrêel

les le mary ne peut agir Pourellefiinonraut

au petitoire.I öc propre Íde-la femme, il ne peut

traiter nyagír pour aliermer, >e»n‘gager , efchan

ger, partager; б: diui(er'l`e‘s biens , iinmeublcs;

fans fori'Y confentement ‚ mefnîe fi 'elle ell

 

'mineure il ne peut agir pour elle en Viua

gement , 8c_l`n'y doit еще decerné vn curaceurl

(aufs au ŕnaryy/cl’afl~`1ůer en caule Pour 'fon КМ

teren, TAìnlì luge, lou. р. 427. l

}'cmme'fqzß)l‘¿e He biensßfi elle peut @lie-l

_nerßms authorise'дел»; тату. Y .

En vertu du mariage lapuíñìince oótroyêl

au mary clemeuretant` que le mariage dure , l

icparation desbiens „ыъдды. rnaria’ge,„ dell

д“
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подршз еще puillàncc, 8: partant il faut' di.

iìiriguer les obligations qu’elle peut peiífet Bout

Fadininiílsration du bien, ôcnon Pour l’aliena

tion qui elf nulle {ansl’autliorité cle fonmary.'_

Ainlî jugé, lou. P. 52.0.

Rmte ra:/Jefe? par ffm des caoálzgez

мигк ‘ш du дм)‘; du çreamier.

Pluíieurs coobligez [olidoitement à vne

fente, l’vn la rachete _8c prend celîion du

rreancier, ' peut agir folidoirement contre les

luttes- coobligez ,‘ ‘là Part toutefois deduiteôa

:onfufe ; neantrrioins au cas qu’il fe treuua

]uclqu’vn des coobligez infoluable, fa Part [е‹

а fuportée parles autres coob1igez.¿Ainfì'jugé

lar Arreílt, lou. р. У f71.». ‚ _ f

le ‘или’ premmt сета” я’: ÜÍÈÍÁ“ [из

mineur Ó' lautre: gm' едут?’

l'ßdmini/Íration. ' ` ' _

II [croit aisé à vn tuteur de matimílë con.:

:ience , faiíì des tiltrcs 8: papiers defon mi

eur, retirer les quittances , fe failîr des tilrres

rineiPauX,8c treuuef des cteanciersde fon hu.

keur, defquels il prendroir la ceflîon p our Peu

e chofe. La Cour а reprouué toutes aétions,

lókions, cellions ‚Р Sc tranfpofts faits auprofit

BS tuteurs , Ad'uo.cats , Procureuts , ёс- amr“

iminiftrateurs , concernans le- bien de ceux _

‘Где ont pris смен! proteétiori б: deiïence, `

non que се _fag :pour: le profitdu mineur , е:
е - M 2 ‚



1 80 De diuerfêf тайги);

fera prefumê que бей еп cette qualité de ru.'

teur, lou. p. 677.

Desfìniéîs риф’: д сие1//1гё’дтлпийё

nuдней: ¿ie [ft/jìtfrnitier.

`"‘1'.’vl‘ufruitiet decedé, les fruióis pendam

parles racines, meurs ôc preflrs 5. cueillir ne

peuuent еще pretendus par fes heritiers. Iugé

par Arrelt, lou. p. 2.91.

*Prefernnte des Apotlsìqunires Ú» Chf

rurgiens.

Iuge par Arrelt que les Apothiquaires ы‘

 

Chirurgiens font preferables , rnefme aux Соц.‘

uentions matrimoniales cle la vefue , pour leurs

falaircs 8: medicamens , pour la derniere mala-Í

die, lou. p. 92. I

Dixme infcoifle' ß’ pre/¿rift par poßêßïon

immemorinle contre l’Eglz:/2’.

Iugê par Arrelt que la poifeilion immemo

riale eli fuiiifmte pour dixme infeoclé, pou

preferire contre l'Eglii`e , laquelle équipole ‘

tiltre , fans ЧМ! foit befoin monltrer tilrn

auant le Concile de'Latran cle l’an 1179- ё

n’eft fufet aux portions congruës des Care

que fubficliairement à deiïaut de d._ixm.eS E1

cleliaiìique, lou. p. 14,6. 8: p. xga.
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Si nu proce( criminel auquel les parties

ßnt receues enринга ordinaire [при

„трат ole l’z`n/lnnce À: lieu.

Les Ordonnances concernans les percin

prions diíizances , comprenent toutes inftances

lans aucunes exceprer , mefme vne procedut¢

criminelle ou les parties ont сйе receuës en

procez ordinaire , quoy que la punition des

crimes (01: confiderable, neantmoins Yiníìancc

a ейё declarée petie , fans aucune diilinótion

nypriuilege fpecial , parce que Гоп doit incli«

ner a honneur, öcque Гоп prciuge par la re

ception en procez ordinaire qu’iln’y à preuuo

du crime. Iugé par Аггей, 1оп. р. §45.

Ou complainteп} lien.

Celuy qui а acquis vn heritage ne peut in

tenter complainte , s’il n’a polleilion réelle б:

абшепе де Vheritage , quelqae caufe de con

ilitution ou precaire qui foit au contract , d’au

кап: que n’ayant poflcilion actuelle , on ne

peut pretendre trouble. Iuge par Arreß › 1°“

p. 68. ‹ C

Donation ole meuble-5 quand elle eßß/)ette

À in/intention.

Donation де meubles n'eft fujetre â inli

>nuation fr elle пей vniuerfellc de tous meu

bles ;quOy que par l’Ordonnance il loir dit ou

les _ghofes fon fituêes, qui fe doit leriteirclge



132 Der/lirferfèf тайне; ,

du domicile de ccluy q\1i`<l011r1¢. Iuge par ‘

Arreíl, lou р. 178.

Rentes diuzßfes par la pre/îatìon,

"` Celuy Áqui à 'plulieurs debiteurs Pour fon

dert , receuant partie де la rente del’vn des де- ‘

biteursà Proportion qu’il doit ou rientherìtage,

ne peut plus s’aclclreiler à l’vn des obligez fo»

lidoirement, lou. р. 566.

Du droit де ßprflmfe dz' еатЬе т

П: " ` ’ ' I ' .

— ‚Фе: tombes qui Гоп: furles 'fepultures és

Eglífes font droitshonorifiques ',' qui meriteni;

d’eíl:re cgnferucz, car chacun „ell amateur de là

renommée, Pour tfenfeuelir fon nom aucc le

corps, on 'cherche les moyens Pour témoigner

auxldefcendans qu'autrefois on à vefcu 8c me.

rité que fon nom ne Fut couuert cl’vn perpe

fuel oubly , «SC Pour cette raifon on fait eileuer

cles tombes auec armoiries &: infcriptions , la

violation defquelles eil reprouuée 8€ punie par

les Loix, comme il ell aduenu en Plufieurs ren

contres ‘, ncantmoins on n’elt receuable à fe

pouruoir en cas cle faiiine' б: noulielleté , airis

par aéìion de fepttlttlre violée, ch. р. §30.

Фе l’e/fat./des pnjfnnues деседеез.

’ Parle celebre Arreil cle Madame la‘Du'cl'xeIl`¢

lâ’~Eibeuf“demanderei1`e,`ôc Moniieur le Duc

`d€'.Vtm'.lo5nc' ¿lelfendeur ‘, touchantles biens
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le la fucceflîon de Madame la Ducheiïe de

ierrufort leur mere 3 fe void par les plaidoiries

les Aduocats des parties, 8€ de M. Talon Ad

rocat General 5 les maximes б: obleruations

Lit la queflion de l’eftatöc refpeét qui cit deu

la memoire des morts , qui a palle dans toute

'antiquité pour vn acte de religion, 8c l’o&`en

eàla faiiróteté de leurs Sepulchres a elle de

tllée dans tous les Siecles. Pour cette raifon

1 difpoíition du droit qui a pourueu de faire

le l’ellat (На деЕипг cinq ans apres fon de..

Cds , reçoit cette diílinétion, qu’dly a grande

`íŕlerence entre les aólrions direótes, dans leí:Í

ruelles Гоп accule , «Sc les aétions de partage,

le fuccefiions ou fubltitutions , dans lefquelles

'On articule pour moyens le defaut de naillance

'll de legitimation (На homme qui ell dece

¿? Au premier Cas il ‘Гей iamais l’oiÍible de

moquer en doute l’eIl:at 8€ la condition (На

omme quand il ell mort, б: qu’il n’ell: plus en

flat de fe deflendrc, mais lots qu’enparticulier

uns vne action qu’il a intentée pour fortifier

fiugement de fon affaire, articuler des ruoyës

miregardent la naillanceôc laverité de la con

ition de quelque particulier,ôc que ces moyës

êgardent l’ell:at des perfonnes qui fon dece«

lées ily à cinq ans; en cecas les chofes ayans

fle confommécs du `viuant du deffurit , du.

luella condition n’efloit pas >lors incogneuë,

’âótion Не“ pas receuable ‚ parce c1r1e_`l’elts.r:¿ç~

les hommes ne doit pas,e»ll:r¢, flottant ‚ donf'

-



-fa me , ¿Sz bien quel’on rencontre des clioles qm

i84 I ‘ De шкаф: matieres,

teux,'8C incertain ; ainli il y а grande difieren.

ce entre les queltions de faitôc de droit , les

,dernieres produifans des actions quiriefe pref.

criuent que par 30. 8:40. années : les autres

principalement celles qui regardent lhonneur

¿Sc la reputation des hommes, comme elles font

dilliciles, elles perilfent par moindre temps, la

relomption deuant elite pour la liberte , pour

lîinnocence , 8: pour la iuliiñcation du defien

clcnr, duquel l’el’tar 8e la condition а «né con

teliée. Comme ila ellŕê jugé en {диск}! du def

fendeur en l’Audiance de la grand Chambre le

15. I6) I.

Des ßtfpcßtions tïenfnns, - -

@and l’eliat d’vne perfonne eli самцы

il faut prtmierement eliablir la condition Se at

tendre que fon еда: foir alleurê,fur tout quandla qi'./rñion depend de Рейд: pour lequel la `

prcuue par temoins n’el’t receuë. Ainli qu’ila

elle iugê fur la fuppolirion d’vn enfant nommé

‘Tauct\¿e`, au procez >d'et1t1‘e Madame la Du

chelfe Doüaiiies e de Rohan d’vne part ‚ ¿le

Madame la Duchelle de Rohan la lille vniquc,

le 2.6. Fcuriet1'646.

~ Si fon peut s’ern"pnrerrle5 tÍfo_,fe.< //toliëfs ом

_ I ;1Ie’rob"eTs gunna! on /es tranne.

De droit nul ne (ъ peut faire iulìice lov-mefl

nous apparriennerit, qui ont „не fpoliées ou
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dérobées ‚ on ne s’en peut emparer fans Yau.

thoritê du Magiiirat.

Si d"z/n contmëŕ nul,fmt olefin lots'.I

Il ей деп lors du contrachnonobíiant qu’on

oppoie des nullirez par defautA de folemnité

pendant qu’il fubíìfle, 8: п’ей l’acheteur rece

uableà alleguer la nullité 8: vice du contract

duquel il s’aydc , mais s’il ей efuincé de l’heri

cage fans auoir ейё remboutcé du droit de lots,

il à droit dele repeter du Seigneur auquel illa

baillé, ch, p. 191.

Соттеfe partage 'vn ‘Мед’ trenuc’.

Iuge par Arrefl qu’vn threfor tteuué dans le

fond d’autruy fe partage en trois portions;l’vne

a celuy qui la tteuuê, l’autre au proprietaire, 8:

1е troifrème au Seigneur haut luůiciei'. Mais li

le propi'i.etaiic la treuuê luyrneime ne faudra

que deux arties; l`vne pour luy 8: l’autre pour

lefSeigne r, ch. p. 1 gt.

Def ¿agement rcnolnc contre lßfernme nn

tloorifee en In/lice nu refr!/5 de/on или)’.

Si le mary refufe lans caufe d’autliori{er fa.

femme , elle fera authorifée par Iullice , 8:1е

iugcment execuroire contre elle fur les biens

de la communauté,mais 11 1е mary à iuile taufe
à refufé lauthorifationuil ne fera executoire

(ur les biens de la communauté , parce qu’il en

ей Seigneur, öcqu’il rr’ei’c raifonnable qu’ilS



х S6 D: diuer/es matieres , V

foient pris 8: exploitez à fon prejudice pour le

fait de fafemme, ch. 9;. ` - « f

Le«/1/I/zgan qui я ôdßj ft/ne mm/im qßfòn

f _ de’m-Íajpotlaecque. ~="`

Le mary ayant rebaíly la rnaifon,cle fa Fem

-me quiefloit ruynée деседе : le ‘Maçon à hy- ‘

Pothecque tacite ôeptiuilege pour ce queluy

-eil деи- pour fon ouurage ful' ladite maifon,

_cont е la femme fans agir conttììîles heritiers

.du mary, ch..x I7, . ‚ l

Der м.‘ ш les Qlercsfont делу; д [д Iu

rlßlz't7:'on des Iuge: lays.

S’il eil queilion dfaclmiriifìration d’vn Cllerc

'de chofes layques ou faites par Ordonnance

du' Iuge lay de refponce , ñdeiuflion Pour vn

lay obligé , pour negociation temporelle , ou

d’bypothecque, arrerages de rentes , vcndition

ïde biens ,immeubles , pour tradition ou gua

rantie де tutelle, depofl, entrcmife, recepte ou

>1`.olicitation des biens 8: affaires d’vn lay, 8: au.

tres eas lemblables. Le Iuge lay ell competant

den cognoiflre , 8: doit le Clerc refpondre

-' pardeuanr luy ¿parce qu’_en telles caufes il n’y ì

Yrieride l`Pirituel, 8:. 1еС1егс eil: reputé auoir ta

ueiternent renoncé à fon priuilcge , 8: s’efìre

fournis. au Iuge naturelöc ordinaire- cle telle;`

падает en les maniant 8: negociant contre la

/’pro'l"ei`i`io.n; mefmes Ipour la Police, il ne Peut:

- deçlinerlaliuifdiftion duluge lay ,equi oblige.`
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tous les fujets d’vn paysporrr le bien public.

Pand. p. х“. ` ’

Pour iouyr du ptiuilcge Clerical , faut еще

tonllitué aux Ordres Sacrez, du moins Souf

diacre, ou Clerc aéluellement relidant «Sc ler

uant aux minilteres ,Se benelices qu’ils ont en

l’Eglife , Efclrolier actuellement elìudiant, ou

Clerc beneñcier , ôc en vn mot qui viue Cleri

calement. Pand. p. Id. '

Du ¿eneßce fange de mineurs.

Tous mineurs ne font capables du benefice

d’aage 3 les Empereurs y ont donnez des re

glernens qu’on obferue en France pour droit

commun, il Faut que les malles ayentatraints

Bc :recomplis Гааге de vingt ans, 8: lus filles

dix-huiét , ЧЕМ; foient de bonnes mœurs 8:

vic, 8c auec telle bonté öcdexterité d'e(prit,

qu’ils puil`{`ent prudemment gouuerner leurs

biens ‚ 6: qu’ils en fallent preuue à l’entetine

ment ‚ les païens & tuteurs ouys , apres lequel

:nterinement les mineurs peuuent iouyr des

meubles 8c immeublessöc lì les baux en clloiêt

palfez ils expireront, Comme il a ellté rugê par

Arrell. Ne peuuent neantmoins aliener, en

gager, ôc hypotlrecquer les immeubles iufques

ila pleine maiorité de vingtcinq ans, qui ell:

me claufe qu’on à accoultumé d’appol`er aux

ettres. Etàl’efgard du tiersl’aageluppl<':c par . _

a grace du Prince ne fait pteiudice. Pand, ‘

г; 2s‘r~



1 88 De Jiuerfu marier“, `

Can/25 de /zìfpicion á“ лифта’:

Y ' des luga. ~

Celuy que le Iugeka inuirê pour parrain à te*

nir fon enfant fur les Fonds de Baptefme, peut

eíìre vn {`ujet,de fufpìcion Pour le recufer;ma.is

YIi le Iugea еде Parrain 8¿ tenu Ycnfant , eßanr

„за: де pieté qu'il n’a deu refufer , il n’y à

lieu де recufation.

к

‚Ош preuufs спит’ fûrdommme de

Мc.\f¿!1'n.\‘

Les Preuucs receuës par témoins cońne
Vl’Ordonnance де MoulinsI гс. 54. 1е Iuge ne

doit auoir efgard , nonob ant Yappointemcnt

де contra.rie'té,1es enqueftes faites , rapportées `

ôc receuës , parce qu’elles conccmenr le droit `

Public, pour Pabreuiation des procez , auquel

les parties ne peuuenr deroger, ny les Iuges

Fignorer. Qomme il aeßé iugê par Arrefì,

mefme au fait d’vn дероП: де notable fomme,

pretenda tamis à vne Hoůelïclde Lyon , lou.

P. 190.

De la legitime des сидит.

— La qualiŕé de ñls emporte aucc foy vne

confequencc neceffaíre dheririer, Filius ergo

'baresi бей pour certe raifon qu’cn toute repu

blique , là legitime а cßé ordonnée, comme

vn droit par la Loy de nature, inuiolablc, con

ïìańr“, б: péçpetuel , 8c ï’axńour_ & dilcöìion de;
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peres 8: meres enuers leurs enfans,elfle lien de

le fondement de cette legitime naturelle qui

leur eil deu; quoy qu’aucune l’ont tenu , non

tant poul vn droit de nature , que droit diuin,

laquelle legitime des enfans ell le tier de ce

qu’ils pouuoient auoir par fucceflion ab imeßßrt

âleur pere, mere öcayeul», iufques au nombre

de quatre, mais au deifus ¿eil la moitié de ce

qu’ils auroient aulli par fucceilion ab inteßnr.

Et bien qu’aucuns des enfans foient déja do- И

tez, ou Religieux exclus de la fucceilion , il ne

faut point laiíler де les compter, quand il е‘!

queilion de legitimo entre les enfans.

De lye/leŕlion ofttmy.

L’eHec`tibn d’amy n’efl pas par tout en Ка;

ge comme en cepays du Mafconnois , elle Ге

doit faire dansles quarante iours , comme en

vne adjudication par decret , laquelle à effec?.-`

retroaclifs du Зои: де Yadjudication , ii bien~

que le temps de ladite Eílection d’amy Не“:

pas coniideré pour les droits де lacks Se ventes;

non plus que dansles focietez де mariage , он;
autre communion qui fe rrouueroient auoirI ‹

elle faites Bc conttatìées entre Fadjudication

éc Peíleótion d’amy , cette queliion {ей pte..

fentée dépuis peu en«те affaire d’imp_ortance,_

agitée »8c bien débatuë au“Siege Preiidial de

Mafcom ou elle n’eil: encores iugée Se les opi-`
то“: partagées, een pourquoy en tel rericcanfI

tre il y fautpouruoir auec (еще.
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:go De diirerfat matieres ,

Si [я допенйоп 01,1)» Colmmil реле ф?!

геиодиееъдлтлтипппсе дёпргпэ’.

11 y Ei де деих fortes cle donations,l’vne pure

8: limpie, l’autr`c remuneratoire , la vraye до‘

nation pure 8: [imple Ifaire par vn Colateral

n’ay.inr enfans , mefmes par contraét de maria

gc ей reuocable par furuenance d’enfans , ce

cíui n’a lieu, neantmoins quand il ей fait men» l

fion qu'elle ей faire nonobllant les enfans que 1

Гоп pourroitauoir à l’aduenir ; car la (еще 8:vraye raifon де la Loy ей la prefornption, que r

ii le donnatcur auoit cette penfée d’auoir des "

enfans il ne feroitla donation 5. cl’autres, 8: l

’ peurla remuneratoire quanclelle» ей onereufe, ‘

‘Рей tout autant que filon payoit fes debtes `

pa_r`vne `comp,enl`ation 8: vri,.c<a1ntra<Eît1 exprez en

geclonnant reciproquement, „еще: luier à la

I_.oy-,fmais il c_íl:.I;1¢cell`aire que_l’.exprell`1on en
(ой: faire &`_qu’il en Vappatc>i£I`e , outre que cette

cLuei_lion_eit amplement traiâée dans _Loiict p.

ì`r‘7L fur la difñctilte acluentfè cl'vne„donation

faite' par Monlieur Dumolin,ie lay yeu plaider

8: agiter en Aurliançe du Pre{iclial~ de Mafcorì,`

en l’an 1658. en la, caufe d’-ypyiellartl qui s"e«'

iloitremarié des la clonation qu.’il,auoit faire ì.

l_’vn dcles prochesen башен: de 1nariage,ôc fur.;

c_onclud que pour intenter telle áûion , il fau(

comu»/.neer par .lettres duptinçe. ' — ‚ i v

.. .. — ‚ч
...'„a'. r' ‹



Chapitre XI.

Du //trein 'vendu т faire Ó“ marche’.

Vn larcirr ven u en plain Vmarché , ou vne

oire, l’achepteut all bien alleuré ,_ mais le Sei--I

191V

gneut dela chofe vlenduë peut elite admis ì le

iemander en rembourfant le pris,qu’ila coullé.

_Des шефа’: qui fe rermzrzerzt allant

` ‚ /e tier/ips.`

Les vefues doiuent cette reuererrce au та?

iage,qu’elles ne fernblerrt enfeuelir la mernoi»

e де leurs maris au meline tombeau , inconti

кат que les corps font enterrez. Les Romains

ät autres nations _bien policées . ordonnoient

Yn an de duëil aux vefues ,-, 8c li dans ce te'rnps‘

Лев conuoloient en féconde nopces , les Lois'

es nottoient dïnfamic; 85 elloient dépoiiillées.

le la fplandeut 8c dignité qu’elles auoient re

‚евёеде leurs .detfunts maris.I _8c des biens 8€

.duantages qui leurs elloietit A»el`c'lr'e'us'„,' еще

'oulìume rfell-` pas obfetuée en France , pour

_e moins en ce pays э Ысп quefouuenteuxiyef

ues_,de пейте aage ‚ il y ayt beaucoup Z‘1’ap'pa-_

ence exterieure; li cette dec ре‘; ell reqrrile,

rue doiuent celles qui font elailiées enceintes

tu decez де‘ leurs maris , Iel`qu'elles font bien

ilus obligées à leur fang, pour ne faire mellan~

ge au part deleur ventre, en fe remariant arrant

etemps ‚ anciennement l’enfant appartenoit â

'eluy qui efpoufoit la vefue enceinte,aulli il ell

rertain en droit que le fruit pendant dans 1‘lie

Cor~

"Ы п p.



[ement en Геходе de leur nuyie’§"il fait dire nu
_ РГа1т111е qu’il feraV leurrefuge leur afyle;

Леди Teßáiñènt les Scribes‘8C/lähìîriíiens fone

- qu’1`ls deuoroienŕ

192,“ Pmliqua СМИ)
fitage fait ,partie` _du fonds. Cette p«ml`é».‘rr ell

trop honreufe pour entrer dans l’el'prir @vue ‘

femme qui à rant foy peu l’l1onnel’cé & la vertu

en recomn}andarion:q'u’elles ne m’aillenr Point

alleguer le difcours quiefl ordinaire aux vefues,

que leurs biens font abandonnez au pillage fi

toil qu’elles ont perdu le proteélion de leurs

maris , 11 Гбп ny.pouruoir par vn [econd maria

ge. Celles qui ont cetre penfée, leur femble

?u'il ny à plus de Dieu au Ciel', qui Prermc

oin cl’elles, ny де Iuílice en rerrequi herir Falle

raifon vl’e(cri;ure nous apprend qu`e'les Yefueì’

aequiercnr vn droit particulier"'en‘la Proteôìión
de Dieu , Ydes le :moment qu’ell‘e$ n’ont plus

cl.’a'urre efpoui; que luy,' il de&"e‘ri'd'tre`s-expfeil

en cent endroitsil fe met eri col¿*e'contre`ceux

quiqleur fonc юг: ‚ 86 ргоге11е quill 'éh prendra

freńgeànce ,"il fe fache nomrnement contre'le's

IugesV qui neleur rendent pais Iufliee {ан пои

 

¿hirgez de"rnenaces 8C â’e`x;eerìiçions"de_`ce‘

par leur `ii1`{`zxt!iar`lv§vl€."‘vat1:‘a._í:ice` ` les
"lX}a'if<>l1`»ScleSvv¢'.‘fL1e5_$ I ‘ i

\

¿ . ' . , ‚ f

.1‘JB„J. ':. ‘ “д „ _

‚ чют‘ 1 г À' 1? ныне: .~.,„«.-.

’ ‘ De
11 "' : _

` ‹‚ ‹ Il ‘е’ -V
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Усуыё; aanhe 'repeat ratenferl,

'què le 'deffenîrleìir ne Ты: ailigné '

реп}: proceder-(ur les fins de la de` j »ti

  

‚ _ тапддд Вы} Po`urquoy\'nou's en ‘_ . к.‘

iróng là formé › defàuis cbnflì; "Q "

racesg ‘_ ` И I, _Á I .

Tous adjòurnemeńs fe peuuent faire les liu ‚

ergens defdites luílic"es‘, foitparßmandement ‚д;ц Iuge, ou de l’Oflice fimple du 'Sergenteî 'enI an’ ‘д.

bferuant les formes “агент: öëptefcti es ’ '
rr l’Ordonńane`e. Sçauoir ique les adjourPik\ `

rens foient faitsì perfofńïe D11 d0ÍI1ÍCÍl`€ Ь PîC5~`N_ I

‘все de deuit bons кесьъг; ‚ dont il fera men. `

on par fon exploit ou relation qufil doit fairë. `

:rbalernent auGreffe, б: declarer le iour, lieu, `

eure, öàpardeuant quel Iuge eil: donné l’alii~_
nation , enY bailler В: d'elaiH`er ë'opie~àl"adjíou`r- ‚

с on autre pour luy, ou Fáttacher à la porreomicile, le faifantI fçauoir au proche i_/oiiin ‚ li V

in eitploit 'ell libell' I I" д ‘ ‚_ .y

Mais les Sergens doíuent obferuer reg‘ulle- ` ~

:ment de n’exploiter les так’ de D_i1nanclres_

tFelles"c`hom"ables â .peine de nulli; , fi tg

/
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fitage fait ,partiedu fonds. Certe penfée/ ell

:rop honteufe pour >entrer dans l’e prit d’vne4

femme qui atantfoy peu'I’honneilé ôc la vertu

I en recommanclation:qu’elles ne'rn’aillent point

alleguerle `Clil`c_:ours quiefl ordinaire aux vefues,

que leurs biens font abandonnez au pillage ii

toit qu’elles ont perdu laproteélion de leurs

maris , ii l’rÍn ny .pouruoit par vn [ccond maria

ge. Celles qui ont cette penfée, il leur femble

?'u'il ny à plus де Dieu au Ciel, qui prenne

oin d’elles, ny де Iullice en terrequi Мг falle
raifon г l’e(`criture nous apprendque les veluesV

acquierenr vn droit particulier enla proteâion

de Dieu , des le Almoment qu’elles n’ont plus

diautre .-efpoux que luy,' il dell"e‘rièl tres-expreil

' fement 'en lfexode de leur nilyrel1 il fait dir¢’au

ÍPfalmifte qu’íl fera leurr‘efuge,_‘8c leur afyle‘~, ‘

' en cent endroits il fe met en cole"e'co'ntre ceux ‘

ggrleur font tort , «Sc protelle qu’il en prenilíal

yengeance , il le fache nornmemenr contre"l€s"

Iuges qui neleur rendent pas Iullice ,' au поп?
teau IfIf'eil:ai_~n'ent 'les Scribe‘s‘8ePhaîriliens Гоп!‘

chargez de' `menaces 8c d’execrations de ce

. q "Из deuoroient par leur infati1able^‘auarice les

`_r,na'il'or1,scles,v'el"ues5 ' Y

lrifîms; .., „д: 7‘).`

_ .

_1 ‚ с

~r'.‘o“f'~ ‘г т ‚7 ',ï7;;,t'."'.‘L' ;~.§...¢'-.

.Ä C: ‚ .».z„ .;¿, ..‚ .¿.»',‘lA ~r’a;,‘~ì



_ È-h4p'z`tre`:X‘IÃ _rr.r;rae,ea.esren.si..s,

_rißigndtienr д ~’¢l'¢j*Éiu_t“.r, .carga

` ~r~umneer‘»` _

~errar~> mi ‚гад‘ Т _

`r/cvN'sP rais“ he ï’¢p‘¿ufr1rr¢n'fe»‘_

'què le ‘dellfendeur ne (м: alligné

Реж: pròçedeŕfur les fins de lade- ‘ ~,'

  

marces. _ __, _ „ V ‚ _

‚ Tous adjournertiéris (epeuuerrt faire les

ведет defdites Iulìices; l`oitpar_mandement

du Iuge, ou 'tle_l’Ollice limpie du Sergenb, en

Ytflrl`eruar'rt les formes rreeell`air'es б: prefcri es

'par l'Ordonńanée. Sçauoit 'que les adjourÈì§\ __

_mens [oient faits й I'perl`o"r"r`ti‘e ou domicile s pt¢ì«»_\\f _

fence de derni bons `Re'e`r>`r‘ts , dont il Река i‘rrefr_r_~‘доп par fon exploit ou relation qu’il doit {ай}

Уегьгйехпеп: au Greffe, 8c déclarer le iour, lieu; `

lrerlŕe, 8: pardeuant quel Iuge ell: donné l_’afiî

gnation , I en baillèr 8: delailfer copi¢_àl’adjöu`r- ‚‚

né ou autre pour luy, ou l’:'rttaclrer й la porre du

tiomicile, le faifant fcauoir au proche voilitr д _

iu, 5.

tilt. `;.`

Гоп explore ur rrbelrë. _ _ __ __
Mais les Sergens doiuentobl`eruei: reg‘ulle i

rement de n’exploiter les {баке de Dirnanclres ‘

ltFelìcs‘c`homabl_es й ‚Рейн: de' nulliîrcâ , li cg

r . /_-,

4‘44.S4.‚ц444444

_ .» mandé; I Cicli po`r1r‘quoy` nous en _ _ \ ‚

dirons la forme , 8c des défauts couru- I '

д”! Il



¿194 ' De diuerfu mntìms,

K _ :fell en matiere neeelfaire que le temps le ree

Il quien. ' ‚

Í' Ifaíligné ne f Prefentant au iour de ГаШ.

gnation eil donné defaut [aufvn сенат temps

auëc [on Profit ; lequel expiré pris commiflion

du deffaut, мы icellc reafligné, ne fc refen.
_ tant eil: döné feconcl del"aut,auec lefaufpqui dl

L . du iour d’Audiance,s'il n`y à caufe ôc raifon cle

~ le donner autrement par la cônoiflìncedu Iuge.

Eßant expiré ell: donne demande furlc pto

Е: des cleffaurs contenant inuentaire des pieces

‚ 'Ord' par laquelle ell есть“! à ce que les defauis

IW- i' `foient declare: bien 8: deuëment obtenus

1° pour le Profit. L ' delfendeur 8€ defaillant [oit

т‘ ‘д! decheu 8€ debo té de toutes exceptions, ñns

declinatoires , dlkiroires 8€ peremptoires qu’il

‚ eut [aß dire & propofer auparauant Poólroy 861‘

obtention clefdìts deffáuts, auec dépens defclits

dcßâuts. 8€ de tout ce qui s’en ell enftúui ‚ ôc

у ‚щ principal conclure felon l’occurence.

/” " Laquelle-` demançle Procluitte au Greffe, у:

doit demeurer rroisiours auant que prononcer

le jugement. ‚ _

‚Гоп оЫешеque le tiers oppofant fur ex

cution afligné ne fe Ptefenrant apres le [auf е

la premiere aflignation on peut faire juger le

profiqdu defaut, fans qu’il foi: befoin cle faire

reailîgnet. La „под ell' que tous oppofans

‚ ¿oiuent еще pzelìs , ce qui íemble еще con

' forme à l’Or`donnamce.

Parreillenient pour voir дефис: executoìrß

:lt

‘lr ‘vk ц 4



‚ _ Óidpitre X11'. 4- fr-93'

vne obligation contre les,heritiers de-l’obligê ‚ ом.

oucondamné ; neantmoins le plus certain elk liu. в.

de faire reailigner fur defaut. tilt. 8; ‹‚

Les defauts font Edits peinaux qui ‘Кап: vi- arr, 8.
gueur qu'vn an , lequel paifé on ne peut faire д

juger le profit. › ‘

Le jugement qui interuient fur lefdits de- ard

fauts , doit еще conforme - à l'Ordonnance, „и. у.

fçauoir que fi le demandeur ne iuiliâe fuili- ‚ль д:

farntnentpartiltres du contenu en fa denianìle, am 5‘

il efr receu en pteuue par témoins ; mais s’ily

ariltres , eil reglé à contredire , 8€ le deifen

deur 8€ derfaillant"conda,mné_ awt` dépens def

dits defauts, 8: de tout ce qui s‘en e_il:`eni`uiuy,

êtreadjourné a cet effet. ‚ у `

Sile deffendeur fe preferite deuant ouapres

lle íugement, il eut elite receu â deifendre, en

rcfondant les clêpens des .contumaces comme

prejuclíciaux ; ce quine doit eflzre empel`ché`pai:

e demandeur, quand incline il y auroitjugeè

mcnt,toutefois n’y confenrant; il faut ce poura

toit auxY fuperieurs', parte que les delais fon

peremptoires. ~ › - 1 ‹

ÍTout ainiique le deffendeut fait defaut , le

>Äe'u'ianele'ur nele/prefeища. l’afiìgnarion , le

мы“ ‹ pareillement Га’ demande

Pourfaire juger leproŕit ducongé, fur laquelle

il ell-tenuoyéfde 5 Радйзпайоц- , mais ‹ non des

fÍn`s~`elë la ‘детьми: laquelle’ lei demandeui!

Re laiñ`e¿l’e{tie‚тыс ìfe родам: де nou

Ut-au,attendu Чай!n’y à ей conteûagîô „ваше;

2.
‚-'



J ` liu. у.

‘ , 196 Trntique Cifgile,

Ord. En jugeant les defauts 8: corrgez és matied

’liu.., g. resde petite confequence , l’on doit taxer&

‘Лью. liquider les dépensadjugez , par lemefme ju

‚т. 5. gement fuiuant l’Ordonnance.

‚ '.r..a:e..r..e.e.fa...a.„a.aaaa

Der exception: dilatoìm qu?! comiient

. oôferuer лшгт‘ conteßatiorz en muß

" ` dy* recu/¿tion des Iuger.

(I1./:PITRE A X111.I '

ES parties дойдет pallet procura

Or¿_ tion , fonder jugement, öc faire eile

éìion de domicile au iourde. la pre.

„yh 4. miete comparition; s‘ils [ont elitair~~

am L gers б: поп rcgnícoles, ils doiuenr non feule~`

ment pallet procuration , mais bailler caution

de payer le Iuge.

_ Les Procureurs ne fe doiuent charger des

caufes fans procuration ôe pouuoir fußifant de

leurs parties , añn qu’ils ne foient clelauoüésr

pour autant qu’ayant _vne fois comparus ,ils nl

s’en peuuent plus deporter, 8c peut-on ММ!‘

les caufes auec eux, «Sc obtenir les defauts Ранг‘

de deffendre 8c forclufions , quoy qu’ils decla

rent n’en ‘vouloir rendre charge, fans qu’1'

foitbefoin faire, e решаем; reafligner le

parties.` ' .
i

1"..

‘-— «a



caufej, on doitvbien conñdcrer la teneurde la,

demande 8: concluíîon , la qualité de'l’a¿tion

s’r'l ей neceífaite de 'Faire veuë ôe clefcentç du `

`lieu contentieux , Parce qu’elle fe doit dern`a~n;

V —— к ' Ё:

Chapitre XIII; l 197 ‘ .

Auant que де prendre aucun reglement en-4 5 \

der auant conteftationen eaufe , autrement elle '

ей çouuertc, fi les (ранге: font Prejudiciables

tiene les accorder, б: s’il y й quelque cornrnu«

nícation й faite. -

Età cette En ей pris le premier r¢:glerr1er1t__,`

àrlire ou defendre dans vn delay , autrement

dffáur qui fera leuêëe jugé, . ‚
ь Etfut tout bien eíìablit les I'qualitez des Par

JCS ‚ ömbferuet que nul`«n’eíì receu й plaider;

QM Procureur, Сей й fçauuir Puur ейгс mis en

fualrltc’ , que le Roy 8: les Proc'ureurs d’OHìce;

{И premiere inůance pardeùant le Iuge des

l’CllJí\d’or`1__ il ей Procureur d_’O{lice, 8: поп

lllellfg,

\ l

l

l

~`
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Le deffendeur doit propofer toutes les Yex

fcptrons,I dilatoires , declinatoîres, incompe

“т, litifpendance, s`ily а guarantie formelle,

la doit ialleguer auant que де conteůe-rauec

demanclem' œivirrçl б: faireiceluy appeller,

“rement le detïendeut »Bc fòn guarandx fe

rent contraints де demeurer en qualite'.S’1'le& donc {Мой appellé qu’il fe Ptefénre

veuille Prendre en main ,' il eònuiént qu’il le

Cc ou сцпсейе auec le âernandeur originel,

:ant qu’il ne voudroir faigejippeller ‘auŕ"re_‘

fwd ,` pourquoy faìrcjìl pourra, autre

J

`«

Oral.`

[их f.

tilt. 5
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l1918 Pratique C:_`u}‘Í¢, '

delay? 8c moyennant la prxie en main ‚ fera le

rineipal mis hors de caufe, faul: Fexecution de

Г Sentence , tant conne le guarand que gua

' кашу ‚ ôc des dépens , dommages 8€ inteieils,

dont la liquidation fe fait àuec le guarancl feu

lement s‘il eil foluable , autrement contre le

guaranty. (Гей pourquoy il eítnecelfaire ap

pellet le guarand à la liquidation. 7

а A Sile guarand fait deffaut eílant readjournê

' pour le profit du fecond de-faut , le demandeur

ayant donné demande 8€ veriiié le contenu en

fa demande, ell donné Sentence, comme il ell

dit cyclei{`us.~ ’

' Cependant ii on ell pourliiiuy де ‹1‹аъ„а‹—‹‚

il.conuient де 1е faire au petilôtfottune di

Ord. guarand , plûtoll que de Ге 1аЩ`ег conrurnacer

. 5. Toutes autres exceptions auant conreílatiol

. en caufe, comme pour auoir delays , foit d’ad

_ uis , attente ou abfence ne ibut receuìés , Íinoi

v celles dont fera parlé cy-apres. `

ord. v Qßantl il yàfionc guarantie formelle, quo

„и. у. que V caufe_i`oircontefl:ee, le guarand premi

"IL si le fait en main, en l еда‘: quelle eil , il y peurè

mh ‘I’ ‚дек ell: e receu, де le guaranty mis hors de сат

'I fe. à la charge де l'Orclonnan.ce.

Ídem.

nrt.

ar’. 5

Re ôteor/»tre/.lits , le d endeur peut faire aliler fen’ guarand en I,leZ1{To:;\ui`tfôceflre receu

prof/¿fer faitsnouueaux, 8c faire produ¿l:=`<

nouuîäe. A quoyneanrmoins ell: refpqndu»

. îrontr it d `\ah ' — ‘ ’ /q ‚ par е em itin aux d.e_penscÍì1gL

Í _ ) Ес bi¿è'\t'P1;1;, quand ce feroit apres l’enqu

)
1 I

.\` ¿V
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rand ou du deifen eur , fans retardation deg

taufe principale , Ii ce n’eil: du cónfentement

du demandeur , lequel femble deuoir dilferer

la pourfuite de la principale pour euiter diners

jugemens. ’ —

Si lç, deffendeur На requis veuë б: neant

moins â guarand ôc l’appelle , iceluy guarand

peut demander au deffendeur ui la fait ap

peller, qu’il luy falle monftre fi a chofe [Гей

de fonfait , our autant qu’i1 fera â imputer au

dcfiencleur «le ne l’auoir demandé , аиап: que

de demander la guarantie. _’

Lequel guarand [Гей receuable ¿ì `conteft¿ г‘

ny plaider _qu’il ‘ayt pris en main , finon ч“?!

peut demander elay pour faire appeller autre

guarand,

Il y a cl’autres caufes oula guarantie neit

Ffmpclle , comme de recognoiflances, de pen

ПОП‘; droits б: deuoirs Seigneuriaux ou la re- _ ‘

toglnoiífance efr reqnife par le cleffendeut ori

ginaire. '

Il doit demeurer en caufe , Se en toutes au- ‘

:res ou Faction eil perfonnelle. Celt pout

quoy on peut inílruire auec cette difference,

1u’en la caufe de fommation , le guarandëc

Iuaranry demeurent en caufe, 8c en la guaran

Ее formelle , le guaranty ell: mis hors de

aule. ‚ .

Tout ainfi que le deffendeur fait appeller

îuarand, де rnefme le demandeur ayant veu

:s defences du deffendeur, auant que decoa-,

х

ь
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' _ teller plus auant, peutfaire appeller guarançl

' p'our luy faire yalloirfa/çlçma1i_de_ , ou pour

quelqu"autre caille, ôcyefll procetlé cvo,1nme_

1 ‘ aïlx autres ', ’fmon ou ilïne le fCrQÍF.<lal1sle de

' lay , il doitlles d'êp`en_s 'çl‘iceluy comme prqju

‘ › :— dieiaax , pour auoir x`n_rro\1`é.kv _lç cours ¢¿l'e1in

‘ Rance. " V Ё] " ` ' '

‚ ` IL'c_>nA peut едете дат ce premier delay
‘ @Yds l.rc'>fpç;f`e`r"tnui:es`I autresfinsrpret параде», fins

I ffii- 5'-ï Senyonlproeeders .Seele nonvallîìil' Ól1“1l1UC¿S>

И!’ 3- auant Нигде defi`en‘ ep_eiç`\_nptoivrement.

_. ‘А 1j_ " l>Í’on`¿iöit außi Coiiâderer lilaparftie cil; mi

>:_1eVur,e_,",Ypourluy eine deeeëçnàé .yn curateur,.$’i_l
I1„’.<¢n;`i 1501:? (i,'e’efl ynjefemrne dela fairiegaul

. thorifer p `fon mary ‚щ âfon refus en lulli

tfe,`ii la femme ell mineure de luy faire ¿teer

пе: vnIc_\1rateur autre que [on mary, - qui ne le
peureiìr‘e},& autres Vfins prepfaratoircs felon que

lè`fait_ requiert; furie quelles _fins on doit
¢;leiii:1i1clerkI îdroit ,fomrn_airer‘n'entÑ _, quoy que

/ ' telles fins fe peuuenf aufii propofer lacaufe 7
.., cońteflée. ‘ I _ ‘ _ï ‚

Ngamnqins en тайны}; _complainte ,t en .

11"‘. CÀS ад Та1Бпе$8споице11есёдо11 doit A<,lelï`ent'_lre 1
îff*fîi‘°:-à_touces fins, 1 " .Y Í C У Y - Ä *_ ‘

‘ft’ 7' comme quelquefois le,sA.p'a.,rties font gliíler`

des qualitezi,prey't1diçi`abl.es` ,fqufon ne veut ac- 1
c'o1r`¢'ler„V Гбп doit dumoinsdire , fansquef les

I qualitez`Ípui[l`e’nt.nuire .ny p`reju¢licier.. ’ 1

QXÄ. у’ Les pa ее: А introrluélion de la caufe ¿nifl

lili.' ' 5.' ué}_1t,el_la'b'lit leur tiroir, 8; _с’е11; fur pi;e€¢S_‘
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_r1u"elles enoncentôcfe veüillent feruir, elles' tilt. 4

les doiuent communiquer bailler coppie ‚ 4п._1;.

elle ей requife, 8: que les demandes 8: дейехъ

ees у foient fpecialemcnt fondées. Et сгей

fur Pieces prolixes, comme comtes, terriers, 8:

autres fctnblatbles , elles les doiuent exhibercommuniquer' , ou bailler coppie des articles

concernans le different , 8: iufques й ce ne [era

paffe outre, ains

fendeur. ‘

La recufation contre le Iuge doit ейге рго

pofée auant conreßation en caufe , comme

ейащ ‘те exception dilatoire , car les Parties

ayons Procedcz pardeuant vn luge, principale?

ment ordinai_re„ qu_’ils eognoifl`ent,ayans receus

reglen1ent_de contellation en caufe , l’ayans

apprenne; elles* ne решает reuenir й cette ex

ception dilatoire pour la propofer hors du têps.

Il а elle rendu pluíîeurs Atreíls en fcrnblables

rencontres , contre ceux qui recufent les Iuges е

apres çonteítation, pour etiufes qui leur eůoient

:u1para\_.mLnr C0gnB\1Cs.

Certes les pourfuittes 1`uclici:iìres={'ontloiiá'L

blc.s,`qua.1_1d elles font conduites par vn zele de

Iuílice, entre perfonnes raifonnalgles, mais il y

й certains efprits broìiillons, marquez du Ранг .

coing de nature ,’ qui cherchent par fubtilitcz

lerdefordre ‘Par tout, penfans s'e£_leuer ôcac

qtierir quelque reputation par le mefprísI des'

Iuges,.i1s fe preçipitent auec les Parties

fiìluent leur deguifê 8: trompeur confeil, en _

t\~

Poumeu fur le renuoy du deli '

‚у .

'ImV

51"'
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‘е vn abillhe de confufîon.

`т

Pmrique (Биде,

f Ils doiuent conñderer 8c' auoir en -veuë

combien elloient politiques les anciennes'Loix

de tous les peuples «Sc nations dans l’obe'ill`ancc

& reuerence deuë aux Magillrats, fans contre

dire , 1nutmurer,nymeftlire', le rnefpris qu’on

en fait àouuett le cheminà beaucoup de' de

i'o rdres qui fait fouuent quand telles caufes fc
‘ Yprefententà la Cour, elle punit feuetement ees

perturbateurs de l’o'dre iudiciaire, ôc du repos

public. Il y enapltiñeurs Arrefts, mefme vn

rappozté par Char. liu. 4,. d’vn habitant de fa

mzile l':`.l`cheuin , c_ond'cmné à vingt efcus el’a

‚ mende, & aux dépens, pour auoir dit au Iuge,

que c’eíloit vn beau Iuge.

Neanunoìxzvs Б dans le rencontre dela calife

‚ il acluieut qtre`lîvne ou l’aut;e des parties , ayt

lq-uelque illfpicion du Iuge ‚ Parilellänr lequel

il cloitpzoceclet, pour caufe де parenté, amitié,

iniiiiitié , s’il a cité confeil. s’i-l a quelque inte

à lacaufe, ou autres eaufes pertinentes , la

partie les doit propofet auaut contellation en
ь

Callie. _ .„ ‚ r ` \

11 peut toutesfois eilte recusê deuantôc apres

ct>ntel.'la.ti-nnY en caufe, mefmement quand le

procez ferait pfeil à jug«er~,- li nouuelle caufe

de teculation (uruient, lefquelles auparauant

e£‘o1"ent<ineogneuës à celuy qui les allegue,

dont il Ге doit purger par-fer-ment,d’autant que
ve* ‘ ii1acai:t[e:Í de tecufation едой: auparauant no- ё

“1 е- ‘‚ ест’, ‹&‚‘1е:1ц3е‚аугБ\1с fon detroit aitprocez, `

Í



‚ I (Пишут: XIII. iïc>g,`` Ã

allant depuis propofée ~, clle fera declaré: l"ri`,~_Y

‘ ио1с ôcinadmiflible. lug@ par A;rcPc, rcciré par

Popon, liu«¿\7.til. 9. ' ’

Lefquelles rccufations doiuenteftze propo- ‚от,‘

fécs par> la partie en perfonne, ou par Procu- l'."‘ 5’

reu: fpecialement Fondé , auec coute (otre de ”l"‘6°

modeflie 8: геиегепсс pour l’honneur deu _

aux Iugcs, afin que le recufant femblc ne ‘х
Гйщцйсг. . От’; ì

Le Iuge doit dcclarer les caufes de rccufa- „и L

tions Pcirirenres б: admilïibles , ou irnpcrti- t¿¿;_l%Y._

nentcs 8€ inadmilliblcs , 8€ s’il les declare Perti

nentcs BC admiílibles, fans touresfois auoiier 8€

tccoglxoiíhe la verité cl’iCèlles, dont il fe pour- ‹

ra Vpurger ‚ fera baillé nu recufànt vn (Cul dCl'«1y

Pour les preuucr , non par lc luge recusé ains

par ccluy qui doit tenir le Siege en fon lieu,

lequel à faute de ladite verification , dans le

délàyßc iceluy efcheu, fans autreI declaration

öc fofclufion , deboutera clefditcs ’ rccufations

cel-uy qui les aura proposé, ёс neantrnoins pcn-À ‘

dant le 'delay baillé pour ladite verification ,nc

laiílèra d’eilre paH`é`o‘utre au principal , parale

uanr autre Iuge non recusê. ' Ord.

Er s’il les declare friuolcs , impertinentcs 86 “и. _

lnadmiilìbles, il ordormcra at mefìne moyen, мы?“

que nonobflant icelles , il (Era allé' outre ,'en

C? Cas il n’e& pas necelläire чиста Iuge fe pur- _

ge fur vn Faitquïl declare imperrinenr.

(luc fi la partie en appellc ‚ fera paífé oùtre

nonobilanc 1’appcl, non parle Iugc rccuscfs,>

i

Зы
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mais Per ее luy qui tient le Siege 'aP`resluy , en

к forte que pour ladite recilfarion la procedure.

` ne (oit retardée. ` i_

` 51 1еГд1гсз reciifarians font calomnieufes , Bcqu’on ne les puiífe verifier , il y à lieu де со11—

demnarion d’amende, dépens , dommages 8с.

111геге11з, contre celuy qui les aura propofée. _

‚ ОМ? ’ 5’11у à quelques incidens és matieres de (ins

lm! 5° де non proteder &'a_ut1jes , auant conteflation 1

"lf1O en cmf¢,1’Qn пе doit referner les dépens, mais

т?‘ 7-" les adjuger contre celuy qui aura temera.ire

ment confefìê , neanrnioins il depend деГаг

bitmge du Iuge , ôc quand illes referue ilnç.

fait ençoze point де grief.`

~ ‚еееееееееееее

Выexception: perèm/zfairei,

. .„Ífr;;H4P\1’r1`{¿«:¿ XW,

,E 1’€qu.ifé 8; ‘ту fem de. 1‘ Loy»

рюеедеп: les exccptlons qui relie:-.

rdm 1’a&ion du 11101: ciuil , en_ come

À me l pn а dit çy.~'¢l_euant ,V le dyoit ell;
vne irylîiturion 8c droirepaifon qui <.:n_{`ei4gneY се

quiçß jufte , ôzcommcnt il peut elke conue_

mrblement feparê 82 difcerné де 1’1г1]1111;1се , 1е

licirede l’illicire,l'equirable cle.l’iniqu'e,&com-
me il Faut' Kçlifì.1'lm1cr<‘5c ordqrmcr les loyers 8‘

peines,Y vin;chonneßement,n’o&`e_nce: a_1gcr_uy_,

V

. А .

L I › _ ‚’› /1 Aja».-_-‘



V о Chapitre XIV.ôcdonner ?t chacun le Hen , qui Comprend

toutes les данная“ 8: diuifions

Ledroit des gens ей neantmoins celuy que

tous les peuples ou la plus grand part tl'iceui't

_ont receus Se approuuez comme par quelque

peneral confenternent que la raifon naturelle

eur àdióté 5€ infpirêí, б: pour cette cauie ей:

appellé naturel.

Mais le v`droit eiuil y adjoufle , retranclre , 86

difltrait fouuent, tellement qu’e{tant receuë

pour Loy, changeant fon nom general-,il prend

е particulier du droit ciuil.

C’efi ce qui doit obliger les Procureurs de

ne 'ríen entreprendre aux matieres d’importan~

CB, fans grandeI cognoiifance , ou apres auqir

pleinement 'c'onfulté,pour- en vfer, comme le `

prudent Pharmacien' , lequel ne difpenfe (es

Compofìtions qu’il a prepare que par l»’ordon

nance duMedecin , pour les appliquer felon la

neceílîté du malade », veu que n’ayant fait

qu’eŕ¥leu`rer en pailant, ce qui deuroit еще de

duit bien amplement , il n’y a pas lieu d’y„e{ta
blir certainement le droit des рт!“ › п)’ ‘д’; i Ж`j\\

fondement fur ceV` peu que nous auons puisé',
des fontaines d’autruy , fans intention de шеи i

tr e la faulx dans la moilfon desAduocats , ains '

feulèment pour fauorifer ce petit ouutage, que

mondeflein еРс de renfertnerA dans les íïmples

fotmalitez iudiciaires des Iufiices inferieures,

8: dans cette liberté encore d’e1Tayer de ¿On

ner quelque lumiere au jeune I_’ratiCi¢11 <l¢S'¢;ii_„_

'f' xl»
.‚ д

_ - ~V „.",~

\

\
‘
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. l \ :.06 Prm'que"Cìui{e, е l

' ‚‚ runetions 8c diuifions familietes que ‘ваш `

auons rité de ceux qui en ontbaillé l'i'ntelli«

‘ _ gence par leur efcrits, out luy imprimer quel">

‘. « ques principes ‚ 8c la ¿cilité de dillinguer- les

` aélions , öeexceptions pour en vfet dans les

rencontres. „ .

L’on oppofe toutes exceptions legitimes con_ 1

tte ce qui ell demandé iniullcement, comme

celle де dol ,- qui depend de l’equité de la def

fente, de celuy- qui celle d’e1t"e debiteur , qui

а treuué vne :julle exception , 8: поп аЫюг

rante de l’equité naturelle ; toutes exceptions ‘

' [ont de fait ou de droit. Nous en dirons quel

qu’vnes , laillànr lesautres aux Iurifconfultes

aufquels appartient de les -appliquer , decider, 3

_ ôzcomprendre.- .` ' " 1

Tous “мыд: conuentions qui Гont con

gre le droit, les bonnes mœuts,8c la liberté pu- _

blique font nuls де droit» ‘ ‚ I ‘

Nul ne peutlexeiper du droit Ád’aurruy'l. _
4‘ Í _.y.L’exception ell legitíme qua-mi on а‘ eflé in»

‘ duità faire quelque aé`te»,contra6l,8c~ obligation,

8c'pat~l`einte 8: diílimulation, on a fait croire

_ ‘(не chofe pour autre, en ce que 'fonîeiloit

‚ I ‚ =Qb1rgé.de.aif¢, adjoullant 1e;inenfon`ge`ß_ela

, tromperie. » ' ‹ _ ` › '

— Le mel'rnee&'(i.1~’on a donné Га‘ Fofy~t‘5epi'ornís`

quelque весе par furprife inanifefle öcirfiîgnel

Ix¿erfìc1„ie,_ ou que Pony _ayt eůé fotcé~&vi'olen~

té, Гоп peut oppofet l’exceptidn де до1 5’ nuja

outlet; bien prendre garde que ce-ne fait vn

  

.Tfr _I __ _ а

,.
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„ ’ ‚сшргт XIV. 5.07

pretexte pour couurír vn parjute , veu qu’il`nÍ’y
à rien de plus faint öçreligieux quele ferment ` l

86 la foy que Гоп а donné. x

@md on a fait quelques promelles 86‘con

dítions, quoy que pour lors elles fullent natu.

rellement bonnes , eflrant deuenuës vitieufes

par les circonßanees du temps 86 qu’elles ne

font vtiles, 86 ne peuuent caufer du dommage

ou defordtcen ne les accomplüfant. '

Si le vendeur en vendant {а maifbn n’a de

claré à Pacbepteur les vices notables qui font

en icelles , comme des fpeótres , phantoílnes,

ferpens, 86 autres femblables, ou qu’i1 y eut du

peril 86 fut preíle de tomber en ruyne,qu’il n’y

eut Petfonne que le vendeurqui le fçeut , c’eß;

tout autant u’à deífein delibere , faire efgarer

vn homme Í1`8c couurirfle precipice ou Гоп veut

le faire tomber. ‘

(Mind il у â vente ñmulée contre la bonne

foy, ou par accommodation de nom ä vn amy

86 Parent pour fe mettre à couuert , au preju

dice du creancier ou du legitime retrayant elle

peut cifre appofée. ‹ ‹

1_е clonataire 86 fubilitué qui n‘a fait infînuer

la donation entre vifs dans les quatre mois , 86

la difpoíîtion teitamentaire ou contraétuelle,

ou il у à fubßitution dans les {Эх mois de l«’Or«

dounance. ` ‚ 1 ’ q
Dexceprion de Faux peut eilte propofêeôel

pourfniuie ciuìlement ou eríminellement,I nous

‘Дюна la forme ,èn autrevelmpitre.I -- » ‹ .. . ’

‘ д

Y

/
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3.08 Pratique C"z`u'il‘e„ _ : i

ff ‚ Deux pattiesfeíìlant tefpeótiuemenr delai

'."~x. teurs liquidement l’vn l’autre, il y à lieu de

д <`:ompenfation`, comme nous auons dit ail

д’ ~ arr.-54 u`ais payeurs.

f ' lcws. ›

" i La Ychófe dont~ Гоп а formé l’a¿lion ayant

ц déja elle decidée entre les tnefrues parties ou

' leurs deuanciersëc a elle terminé par )'ugeme'nr`

Fexception Раньше орроГёе. Y_ Bref en tous aéìçes 8; contraóts .ouil ya dri

dol, aíìuce , fineffe 5 feinte malicieufe д’ Scii

~.' ` mulée ou Yon peut eíìrcinduit й `s’obliger &

Preßcr ëqnfenrémeñt; qu’ily й 161101’! & decep-_

tion, tellês exeeptions решает eíìrte oppofées

. auec Lettres du Prince 5 aut'ren1en_t onny feroir

reìceunble,A parce qifil Ку й voye de nullité, öl

I que les coutraóbs fubíîíìeut iufques й сс quâils

‚от foiehŕrefcindez. ` _ I .

liu. (6. G l.e~ rcfcindans pour lelionqui ne vient

Щ: zz. dans les dik apres le contraéì n’eíl rece»

Ёт. 1. uable. " I, › ‚

bûrd, _ Ь Ny le mineur dix ans apres fa majorité.

liu. 6. 4 с Demande d’arrerages de rentes voyageres

n'!r.id. de plus de 'cinq ans , s’il n’y й des за“ Bc ex~

т‘. ;. ploirs de dilig`enc_e. " —`

с Ord. ' d Cc qui excede> cent liures pout vne fois

» Май’. xfefheceuable en pieuue vocale. V

i4‘.».z, ,CApochiquaires & Marchands vèudans en

д Ord. detail , ne font receuables fix mois apres , s_’il

ide n’y й promeífe verbale depuis , fuiuant l’Or

;м‚‚«—1. donnance, qui n’e& en vfageque Pour les mau

\

L

,
‚ \ A Traufaóïieti



‚ Chapitre XIV: f f any

f Tranfaéìion-entre majeurs , д’)? â,1ieu de ],;„¢,‘],_

refcilion pourleflon. ‚ - ’ 9„¢,»„_"s';I

’ Tier po(_I`e{Ieur qui a -iouy dix ans entre pref с От;
[ens , ôcvingt entre abfens , prefcript l’a<k`ion I I

hypothecquaire. ` ` -
. Les meublesI д, 8: chofes mobiliaires, l’a¿ìi9 _

(iu. ко.

‘ 2111.45.

  

т‘: 2‚‚_
fe prefcript-par trois aus сошлись ', apres lef. f Ord.’

quels n en peut eilte fait vallable pourfuiter 1,6, nl'

Les gages öcialaires des feruiteurs qui пе „__„‚‹_‚

(ont demandez dans 'l’an apres le [eruice , БЧ! Ord,

n'y. à promeffe vegbale'reirçr¿ép depuis. .‚ Mais liu, ю,

on doit confiderer qu’il n’\ya rien tant recom- ‘n'lr'.45.

mandable que lesfalaires dcsmercenaires , les д”, г.

Procu reurs doiuent bien prendre garde de ne
1’oppofer iniuíìemcnt. v' ’ ’

Les falaires des Aduoeats 8€ Procureurs doi»

иен: efire demandés deux ans apres. '

Les fetuiteurs qui abandonnent le feruice .ofdv

de leurs maiůres auant le temps du feruice ex~ ‚ IW- Ю‘

piré [ans eaufelegitime,`í'ont priuez deleurs f¿Í,44;~ ‚

(ЬЫГСЗ; quand' rnefme се .feroit pour mariage ‘т’ 1’

fans la petniißion du maifire 5 dont neantrnoins Ú' 4:

le таит пе doit profiter , ага; doit еще auf-. ’

moine aux pauurest de 1’Ho_f_iel¢Dieu. Et en (es

rencontres tout depend des circonûances du

fait öc de la bonne foy , felon la prudence éc д у

arïbitrageduIuge." ` ’ 'i '„ _ _ '„

qui fe (ставшее gensíncogneus,vaga r Org.

ponfalnlesgciińlenrent deeerir És В; дека; Её 41@

cöuaettpnt dutarlt_qu„’¿ls. foil:

д K I

\

's ,mal famez, ¿ede tna‘uuaií`e`vie' , Tone reQ~ uu, гр; Ё r

enlcuts l'er`uieeí, м‘, 5,‘ '



2.ю Pratique €iu_ile ,`
I.Le maifl:_re`qui enuoye (on feruiteur auant

le terme doit payer entierement le falaire , s’il

n’y a eaufe legltitne.

Du droit des gens dont nous auons parlé cy

deuant , procede tout ce que les hommes ont

produits 8: eflablis entt’eux pour la confetuaf

tion de la focieté humaine.

Comme le mariage qui eil: l’honnefle con

jonólcion de l’hommc 8: de la femme, non pour

foninltitution qui eil de droit naturel 8: diuin;

mais pour le regard des droits comme refpe»

¿tifs 8: finguliers , qui [ont diuers parmy les

peuples 8: nations èißeeentes.

La feparation des pays8: ~cles biens.

La difference d’entre le Seigneurôc du Щи,

du>maiíìre 8: du feruiteur.

Le commerce 8: prefque tousl es contraóls

defquels vfentles hommes. ’

La deifence 8: repoullement de Парке , 8:

la force par la force.

\ Bref tout ce qu’on a pelle le droit d’huma

nité, lequel retient plulieuts ptecepres dudroit

diuin 8: naturel. г

La charité du pere списке fes enfans , 8: d’i

ceu-x enfans enuers les peres, 8: autres aâtes de

хегс.
P ll prohibe de co‘ntra6l:er mariage entre les

perfonnes defquelles la nature humaine Faitab

_hotrer Paccointance corporelle , cat le mariage

citant _vnfacté lien, dont ceu_x qui font efclai

_ l rFl.s1¢l.ß1\1,1_r1icre Euangelique', onrefptouuei



т‘. . ‘. .‹ „_ ‚г.

— Chapitre XII/Í ` ‚21 1

lafauorable main de Dieu, quand ils fe font

contenus dans'l’ob feruation de (es Loix, la*

  

tous les autres biens ne luy font rien , Ii celuy

la feul manque. Encore que le Paradis rerreítre

fut vn riche abbregé de tout ce que nous pou~

де confanguinité 86`aHinité 5 dont autrefois la. д

,l

douceur en eil: fi naturelleâl’homme , que ’ 1

l

trous deíire: en cette vie, neantmoins toutes fes

faueurs eíloient trop petites pour le contenter,

s’il n’eu{l eu vne compagne pour les poíleder ` .

auec luy. (Гей се qui doit obliger vn chacun

àffe conformer aux {,`aints decrets de llîglife

Catholique Apofltolique В: Romaine , receus ф‘ \‘

en France pour le fait des mariages és degrez ' ‘

prohibition felon le doit Canonic, efloitiufl e з. p

ques 'au feptiéme degré ‚ depuis recluitte au ` ‹

quatrième par le Concile de Latran, fous Inno- ` -

cent 5. 86 â ce qui eil Aprefcripr par les Ordona

nances de nos Roys, pour l’obferuation clef-` `

quelles font eůablies des Ipeines contre les con.

treuenans. „ ‘

` Les promeffes де mariage par parolles de ` Ord;

prefent font probibées par les Ordonnances де liu. б.‘

nos Roys ,' comme сдан: contre les bonnes "x¿\lr. 2..

mœurs, il ей fait tresexpreíl`es deffences à tous 4 2.,.

Notaires d’en rèceuoir 86 pa{1`_er aucunes,parce_ A ’

que telles promeifes ont force demariage соп

rfaeté, ä raifon des parolles eifentielle squeI les

‘х

' parties у <':noncent` öedeelarent , qui font ‚, ego

te accipio in 'uxqrenßôc le regle, ce quele Соп

‚с11е deTreute n'-impreuue-pasa, mais comme. ›

. Ф Í.

\ Е‘:



Ord.

liu. б.

my z.

nrt. 8.

1 1 9, Imtìque - Ciuile,

il Ín’eít pasreceu en France pour ce cliefs,I l’E-«

glife ordonne que ce foil: Comm зашла és.

rnains d’vn Prellre, comme eftant l’vn des ASa

ctemens де l’Eglife. Et pour les ptomelles qui

fe font par parolles de futur , elles fe решен:

difloudre б: reuoquer par mariage enfuiuant

auec autre : 8c en l’vn , 8: en l’autre , l`vn des

fiancé decedé au arauant la celebration du
mariage en l’Egli(It): , ou confommation char

nelle, le furuiuant ne jouyra du doiiaire, ny des

autres conucntions «Sc promelles de mariage,

comme il aeffê jugé par Arsefì.

Il y a де deux fortes de mariages clandellìn

que l’O;donnance prohibe expreffement; l’vn,

quand on a lubofné fils ou filles , mineurs де

vingtcinq ans, [они pretexte де mariage , fans

le gré, fçeuôc confentement des peres , meres,

б; tuteurs , celuy-là` eltle vray crimedu кар:

punifläble de mort.

Les autres „ font les mariages des enfans де

famille , qui oublians tout deuoirs honneur ‚ ci- ‚

uilité, б: reuerence , felon que Dieu la Loy

ciuile, ôc la Loy de natùreles obligent й rendre

й ceux ‚де qui\ils ont priiotigine, fe marient

fans leur confentement. La Iußiçe des Roys

ya pourueu , 8: pour la peine де leur temeticê

font exhereclez 8c priuez de tous a_duant.ages_

б: du beneñce des connentíons ap _ fées par

leurs contracts de mariage, comme echeus de

pouuoit implorer lc bendice desLois; r la fa'u~

te cömife contre la Loy деDicuöçdes _ornrnc§,‘

" ц _ ’ .;&n’=een"”" ’~

_.V _ X. ‘



A `Üha}>itre YXII/". 2. 1; ` I

' Le 'tuteur qui efpoufe là míneureou la fait ом. l

efpoufet à [on ñls fans confeil, aduis des plus liu. 6.

. proches Parens , tant patetnels que matc.nels tilt. z. ‚

ейIE)u`riií{a.l:vle exemplaiiement. ‚т. 9.

а parole 8€ confentement ейап: requis enr

tte deux conjoints il faut de grands Se cuideris

lignes manifeíìes 8€ intelligibles pour le ma
riage du Muet. А

Le chaůré ne peut vallablement traitter ma

riage, s’il ей p.iué de deux témoins.
Les vieillards fexaginaites 8€ decrepits’V ne'

doiuent plus Pcnfct au mariage ; que s’i1s fon:

bleffez du trait de Cupidon , qu’ils prennent

garde que се ne fait vne amorce Pour les Рай:

tomber plus tomprement dedans la {обе que
leurs jeunes lleiñines lem' ayderom; à ercufer.

Q¿1_and il y à mariage 'conttaâtê , Б 1’vn ou

Faune iefufe @accomplir les promt-HES, il Ё -

faut Pouruoit Paideilant le Iuge d'Eg|if¢ qui

ей l’OHiCial de Chalon, quicognoit purement

«Sc fìmplemenr du (Рапида, В: non des dorn

Images ôc `imcerefíls concetnans les frais des fiam

cailles ,habìts' , bagues-85 ioyáux , pour raifon

defqucls il fe faut pouruoir Patdeuant le Iuge

naturel des parties.

Les Pioineílîes de‘imrmge tiefe vctiñent par ‘Én

témoins, jugé 'pat A'r:e'ß. ` r ~' lfb- 6’

` Toutnens la medaille Se cherdions les cau- “ml-'r'«

„fes qui решает dormer naiífance aux defor

dres des mariages illicites. ` Il y ì ¿CS PCICS В:

meres qtii par iiiciulgenee -ou auatice ‚ Ыйёп: .
У ‚ ’ \'

т — ’



Ord.

liu. 6.

tilt. 1.

arl. 7.

214 Pratique Cïuìlc.

leurs enfans qui font-auancés en nage, {Pedale

rnent les ñlles , fans auoir peut-elìre penfé it

leurs ellabliffemens , eftimans par ce moyen

les inuiter б: obliger doucement à quitte; le

monde par defefpoit де treuuer party,ou craiñ

’ te де s’incornodet , par vne dot auantageufe,

tellement que Afr par foibleíle les filles s’ou

blient де leur cleuoit 8e s’cngagent à des та’

riages contre les bonnes mœurs, la honte en

ell: deuë aux ре1е58< meres,quin’ont pas igno~

rez les foutdes plaintes де leurs enfans.

Les Canoniltes donnent quelque liberté aux

enfans де fe marier; l’Apoll:re le confeille , 86

ГО; доппапседе nos Roys fett de Loy en Fr an

ce , & regle le temps, petniettant aux ñls exce

dantl’aage де trente ans , ёс aux filles qui ont

pa{l"el’aageìcle vingt-cinq ans, fe marier , en

fe mettans en deuoir de requerir l’aduis &

confeil де leurs peresôc meres , fans attendre

leur confenremenr. 1 ’

Е: comme il y a“ beaucoup de mauuais ten- `

contre, ůcque le mariage ей maintenant ‘т

jeu ou celuy-là еРс 1е meilleur joueur quifeaít

tromper fon compagnon », on doit bien Confî~

deter auant que де Ventreprendre , ce que le

Sage nous aclueîtit 8c aíleure que lzrbonne

femme vient де Dieu par-vn coup де nofltte

pteclellinat-ion , quandpar lïnfpiratíon diuine,

öc parle confeil de nos meilleurs amis on en a

pris la refolution. ‚' " —

_Á Lamere (еще ne peut marier fa lìlletfanstle

9



""v"!y. "'r~"“т”  

Chapitre XIF'. ufr

confentement du tuteur 86 paren-s, que sîils ne

fe peuuent accorder , ils {е doíuent allembleì`

pardeuant le_ Iuge du lieu pour donner leur

aduis.

aa~rsaa,a,a~a„ee=„rar„~r,a ‘

D14 a’cuoz'r¿’9~ conduite der Procureurr,

› rmx. ronttßntìons т mu/E

(mrtg/ement.
\

_ ‚ днмчткв‘ XP?, ‹ Д

’ УХЗЩЕnous auons r’apporré les ma-

tieres ciuiles 8612. ma11i¢f¢ de les com

' mancer , il n’y а qu'à bien prendre fes

ŕnefures pour lïníhuótion des proce

dures dans le cours ordinaire des reglemens

des conreítations en caufes , qui coxnpoferit ce

Chapitre , conforme à »l'Ordonnanee 86 à ce
telfort , car à moins que d’eIltreI vniforme il en' Í sa

(мы: соттсд vnHorloge detraqué ‚ 1:5 hem '

res feroient interrompues ё: 1псегга1х1е5.

— Е: comme la conduitte depend des 1’rt2cu»~I

leurs ‚ leurs charges citant enuironuées de pre-,

cipices , il ne faut que gliífer tant (oir peu pour

faire vne cheute fafcheufe. 'Le principe 'ele»tou«.~

les les maximes pour les ,mettre en aifeurance,

slide confulter les verrtés 'que la Loy 11:31:11 _ _

ordonne , d’autant que le fondement de lailrua,

‚1 ‚ц.‘ \_



5 'r6 Pr¿1`tiqne C'îu?l¢s_ _l

IlEice.cortÍill:'e' en la föy 8€ verité/fe;Me , ińfaillis

ble, 8‘ inébranlable des paroles-quenous dons

nous ‚ ůc dansles cońuentions que nous auons

faites, 86 qu’ona Promis d"e1'tec`utet". - 1

Cbniiderer que nous ne fommes pas nez

feulement Pour nous ,que les hommes fe doi

нет ayder Vvn l’autre , imiter la nature ôc la

’ liiiure comme vne lumiere qui. ne nous feraia

ìriais efgarer? б: nous efforcer d’ell'.e vtile й

'tout le monde, par vn commerce de rleuoiis
réciproques» ‘I _ ’ ~-"__ I _ '

-_ Mais plulleurs clwfes nòus font oublier 110

ïlc:e 'deuoipôc empefclàetit де de‘ŕl"endre l’op- ï

_preflion des aŕlligefà, on пе veut pas faire des

;en`nemis, on ell quelquefois retenu par pareil:

Ё: ьььые‘ , 8: bien fouuent par des eonñdera» .

tidns dïnterells, qui donnent de l’aue.li'on, Bc ‘

‚ font abandonner lcs m‘.iferables. ` __ _ `

Et aînli ctoyans d’euiter vne (oi'ted’ir’iiuÍli~`

Ice, . on tombe iníenliblement dans vne autre

‘qnifait 1121111: deux fortes d’iniuÍtices, l’vne

'de ceux qui font outrage', l’a‘utre de «ген; qui
A /peuuent l’eŕt`i_peii-Iier 'Bc ne {у oppofent pas:

celiiyfqui Perfecure quelqiïvn iniulìcment par

-»înallîoir-‘,` efr àitÍli`cóupable‘ que sïlfaifoit vio

enceëc auìen`tat й lavie , &'. celu)I qui ne le pto

1 Ilte`ge`pas‘le 'Póuuaiu'l`aire»,n‘e commet pas moin»

де crime. v _

_ _' Únpeut Èarire tor: dedeux Façons",‘ ou par la

läaiolence ou par la tromperie Celle de lavtrotn»

‚ »:q>erie.e£t.particnliere -a_u~R-egnard, öc l:wí.01¢ü

. _ _Í _ _

I .
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. 'chdpfîn 117

te all "Lyon ,Á Se encore que l’liomme дате

auoir l’vne д: l’autre en horreur-, il doit toutes

fois auoir plus.d.’auetÍion pour la tromperie

que pour la violence, parte qu’il п’у apoïm

d'inîu{l;ice plus criminelle ny Plus deteflable

que celle de ceux qui veulent Paroillie gens

de ‘bien s dans l’in{lant mefme qu'ils nous

tfolnpent. _ _~ \

Ceux qui comrnetteht ces iniullices pour

fluire aux autres, Кон: ces l’afches delleins que

parintenell mercenaire Se fordide ‚ qui ей vn

C.ime li natu» el à l’au;1rice , qu’elle n'en ей 1:1

mais exem te , le fuccez en ей тагд-Ьеагеах,

car -il en e comme du gibier qui ne retourne

`plus au piege ‚ дЪа 11сй efchapé, ёс де fes

gains illicites , comme la plume `'cl’.’\.iglt: quand

elle ‚ей parrny. d‘auttes Plumes elle les deuore

ôt confume, б: enfin les reduit comme la рап

Щс araignée qui applique toute fon intlulltie à

.tendre quelque rets pour atrappet quelque

moucheron Pour fa fubciîtance`

’‚ Ceux qui ont l’nme genereufe ne дебют:

des biens que pour en faire des liberalitez,l’on

ne condamne pas les foins де celuy qui peut

augmenter fon bien fans faíretortâ perfonne,

ilfaut feulement prendre garde qu’en voulant

~ deuenir plus tithe , on ne fe тендера: iniurieux

it odieux à tout lemonde. _

Il faut done auec attention regarder toutes

ees chofes, que nous nïgnorions iamais ce que

nous ations а faire, àquoy nous deuons fi bien

\. , \‹—

_' _ Y Vi

-.1

ien1,



к 1118 Pratique Cíuííe.

DOLIS 3.CCOllllÉlllT1C[ que !'1OL1Sl€S ITICEÈÍODS Cll`

vfages , parce' qu’il en (croit comme des Me-`

decins , Capiraines, 8: Orateurs, qui n’acquer1

róienr pas beaucoup de gloire parla cognoiß

(ance де leur Att , s’il n'y adjou{toientl’exer

cicer " r 1

Celt de là que nous deuons regler nos do

‚ 110115 qui confìlltent à aflilter tous ceux qui ont

. befoin de пойге fecours , 8: де 1е111 donner

des confeils, exercer les charges aucc integriré:

А _ 8: Ъоп exemple, que les plaidoiries foientlega-1

‚‘ ‘_ ~ les, fans bruit ny defordre , parce que danslal

а ' ` — confulion on perd fouuent la ttamontane des

bons clcffeins, 8: fait prendre de voyes quil

rfinfpirent que des fentimens contraires , qui

ne reifentenr la prudence 8: temperance com-r

pagnes de la Iulìice, ôcfemblenr n’agir que

parla quatrième qui ей la force , fans confido

ter que ce font -quatre fources* de vertus infe

parables , comme le corps vniuerfel du monde

dompofé des quatre êlemens.

Et certes li nous voulons víure moralementr

‚ › felon les Loix naturelle 8: с11111е, quoy-«qu’il

fait fort dilïficile de rencontrer des efprirs com

me Pythagore les demande , que де plulieurs

efprirs, il ne s’en faffe qu’vti (вы! , li ell;-ce que

› nous deuonsauoir quelque conf"o~~mité aux ora:

‘д’ d'*'es ôcreglemens, quand ils (0111 felon les Loix

  

í, ‘ . ‚ › де l’equiré,pour produire 8: faire voit les belles

. 7- \,. yf' ' qualirez qui doiuent-paroiPcte'(ur nos fronts, êd

’\' anime.: toutes, nos I aétions it répandre auec

. г .
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profufron les eiteéts de la dileótion enuers vn

chacun, car il va de la gloire de Dieu â eftablir

les ordres 86 les foumißions que Гоп doit à ies>

lollötions , pour ne ~s’en eiloigner ny foultraire

non plus que les membres du Corps', qui ей

lvnique moyen de ne tomber iamais dans ces

rleŕtauts. \ I

_-Apres toutes ces confiderations , le vigilant

Procureur doitlauoir vn foin particulier de tou»

гг‘ fes caufes, en tenir regiitre86 memoire loca

le en fon bureau , 86 quand il ей chargé de

quelque affaire d’importance, elle doit eltre

Preparée 86 concertée auant l’Audiance, par

Requefte verbale, la communiquer au Procu

reur de partie ad uerfe , la rapporter 86 plaider

verbalement en Audience , pour ne rien faire

ßncoufuíion.

Pour la forme , prefupofés les reglemens

»ruantconreltation en eaufeyles parties doíuent

altre reglées de tous delais requis, qui font pe

:emptoires , (ans qu’il (oit befoin d’obrenir

rlautres Èorclufions; ‘ Y  '

Car ayant cité fatisfait it ce qui fe doit olp`~

[truer auanr conteftation en caufe , Гоп doit

prendre reglement à defïendre perempŕoire

ment, dans vn delay prefix 86 on plus autre

ment deñàut pur 86 íimple,

inge r; - „

Sile de&`endeur ne defend peremptoirrr~`

ment ,le demandeur peut bailler demande -[ur

le 'profit d`u.de€Faut, par laquelle ей concluda.

'fera lruê 86 "`

‚

Ord.

liu. S*

tilt, 6»

art, I»

1 ‚ Y  

4444¿\r4‚и4
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Ли. g

tilt'. ё.

nrt. 4.

\

,zzo ,‘1’r.‘¢tique'__C'_iuíla, _ _

ce que par faute cl’a'uoir elle detfendu par

deflendeur 1§ defaut concede loir declaré bi '

8€ deuërnent obtenu pour le prolìt decheu

deboutê de toutes exceptions, 8€ cleffenc

qu’il eut pû dire ё: allegucr auant l’o¿l:toy' _

‘ obtention dudit defaut , 8: au principal elite

receu à la Раса“: ou à contredire ‚ _ `

Laquelle demande remife au Grelfe aueq

les pieces produites par ícelle, deuëment lignn

liée au Procureur du deffendeur, у doit_dq`

meurer trois {еще auant que de rend. e-Senten

ce, laquelle interuient conforme â ladite con

clulion.

Deuant ou apres ledit iiìgement du defailll

le deffendeur ayant fourny les delfences Pc:

temptoires , quand _elles lont receuës , дедов

‘оп Procede `par forclulions ‚ б: font les partie,`

reglées àelcrire par premiere ôc fecoude addi

tion '&. non' plus , donncz1‘eglemensayrel

pond e dans les delais o't_lin.aires , autremenì

lol clos 'purement 8( limplement les Parties de

elarées contraires 8€ en {Пенис lauf à foulteni

l’iiilla`n'ce', fe pourimir iuger fansenquerit oi

par lìns denon receuoir.

S’il y à des fins de non receuoir Propolëe

'en la caille, elles doiuent elbejugées auan

que d’aPointer les patries en conttarieté , fain

pteuuc ny conseller au principal-, ou s’il у‚

(ш nouueaurpar les dernieres elcritures , ' fer.

‘permis Шу refporidre. " `

_ Entousappóìätginws д: expediens qui fon

д.

  

l

4

/



. Chapitre XVI. zz;

»Mez entre les parties de gré â gré , Гоп doit
Irire cette difference ," au diâum cl’vfet du ter

ne d’Apointé ell; ; pour diflingiter ce qui ell

»aille par expedient , 8€ ce qui a cité prononcé

»ar le Iuge.

Les parties ayans efcrites fuñifaniment, li

inflance fe peut íuger fans enquerir , ou qu‘il

Ji: ainfi loultenu par l'vne oufl’autre des par

fS ‚ au peril des defpens, elles font ‘reglées â,

roduire , contredire , 8c fauuer , mefmes à fo
rire interrogerI fur faits б: articles pertinents,

uàfaire extrait s'il y efchet , íinon elles font

eclarées contraires en faits, ôcteglées en preu

с‚ 1гГЧие1э‘ге3!ешспз font reciproques , 8€ ne

oiuent elite données en particulier à НМ

es parties. r .

Sil’on veut faire proceder aux extraits , ' ей

ris iour ôcailignation d’o_flice , auquel la par

tfe preferite , y font faites les remonßrances,

fmatqué la piece extraíâe „fi elle cit en bon

ïdre, s’il y ä quelque vice, proteftet de la con

tdire, б: fi ce font efcritutes priuées les faire

rrognoiítte par experts f' ou perfonkies qui

Dgnoiíìront l‘efctiture , autrement elles ne

Qutront faire foy.

En l-’aâion de recognoilïance de cedule,

Fmt cité donné coppie de la ccdule, doit eilte

ris appointeinent ; que le deffendeur dira ou

FC0§gnoifl:ra la cedule , autrement tenuë pour

rcogneuë , б: clefïendra tant au principal que

grnifon , autrement defaut , 8€ Чай! fera fait

Ã.rv

'‚А
,..г_Адд.‚‚д‘,_{;__..+:..—_._Щ'_A'.
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Urá.

liu. 6.

tilt. 19.

arr. 7.

Ord.

lin. 6.

' tilt х’.

'mn 5.

zz. 2. Pratique (Биде,

droit furla prouifîon ‚ parce que la recognoil

'fance de cedule emporte garnifon , commeil

а elle jugé. '

Sile deffendeur eßoit de li mauuaife foycle

defnier fon efcriture ou feing, il faudfoit la

faire teccgnoilìre par perfonnes qui Peuflem

veu efcrire 8: Íîgner,ou ar accariarion örcorn

paraifon de lettres , meme le contraindre М:

Crire 8: ligner, pour en faire la preuue, laquelle

citant faire , il encourroit la peine porté par

l’Ordonnance¿

ф; li la cedule n’ellc du fait du deflm

deur, il la faut faire recognoiitre, autremrm

elle ne peut еще tenue pour tecogneuëàlr

conrumace du deŕfendeur , 8c au principal el

pris appointement à defïendre ainfì qu’il ell di

cy¢deuanr._ 1

Semblablement l’oppofant [ur executiol

¿obligation ayant foumy fes caufes d’opp0ll

tions, on peut demander ptouilion ‚ laquflll

ell: donnée _en cautionhant, pour l’executí0l

de laquelle ell' proeedéì la vente des ат

ГаШсз. A ‚

‚ АсёцЕег eli ptefenté caution', partie pr6

fente ou a pellée, laquelle atrelìée foluablc pû

deux per скит capables ôc non contredírsßlll

ell receuë en s’obligeant de la teliiturion, Sl

gft aíufi ordonné en lin de caufc. c ' '

Que fr lefdites cautions öc atteitans font Ё!‘

batus d’inf'oluabilité,le Iuge pour éuiter Рада’

assurait., ofagme quai rm fßiq»reuu¢d¢f



Öaapirre XVI 2. 1;

iuitiiìnce, laquelle faire 86 raportée , s’il ей ve

:iiié que la caution 86 atteitans (одет foluables,

alle cit receuë , 86 le contredifanr condamné

aux defpens.

Pendant laquelle conteitation , on peut con

rraindre le debiteur à coniigner en Iuitice , ii

mieux' le demandeur le delire , és mains Шум

Marchand foluable, s’il ne pouuoit cautionner.

(wand à la denonciation de nouuel спите,

Feit vne matiere fans forme aifeurée, it laquel

le ей procede felon que le fait le requiert , 86 le

plus fouuent les parties nomment d’experts,

ou en ей pris d’o(iice 86 procede à la veuë du

lieu contentieux enla prefence du Iuge , qui

¿relie verbal du lieu, 86 raport des experts . 86

pris reglement â dire contre iceluy, 86 ii la cau

ie n’eit difpofée pour eitre iugêe», les parties

cicriuent plus amplement , 86 font receuës à,

verifier: tandis s’il ей neceifaire , les deffences

Ord.

liu. 8.

tilt. 1.`

arr. 9.

de Paiïr outre au nouuel œuure tiendront , ì j

la charge desrdépens, dommages 86 inrereits.

- En toutes nominations d’experts 86 pnl- 

rlhommes, {ой qu'ils foient nommez parles

Parties ‚ ou d’oflice , lon doit obferuer d’or

‘lonrler que les ' parties les agréeront ou difcor

deront 86 diront contre, autrement reoeus , V861

f1l’vne des parties n’en veut nommer , l’aurre`

nc peut eitre receuë à en nommer deiaparts

Íììnsdoiuent ей‘: refpeótiuement nommez ou

а“все. ‚

1 ‘Шаги! .viiitatioa 86 r’apport a cité fait

. LN



v _ I V Pratique Civile, l

determinement parles experts nömez Sc agrées .

ou notnmezd'ol§ee pardeuantvleluge ,‘il_n’y‘ l

‚ plus lieu d’.en reuenit ‚ que par infcriptiondn

fauxcontre ce qu’ils ont r’apportê. _ '

ОМ; _ Pour la complainte en cas-de l'a1l`1_n¢'8C U0l1~

uellete dont aeltê parlé cy-deuant, 1l faut del

М“ _O_ fendre à__ toutes fins , б: proceder plus brxefue, _

,¿ ‚ › _ _, ment qu aux autres , comme il ell:`p1:elcrit par
’ 'f »lé _ mit' р’ l’Ordonnance.

_ _ _ Laquelleaâion contient.trois chefs qui ne
Í' "Q ifI f font en vlage en matiere propli`ane,'l¢ leque

` _, s irre , la Yrecreanee ou prouilion, б: la mainte

I nuë, defquels nous ne lairrons de fappgtter

 

е,’

7‘ liu, у

  

_
‚

Еоцдгс, pour {ад leruir ou l’oeca_fi0n Sfeltpre»ì

« enteroit. ‚ .
v lz'Í¢).ráf‘„ ‚‚ IPour le premier , à» l_'introite de la eaufei

.IL L quand la граде}? 1е requ1ert,_peutellre adjugë

. am __ _ omin1lI`ai_.‘e, s1l y a contentionde la iouyllànr`

[mh . ç¢,les pa_rt1es_ouyes de Ratt 8c‘d_autre , lequel

_ _ „и. ,__ neantinoins n eff ellzablylquand 11 у а polfellioxl

'.___'_ _ ch ____ des trois dernieres annees. _ ~ ‹ ‘

j ’OHL _ @and au fecond ,2 promptement la eauil

„ „___ __ ne le pouuoit. iuget, _ es parties baptilalîen

т‘ _O_ Ap.oH'e_llîon contraire , que chacune ecmeluat .

l ’ ptouilion: elle ellad)ugée‘ â eeluy qui â leylu

_ apparent droit ,(‹ се qui nfelì en vlàge qtŕau

. _ ‘_ matieres benel"iciales,.ou _la 1'ccreance ell requ

f "1 l`e ) ain_s fe vuideîpatle troiliétne chef», -qui er

i ‘i . _, ‚ maintenuë, par le iugement-dilinitifœlúpûï

‘ »felfoire ‚ qui n’a rien de- conjoin¿t"auec le р‘

Шепъ _ . .

.ì' 4‚‚‹ I

Et



_ Chapitre Хи ц;

Et-lil’vne cles parties vient à fuccombet ou От’;

?ц’е1йе s’en veiìille departir , en quel ellat que liu. 5.

oit la caufe, elle doit les dépens , dommages tilt. ‘о.

8€intere{l:s ,defquels elle doit payer auant que ttrr.'7.

de Ivenir au petitoire, ny _eilte teceuë à en faire 18.

aucune pourfuitte 2 mais aulli Ii par malice de

celuy qui en auroit Yadjudicarion , il elioit di.

feré де les faire liquider , on luy pourroit faire “

cnjoindre , â peine que Гоп contellera au pe»

l1_K0lre. ‚ _

Semblablernent en Yaólzion де reintegrande,

on y peut obfetuer les rnefrnes formes qu’aux

autres matieres , s’il n’y à lieu de fe pouruoir

extraordinairement, ou bien on peut obtenir

lettres de garde, pour fe faire maintenir ëcgara

deren la iouylfanee de la chofgfpoliêe, lell

quelles en forme де lettres Royanx l`onr'ad_
dr€ll'ez_ä т Зегзепвмкоуй ‚ qui les .ptefente

Bt figniñe au Iuge du domicile des patties ,_ fur

lefquelles .ell jproceclé en execution d’icelles,

ainli qu’aux autres matieres , ůcveritablement

les ‚Юге: Royaux s’en atttibuentla cogn`oif~

lance._ › r - .

Quand auretrait lignager dont a cité parle de Pad

`Cy.~tleuant,ellant de rigueur де droit, introduit ris I о
ßontre la commune liberté du commerce ‚ il ' д‘

faut fuiure exaétement le temps 8€ les eouilu-`

me; gtutrexnentqui tombe Купе fyllabe , toma'

bode tout. ‘ 'с Гоп 4a dit ~cydeuant.'1a fornre de la de

mantle, 8€ exploit tlailignation czsîttitttnanr` Voß- ‹' _

‚ ,_ Р " _ ' "

a

Comit»l `
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2.2.6 Pratique Ciuile.

fre , lì' le deŕfendeur ne comparoiifoit à l’a{li

gnation,8C il y eut difcontinuation d’vn an als'.

pourfuitre des defauts 8c contumaces , il pref

criroit_l’a¿tion qui efr annale , iufques ì ce que

le demandeur en retrait ayt el`té recogneu,

mais lïelìant чистой par contellation en caufe,

l’aó}:ion dure trente ans , comme elìant perfo

nelle.' \ Í

. Plaidant clxacun defdits defauts, il eil necef

faire de reiteret l’o&`re de bource , deniers,

loyauy coulis, ôc à parfaire à peine de nullité,

fans vfer d’aurres termes que ceux de la cou.

Paume. ~ ~ `. ‚

; Le femblable fe feta auec le deffendeur,

quand il fefera prefenté ä chacune iournée de

la caufc», iu_fqu’à ce qu’il ayrdefïendu perem

ptoirement, qui ей la contellzation en taufe, 8c

lors le lignager cit dechargé de reiterer leditof

’ fre pendant Yinltruólcion. ’ -

Mais file lignager delire auoir les (та; de

_1’he_rirage, il pourra coniigner Гоп: proteftatio

de les obtenir, ce que luy eitant permis,\il fera

fon confeing,partie preferite ou cleue'mêrappel1`

lée, â deniers à decouuerts „qui feront сот:

6: notn.b_rez en iugement J,Jen bonne efpeq '

` dont Гоп -feta mention en prefence de l’ach ‘

teur ou de fon Procureur deuëment appell

autrement il feroit inutil г lequel confeing n’e

neceffaite pour la validité des procedures,

nefert que pour la rai,l`on 'f_ufditc,"fo'ux зной!

‘о

bl



Chapitre XVI _ 117

Iïl’acheteur ŕendoíc le giron , 8: le li;

gnager ne confignoit, ‚ il Pourroít demandey;

_qu’â faute dudit confeîngì le lignager fur cle

bouté. Ce quifera òfdonné faute del le faire

dansles vingt-quatre lieuressapres que l’ache.

preur â remis fon contraél au Greffe 8: affermê

le Prix ; óu bien l’l~.er‘itage eílant adiugé ail Н;

gnager, il doit confìgner dans les vingt-quatre

heuies , comme il eil dit cydeH`us 5 en bonne

‘cfpec`e, qui doit ,ellre comptêe, 5. peiné dfeffre

Насти. Età Cét ¿Eet il eli n_ec_eíl`aire defuiuiè

pbnéluellement la còúfltume cle Paŕis , rendit

fachereur refufarit des denierâ 'qu’óń luy prê~

fehtera,~felo'n les efpeces qui feronfc deélatéeâ, 

же; íotmmtion cle les receùoir’, flhiín allìghê

àvoir faire ledit confeing”, 1ау en donner co'

píe en pijefence de deux témoins fignans, «Sc ie'
lbrñmeìŕ de figfilxem,I fdire ŕñeniion dè fbńКак"

ou direY s’il а Iï`gné`,`Pûi§ apŕes faille ledit Con.

feing. -en bonrìe Kl"or'rńe' en iugexixehg _8c ai1.fu1'~'

plus efl: prócedé en lgdice caufepar les regle#Y

menä о! <l1`nairé$, aliìlî q'L1’àúx aupres táufes. _
Юг.‘ pre/Èrifíiòńs ¢Í,z"n_/'Ínn¿‘ë_ _Toutes ín&ancçsjc1u`o`y que contcllêeä (‘от

'peńinées par la difcontinuation de пай; ans

entiers., зспе Pòurŕa fe1‘uiŕì Prorogèr l'a¿líon`,

airis ¿aurala prefcriP`tiöxí1fon СОЩЗ , quárfcl il ell;

quìlliorl dii сайт f|.1bl'tançie'l,‘ CQin1nel’á

¿lion n’auQic elfê inte1ìŕ'c’:`e"¿, 8: fa‘udra'"en _ce @ás

fepòiiîuòir 'pgp ńoúúelleäaétiqń', pout ax1;§m"_c

(“Гоп йгреш eßre releué par lettres Кори’;

.‚ ’ e ` ' P z

Ord.

liu; б‘.

tilt.-.5.

т‘!- Í;
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.> ,. 2.2.8 4 Pratique (Биде,

Pourront neantmoins fetuir les aótes proba

toires de l’in_l’rance perimee , öcny l’vne

l’autre des parties ne peuuent pretendre les de

pens. Ainli a elle juge fur [emblable сопгейа

tionen x6 g6. en vne rencontre fort opinialtree,

ou ayant elle pris le lentiment de la commu

наше des Procureurs de Lyon 8c de Mafcon,

l'affaire bien agitée par deux Aduocats qui

‚‚ _auoient efcrits pour les parties qui eltoient ‹

d’opinion' contraire pour les depens , elle fut

reloluë en faueur de ce qui a elle iuge , dont

n’y _à eu appel. Il en ей autrement en caule

d’appel ou la peremption ейcontre l’appellant,

б: се dont ей appel fort fon effet auec de ens ‘

де 1а caufe d’appel perimee , en haine de ce 3

que Pappellant aempefche l’execution dela

chol`e iugee. 1

Ord- Il y à de plus qu’en matiere polfelloire de
liu. r 5- complainte, laifine, б: cas de nouuellete , 1" -_

¢iÍf»10~>terruption d’vn an prefcript l’aó}:ion , quoyl

arl. ж. qu’elle foit contellee.

Mais aux autres matieres; l’interruptí_on dem

an, n’arrel’te le cours de 1’inll:ance , ёс en ест:

muniquant ledetnietetrement la caufe ей re-‘

prile. — ` ‘ ’ ‘

Enfin entoutesmatieres il y a touliours quel

que diltinétion 8: conlideration à obferuet;

qui dependent de la prudence för conduite de

ceux qui les entendent , linen s’en coril`u_Itet

Pour ne le melptendte au prejudice rle_s__p_a_l‘-_`

 

ties.

е.

.. .J ' -»....



Chapitre XVI. 13.2

i$ir‘lf'-ib 42%

Der z'nterrog4toz`re.t_, rejpottcer Carbs»

_ gorique, férwent des partiel.

(Hi41>`ITRE XVI.

Ы quelque еда: que loir la eaule, les 0,4;

partiesle peuuenr faire interroger fur д,“ `î_`

faits 8€ articles pertinens, 8e aflirmé ‚т. 3‘

iceux. Mais s’ils font impertinens, д‘. д

Calomnieux , captieux , Iou preiudiciables „_ la \

partie peut demander le rejet des impertinens, \\

furlefquels elle n’elltenuë deljépondre. Cell: `

pourquoy on doit comrnuniquer' ceux lefqucls

on veur faire interroger , 8€ pour ее: effet faire

alligner la partie , de laquelle on demande la

refponce ‚ autrement le reglement auroit'

elle donné pourroit ellre reforme;

Lefquelles telponces Ге doiuent faire en per- _Oran

[orme pardeuant e Iuge де 1а сацГе ,_ ou du do- l’_“ 5°

micile par commilïion, 8€non parI procuration, 111” 8;

parce que бей’: Гйпгегей: de celuy qui demande ‘т’ 3‘

la rçfponce, que la pr»el‘ence8€ authoritê du

luge l’inuire derrefpondre laveriré, au lieu, que

failant la refponce pardeuant vn Notaire , il la

fait акт; par l'iríuention де lon confeil , en

.telle l"e_~:me qu’il veut , 8€non pas Pingenuité

rle la partie , qui le plus fouuent n’entend pas

les terntnesldont la practlxation elk conceuë д 3€



,ago Prat,ique,Ciaz‘I¢,

5. faute de faire ladite refponce dans le delay.

les faits font tenus pour дешёвые: 86 „чет,

qui ferr de fuliifante p'-.euue en iugeanr le prt»

ее: , 86 peut le luge tïoflice interroger fut ‘tels

faits perrinens qu’il iuge à propos-de fcruirì

la matiere du procez. ' ' ‘

Поп peut außi faire ouyr la feinrne,-quoy

ql’elle ne foir en caufe.,`s’il‘eli quellion des

biens de la communauté де fon mary 86 cl’ellr¿

le fils de famille , le mineur ayant l’aage de ru-`

Ъекге, де се qui fera de leur lceu , pour raifon;

й де ce que leur pere ou curateur pourluít pour

eux 5' pareillement le guarand 86 allilìant en

caufe, mais non le guaranty qui eil: hors dc

caufe. ' ` ‚ ‘ „ й

Lefquelles refponces fc doiuçnt faire sur

defpens де celůy qui les pourfuÍt,'86 ainfl 1

elle oblciuê par reglement fairaueç les Pro?
çureursv. ' ‘ Ч —

`%апд l_’vne desI parties temer le difffrcßïz

dont eil: q`uel`tion au' l`erment decifif de Гаага‘

Сев; à dire qu’il le fait iuge de fa cattle 5 1е fer

ment doit elite fait iudici_e'llemen't, afin tlel'in~;

úite: par cette folcmnité , à bien Confidererlê

merite, 86 par faute' de re_(pond.e , le fermcßf

ell: referé;àl’autre. / ` Г ‚’

Si Гоп veut obtenir inonitoire, il ne fw'

‚раз demander la refponce catliegorique deli

partie ‚ parte qu’ap\;es on ne pourra auoirláÁ

fpermiflïon , que demlrzm parte Úçbnjìtia. Aufl

‚ "'-il ё“ Рё-‘Р elif@ Permis.; quand @left ее?“



C‘h,¢pirre ХKL д; 1‘

liitfaits pofez öc contellez` -au procei , que la ›

partie ne foit ouye , autrement il у auroit

voye d’a,Pp.el comme d’abus qui refortiroit 5. la
Cout. ' À

Lefquels monitoites on ne doit permettre

pour des petites chofes , qui n’exceclent du

moins cent liures, ôc que ce foi: pour dol, frau
de , latein ‚ fpoliationsY , 81: autres de .cette

nature, ‚

‚1111111111111111111-‚11
Der canfêíŕiom Enguaße, l

CHAPITRE XVII.

ES parties ayants мы declarées con
Ord.

liu. 5.

ult. 1;.

art. 1.

traires ôc en Preuue , ей paife comE

miíïion au _Gre&`e,en vertu de laquel

le les témoins font aiiignez, 8с partie

Pourlîìs voir [ходишь iurer , receuoir öc nom«

mer a ioint. ‘

Au iour de Yaílignation ,la Partie qui pour-4

fuit fenquefìe fe preferite pardeuant le luge,

produit fes témoins, ou partie d’iceux, deman,

де defaut contre partie , êcles témoins defail

lans , qui ей сопседё _8c fignifiê au Procureur

де la Partie contre qui fe fait l’enque flze , d`a{ï

[Шаг à la `ptodu<S_tionK des témoins , prendre

communication des faits , 8€ de nommer ад

ioint, Gnou qu’il en fera Pris d’oHice-.

Idem.

drh ‚А
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152 Pratique Ciuile.'

Ord. Si l’adjourne ne le prefente, a"presq\1`ila

liu. j'. pris communication des faits fut lelquels on

tilt. 1:. veut enquerir, fait fes temonlirances, s’il ne

nrt. 4. veut nommer adjoint, en ей pris d’ollicc&

ordonné qu’il Fagreera ou difcordeta, linon

` 1 qu’il ей receu öc mandé d’ollice , ou s’il en cli

nomme ayant elle reptefente , le ferment des

temoins ей pris en la r-efence des patties ou

leurs Procureuts , 8: e Padjoint; öcdïceux

temoins fait mention de leurs noms , lurnoms.

,aages, ualitez, 8: derneurances : comme aulß

di pris e ferment de l’ad_j_oi_nt nomme де tenir

lienquelte fectete, ё: ее fait procede àleur au.

‘ _dition leparement par l"enquell:e, hors le vtr

bal. Par lequel verbal fera fait mention de ‘ОШ

ce que dellits , que les temoins ont lignei , ou

qu’ils ne le ñgautnt pas de ce enquis , éc aulli

__ faire lignei les Procureursôçacljoint. Erm

год‘ peut le luge prendre d’oilice pour adjoint, lon

Ь?“ 5‘ lils, gendre, irete, ou lon domeliiqrie, 8€

‚д!‘ I5’ Clerc , quoy que les parties l‘accordent,¿r

‘ил’ peine де nullite , n"y aulli fop'Clerc pour

' ` Greffier. _

Et li les temoins ne le ptefentent tous 1
1’heure allignee, fera ordonne qu"ilsI {его}!

ouys ’ де iour en iout, 8c d’he_ure ìautte , en Ie

Íïgfliñßnf au Procureur де la partie , d’allilicrâ

la produrîtion ôcferinent, autant де fois, qu’011`

fera nouuelle production де temoins, lefquelë

-bn peut mefme faire ouyt apres le delay expire;

quand ilsont ‘ейё auparauant diligentés. '

e

\



_ Chapitre X7/IJ. 25‘;

Le ferment ce doit faire far les laics la main

droite lcuée ‚ ou fur les fainóìes Euangiles de

Dieu, 8: admoneüez de dire la verité , б: par

les Eccleiizißiques qui Гоп: Preilres, in 1/erba

Jacerdoris, la дыр fur la poiâtrine fansl’exi'~

ger. Е: apres que le Iuge pxocedeàla confe

ůion de Ycnqueiìe, en lieu qui ne foir fufpeâ:

aux parties, б: en chacune depoíîtion exiger

du témoin , з’11е1: parent, en quel degré , cle_`

biteui' , cicanciei', domefìiqueà ou compete`

Qujind les témoins que Гоп veut faire ouyf

font reíidans hors де 1а demeure du Iuge , que

iqcaufe ей де peu де сопГечцепсе, етгчце les

patries font pauures ‚ 1е йиёеер сдан: requis,

donne coxninifíion adpam: auluge des lieux,

ou nutre perfonne qui à le fczrnenràluiìice

pour la confeeîtion де Venqueíìe , pour,plu's

Commodement les faire оиу: , 8: à moins de

frais,ce qui перец: efhe empefcbépai'-la partie,

_ny le Iuge ne дой: 1е refufei: s’il en ей requis,

Mais s’il y ì recufation dudit Iuge ad partes,

1111; eur prononcer Tur icelle , d’autant чие

deft е 1а 1:1:1(д16:1оп ди Iuge , autrement ce
[emit nullité enI l’enqucí’ce. ‹

Cçmme 11 а dié dit су-деиап: tous delais

font Peremptoíres à preuuer&inforn1er4„ бей:

pourquoy dans les delais à preuuer on doit

‘Гей’ де diligence , lefquels font communs aux

parties , mais ils ne peuuent çftrerenouuellés

qu’e11es ne (cient ‘оиуез д «Sc au Plus donnés

deli; délais. ’ ~

,_

Ord.

Idßmi

Ord.

liu, 5.

tilt. .;,

¢rr.x;.

\\

4'.
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3,54. Pratique Ciuile,

'Et d’aurant qu’aucune fois la patrie adjour

пёс par tergiuerfation retarde le cours de l’en.

queflze , quand elles font recogneuës frufira

toires, la partie qui les aformé ternerairement

doit les dépens du retardernent.. С’ей pour

quoy le Procureur de partie doit prendre com

1*riuni<;.at:io_nV des faits fur le Bureau incelI`am.

rnenr,I fans retardement ny fortir du lieu , norm

‚ met adjoint , ou à fon refus en ейге pris 86 ap,

` fance.

pelle d’oíiice, 86 s’ily â appel du procede doit

eilte diferé, mais y renonçant , on doit les dé

pens frultratoires, comme prejudiciaux ', 8c s’il

y a du fait 86 faute du Procureur il doit les dé-,

pens en priuê nom.

Pour faciliter l’audition des témoins, le Pro»

eurent du prodtiifant doit- attiqueter les té
moins difiinéteinont fur les faits cottez ‚ les ac- l

coller 8€ joindre , felon qu'ils en ont cognoif

Enqueßc par treffe:

On ne peut faire ouyt que dix témoins,Í (ur

chacun fait : 1е furplus qui aura ейё examiné

au par deffus, doiuent elite r-ejettés (Hnon aux

entiuefltes faire en turbe , aufquelles vn turbe

n’eIì compté que pour vn témoin) mais il n’en

ей vfé que quand il ей Чцеййоп d’vne coufl:u~

me ouvfance, gardée de tout temps , pour lei'

quelle» il faut des lettres du Prince , autrement

on n’y peut proceder paideuanr les Iuges fu,
baltern: ‘ l ' Y '



Glaapìiк XVII, ‚

Examen àßltur.

ч?

Pateillement pour proceder â la confeóìion

d`vn examen à futur , il n’y Et que la Cour qui

l’ordonne,f& quoy que ce ne [011 de la cognoif

[ance cles Iuges fubalternes,_i’en diray vn mot

en paH`ant, pourfcruir dans l’occaÍion. La ma

niere d’en vier' di ‚ quand auant le procez in

tenté, ou apres ;toutesfois qu’il [Куй contefla

tion, la partie craint 8c doute que les témoins

_meutentiou qu’ils säbfentent cle longue abfen-'Y

ce, fontviels, öcvaletudinaires , on y procede

cn vertu des lettres , pardeuanr le Iuge com

mis ôc competant , ainfi qu’aux autres enque

ńes. Lequel examen doit elite tenu clos & fe,

cret, iufques acc qu’il (01: temps de le produi

te , «Sc lors Бар orté clos .86 [сене , ее qui

doit ePrre efire ait dans l’an (Bc iour que l’a6l:ion

doit еще intentée , autrement on ne s’en peut

plus ayder. Bien le peut celuy qui en a fait faire

vn pour exceptions 8€ deŕi'ences,ôc fi les témoins

font encore viuans au temps qu’on fera reglé â

.faire enquelie en contefcation en caufe,les faut

faire repeter , (inon ou ils fetontmorts-obtenir

lettres, pour еще receu à produire ledit exa

шеи , 8€ auoir efgard aux depoíitions des tê

moiias decedez,c6me s’ils auoíent cité recolez,

L e Iuge commis pour faire vne enqueße

doit proceder-8c examiner les témoins, felon la

forme obferuée en i~a\_Iuûice de celuy qui le

çpnunet а _ car' le Iugelcotnmis ne doit pr-<11I

Ж

\

@.151
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¿ggü ‘74'rm"que СИМ

ceder que felon la Iurifdiéìion qui luy ей

‹ attribuée , «Sc non де fa Propre Iurifdi

(lion.

еееееее=ееееее

Вы my/em de nullité afmgueße, ее

РтсЬн de tëmoim ‚ reglemem д

1 produire , contredire, Z9" [Еш

uer ‚ ф’ mqyem deßwx.

eH.4P1mE ‚та:
Iizçrd' ES parties eihnrfotdlofes dcrfaireî

‚т; х: ргецце ‚ la partie qufa fait enquellcç

ou toutes deux doiuent baillcr copíeì

des verbaux d’enquefìe ,limon en;

ейге десЬецёз ‚ ôc _ayancs communîquez ,Y eßì

pris reglement à д11е conne larçccption &ou-È

uerture des enqueílces cbm vn де1ау,а1пгетепц‚

‚шдоппё 'qu’e1lçs feront rec':eu‘c’s öc ouueztes.

joint I<:s;m«-)yéns'` Ide ńullité , б: roproches des

témoins, qui ferontfonllrnís dans le mefme де»

lay, autrement forclos', 8; les Parties appointées

"5, Produire , contredírééä Гациег ‚ dans les dC

Ord. Iais de 1’O1.‘clCmr'1ance.YV ‚

liu, g, I.€«iÃ:1ulelsvr moyens de nullité де reproches

A „'¿„I4_ doiucnc ейге FougnisY dans ledit delay , autre

¿„_ L ment apres la forcluíìons on n‘y ейтеееиаые’

. fàf Jaiffm qríoxr auraJ pû. Voir l¢ {ест de fen’

Í’ _
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quelìequiefì ouuerte ‚ 8: en tout cas `clo‘it едге

ditquïlsferontmis dans vn fac , Pour у- auoir

tel efgard que cle raifon. `

Par lefquels moyens де nullité & reproches,

on ne doit alleguer ny pofer aucuns faits con

cemants le principal , ains Íimplement ce qui

regarde lefdites nullitez öcreprochcs, autre

ment on peut demander la reformation.

Auíli ne _propofet aucuns faits iniurieux , ca

lomnieux contre les témoins, que l’on ne puille

verifier , autrement fr on едой: receu à la preu

ie , ne le veriñant pas, ou en deinaudeioit la

eparation, 8: pourtoitony eílzre condamné.

Lapreuue defquels Faits де reproches n’e{l: Ord

ïeccuë auant que le procez foit en еда: де iu- И“ '

ger, ains ед différé iufques auiugement, parce tilt I4

[ue s’il peut eil/re iugé par ailleurs que parles ‚п‘ 5'

lépofitions des témoins reprochez , on n’y ì ' °

oint d’e{`gard.

Qle fi en voyant le Procez lefditsfaits де

:proches font receusà la pteuue , comrne on

eut aufíi ceux des faluations', qui n’arriuent _

Juuent, parce qu’ils font negatifs », lefdits faits “l""4‘

ont efîïreílemeut marquez par la Sentence, ‘т’ 4‘

our re euer les patties де l’incertitude des Ú' 5

а1:$ qu’ils auroient à verifier , 8: у ell: ргоседе.

omme еще autres епчиедез ,› 8: la preuue

¿inte auPtocez_, pour y auoit tel efgard que de

tifonhu íugement dficeluy. / ‘ . 4

Les parties ayons ainíi fuiuies lefdits regleî

lens, elles cloiuent Produire par iiauongaiœ
«Í

Ord.

liu. SÃ
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£58 Pmtíqüe Cìuilé,

chacune piece fepafemenc , par lequel feule.

ment elles doiuent donner les induéìíóns à

qu’ellè fin lá piece ей produite , fans faire des

repitirioiis ennuyeufes де се qui а ейе dit au

Èrocez, pai' vn efprit mercenaire ‚Е: дейейп д:

aire beaucoup де rooles , 8сейап: les produ

ůionsiemifes auGreñ`e, chacune des Partiesla

peut retirer pour conrredi:.e`.` ' _

Е: д’аи:ап: que leo parties produifent quel

ques pieces_, qu’elles craignent де aclliirer ,- ou

que‘l’vne s’en veut ferait , à cette fin en ей faiz

extraicì à leur iequilirion Pour (eruit (Году

nul ,_ 8: у ей procede au iour qui ей afligné ou

d’oflice, en piefence де panic бы appellee. l

‚ Les Procuìeurfs fe дейиеп: communiquer На?

Al’au'rx?e leur procluiïtion, 8: {е chaiget Гоп: leurì

› recepiíI`é au bas des inuentairçes ‚ 8: fe clonnci;

copie l'vnl`autr_e де leur inuentaìre ,- ров: йоце

'nir де conrredirs ‘, ее que le deŕfendeur дой:

faire le premier , 8: à ее: effec en faire foruma

tíon. ‘Q _ _ ’ ‚' ‹ ’

Geluy ‘Чай ей clilayant де гсййше: les facs,

apres deux ou trois Requefìes de forcluïion,

‚ Partie. le requeranr ,_ ей адеппе qu’ilvfcrz

contraint par corps, auec dépens 8: voyage й leI Ipatrie enfou&`_r_e.

‚ Les parcieslayantsV contreclitè , 'ils'fe Ydoiuem

f¢:o'mV1~m1Jniquei' l’vr1l’aune, де main en main en

"r'ne[ineinfì'anr leurs conrredirs , 8: й l’vn ей re

‹ fufant ou clillryant ,lautre ne doit fournir fe:

. lwntiedigs, gl1’jln’y(ayrforclufión , Parce cpu
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celuy qui` auroit veu les contredits , s’en Репка

toit prcualoir 8: corriger les liens auant que de

les fournir. v

Et comme aucuns Procureurs retiennent

memoires de la production де partie aduerfe,

pour contredire at les faluations , еп ce cas le

Iuge par fa prudence , ordonne qu’ils fer ont

communiquez pour y ейге repondu à fes dé

pens, ou bien il n’y doit auoir efgard , comme

сйапс par furprife.

Les faluations des contredits n’arreH:ent le

cours де lïniìanceá ‘ 1 ' `

Que ii les parties ne produifent que les en»

queítes ôc actes de la caufe feruans à l’iníiru»

éìion du procez , il n’y a rien à contredire, ôc

ny doíuent ейге receus, ny les Procureurs n’en

doíuent prendre reglement ‚ fuiuant l’Ordon

пап“ s Ou il ей expreffement defendu dere

ceuoir aucuns contredirs contre les depoiitions

des témoins. (I

Sil’vne des patties produit quelque infim

ment, que Гоп veüille impugner de faux, la

partie contre qui il ей produit doit fommer le

produjfint де declarcr s’il s’en veut ayder , au

quel cas il le doit remettre au Greffe, ou la pat

tie qui veut maintenir la piece fauH`e, ей tenue

de s’en infcríre, parce qu’on п’ей receuable à

maintenir vn адсе faint fans faireladitefinfcri

Prion de faux. f’ ‘ ‘ `

А laquelle infcription де faux ne font receus `

IFS Procureur: (шанса leurs >parties , ou deuër

Д’ Ч!

10111.

liu. 3.

tilz.i7.

д". Ia.

@Lg

ini¿I4Щ



Idem.

От’.

ûïf. I.

_ Ord.

‘ "Idem.

М’. 1.

Ídem. f

140 Rrßiqut Ciuilen _

ment fondez де procuration fpeciale.

Si la piece remife n’eíl le propre original, la

partie procluifanre до!‘ faire ŕapporter au

Greíïe la cedde 8: original , auant que celuy

qui fait Yinfcription de faux , foumiífe [eg

moyens , parce qu’i1arr1`ueV aucunes Fois que

par erreuröe vice de Clerc , Pexpedition peut

eilte differente à la cede , qui ей: C0lTÍgêC , sil

s’y treuue vn erreur apparent , ceque la partie

aura deu preuoir auparauant que de rentre-,

prendre. L ’ _‚ ‘

_ Apres la uelle remife le contredifant doit

fouten-i'r de es moyens де faux dans trois' iours,

defquels partie acluerfe ne doit auoir commu- ‘

nication, qnoy quelle le requiere, ains le Pro

cureur d’Oflice qui baille [es conclufions, б:

' ‘ apres remisés imins du luge pourles declarer

I

f fait 8: parfairI extraordinairement

pertinens д: admiflìbles , ou impertinens б:

inadmìflìbles.

(Е; {Из font пение; aclmiiT1bles,le deman»

¢l_eur_;en,fau'x ей receu â informer, 8c le procez

â la partie

produifanre, Notaire öetêmoins. —

Tóutesfoisiì la partie дай: Froduit la piece

declare .qu’elle ’ ne sfen v_cut eruit , iîtoltla 1

piece impugnêe , il'lap'ourra1fe,tiret , s’il вы}: ‘

aècusé cle l’au_oir fabriqué luy mcfrńe. . Í

Aufiìiñ les;moy.¢.ns,td,'e Е; [tint deelatez

impertinents 8: inadmiflibles , fans\aí.1oir egarrzi

â ladite infeription _dâ faux', 'ell рай outre za

l'ì,n,€i5tu£tion,ßc iu_gemenr du pwcfz. " 'B~

4 " ' rэ
‘vv
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Ёггецепап: à la fuitte de lïnßtuétion , les

patties ayants f mies де contredits ‚ elles fone

appointées end: it , 8: eníuitte la partie plus

diligente, obtient trois Requeflses , cle f0iclu,

lions de produire de trois en trois iouts, le р:0‹

сещпдзез mains du Iuge , il mande d’oHìce le

Procureur де ‹1а Vpartie , qui n`aI Produit ‚ ou luyI

fait fignifier fon О доппапсе par le Gteßier,

& apres il donne juger`nent’iu"r les Pieces'pro«~A

eluittes. ` `

Si dans lefdites produëtíons, ils’y'reneontr'e

quelquespieces nouuelles , la partie aduerfe

#11 гесецё àla contredire aux dépens de celuy,r

<1ui'lapio«;1i1itI \ _ ' "
‚ А I ч р

frfm„r=e,e,fr1fiie„«%e,eieA y. i

Der jugemenr, Ypromu:cz‘¢¢rz`am, execuf _

tion.: ‚ (sf îízppeßatìoizr ее?‘

’ eázfùiuent.

['H¿fP'IvTRE - l

` _ES Iuges doiuent juger `c'ert‘aine= Gra;

ment felon les chofes alleguées ‚8: jiu. y.

‘ Ёргешиееерае1еэ ра::1ез;ех`ред1е:8: 1511.17,

K Ijuger lesptocez parle рот: 8:1; ет‘..__:.

Чцед10п де droit, ouparñn de non receuoir, 1. 4: у

qlëßslilençappeŕs, fans appointecles Pattiexen xo. óf

fßifs Contraites. ' „..«/ -3' ‹ ` ‚ п.
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3.41. Pratique Ciuile,

_Peuuent proceder au iugementq,lv quand les

procez font en еды: de juger , nonobllant que

l’vne.ou l’autre des parties foir decedée «St pro

noncer, faufs à fe pouruoit.
LesI prononciarions дошел: eíìre faites en

plein auditoire de leur liege , aux iours ¿Sc heu

res accoullumée de tenir plaids en pleine Ац

I,diance.

S’il}y а des adjudications , elles font ou doi

>lient eine(сайт, Iinon que ce full pour dom

,ma es ,ou inrerefls non liquidez , ou reílitution

¿ie ruiâs 5 lcfquels doiucnr еще liquidez par

experrs,dont les parties doiuenr conuenir,[inon

` en ell: pris d`ollice , fuiuanr qu’il eff porté par

Ord le jugement.

lin. 9.

nit. 5.

ûì‘ì.lI~

(Щ
Iliu.

tilt. .

Qc s"il y en â appel, il doit eilte releué au

Bailliage _ôc мадам de Mafcon , ои relfortil

fem les appellations en matiere ‘ciuile , 8c у ì

quarante iours pour releuer, Брод il ell deferti

& celuy‘ qui a obtenu à le choix de fe pour

uoit , [oit pardeuant le mefme Iuge dont a elli

appellé , ou eriî deferrion patdenant les fupe«

rieurs , auquel cas du denier toutes execution

ce[i`ent, 8: à le Iuge les mains liées.

‘ Q15? s’il choilir la voye du1tpremierluge ‚ i

ordonne Час. оиг n’auoir ait diligence di

° teleuer l'app,el ans le temps de l’Ord0nnance

_ qu’il fera palfé outre à l’execurion du juge

_ ment, fauf 8: fans prejudice del’appel, confor

meinem à l’Ordonnance, clequoy Il перса

appeller de nouueau.

/"W ’ \е

Y/
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‹ Les appellans doíuent interjetter leurs ap- Órd.

Vpellations auec mocleíiie, fans dire aucune cho» liu. 9.

fe parmefpris , autrement on en poutroit ейве Ы’. 5

repris , 8:11е peuuent eilte anticipez de huiëlç или‘.

iouts francs apres l’appel eiinis , 8: у peuuent ц

renoncer dans ledit temps. ’

’ La taxe des dépens adjuge: _deuroit ей е

differ-ée pendant lefdirs huiétiours , auant que дм‘

де les prcfcnter, Iigniŕier, ny Faire taxer. IW“ 4"

Si les dépens ont ейе obtenus par defauts, I’/’\@"°'

contumaces , ny ayant point de Procureur, il

les faut faire ligniŕier àpartie , 8: en donner

copie, 8: Faíiigner pour аШйег ё la taxe.

Pour éuirer les frais qui Ге font ё la taxe des От!‘

dépens, és matieres legeres 8: де peu d'impor- liu. g.

tance, comme des deŕïauts, congez , contuma- tilt. zo

ces fins de non- proceder, ‚8: autres _de еще art, ys

confequence , les dépenscloiuent ейге liqui

dez par le mefmc iggeinent fi faire fe peut. ’ À

Tous dépens font perfonnels contre les _Con

damnez, 8: chacun pour fa portion..

` Les adjudications demeurêt aucunes fois illu- ‚

foites,à raifon que les corrdamnez cachent SC hf“ 9’

recelent leurs facultez. С’ей pòurquoy ils "I" I '

peuuent „ейге contraints par corps apres la ii- ‘Tt’ 6*

gnification des quatre mois , fuiuant l’O.den_

nance , enfuirre dequoy le Iuge le permet s’il ~

ей requis par la partie. '

11 fe rencontre des appellations qui font ín

terjettées par les parties , aux executions des

Sergens, en vertu des cornmiiiions émanées de

od;



~ J. 14-4 A ‘Panique cnil?,
’ I ’ -ladite Iultice, 'comme'cont_raints au lieu de For;

Ё .` mer oppoíition, lefquelles appellations, quand

/A ‘ ‘Á elles ne regardent que l’execution,_`elles peu

‘и " uent eilte conuetties en oppoíìtion,& procede

'fur ícelle, felon que les parties le requierem, д: .

» qu’il ne touche la forme de la Sentence.

Се qui ell de la connoillance du Iuge qui a

. у”: 8- donné la commiilion ou l`on fe doit pouiuoir,

Щ‘  pour faire conuertir YappellationY en op oli

‘т- I 5° tion, 8c les fuperieurs ne s’en peuuent ат! ие:

'la connoiffance , c-ommeil aellé jugé par Ar

reft, в: ш Cas que les parties s’y pourueulfent,

‹ ‚.‚ ils les дойдет renuoyer pardeuant le Iuge,pour

с’? T , ‘proceder fur l’0pp,oii-tion aptes la conue lion

‘ Í ‹ де l’apel ‚` puis que 1’Oidonnance en attribué

" -le pouuoir aux Iuges , de Pautliotité dcfquels

les executions ont ptocedez. '

L’Otclo_nn`ance де Moulins art. 48. portant

que fi les condamnez ne fatisfont dans les qua»

tre mois , apres la condemnation ligniñée ì

perfonne ou domicile ,' feront contraints par

Il corps , femble eilte generale : mais il en a elle

_ Í jugé autrement pour la femme , par la c0nůd¢_

` . _ . ration qu’efì_ant mariée elle n’eft`maiilrefl`e de

fon corps a' >s le mary , ce qui ell: contre l’ho~

nelletê ciuilî 8c la conferuation des mariages.

¿ŕ;~’~*¢

Н.
U

г

fr
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._’

’ Der тиф.‘ (у matiere:/âmmairer.

@HAPITRE XX. ‚ —
OVTES aóìions perfonnelles qui ц ‚Ош‘

n’excedent la valeur де -д1х liures .»lf“‘ $

pour vne fois, doiuent ед ‘е traitées mf- 7°

[ornmaitement , 8: п’ед befoin en _.‘"' е‘

l’inß:tuo`rion d’obfet'uet les (оптики des au«

tres caufes 8: matieres cy-deuant declatées. 3 K

Toutesfois encore ell-il neceffaire cl’y gar- ~ 

der quelque ordre, commancet par l’acljour

nement libellé Y, defauts 8: cantuníáces quandK ‚

les aiîîgnez ne fe prefcntenr. I

Et comme toutes ne font де mefme nature,

Sl les faut ttaitter felon la qualité des chofes

lont ellzquefleion; les vnes requieren: plus am

11е connoilfance, plus cfaéìes , 8: d’autres plus

ommaitemcnt, felon qu’il y а де la difpoiition ‚

St bonne foy des parties. ’

(Год рощчцоу il eil: neceffaire d’ouyt lesY Ord.

»arties verbalement , prendre leurs ferrneng, hu. 5.

йеггехат1пег1е Fait,_& le tire: де leurs bouche fill- 9

àns miniñere де Р.0с:1:е':1:, pour vuidct fur lean. 1.

hamp le different, principalementés petites 8:

:geres .cauf`es, felon la prudence du Iuge , afin

ue d`vne Íimpliciré fans artifice, ingenuëment

“е; confeífent la verité du diff¢I¢nt д &’,_€ì\1' .



Ord.

liu.

M6 ‘Pía-t£q#¥>`Qiilik»

les ne fe .conllituent en frais б: longueurs de

`- рхосег." ' I v .

Mais le Iuge ne pouuant auoit fommaire

_ connoilfaqce du fait, les-parties peuuent efctire
т,‘ ‘э. & pofer leùefaits lc plus fommairement quiil

IITÍH7»

J

‚и.
~i

„W

д 1

Ife pourra fur le tegillrelde Cour ‚ contenant

leurs delfencesöc repliques , 8€ ii elles font де»

‚сЬгё-сз contraires , faire leurs preuues fotmgtiai-`

rement dans vn {си} delay , faire venir les ré»

moins quileront ouys fur le cham , (ой: di{lin
îmfigementvou enfemblernent, pre ence des pat

ties, fans y obferuer les formalités requifes aux

‚ enquelles , finon que partie fera appellee,I pour

Ä reprocher fur le champ, dentelle fera fommêe

autrement п’! fera plus racen lîenqueile faite.

- Et арт: le lu e donnel Sentence fur' 'lc re»

‚ Ígilire, felon que l affaire fe' treuue ‘difpofée fans

. _.I I › ‚ ' ‘,autre ptodu6l;ion. ‘» ‹ ‚ъ — _- ‘ ‚г

Гаёйоп d'in_g`ures verbalesdoit aum' еще

traittée lbnnnairement , 'fans admettre les paré'
ties à' efcn' e,Y ny les appointer à faire eiiquefte,

‘готше 'aux autres matieres ,'1`nais’icel'les ouyes

verbalement eilte fait droit fur le regillie, en

’Í {агата que li le deffendeur recqnnoifl¿l`a.¿ fautc,&’

î —' ne veut fouflenir les injures , ей donné дав 8€

› 4
д

и

misles patties hors du cour ‚ auec les deŕfences
 „ э д. . ‚ v . ,_ . ._

Ьde n y re idiuer, 8‘: aucune fois l miurxanr, cou»

fhmnê aux dépens.- " ‚ ’ - —

]Е‘:.Г11Ё1г1а declaration du deflieiideut', apres

laquelle il ne doit eil“-te cödamné â fe dedite les

Ílßißfßgváfbales, ßômeil a. dlzé jugéptirI Arreíh



1 preuuer` par témoins.

- ¿Chapitre KX.' any

ч щей c’e1't pour injures atroces, entre paf..`

formes qualifiées , ou-ilfut befoin dientrer en

preuues contraires , il y cit auíli neantmoins

procedé fomtnairement , ôcles témoins ouys

fur le tegífirefans НЕ: de recollement& con- .

ftontation, ce fait eíidonné Sentence Е: l’arbi‘

trage du Iuge , felon la grauitédes injures , В:

qualitez des parties.I - › s; ‚

.Mais ii les injures regardent tourela famille

& [oient notables , y peut Vrelire procede extra..

ordinairement, felon la qualiréßc à grauité d’i

Celles. » _ г Ä v '

Toutesviniures díttes hors de-iugeinént , б:

qui ne font alleguées en/Iuítice pour la tuition

de fon droit , 1’injuriant n’eiì receuableà les

\
‘г

annua,.a=anasnn.sse.T'

Du fêeße', Tutelles, confêñàlhs d`z'nj

uezztairer , _(additions de' compter,

‚(гусщеш als теиысг.

  

‘ь.‚щJ-,ycI

[HAPITRE XXI. ~

‘ A dation de tutelle , curatelle‘des‘

~ mineurs , publication des teílame`n_s,_

confeétion d’inuentaire , -ôe tout се"

qui {вы enfuit , appartient aint Iu='if-"“Íf.” 5

diótions des Seigneurs hauts Iuûiciers , contre:

r0\t'es»pe'rl`onnes у reíidans , (мы: l’Ordon--’
“Á

Ord;

decu.

mieu.

tilt. '71'I

'dr М:
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443 oraria. Carle,

nance -de Cremieux ,Y par laquelle le R`oy'tle

" факс qu’il in°e,ntend toucher à la luriidielion

«(сии Seigneufs , qu’il veut eilte exercé con

tre toutexperfonnes, nobles 8: plebées, v

Donc apres le deeed; d’vn chefde rnaifolb

le Iuge auec Procureur d’OfliCe , Став! › 8€

`Sftrgeris, fait appofet les fceaux .és lieux necci~

faires , pour la conferuariotr des biens au profit

‘ de qui i appartiendra, melines- enïlamaifon des

Nobles 8: Ecclefiaíiiques , "quand mefmes ils

fefßícrlt ptiuìlegiez, s’ils fe ttouuoientreliclans

dans efdites Iurifdiëlrions ,` 8: ce par prollillon

.iufques à ce qu’il у ait eilê‘po't‘1rueu`, МОИ lil

elillinétion des cas priuilegiez. ‘

’ Е: àla diligence du Prom-‘rettr d’€)flice , les

Parens 8: allie; du deñfumfont appellez pour§

Yrapporter le teil iment , s’il en a fait ‚ Poufllflll

à la tutelle des enfans , 8€ main leuée`des biens;

ainii que de di oit. '› .-¿Au ioutaiíigné les parens' c'oinp1\'a!1S ‚ Sïlî 1

а teílamenr il ell publié 8: numeri, poutueu lla 1
I fl1ïCllCS’ìl y atI des mineurs,linon n’y ayant telle“ Ё

ment д 3€ ßflnnsf tous течений 8: l’hoirie acce

ptée purement д: iimplement , ou à benefìC¢

-il illllenràilîê ‚ bien repudiée', ‚у eil: P_0ll1'l1¢“`

[Cl0l1 l ’O¢Cufa¿nçe. Í? ‚ W 'A

г —‚ Sil_¢’¢li .pu ement 8: íimpleiitent , де qu’ilS

foient rnajeurslen ell fait main leuéeiaílesъ ’ --[Wut 1.erfz¿ \ »._„,1..¢.S.¿lL\1gesA_l»1ien l`ouuent.{ont contraints D0

»Jl ’_ aqlëlìlëil°i§¥!l’I°l1€£ßPPiiçati,oi1 duinen» de ‘Ч
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Pucliation d’hoi|:ie des enfans , de’ `fuiure leur

ìxitihtion , fans faire la diiïerence que le doit

veut еще fait en cette occurance , (ur l‘abll:en

tion'8c repudiation des hoiries , d’autant»qu`à

Pelgatd des enfans heritiers, ils doiuent ce ref

peót _cl’v{et du mot dabilenit , qui veutdire fe

départir, au lieude repuclier , qui eil vn terme

de niefpiis ',` qui ‘Вы! propre qu’aux eftrangets.

f A l’Quuertu're des reïtamens folemnels , il eil

Heceilàire d’o`bf`en:1er plus de folemniré чаши;

аптгеъсГаигапЬЧиЧЪ eil: requis de faire aiiigner

ůcouyr les témoins , denommez en Рай‘: ourtecognoiílxe leur feing 8c cachet , en preflflnce

des parties interreffées , conlideter les fubftitu

tions contenuës aux teftamens , poutl’in(`1nua

tion qui doit еще‘ ordonnée apres l’accePta

tion de l’hoirie,6cli'c’eß: vn teftament hologra

‚ plie, Pour faire reconnoiíltte l’ef`c`f-itureöc ligne..

turefatteudii que n’eltant qu’vne efcriture pri~ : у

né? › 611€ ne pourra' faire foy qu’aPres la recon;

noiífanee. I

Quand ily a des enfans mineurs , aunnt que `

de Poutuoir à l’hoirie , il eít :equis en premier

lieu que les- ракет des coltez paternelsôc ma..

«мы ‚ au nombre de trois» ou quarte d`e‘cli`a~
que collé ,li rant s’en peut титан’ ‚ `fx`1tii1A cles-13I

alliez , voifims ,_‘ ou' amis , quand С?“ vneffilee if

oeñìon ample, {одет appellez à ladiligence du 4 ’

Fifque. _ ‚

Lefquels parens распад; Vôef r`uaternel'.„äK

Également- de chaque coûté ,~ дошел: baillegg

_

.’\



Cafè. Pupil-, as

` álle ne font point comptez , l’on pretant nulli

'ilyà außi encule pour trois.'rut.c:.llies,leA f¢PU1aSi‘

», r1aire,la continuelle maladie, mais Ynon l2g‘m[‘A

/te, l’nimitit';

"f»:~_

¿gg I I ‚ ‘Ргмёуив Cíuile;

leurs voixfôc<£u„f_Frages , à qui doitellre 'delitti 1

ì la tutelle, fuiuant l’ordre des lucccllions , pour

êuiter les brigtiesßc intelligentes. ,

Maislllâlît que de venir,aux deliberations 1

¿CS ракет _, le Iuge doit conliderer les excules

‘le dfoilspour en difpeiifçrceux qui lesauront

`Pïq`pol`ées legitimement cqmme celle de cinq

en @U51 laquelle ell: retceuëerçiV France ,_ melines

aux pays coullumiers;` entre lel`qu‘els.lont com- 1

Prez 165 enfansqui font religieux vrprefers ‚ dell

le _l`entiment'leplus imiuerfel , 8€ le mieux fili

U»Y» 1`0î,1;C0mpte aulliles. arriere lìls , ou enfaris

dllflìls decedé , x‘mis«-l`euleme‘nt .reprefentant leA

cl!,!`~`F~d¢ l¢lJ¿IP„¢1.fe, 8: поп par telles , ceux de la

‘ille 1° 5.19 qui fâßtnort à laguerre portant les ‘

armes pour _le [сайт du Roy ‚ compté au ‘
nçnibre;I des enfans viuanqs, par laeonlideration

‘ille 1a„m€mÍ0il'€, 611 reputée glorieufepafßla loy, ‘

'»‘apit»aleV auecI le deffuntpere du 1

 

_ ‚т у r

7.159. ;L’_0i‘.¢li'¢.fsle„s lìi§cel`£ions,¢!a»in¢¢jŕ«fel’t allez ‘

C9m1nL1B¢»¢emllì»in@nt.delIein.ri’c&.,pas cl’¢x.C¢ 1

д5111в‘‚а11ё1{;э151тв1411;51 ,¿il‘/-y à-lieu de repre

{€D£~?§i011',CÍì’líg|àe dir¢:,6l.§je.~f Sgauoir entre les ‘

е?fans 8€ tiefef,v1.'1.'1Li,e_1r1sY quifuccedent parfouches, \

/mais en ligne colateralle`,`le plus prochain fuc
_ I C<’¢¢îe-Y 53185 :menge rgipreiíeriziationrprçnaiereinent

и

l¢5~¢0U£"ïrgguins;§’ç&‘âdi:e`leurs_ fti:;;"es,é¿I,ei1tsV 1

` 1 ` \ 1



Chapitre XXI. ‘ 5' г „

nŕÈins,8c les oncles par dcgréseapres eux' l’l‘létc«

ité eli defferée aux parenspluslprochesdu coité

и pere, puis apres aux autres, ’ordre de proxi

iité entre eux tous foigneufemenr obferué : 8c

ily en a pluíîeurs en mefme degré , la fucccf

оп fe diuife par teftes 8c par` égales portions'

ms diltin-¿tion de biens _: mais en la fucceíiion'

ufrere 8€ dela fceur, ii les freres n’e&oient

ermainsöccôfanguins desdeux cofl:ez,l’on doit '

iilinguer les immeubles maternels dans les.

iternels, 8c aux maternels fuccedent les freres'.

ffœursvterins , 8c auxàpatemels les freres 8e

curs du cofté du-pere , ainíi la fœur "сайта

rr le droitfde proximité ей preferé au confini

ermain du deffunt ‚ mefmes еще“;que les

cre du clefïunr lauoit eil de la fucceiiion de

ln ayeul paternel ;` combien.;> queîvce coufin»

»it de cette ligné ё: fouclxe,8C quefafœur vtri- ‘

г nien {о}: pas gear- lllereditéacceprée fe faitf

ule .droit eiuíl vn mcilarígede biens , 8c n’e{l:1

us qu'vn mefme patrimoine ,` clefquels ne fes `

it point de feparation n’y d’in&ruótiou, finon

Fefgarcl des créanciers du deffunt : autre

iofe cit par 1les;-coi1i’rumes , ou les> héritages `

‘оргез du _deiïunt , quzil n’a acquis , font de-lì`

же: à la ligne dîoùfils procedent , ainfi q`u’çn3

:trait lignager ou vn frere vterin ell: exclus pan:

ncoufm du дебилы quand mcfmesil feroit-'I -

I [cpt 8€ neufuiérne degré, pourtle regard desti

eritagcs de l’e1'toc paternel, par 0„,1’0n`v0¿d,._;

ue ¿le droit nurnicipal _difiÍere_ de .beaucoup ¿

il

‘ I

‚я‘:

"\
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f з‘ ц; Pratique C¿u'ile,'

` du droit ciuilA 8: de la Loy. r

с б Il ell aufli necelfaiie dans les occurancesrlc`

W j fçauoir dans quel temps l’hetedité cloitellre;

ff F65' acceptée , le mefme Aurheut dit que c’eílau`

A Choix de celuy З qui la fuccellion ей ‹1еКегёг‚

foirpar tefl:ame,nt,‘{`oit д!’ ¿nteßdt clel’accepret,

ou repudier, mais il ell: raifonnable pourl’in

rerrelll des cfeanciers que les hoiries ne demeur

rentlong-temps comme vaquans, aún que lon

"Pu1'll`e fçauoir à qui Гоп aura affaire ; il fait т‘

diílrinótion de perl`onne,8: donne plus de temps

pour les enfans'„':pere¿8: mere , Se moins pour

les autres , levdŕoit ciuil donne certain temps,

pour s’inll:uire ôeconfulter fur l’acceprati0r1»

,011 refplldiation д foit pat teíiament ou ab ¿mr

ßat, monledit ter-nps'pa»{I`é , lafucceilion ell

¢‘1¢Fl"erée â ceugt. àsquielle touclie de plus ptcz,

бей Pourqu`oy,f__[i кий,” а eßé preiiiréfvzirle`

Iuge ‚ öclïheeitieefdeineurat dans le Íilenchfl

’ (‘ей à la pourfuitre des creanciers l’heredite’

doit eflfe tenueï pour acceptée? fi Chf* àl“

Ppürfuirte d*vnf'fubílitué‘ ou' eoheritier, Oli

Yplllselloigné en degré, elle doiteilte tenui

pour repudiée; ear la eoutumace doit ‘Ш: in"

terpretée felonfqu’elle"eft {же au contummì

б: plus aduantageufe ä celuy qui la pourfuit.:

veu qu’il impotreaux `et'eanci«:‘.i1_s, que l’heredi ‘

‹‘‚ fë foirlacceptées afin qu’ils ayant que1qu’vI1_à ‘

ЧпЕТе ргепАЬеутаЁЁ au fubllitué ou `<cohen-`

fief» ou autres plus el`loign¢z,¢n деда, il im-`
Ñ ¿I Í Р91тг.‹1и’11‚1а‚г$Р11‹11е‹‚ за‘! qulils la Puillèut rb l

 

if
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Clmpìtrl XXI. ‘ д;

:ueillir: que ii le temps n’a „point epté prelixé

parle Iuge , ôc»l’heririera _demeuré long-temps

Ems le mettre en poíiefíiorr ny faire aéte d’lie~

itier, le plus prochain ayant mefprifé fon droit

`your ne l’auoir demandé au dedans du temps

que prefciipt le droit ‚ ,pout venir apres au fuc~

îelioire , il ne peut s’en preualoia , б: quand

nefme elle auroit eftérepudiée , -fans auoir ей.

_etemps de sïnilhuite.-8€ de prendre connoif-<9

ance de l’hoirie, il en peut reuenir, ôc r’entrrr

n la fucccílion, aptes auoir teconneu en quoy —

lle Concilie , mais li le iour luy a eflé pieŕixé

ar le Iuge, il ny eilt plus receu , parce qu’il’ell

rclus rp/’ò ¿ure , ôc par le feul minillere де

roít,& le'coheritiet , le fublìitué , ou le plus ‘

rochain ab imefŕm , eli fait heritier 8c n’a be- / ‚

)in d’autre declaration. Par noftre pratique

ous obferuons le temps 'de quarente iouts _

our accepter ou tepudier.

l.’heritiet put öc limple, exclud l’heritier par Corb'

enelice d’inuentaire , quand ils font en pareil P' $40

egré 8c non autrement, car en degré plus ef- От’

»igné il en ell; débouté fuiuantla Couliume "Ётддд

в Paris. ` hu" 6’

(Две fr par la deliberation des parens allem- Р‘ 467;

lez, ily ì concurrenceßc égalité de voix öc ` — \

iŕfrages en la nom_inati,on.de deux: le Procu,-„o

`ur d’Ollice par fes conçlufrons peut faire pan`

rer la balance du collé de l’vn des deux nom,«

ez qu’il jugerale plus capable. Maisnonoln.-`

ant lefdites concluiions-, le luge le peut dbg;
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lice, s’llâ des motifs plus conliderables, lam

s’elloign'er de l'ordre des fucccllions. `

Ф; li par le tellarnent , le tellateur a noni

mé vn tuteur, fa volonté ell: fuiuíe,en tant quil

lbit confirme parles pa rens, s’i'l бей lurucnu

nouuelle caufe , ou qu’i1 [oit fubltitué aux mi

neurs, pqut éuiter le foupçon.

- Si la vefue du delfunt fe trouue enceinte ell

:rulli donné curateur au pollhume 8€ fruit de

fon ventre, & l’education à la mere.

’ (Q1`e's’ily à appel de la clarion de „мы

curatelle , ell palle outre par prouilion , nu

hoblìant iceluy,8c le tuteur contraint par стр!

ì exercer lacharge, öc de preller 'ferrnentàpfŕ`

ne de l‘an'iende. .

Apres laquelle datíon ', le tuteur ассер

'l’hoirie,deinande elite fait inuentaire pour ‘

décharge.

Si l’hoirie ‘Гей acceptée qu’à benelice d'iß

‘ uentaire, il en ell fait main leuée en cette qui

lité, à la charge de faire inucntaire,ou Гоп до‘

obferuer lesA foleinnitez necellaires , commßd

faire alligner par deux diuerfes fois les crear

ciers, б: pretendans droits à l’il{`uë des Melll

ï Parroillialles, Se par alliches au deuant de lc“

tree des Eglifes «St Auditoire , 8: plaider les Щ

'fignations à Icliaeun iour.

Il enfant autant faire quand l’hoiIie elliÁ

pudiée qu’1`l у à curateur decernê en l’hoiric.

' ' Ayant obtenu deuxdefauts, au dernier r

“¥>`rdonnéjqu’il,feraprotedé â la confeélioß ‘



__ Gmpizre XXI. ц;

Píriuenraire â certain iour, 8: décerner vn Pro

cureur aux creanciers abfens pour y afiiíter, le.

quel‘61l: payé aux dépens de l’hoirie , 8: поп 1е$ *

autres Procureurs des creanciers,qui font payez

par leurs parties. Се fait ей Procedé ârl’inuen

taire auec des apfretiatiateurs 8: taxeurs qui

font appcllez d’oHice. _

Comme le plus fouuent les vefues fe renten

пса: heritieres teílarnentaires де leurs maris,

font déchargées де faire inuentaire , ôctoflr

apres conuolent en fecondes nopces , par le

moyen dequoy vn fecond mary dépouille les

enfans du premier liót de la fucceíiion légitime

de leur Pere , par droit de retour , comme il fe

‘ой’ еп plulieurs rencontres. 11 feroit neceiïaire

de Pouruoir à tels abus 8: fraudes , ou les Olii- .

ciers font obligez de tenir la main, pour le bien

8: vtilité des Mineurs, oudu moi-ns Ii -toit qu’

elles font engagées à des fecondes nopces:& le

mefrn`e pour les marys , de ce q.u’ils ont eus de

la liberalité de leurs femmes, quoy qu’il femble

п’), auoir tant à craindre, attendu que les meu»

bles font reputés aux marys , 8: pour les effeéìs

mobiliaires, ейапз les vrays ôclegitimes admi-` "

nííìrateurs, ils ont toufìouts l’entiere difp`oíiI

tion 8: pouuoir де conferuer les biens , comme

bon leur femble,ôe non les femmes dés qu’elles

font Гоп: Гацдхогйе maritale. С’ей dequoy

la confcience des Ofliciers demeure chargée de

veiller ä la proteéìçion des mineurs.

‚Е; Parceque Pour laeanfeélion des inuenrai- '_ ¿
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Ora'. 115,11 ell arriué quelquesfois dilliculté, fu-ret

liu. б. qu’on у veut faire proceder"par des Notaires

tilt. 1 . Royaux й l’exclu{ion des Oíliciers des Seig~

art. 1. neurs hauts luiliciers, fouz pretexte де ГО!

donnance , де Blois art. 164. la clillinélion en

doitqeilíe faite, fuiuant qu’il ell r’aPPOrté au
I'commentaire de laditte Odonnance , que les

Notaires ne peuuent 8: ne doirient s’enn emet

tie й faire inuenraire aux Iullices des Seigneurs

hauts iufliciers , comme eflant ernolument de

Iullice 8: droit де Seigneur ie , fuyuanr qu’il a

elle iugé par les Arrefls qui y font rapportez du

19. Nouembre 1 §80. 8: aux grands iours de

Cle mont du 18. May 158g. `

Aufli quand l’hoirie ell acceptée purement

8: fimplement par les tuteurs des mineurs ,le ‘

,Iuge ny le Procureur d’Ollice n’y doiuent pro- 1

ceder, s’ilsn’y font appellez parles part1es,ains\

feulement le Greflier,d’autant que le tuteur ell

 ‘partie cîpable 8: legitime contradióteur, 8:ainli

5 eluge oit commettre le Greŕlier pour)I fno

_ceder deux parens du colléY des delfunrïts pere

ou mere des mineurs appellez/` й 1а charge

I Yd*’eTl.‘e rapporté patdeuant le Iuge pour eilte

_ clos 8: ;1llir1né,en (шоу les mineurs _ne fouflienr

'_ Arien, 8: n’en‘~eeuile pas plus du сию“ que

d"vn Notaire. ~ › ‹ —

(kie s‘il Ге rencontre des biens 8€ eifeůs

mobiliaires hors du territoire де la lullice du
ŕlieu du decez‘ du dcilunt, 8:'que`ce Год!”

‚чтейпг ïfllìprits le _Iuge,_élu domicile du de&¿1f1î~

"' й’ droit

/

‘х



  

‹ СЬлрйгеХХЬ - ц)‘

ì‘:~droí_t_ de fuitte,-öt Шу proceder endemandane

pareatis au Iugedulieu: ou font lefclits biens,

CÍ?íil’vl°age du Mafconnois qui s’obfe.tue reli~

gieufernent lans contredit, mais li dell hors du

‘СЛОН, il dépend du luge du lieu , ou il impor

te que l’inuentaire (oit fait de le p`e‘r“m'éttre ou

n_<>_n_,\» ё‘ д’у proceder felon l’vfage clulieu.V4 —

_,Ayant elle pr_oceclé_ _à lfinuentaire, les tuteurs

& Curateuts doiuent' >ati_i'1îr1ol’t faire vendre,

par authorité de ‚мысе les rneubles'periH`ables,

ё‘ etnployer les deniers — en rerïìe`s`öü` lieritages,
parl’aduis des pareris, Íauec ее -q'L_1’iÍsY `auront

rrouuez de comptage ',_' â' peine 'depayer le

parifis ,_ qui eil: le__cinr'_1`uielirre deniíetì' «Sc ,les

_iq_t_ere_{l;s.' . _„___ ,_ „V ï ‘

._ `~Mais C0_r.nrB¢_ -il fe, commetIbgtaucoup dïabus

ell Vev1'l‘.lÍC‘Y ìñeùbles yldoit ‚

i

_ Proceder auec plus de forme quel’ rr n’a pas
fuifB <_;y__d¢-,riatrt` : ydoni: s"e{t eni`uiu_y"V beaucoup

de Ifraude. ‚ ‚ч

;— Ье-‚Зеееп‘ дёёёъггёёдеед‘еегьад— iaûf tif

iour, ё; nonl`eule«1n_e_t_r_tI _l’ei`c_ritîe,*ni`1_is e_lïeéltiue

mentle {же Il:r_‘ve'r:i,t_`r': ‚д Se (croit neeegfaire

quïil fut;-allillé :de quelque perfonne de probi

té , comme du Greiner _ofu (on commis“, pour

éuiten-.lQ,s_,1l`uppolitions„ faire mention article

par article> `desÍ.iìreubles& clrofes ‘expofées en

vente, de qu‘el'att`i_c,lefcle 1_’inuenraireil'ptocede

pour le Ybien depoiiillér‘£parce ‘ ‘

vente s’en fait confufernent, iîrìrs ‚где mention

que `quand la. `

de es«.fC1,¢S“f1rr~1’ès»i¢ßfrr¢f_ilâßfofrefnfßg _.

_ î;~` ’ ’ ‘ R..
L



' '§58 _ „‚ E Pämtique Ciuilë, ‚ I

par арт áë le dépoüïílier ,'8cde'co1i`Cìlierla

#vente aueé 1’inuenta1`ŕ€ ;'a'1-1 lieu qu'en mefme

't_emps'I'on voit1’vn l'autrc. Leqúelma`nquc«

ment ¿ongle btaúçoup de peine en procedan:

` aux com ‚ ' s des tuteurs; ce que Гоп Peut fáìrc

` {айубьёёзсг la fuitte 8: ordre des africîes dè

.finuencaîre , aíns feulement felon ôcàmefure

' ue l’on4_en fai la 1vei1te_,` áccuf¢r‘l’af1icIè de

A I inuclllîaite pai„numer9,dont les articles femm

/ ¢:,otr«.ez.jA ' " “ ‘щ

'I ‘ " Е: ç;c agli èfŕ sncgre dïplusimpòrtänt ‚ c’ef%

у " Rzfârìnurían du ¿Lui Äh: Заход‘:

" ‹ gue рать fáciliré des Sergehs ordinaires, laß

quels â eÍn'e fçauen_'t' Ира 6€ ‘efcrìre , ou íîmplefl

шеи: ner, ón leur fak fúppóïer acs' четы:

диск; fgaçon q\f¢1’o„'v¢m ,n au derrirneñr ¿CS1

Pauuresvtńîñeuŕs , qi1íi1ïs’è& rencontré in

plufieurs hofries. î ‘ “ " ' ` ‘ ‘
 

- 5- Сей 'pourquoy pdurremedißr 5, cesabus,

pu dqmoirxs у reni; quelque forme , auanr qu

deproçecîeŕ âlla vêntcß, 'il córiuisnt en démalv

Дек la Perpjiiìïòn au Iu‘g~e,_lçq;1elfIadonriállf`

`¢j.~rdor1m:1a. qu‘e1Ie`¿foít ŕápporrëè au GNÉ

/-Pour еще ccrtiíìêc,Y 8: y auoîr «ест; ‚ 5€@
-'„qu’clIevx'1e foit changée, nlzetée, viciêe',8t ЧМ!‘

qúefois cfgarée , ¿Comme Пей aŕriué , 8C'q“’ ‘

,.\ y ‘а eu pr‘oçcz contfeles Sergéns, AI«':{¢';1\1çls ne

_`s’eí’can'§* трение: dcqqoy in refpòh rc faute

де lçs ŕappoucr , les pourfuitreá ont ¢£ìê‘iIl\\‘

‘Кейсы. ‚ A
‚ ‚ _ I " .

, Le guten: ou curateur doxr außî-amki
. ’ . ’ у - ’ if J à“ I

‘ё ’ а „_ ‘ «f г; — «~ ‘

‚1 "` ‚‘ ’ :

-V „А
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‘ \

Gmpirre XXI'. ‘ »biens irïlmetibles des mineursypaf autherítê де

liilìice , faire dreifer les billets contenaas fpe~

eiůquement declaration des immeubles , Гейа:
~4l’ice11x , Pour les faire rendre en mefme ейаг, д

les faire publier ou ils font íiruezöcaflis, cltr à’ `

moins au principal lieu де цгейдапсеор ju.- ‘ 

rifdi&ion,à l’ill`uë de la' Melle Parroi{liale,auec

aiiiches au deuant cles Eglífes 8c`Auditoire, du

moins Par trois diners Dimanches , 8: faire la

deliurance enla prefence du 'Procureur d’O£~>

HCC, à la charge де cautionner, faire viliter les

biens auec le tuteur 8: Procureur d’OHice , 8:

que les tuteurs 8: cnrateurs,n’en prennent Fade

Íudícarion par eux, nyintetpofées perfonnes "

Pouréuiter "aux fraudres qui s’en enfuiuent.

Le tuteur Adoit Prendre garde ‚ё ceu_x` auf- ‘ 'Carb

quels il ргейе argent pour i’es` mineurs , 8: '79

'wntraifëeàîendant fa charge, qu’ils foient de Р ’

ъ ~nelle con ‘доп 8: credit 'fquïrn fdignmxx pere

‚ de famille leur ëût-bien' acileńre'nń„'pre{lê , 8:

› s’il intente quelque 4'pr«‘:i&:e'z"i"r'1'P'er1‘ltnr a 8: Епиф

‘meûnes Tirage 4~:i`ccY'o_r’1áp_l,)" , "auparauant»»' K E5

1&'d'épe`ns‘ 5 8eles'ving`t'cinc‘1'ans accomplis , 8: "îles enfans en `fìle1‘n‘e majorité , fi le tuteur n’a `

'fncores rendu cim'ip_te.,` ny les tiltres feruans д»

lacaífe, il fera tenti де ' сидите 1е procez _ \

Ílifques au 'iugemeìń de' ' itif,' 8: s’il contra- ff 'Í"'

¿le 011 rnego`cîeq"u'elque chofëauec les_'n1rr'net1'rsh`~

`l_¢rnent,~ il nè pourra _repeter leéfalaires V,/frais

r

ч":

‚ч.‘

‘я

‘Ille derenclre coruptej, `t¢11‘r.,eß ¿nul 8: де nul §fî

..r T _
А у)‘ —_ Y ‘e ж в

. f _ - ‹ «З ‚ r
_ а É. _‚ ‘Ä _': ц 3,. „Q ,

_ „,’ „ь -

, . 0 I ‚\ . -IÍ  ‹ v .



` е Le tuteur ou curateur' doit aiuili атм:

_iss . _ Ринг”: cani, _ ‚ ‚ ‚

par apres de le dépouiller ,'8:de eonc_ilietŕle

vente auec lïnuentaire, ' au lieu qu'en mefme

temps l'on voitl’vn l'autre`. Lequel rna`nque

ment donne beaucoup de peine en procedan:

aux com ‚ s des tuteurs; ce que Гоп peut faire

е fans 'ob eruer la (uitte 8: ordre des articles de

_lïnuenraire , airis feulement _felon 8: й mefure

'que l’on _en fait`la.vei1te',' accufer l`article де

1 inunrtaire pai„_numer_o,dont les articles feront

eottez.Y . . _

" Et ce qui ей encore deplusimportant , dell

que par la facilité des встает ordinaires , lelï ‹

quels й eine llçauentlireI 8: efcrire , ou [impleL ç

ment lip ner, o‘n.leur fuppoler des ventesi

деtelle açon que Гоп veut ,_ au detriment dei fr
Ipauures mineurs , qu‘ilìs’ell rencontré en

plulieurs hoiries. ’ _ ‚ 'x «ir
Refôŕmntían duлещ des .S’e1“geńi'._Y rr

'« Cell pourquoy pour remedier й ces abus.:

ou du moins y tenir quelque forme , auant que it

deproceder й la vente., il conuient en deman_l

der la permillîon au Iuge, lequel la donnaurl

ordonnera qu‘elle <foit `r’apportée au Grellïn

pour ellre certifiée, 8: y auoir recours , й ее;

¿qu’elle ne Со}: changée, alterée, viciée,& quel»

quefois efgatée , comme il ей arriué , 8: qu’il

y a eu procez contre les Sergens, lefquels ne

_`s’eflans treuuez dequoy .en refpondre ’ŕautrìI

de les Eappottet , les pourfuittes ont eíléill

foires.

‹

  

bé. ‘_‘_ `- -



— spfewaage ‘\a"cc_or'np_l„y , `auparauane~. ’

‘ ‘\

Chapitre XXI. ` _ Y»_ç"9

biens immeubles des mineurs,»paf 'authorité de

lultice , faire dreíl"er les billets contenans fpe~

ciliquerirnt declaration des immeubles , l’ellat

~d’iceux , pour les faire rendre en mefme citar, ‘Ё É

les faire publier ou ils font Еще: Se ailis, du .' ` ‘

moins au principal lieu de larelidance ou ju.

ti{di6tion,à l’iH`uë de la Meile Parroilliale,auec

aiïiches au deuant des Eglifes 8t`Auditoire, du

moins par trois diners Dimanches , _ät faire la
deliurance enla prefenee du IP_r_oc_ureur до?‘

lice, â_la charge de cautionner, faire vilitet les

biens auec le tuteur 8c Procureur cl’OHice , 8e

que les tuteurs б: curateurs,n’en prennent l’adf ‘ ~"

judication par eux, nyinterpofées perfonnes ’

~pouìf\éuiter aux fraudtes qui s’en errfuiuent.

Le tuteur doit prendre garéleîà ceux auf- ' 'Carb

'quels _il prefle argent pour {’es` mineurs , 8€contracte endant fa charge д qu’ils foient de Р’ ' 9’

telle con 'tionôc credit '_ u’vn fóigneux pere

де famille leur eût bietrêcilerl'ie`nt` preilzé , 85

s’il intente quelque _procezfuperńux ,_ ôcinuri',

lement, il ne pourra евреи: les (дана: ,’l:rais

«Bc берет , 8€ -les vingt'-cinq' ans accomplis , 8€ ' _

fles _enfa-ns en pleine _rnajorité , fi le tuteur rfa `

'encores :е11д11`с0111р:е‚, ny les tiltres il‘:ruans`à»`

la ваше, il tenir de ' ourfuiute le procez \ _

íxifques au 'îugemént 311111111, 8с s’il1cont_rrr«4 Ё" `You mgocîeqtrelque chofëauec 1е$1п1пеп1’з—‚ ‘- ‘ 2 е

que de rendre ¢_om_pte', вещей ¿emu ,ii C2 2»

5:“ ~ ~ _ ‘т’. 'v K _`~ _ 1 ‘а ' "

в. ‚г __ ы‘: ‚ _
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160 Pratique СИЛ’;

Pour euiter cesinconueniens quancllestuìr

teurs ont des deniers en leurs mains , s’ils ne

trouuent 'commodité de les employer vtile»

ment au proñt de leurs mineurs , ils peuuent fe

' ouruoír par require , faire appeller les parens,

` lefquels ouys l’employ en ей fait par leur ad-1

\ uis , felon qu’íls'luyindiquent1’eû~ab1illcment

' cles deniers ou il en ей decllarge.
A _ Dos campte: de tutelles.

K Les mineurs /elltans faits majeurs, Ieurtuteur

ou curateur leur doit rendre compte pardeuant

Ile Iuge qui les a charge, lequel doit ейге clreile

par chapitres diílinérs , annee par annee , tant

_‚ en recepte que depeuce , öcàla (uitte l’vn de

l'autre , ôtfpecialement defpoíiiller l’inuentai 1

‚ I te, article par article, s’iln’a eflze fait par la ven

' te, ainfi que nous auons dit cycleuant , parce

` .’ _ que autrement on ne recognoiílroit pas Ii toux

auroit elle vendu ny compris au compte. ще

ledit compte (oit dteffe endbonne forme fans

lexcez ny px'olixite,_ains (`eu1ement` dire ce qui

` _ ,FR del'e‘{l`ence 8: cognoillance du faitdont ей

Чиеййоп, pour ne point -großìt 8c~_enflet__fle

_ `сотрпе de feuillets, àl’oppr_e[{ion des oyans

compte ,parce que les. frais de l’aur:lititm` fe re

` glent à la greife du compte): _ ‚— „ _ ‚

Ord. Ce fait,l'on _procede à lfauflition ‚ 'foit pat

1¿„, 5. Edeuant le Iugeou patens communs ,4 bons 6C

‚дм ‹8_ notables petfonnages, ,confohnemçnt â. ,l’Or

‘т, д’ dpnnance de,¿Moulins. ‚ . .Y

as ’ ’ ' ‘‚ fl“ îf,¿Y“¢~f’>~‘,1ŕf‘“f de em“

ц ”г!‹. ~. =., Ц‘ .

‚
‚ .
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‘ l Cïiapitre XXI. _ 16 r

mi (oit dilayante де ce faire ‘, й с'ей 1е c0m„

prable, il y peut ейге contraint par corps, parce.

que с’ей де fon fait, qu’il ей faili du compre

8: pieces iulìilicatiues , 8: qu’il tient prefom-

ptiblernent les biens des mineurs , 8: й бей

l’oyant compte qui refufe d‘y аШйс: , оп реп:

proceder à fa conturnace,pai'ce quil ей à impu

ter д’ей:е еп demeure à fournir fes debatsöc

d’y afliller. ‚ У

Procedant З. l'examen du compte pour en

vfet par ordre 8: methodiquement , l’on fera

iìipputation des deux chapitres de recepte 8:

defpence d’vne meiine armée , pour les faire

` quadrer l’vn it l’autre , öcarrclier celuy qui fe

trouuera reliquaire, pour au fubfequent Chapi,

tte de l’année fuiuanre, lecharger du reliqua 8:

inrerefls. A

Mais par ce moyen с`ей faire produire inte

хейв dïntereflsen accumulantainii d’annéeà

`autre, qui ей veritablement la forme des vrays

comptes qui fe rendent 'df rigore мы; _mais

cela ей fort rude 8: rigourt'-.ix à vn pauure tu

teur , qui ne peut pas touliours rencontrera

elìablir les deniers qu’il à en fes mains , pour

en tirer intereílcs , pour lefquels il ей yray` qu’ilI

ì йх mois par l’Ord0'nnance, pour l’employ des

deniers qui doíuent ейге conliderez 8: деРаЬ

quez autantY de fois qu’aux chapitres il y â de

1riouueauir principaux dont il ей chargé. . y

’ ,Il y а eû procez encette Iuilice fur .le c_om~.

Pte de tutelle rendupar les fteresöä freins B111

‚
д

1

п.

„м.~.....-—‚-‚
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#Gi ‘ Pratique èiuile,

‚ teteau , â mailtre Claude Garnier `cle'l’a'dtnl

’ nilìtatión de tutelle, que Damoifelle Catherine

Picolíer leur mete auoit ей des Crfonxtesiöc

biens dudit Garnier,l& d’vn lien tete decedé,

déttolu par appel à la Cout ‚ 8e examiné Paule.

„ш МопНеи:‚‚1е Lieutenant General, Com

aite nommé par ladite Coul , Se liu: les ap

pellations de PlufîeursH ajrtieles dudit Compte,

‚ей intetuenu Atrell enl’an 1661. contenant

entre autres chçfes ,' que le ttttetn dell tenu де

fe charge; enreeepte par fom comPte,des inte-I

refls де ссчич! peut auoir en (esmnins , année

Pàtannéc , file capital ne fe спеши: à concu:'.«

r21nC€ de fix eens limes , auquel cas le tuteur

çloit joindxe les intete&s,qui font Aparce moyenI .capital les auttesàltnées ‚ ,8c ainfidçs inteteßs ,

Äfinterelìs A, qgańd 1à la En cle l’année il cit x'eli~L

guataire iufqilles fà ladite femme' de Их cens li

‘лез ‚ & non moins. ’ . ’
у Le Compte examiné , clos Se attelle le Iuge

dechatge le tuteur де lon aflminilìration, mei'

me quand le cçnmptc auroit elle examiné pat
les pzitens 8; I:nbitres , parce qu’iceux ai bitz es

8; Pareńs ne l'on_t compctans? Polit y piçononcen

,áëieli pat ledit compte , [ой qu’il fait exa,

ìnínepar leluge ou les Arbitres , il telle .quel

qùe article en conteûation 8€ l`ot',&`r:1nce,le tout

demetie fufpendu, ôe les patties doiuent elite

ìeglées ìefeiire, faire .e11q\_1e&c,8e y eů proce»

_çlerygrdeuent le luge , eornme au-x autres ma

‚ ‚Её; se <1‘!i.f.'miP5,fCh¢dï¢11ef¢ dtíliutzê чёт’- 3

/
‘

' `
'

. х

Р



Ch4PiÍï¢ A

faire pout le furplus , d’autant que 41@ compté
cítindiuiúble. — ì I»

Cependant les oyans сот. te doiuent anòít

la iouyíïance des ixntneubles, emeurans neanr

moin; affeítyez 8: hypothecquez`au tuteur ‚Ч‘;

aucune chofe luy е?» deuë de reliqua, autre

ment par les fubtetfugesfdu tuteur , le mineur

fait majeur ne íòuyròit дать de fes biens,

Юг‘ fm; de Гехлтеп du сатрхе._‚ ` ~

Lßs frais de1‘cxamen du compte doiuent
Flite auancez Parle comptable , Vcomme luy

сдам райё: , mais s’il y à des debats par efcril;

¿la grande forme , comme font aucuns abufi- ‘

llßmeut, qui montent autant que le colinpte,

lccomptable n’e{ì tenu de Vauancé; s’il ne

veut , ainsrfeulement 1‘aHìf’çançe du Prçcureur

de Гоуап: compte. V ‚

'A5145 пешие:des Sergent, А

Les abus qui fe commettent par les Setgcns

‘На fònjne de -leurs eatplçits, auzt fommaires ар;

prifes des debiteuts que Yon Pretendeefite in,

foluables, eßfl frequent q\_1’ils ne manquent ,à '

efctire ée que l’on ¿eâte d’eux , Yôc aucuns en

om Cfìíf punis б; cha&iez_ en Iuítice , néant.

moins le remede qu'ony Iîourtoit aäipottet en

d0nnaa:¢y:.t;1es legitimes formes ‚ ne e'._uiroient

quelèïvm, fiile „з: àvtay `dil‘¢‘:“â’s/rle (elle à tous

ßheuafux. C’ePc poqnqtloy Pour bien prqcedër?

il dì nßcefiaige ' ue lesexploits (сцен: аигЬогЬ

faz en Iu{ìîce_,.,?çauQìt de pgefentet Requeíìe

pax is сети; faî¢*ì9uytlesмат «St perfongßs

\ t
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2.64 ‚ у Pratique Ciïuile,

dont ell faitmention ‚д‘ par les exploits , patrie-`

uam: le Iugedu lieu, qui en doit auoir connoif

fance, pour у pouruoirfelon que l‘afl`aire le te

quicrt , autrement on n’y doit auoir non plus

d’efga1‘d que s’íl n’en auoit elle du tout point

fait, dont les tuteurs doiuent ellre aduettis.

La forme des comptes de tutelles ell allez

‘tommuneôtprefctipte , neantmoîns par ctr- ‘

I tainiuterell: mercenaire», SC ińdulgencedesilu

ges, elle nes’obfetue pas commel’on doit Э Щ

ceux' quiles dreifent confrderent plus leur inte

“Ё › que celuy de leur parties , les remplillant

de difcouts inutils & fuperllus , qui ne fement

qu’à enflet le papier «Sc la boutce à l’opprellion‘

des parties , fpccialement des mineurs , оуапз‘

comptes, qui doiuent tout elfuyer: en ce que

les vacations des olftciers , & ceux qui proce

dent à l’audition|des comptes font regles aux`

_feuillets , qui reuiennent approchant de vingt

cinq fols par feiiillet,o,utre qu’iln’e{lefcrit dans

vne foune raifonuable 21 Гараж de cinq fols,ôé

le quart pour la copie que prend celuy qui la
‘КЕКС ‚ outre les deux tiersI de cinq fols poul

fon aflillance,qui ell vn abus certes intolerabll

'86 cle la confcíence de ceux qui le fouffrenrsqll

l дошел: confxdetexí qu’ils'-_feront inefurez àl

efrne тайне ЧьЫз/аигащ 1nefurezptuŕuy
fu' " "»‘f;ï’._ ‚ r ..
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Der ß/enmitez der criees, _/ußlmßaw

¿iam , riz',/Èutiom', internentionr,

adjudication: pardecret , Sen

tmcer afomlre Су‘ alleuoim'

. Y der ¿'07/zivzîßiireir.

CHAP ITK Е- ХХН.

ES creanciers qui (ont Топаз: en

Sentence ôc exetutoire defclites Iu

rifdicìions, ou obligations receuës

Гоп: Seel Royal ou authen'tique,con

tenans clebtes claires ßc liquides , ne pouuans »

Cllrepayez par voye de failie, d’eH:`ets mobi

Байт, meubles ou fiuiéts, решает faire proce

der à la vente des immeubles cle1’obligé , ou

condainnérfdefdites Iurifdióìzions , ii les debi

теща (ont iuíìiciables , 8c que les fonds 8c heri

tages у foient` iitués 8c aflis ,puis que l’Ordon

nangze leur en donne le pouuoir 5 ou ilell eic->

preiîement declaré que les criees feront faites

pardeuant le luge des lieux, pour éuiter l'esrfur~

päifes. Iugépat Arreft futiles remonílrarxces d

onlieur le .Procuneur General. ‚ ‹ ` —

Mais on doit prendre garde d’y obferuetöc

accomplir_entierement toutes les folernnitez ‘

~„".\..‚‚
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3,66 Das cï¿{È_eë:‘f5"[î4bl:4fl,4:ianŕ. _

gèquífesôc Ptefcriptes Pat l’Otdonnancc, parte

I ' ` д; lepourfuiuant criees tientlieu de ven`

4 t geul“ , Be ef; guagand d’icelles enuers Fadjudi.

Il

el 1| _ ‘ cataírel 1 ‚ ‘ ' -

Le ereancier enlvettu d’vne commil'{ion„tle

Peecize ou executoire óbtenuë б: émanée ¿lef

dites Iuziläiótigns , apres augitfaìt feellet l’o-.

bligation du ~Seel ä1§oyal,li elle ell recel'1`e',quoy
ue le Seel nelfóit atttibutíf de`Iu1’íf‘cl^i¿tion,fait

gti; e commandement au debiteur, â Petfonne

ou domicille de- payer la femme contenuë си‘

‚г 111-6011111111116135 luy lîe1ra,d§clal1îÉLqlfä F3415# de t

« APayement ‚ il Prenclm de fes biens par execu. ‘

15011, ё; procedeta par faille, eílablíifement де l

Ceointnîllàite , fubhaltation , vente., б; deli

I urance. ' ì

’ Ord. Се qui s’entend peut les majeur-s,0)r dell

liu. 9. ЪеГОЁп де faire Vpetqtli-Í`1tion де шецыез , ains

141’. 1.. ftlffitle cotntnandement fait àperfònne ou д0‹

\ mlclle. `

: ‚А pires le _Setgenr fe etanfporte fut les lieux,

-fait lfailîe Èl„es.fonrlS„ôc herítages , .qu’il dcclafc

. дреоцйцд‘; par teharrs ôëaboutillîtns , auec. de.1

datation, q1¿’il:lesm_ettta_en eriees , Yqu’il Conti» i

‘шею Bc aílìgnetaìrquatre Dimanches confe

. ‘и ’

`» ь

` ‚ " 4:? сшйё, .quäl.'cQtteta&"datteta par ordre, àcom-.

maneeeivà tel Dimandxefconimode .quîil voudra

clwifii', >tfr1ais,~i¢;eltiy î`xnat<'qfué.8ceotnmancé', les

autres e,loîuent.e{t:‘-'e (uiuis ‚(ат дйевпгйриа.

бпщйхфеёпеде nullité. ’ v - а

„Co11f1rni_1Taite la



N
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premiere cfiee , de Perfonne capable plus pro» ОМ. у .‹

chain des lieux, quoy que par Edit, ily à crea- liu. 9. 'ff

tion де Commiflàite aux faiñes réelles qui pre- alt. 5‘

геплёиу: де fa doinmiliîon en toutes les efiees~ '
qui fe font. Ceque Ineantmoins tls ne peuuent

pas pretendte en celles. qui fe font де Гащьа- - . . 1

rité des Iuftices Su baltetnes, puis que les lutti- д Qt ‚

ces lont Apatr,l`1no111'ales aux Seigneurs hauts Iu~ ` .

ÍlÍCÍ_C.lI.S Liîlfqllcs à се qu’il en ait elle autvement

‘сфера: la Cour. Auquel Commilfaire il

RfWÍ¢ra en perfonne , âìenonà autre de fa mai- L0“

l011,l¢quel [ignara s’il (gait lîgner ‚ fera fommé р. _-61.

de .Ce faire p'out1’en rendre tefufant , lu feta

baillé Coppie auet: la declaration de tous es he

т‘! ¢S failîs, luy enjoindra de faire foil deuoir,
öl ÀI/,t¢'._~urfera mention patfes exPloits,en pre

fence dedeux témoins quifçachent-íigner,`par

C: que tel exploit eft oblig"-atoire,8c les denomf

met par nom , (итоги, qu;f.ñlé.8c demeutance»,

unt par l’otiginal derexploin, que par les cop~

piesqui feront données, fins vfettle cette viel

le pratique 8€ couíl;ume_de§ Serg-ens , de dite

par les exploitslen pŕë/fence _clestémoins nom;

mez àfotiginal. _ ‚ ›_

Се qui doit eilte ñgiiiñé au debiteur faift,

luy faire d‘efï`euçes8c en general de né troubler ` ..

l@ Commiífaite , luy fuite {чадо}: Гыешоп де " у д‘.

domicile де Штресгап: ,~ luy baillgr Coppiedg ц ‘_ . _ Á

la commìflîon 8€ exploit contenant la Prife, _ „ A ~ "Т

eftabliaemnt де Coinxniñìtiïe, declaration, 65- 1. ‘ ’

Qoniìns des fonds faifìs.
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2.68 Pmtiqne СМИ‘, I

‘ОМ. Obferueta le Sergent en fes exploits ,
у М‘. ‚ 9. toliliours fairemention de l'heur'e ‚ де deua'

‚ф. 1.. ou apres micly , 8: comme il aenquislest'_

' moins б: partie, s’ils feauent lìgner ou non,

„ peine ‘de nullite. ‚ '

f ‚ ord' _ @Je fr ce font les immeubles d’vn mine v

‹ ' М. ql1€1'0.I1 veuille mettre en criees,auant que д

_ " laire proceder, il ell necelfaite de faire la

cution des meubles, autrement les crìees fe'

toient nulles. ` `
~ ’V  ,‘ . А cette lin les tuteurs ou cutateurs font сот

„~_//_L traints Yd’exi,ber 8: reprefenter en Ípllice “Ы

' uentaire qu’i_ls auront faite,-ou-deu faire , der

д д meubles б: debtes aéliues, en rendre compu

par vn ellat fommaite de recepte 8c defpencr

de fon adminillxation, lequel examine , s’il п’!

м.

  

‚ p - а des deniers cornptans pour payer , eli: donnl

" permilliotńde proceder fur les immeubles , с‘

' qui feit de fullìfante difcution, le-dit compr'
.C108 8: attelle. ’ ` I I

. ‚ 1_а failie 8: ellablillement d’vn Commìll`a.it<

I faite, le Sergent [е tranfporte enla Parroilft

ou IPa.\:ïoi_ll`es ou font lituez 8: allis les bien

Qulls , les quatre Dimanches confecutifs , ou

_ fait les'publications':`L` l’iflu`e' de Melles Patroil

I ' lìal'2s,‘alIign'e tous oppofatisöc encheriffeu`

au Greffe , fait 'içauoir la vente defdits bier

. У ` _qu’il declateůc conñne , ôcles placarde , tar

l " `aux portes defdites Eglifes , qu’en la maifor

_ ’ f nu principal fonds,ou grange du debiteur. C

Г que luy ell lignílìe. v ‚ ’

I

_~,I "



\

Clmpirre XXII. s. 169

Maisil ell necelfaire à la premiere criee, de Ord.

miller vne attache ou fera declaré ‘ladite faifie` liu. 9.

с crice, auec vn panonceau ou brandon , рог‘ tilt. 4.

ant les armes du Roy, qui fera pofée au deiliis

l’rcelle attache, efdires portes,à peine de nulli

é,pour monlìrerpubliquernent que larnain du

loy y ell inife 86 appofée.

Et quoy que les criees fe faH`entëc“fdites Iu

ilcliótions , la mefme folem-nité cß:fpecr'.=.le' _

ement requife, 8€ ne vaudroit le panonceau

lu Seigneur haut Iufticier. Comme а cité iugê
»arArreil du r r. Decembre 1576. ц‘ ` ` ‘он

‘ Cependant le CommiH'aire pour fon Маки’: f,

Scvalidité des criees , doit pour depoflcder le _1 °

roprietaire faili , faire procederau bail indi- и " 5‘

Iiaire des biens mis en criees, анх1р1ц$ offrant ‚

Sc dernier encherilfeur 5 le l`aiÍiiI`anr 8€ debiteur
:lili appelles. ‘ ‘ .::~.Ã.. 1 ч h

A cette lin , _ faire fçauoir 8c proclamer aux

Profnes deslîglifes des lieux ou font Еще: 8С

rllis Маяк biens, par trois*Dirnan_ehlesùu'plr^1ß

Loli par le Sergent, au deuant мамEglifes,
il’ilTu'e' de Melles Parroiíliales , Ilefquels r'ap

portés par ordre chacun iout d’Ar1cliencëpar

le Procureur du Commilfaire, ils font-reyterez

par le Sergent pendant l’A`udience, à haute

voix. \; ;‚‚ ‚ -2 no rst. ‚ J '- ’

Au dernierproclamar fi l_es'em‘.-heres font'ap

’N .~`

\

le

prochanrdu infie prix, el’t.ŕ_`ait',bail\ii31diCiaire, . ‘ I.

pour vn, deux,ou trois ;an„s,la`,_d-ifctttioil

dure, гс noiîerrrçnnes genei;au.§A , alla _charge

ч _`._ ц
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Das ffice: Úfìêkaßdtlìnf,а

де дотег’ bonne 8:’ fuñîfante caution',> ille

. Comn1iíI`aite ne fe contente de la foluabilitêdu

I f gfetrniet adjudicataire, &d’en'tr'etenìt les -cho-`

‹ 1

n

fes en fella: qu’elles {скот baillêes ‚ _fans

y cqmmetcfe Vaucune' detetîorationëc degat,

б: pour en cogtreu , qu’il en _fera fait

viíìte. Í ‚ _Lequel «Goinmiífaire ne dóit prendre lefiics

biens à Ferme , díteétement du in1.1ire<El;emcntÄ
P.0Hr éuvitet à ffaucle ,' comme ila elle luge

Attell du rlixéíîeptiénie Feutíer fxfç f. l

QE/e .fi lesiherßitages fe etouuentaluoit ja elw

bailléâàíétmeou' loliage ай: Ptoprietaireau-`

parauant la faille , fans :aude les`feirniers ou

locatifs n’en..p1'a'1uentelìredepolI`eclez ,’ vaînSl""

„ bailftenant -'doiuent vuidenleurs mains en ест;
du Cofńtníßàñlecj du prixvclvulloyer pendant ld

decret , ou bien cloiuent renouueller ledítbaill

8: {выйдет de payer le prix , quand x11,>eíin'«‘:ils`

Pauroiêt déja auancez au Ptoprietaire,fauf_¿lÍinl

«диет pb.Mftf'e« collo не: pour ledit 'pr'

au'añcé"à'»fón»0:di‘e , fue — Peis qui ptouiçnclrì
dela ещеcl’1`€eux. ‘ l v' `

г ›Ес«беь‘а rŕetiaarqué qu’eincc>r'c:4 ЧЕМ: 'clecttl

Рай pourftńùi ailleurs Yqu’e{`cl'iu:s Iuůices otdî

naires ,ens-vertu авт Sentence du Bailly 'fl

Mafcon ou Pifefxdial , ou en vertu d'A_n'elt dl

деть '.,1« 'ůflles lœrîtagïsïíäîñs б! mis én'cti¢€

-font el'r:&líu1Ведет ladite Iuìftice, les 'báux ill

fdicia\'iifrldel`äts~hi:tít¢ag`esdément ещеfaits pal

‘детям Чё Iù§e‘d'¢féléte's«îüîiídí6fions 5 ‘fllìllßll

Ñ _ E ‚ъ ‚ь

‚

х

‘я’.
." ¿ì

ъ .



‘Mafcoñ , parce que la' ceftiíication eil: vne' ell

_ Q Chapitre XXII. " » 57:

Югдоппапсе), ôc en ay veu~confultition db

Paris. ' ` ‘ — :

A la fuìtte defclite! oriëeäya' tes que lesquaf ’tre Dimanclics [ont accoi'r|pliî'~,¿&« les criees «I ` -

parfaites ‚ 'auec aílìgnationvau debiteur (ЕЩЁ,

pour les lvoir cerl’ilîët‘, 'lefdátês críees doiuerlt

мы ccltífiêes 8: pour ce Байт’ eil -necëíiîuìe'

чашу, aitI dix Procufeuœ au ,Siege де la мы

ce1,delÍautlzorité"¿lùquel`le decret fe fait д’ ati.

trement -ilïaucltoit -recoutír“ ‘au Bailliageklc

  

pece dfenqueůe par `turbe;lefquelles ne fe

решает Ёайгеяпе pardeuant les _I-uges Ко aux.

Mais co'miue.leclit Bailliage у 'tft oppo' é di

teótement , parce qu’il veu't"ex-clurre totale

ment l`es`Iu’ftices Subaltctues de la cognoilfan- \

ce désidectets', 'on auroitpeine d"y paruenit,

‘veu que ce n-’_e’&"~l’vfagc ,~ '8t'qu’on n’en ей pao

París. "‘Í*'’Pl»'t«1-‘~rs.t» if ‚. ‚

tegléz ‹ ё fveu ìPo'\1tt_a1'a1:«eoŕlful'tation де

Cela piefupofé les erîeeeiiappottées 'tit'-A‘a\ ' ъ

dience, leI luge intetpofë foń‘a_'ùthorité ,` tleclâ

re lefdit`el$"ê`xiee's‘efltte bien'8¿"¿e_tfëment§ ^l"aitë`s„ ‹ _ ‹'

felon I’OrdonÍ1a`nceи 86’ flêil du Bailliage 86 de

ladite Iutifdiûion , 8: ordonné qu’i1{'er,1 [caffé

0l1U.'¢. _ . Ё.‘ .`&,€„_i„`:,f: ‚ ‚ " ‚ ¿1_ 15:

Е: pour pîltäde facilité 8: bien Procede: , "lax ,`

Procureur dÍ’faiIîH`ant doit»v"oit exa6N§xÍnient"«î\` ` ',ï` А
lefdites Ycri'4s¿'~$at1«`arit'<‘{1.‘1e де lee- prefent§:r#;"§’i1 ` _ l_

п’); aaueœtes nùlliŕez,ou«pm= confeil , (ГАдйъ ц '

cas, 1ì"cl_l‘¢§` Y font Ыеп faite# à h"foime~@§¿Í' ‹

,t

‚` Y W ‚ _„.:`

—‘——Щ‚



473 Der Crim C5' fùèbnßariam,

.,ditte,p9,ui' n’y impliquer mal г} propos Крем.

—_ fuiuant. ’ .

„д Apres les rernertre à vu Procureur, des an

_-ciens bien experimente б: capablepour les voir,

_lequel mettra .au ,bas la cettilieation qu’il fera

iufques au nombre 'de dix Piocuteuts

'.__du‘_‘S‘iege en cette {шпиц ‚ ’

a Nous fotrbfrgnez Procureursï au Siege de

‘_î'„-_1"_our¿n_us, certiñons _auoit,\re_us. les ptefentes

2criees ф: ellrg¿_bien_,§¿_ deuëment' faites , felon

Туш &__ll»il `cle'1’QrdonI1|f«l_I15'f«§2js ‚б; de la, Cour de

-;`C€a11..S»\. д‘ für dequoy «müs же“: iìgnez en

¿,l’audiœ.ire~»dudir lieu, le Все’; 1; _, ' ‚ ’
" „э ‚ Dont ‚ей; çlonueaâe ixvrtllsïiêlrlrellmnt-'e11l_’at1q`

„ditoire dudit lieu, le ôte.> › ‘ ‚Ё‘ ‚ r

I „.«„1;çz"¿efs-’Ail y â1,€1,§l.elques,oppolar1söc interner

‚лаги ¿illude$lllìPillŕe,a‘,ç0I`lf¢I\J¢{'s.ßïìůìlllef ,ou

¿l1yr>,°,rhê¢quer‘,*en ‘seß,dQ`nnê ¿aste ё: »regla ì

a9P1rnnut?ïuRsï§,§§r;:leutńirßdenl¢ur;Sint§r\1¢“r

Бош 8: moyens ‚де nullite, à elctite s_’il ell

` _,_t,_tn;é§£Iai1*¢%:§ar¿s‘_ffC¿¿ti1rsS¿»ícexngräbiaux autter

*.sï,1`w`1fL’1_‘eS, _iuíqttssaà lâiull-'eëkiesg patappolnfd

,.»itisi1s£epatc-zzsfßr ieellesfinllialaßsíareräeinrées Ч

„u¿Q.1t,t_¢s -íeïfldrfe .ßuiugeu1.er.1r:sîiesdefau_ts,d0n

sista gfìàtlê ‚Ох apresta. pour @Measures ingé@

corin'exemen`t2 droit par ortlteparmeûnr

tiussasasrlrsf.-f ‚еще: 1:1. 'fir' «и ;‹„‚‹‚ . —

'0’4-:г:;ё‚е=5ггсе fm, les eßëçßiisâc le eílítont dd

(“И l“!¿âï'l¢ {даёт Imifti*I'¢ìf1`0i¥s»luleV llëlrfuit lie de

-srs?, fâf1$1esrstslle:ilst»Í»y'àfet§1î1tte?ës»aw«:.~. 1 -

Qrd.î¿§ëE§t§§;fCe;qLf9eìmlínesfois les pppéůrfu , д}?

‚. А . . ‘ ‘

`/

,l. „„



Cbnpízre XXII. щ L17.;

de dißraire ou prerendals droit reelqâgfencier, fle@

ne font apparoir' de leurs droits par lettres ou'

inilrumens ,~ ains :font contraints el'enrter en

ßprei-rue voCale,ils doíuent par leurs caüfes d'op

pofrtinns articuler fais recenables , fur lefquels

ils doíuent faire preuue _dans тdelay prefix, ”

>;rut¿l‘e'tr'ient iceluy ,expités ‘Р: pillé outre à Pad*

judication par decret, iionoblìant icelles tippe- `

llri0`ns§.I _ А I у L _ I г .

Ысапитхойхз: à` lacharge que s’il ell veriñê

parapres lefdits faits , le proprietaire Se oppo

.làns`;ap'pel_le'z, il feront colloquez en leur ordre

â la' f díllribution ¿des -deniers de l’enche‘rel’eftir_nat'ion _,d’iceu_i_r droiéìs de proprieté ou

Charge réelle. V _ у _ ч.

_ Ё’; comme il ne feroit raii`oni'1ablequela`

lönglueur des .delays ‘ui feroient donnez-faust

.bppoiàns „ (и: caufe de rerarder trop long- ‚

îflvps l’adjudicati0n Paf» decret s 2.11„P'+"‘=i“dì¢¢ ‚

des creanciers , auili ne Y(croit-il„rail`onn_able
YI‘l’ìl.~‘» _ full`er1',t.f11rpris Ipá l;i__ peirernption d’vn`

.cul 'delay , rqu’ils ~full'ent du tout ‚же; de

Ещё droits °,-df’ailleurs telles игрой‘

1о1з$‚(о1:‚‹‚1е с11аг5е3 réelles> ’ Еогхсёсгем- fdr,

iitucle, ouautres fe_rhblab*es, con{ìituez8€

iypqthecquez ,_ clíůrair¢.quelqi.}¢sfo11_ds que

)OD Pfëtslid en rfxptisférs que peut armjrlllsf

ze qui fe prepa e„feul¢çie'nrpar kle faili,ße-aoifr

läutrè Pour ïsgnnnller s’11 ¿peut les criees д: donn

*sns Pefis1.Prsa1ab1¢;e&t¢>zraidées ё; шт '

rés» qui

.

/,

f

/

.’(_,
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_ 1174- _ . ‚
.foient агент tant de la ~va.lîd1té du decrer,

_ .que де се qu’ils achetent. A Ycette lin eli ris

Der cria@ Ó' fubhallafíom,

‚з: leué comrniflion du Greffe fut laf dite

-Sentence delcertiñcation, par laquelle ellrnan.

-dé adjourner tant le debiteur pourI baillcr

moyens de Anullitez 8: oppolìtion ‚ lì aucuns il

en veut baillcr , Sc les cteanciers oppofans ,I in.

eeruenans, 8€ pretenclans dröiârs „ pour experi:

_de leurs droiéks. ’ ‘

Ь„‚ч„‹тг de la premiere Commi/[Elimт `Iïdit. _ 1

Nous ôcc. Iuge des rerres"'8c Iurifdiókionsl

‘de Tournus ‚ au premier Sergent requis' : veu

`-les criees faites de поте authorité fur les biens

faiíis В‘ mis en eriees, à la Requeíle de ж. fut

öcc. l’ar5te de certiŕication defdites ci-i'eels,`r’aP-1

,ßportée iudicieller‘hent'deuaiir nous, icelles auoiq
lelie bien «Sc `de1'1’e'rnent' faites felonI l’vz {МЫ de

>l’Or«.lcannimee-¿Se de пейте Соиддстопееопйд

deré. Nous à la Requeûeß dudit Bec. lvoul

: `mandons adjourner pardeuant nous,I â iour 81

‘ heure certaine" ledîtfôec. failî,V pour .baille

` диаоуепз де nullité contre lefdites criees',I li au

Y ctms en a, âpropofer ,' ё: гоизггезпсйеге-сррс

lans, interuenans, 8: rerendaus droicìs д, à cr

«public , iH`u’e' де Ме es Parroílliales, qui le el

>ront’:`i"iòur 'de Dirnanche,és Eglifes Saint Andi

öl Sainte Magdelaine de Tournus , on font l

. tuez les biens l'ar`[`i.<s,I 8: par aflîches deuanr 11

principales еп:гёе$‘дё1’д1ссз"15$111еэ , A-tíclitoii'`

que clesbiens~ rriisfenw' Criees -äu»p`:i'ncípal rn

та: experi; шеи;»deniers 8c fournit 1

.ч‹_



`~C'h¢:pt't1‘e ÀUWÍ.` vl“ _ „x ¿ät

_ leurs oppofitidns ôc intettlentionsß '[dit’afin'

collocation, dilttaétion, con*'lî:fuat'ion qu"autre`3 '

«д„о’1&з quelconques , â peine dç‘ìl¢`rneu`=.'etf де;

cheu, б: qu’il fera paifé `outre efdites criees 8:

procede en outre comme де ra1'fon`. Donné à’

Tournus fous le Seel де noflïte 'Cour le.

En vertu defquelles font adjòurnez le de..

biteut à Perfonne ou domicile , 8cle`s crean.

dem fuiuant ladite córnmiilion , ¿Seau Юнг al'

lïgné le faiůlfant fe"Prel`eute , obtient defaut,

faul' vn temps eompetant, qui doit elite de

huióìaine , laquelle expiré eil leué defaut con.

tre les deffaillens ,‘ ôc readjourjié 'Colmo

deffus. д - ‘f -‘ _ '

Forme de la~fÈconde'eo`mmzßîónfW e1le]‘2¢n¢`r,K ì

Nous Все. au prenjiet Sergent requis, veu

le-defaut obtenu ät par: nous c`o"n`e`et`_i'é le ôec.

fue le ptemietadjournement en 'Edifde criees,

donné inltantßërc. êpourfuiuant cŕi'eesi"f'ut les

biens fai(îs'~fuf все; fîz encette Villefßc Parroiß

fe,`tant all debiteurà fa--Petfonne, qu’à tous

'cteanciers , oppofans `‚ intetuenans , `8e preten

dans dto'i6l:s', ôc lieux áccoultumez. Nous â lz

Requeíte- dudit ôte. vous mandons readjour-‘

ner pardeuant nous â îjour Se heute certain; le.

dit Bec. â petfonneou domicile', Pour baillet

moyensI de nullité“ contre lefdites cŕiees; äè;

tous cteanciers', oPp_‘o{ans,`interuenànsÍ 8e p/ie

tendans- dtoiâts ‘, ì public; i‘í{`uë de Meifes ‘

Patr°ifii%il¢s,qui»fe даты‘: а ioufŕïjle bimanf.-hep,

шEgiifes duditgouto-us , _„ou“ font Еще: le;

. ‹ I 5 д i î
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Á fs Y D«`¢n‘¢ß1¢ßb»4ß„,;.„„
ъ E4 .I ’ ‚Жена fa¿f1s,ßçpar a/iîchesau dmanr Yc\.ef»~pri.a« ‘

’— 1 дргдеё ещгеез de`fditesYEg1ife_s', Audíroige, que

' ¿fn;íforì__\ Qq principal rx/mppir е‘; cricca,

‚Ром çxpçfif де lçursädgqirs' д: fournir de lcuxs

7 èinréruencípxgg „V Той; afin де mllocatioń ‚, diůta- ‘

Ё ' 'ëffon ‚ qonfçgiggípn - qAu'autresd`roits\que1c_op

' 'u neg à Í¥cix_1g"dÍ¢n dcmcurçït dçchcus ., 8c Чай!

Í e1‘a_pa é Vog1t:re`:lxufcIi'rçs cviècsj, öcproceáé ën

_ojutre commç .де ralifon.V Dqnné à Tournus“

fquz lé Seél де npflre Cour lçöcc. _

Т ТАцioúr gaíîîghé Ic Ргошцецгди pourfuiuant ;

ръгйепедейёпг ащес ,faufrel queмы — 1

YLes uçlìçxpirélclì drçiïfç demande furie p:o« ‘

`ñc де дйгё dèfauìá, par laquellepeñ: cançluß .â ч‘

ql1Í1`ls«i"oi¢.'ntV ‚дес1агег bien Y¿ÉCçÍcL„1’c`I'r1'4cx1t-obte
\ plis , I8€ e_n çgpůquçpçc де се ,fles dcñäillanrs "

”де[с11ецз.де3‚_1}&{д@гедгцйеделщпгец, de£fqn

2:5, Caufes _d~’çppoíÍr'iop$, on aprrçs zxcepriqns ì

É'qń’iIs‘fcuII`enr peuä Вышел, prqpofçr р‘: адезце: \

' ‘—: I aupatauam: Y1’obì:¢:mion dffícçug, 8c`,p:'q¢ed§â,\

" lf"' 9';"g'¢r'r1efnt[ur .1¢;'s_ín= çnrions

Y A ‘,la vente*I f X áçljqclicagion pqr десгег 8: дедщдп- ‘

Ёе'дез_сЬЧГе;1-а1@дщ1 »9x£»añfî>'6'd¢rni¢:}

4„erlclmzxffüeu_r, Iaqu`qllç" çmapdçvconœngngдм

. ‘ уетайде dpsyieœs iy.1Iìiíìç4§íu¢s., fcrarçmifeßm

. ‘— _,GreffepQ;;§_yj¢i¢mcúfç1;§1foisiours.. ‘

03 _\ '.Et apres íptçruiçizt Scn_tc`nçe con_fQ1;;g¢ _gf

f Т ’ ‚дне; сопдуйопзъ &.`fai; choir rme„{í1x¢_ iu

и . . , _ gu'

'‚ 4’ д>пдгдодфъд$ ¿goin çp¿’as_\1,Cuns„obr,ìe,ng,e§|s

ëîfìïaûìén <„ï.«;.’l§'11!S fqndëà Pß‘9111¢ë1='ë.fíîmPlff

¿Piles {Фен P¥I¢fs2i„=fSi‘.=§1;1>:f£'9‘1i1=‘f
K *rà

fl
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_ "Chapitre XXII. 177

ques, d"autres _fauf la reptife , 8: des dépens ,ii — —
les fonds mis en vente ne font fußifans pour le’ ‘ I l

payement des creançiersanterieurs, auquel cas' "

ils font conclamnez d’en [trmettre la vente;

d'auttes renuoyez fur le prix, 8: enfin ordonné~

que les fonds this en_ criees feront vendus au ` ~

plus offrantô: dernier encheriffeun, (он; 1е5

.charges réelles б: foncieres, fi aucunes en ё,’
qui feront declarées par ladite Sentence, lità,I

cé: effec); чае 1е placard de quarantaine fera"

appofé, 8:-_procedéaux enchères .'ôC_à.ladit`¢ /ff

  

adjudication.

Apres _lequel íugement des defauts nul in-,Y

teruenant afin de dillcraire _n’eil receu , ains fe.

doit pouruoir fur le prix.

'V difliraólion qu'à la charge de-la _reprife , font

` ciers anterieurs en pothecque, inutilement в Ã

Гоп Obferuera , que ceux qui n’on`t obtenu

tenus à la rtílirution des fruits enuers les crean- к

' coloquésen l’o`.tdrI u pris de _la vente öeadju-»_

‘ dication des autres fonds non dißraits, à raifon

que des la failieìéelle ils font `fujets à la vente

atrbenelice des creanciers , n’ellanr pas raifon-` д

nable dele conllzituet en frais inutilement 5 ce '

dell pas pourtant Fvfage du Mafconnois', lfon

` tient que бей: 1а maxim: де lá.COL1r.

' Et comme tous oppofansô: internenans au» I -‘ д‘

dit decret font demandeurs, _le pourfuiuant ne - _ ь

1е peut faire ceífer quand bon luy _fernblennaîs

`difcoutinuant la pourfuitte d’iceluy, (011 par _

intelligence, negligencer, ou qu'il fait payés



,/./_“V

178 ‘Вы @ism C§,‘ß«l1h»1]l2zr/‘Ó/»1r,

l n d’eux‘fe peut faire fubroge,eaufdkes‘ctiees,
’ defquelles toutesfois ¿il ne [eraguarand que/.ieI

ce qui fera parI luy faitxôe luy fera payé les irais

d’icelIes , I¿Seile laîdifeution , fr aucune a :lié

faite, qui feront baillés par declaration, 8€ taxés

comme d’autres clép`ens",'mais non les frais des

'procedures cles oê}‘vol`ans,~afin de diû:aire^, fr
aucunes en font/ tes ,lla raifonque s’ils (ont

mail oppofaiis,/ilslxont coridanmez aux dépens,

tant enuers le P,out,['uiuant`,; qufroppofaiischœ

I ~«„ cun endpeit f9y»,yQire aucurrefois partinquand

uliacunyâ contribué , arirrcinent lioppolirion

efr i_u{l:e on nfadeucpnteůernialàproposi —„

j Sur ladite S.ent¢r_ice eil ,pris corniniflion du

Placard de quarantaine , qui eil posé par allí

Y¿Elles par le Sergent „_ rant Ã „la portede l’Audi

toire,V cleuant lesßglifes Paribilliales, que prin.

cipal fonds ou doinicile du {ад}, auquel le tout

elllignifié ôe donr1êr:oIppie.,> ~ и ~

Forme du Plgzmrd de gxr4rantm'ne.„ -

‚ ` Nous &c. aupremier Sergent requis, veu la

Sentence du congé d’adjug<’; ìpar.,.rio11;s „ce icut

I, Vcl’l'iuy tendue'V au profit de,&c.. pkìuifuiumit

_ciiees 8e`lî1bha4llarions.fur.les biAer_i,fs~~ immeubles

de ëcc 8: lateneui' ¿Ficelle conI`ide.é. _NOUS
V«lle Reque{’cef,dudit 8cc.,vQus mandons que

jiróçlamiez 8; famez fgauoir par trois diners

_ .íouts de Dimanches contiiiuels 8; confecutifs,

' iffuë de Meíîes Íïarroillìriles dudit Tournus,

.ou lefclìrs bien; [oneíiruezôc aílis,&tanr àhaure

êvßcuintgiligible vgi§,gue_pa_r ,aßìçhesßcplacard»

‘ О
1



Chapitre XXII'. 2-'79

au deuant les principales entrées defdites Eg|¿_.

fes, à tous ceux qui voudront faire xnifeôc

acheter fur lefdirs biens,qu’ils ayentì eux trou« A

uer au quarantiéiueiout fuiuannpardeuât nous

tel qu’il luy fera parvous declaré 8: deíignég' en

l’Auditon'e dudit Ílournus , Ьешеде-Соцг, ou

toutes miles 8: encheres feront receuës ,vôclefl

dits biens faiiis 8: поп difìraits , fuiuant la de

claration cy-apres inferée , vendus au plus off

‘пап: 8: dernier encheriifeur , à la. charge des

frais des criees 8: clcuoirs Seigneuriaux , 8:

particulierement aíiigner ledit 8:с. partie faifie,

au mefme iour que deH`us , pour trouuer metf

`Lans 8: encheriileuts, 8: en outre proceder

comme де хадГоп ‚ auec ínthima_t1'on._ Don

‘ né à Tournus Гоп: le Seel de роте Cour

le 85€. _

Lequel lacard r’apporté,A les quarante iours

expirez , e Procureur du pourfuiuant criees

fait publicrla premiere enchere en iugcment, â

iour де plaids ‚8: iceux tenans par lc Sergent 8:

icelle afiichée, tant Et la porte de l’A11ditoire,

qu’autres lieux , poury demeurer quinze iour-s

francs 8: entiers , en iceux non compris le iout

de la publication. _

Sumlzondum' proclamar.

Nous &c. au premier Sergent requis , à la

Requefie de ôcc4 poutfuiuant crieesôtiirbhaiiaç

rions furles biens immeubles де 8:6. Nous
. е

vous matrdons que proclamrez 8: faliìez fçaj,

noir, tant à haute 8: intelligible voix . que pas ‚

О д.

Idem.

KJ
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vv- I х

I_Dcs cria Ú' fùůhaßnńohf,

pßìchcs 8: pìacands , _au деиаш les lpríncipaie;

Eglifcs де Точтпиз , à _iour де Dimapch¢`i_H`uë'

де Mcífes Pal ~roi,{¥ìa1e_s*, .ou lefdirs biens font

¿fïtugz 8: ашз, ёгощез perfonnes qui уоидгопв,

achcfet йсещ: , 8: augmenter Ig mife ôcç. qxŕrilg'y

душ :`:' ецх zrouuer Pardeuzinç nous',A еп’ ГАЩ‘_ditpire dudit '_1"_o\1'tnu,<;I _,heure де Соц; oude, E

iiuráncc .enfera faire au phis offrant ‘В: dernier ‘

  

_ sncherilfeur, 8: panîiculiercmçnt aflîgìäer КМ“
8сс. faifi', pourl voir pŕocedèr à la de.i?uravr1c<`¿:5

dcíììirs bicńs , 8: en outre proce/der comme dc `

raifon. DOr1né à Tou1'„n`u,sfg;>1Iz> le Seel де по’

#xe Cour le Все. ’

’ Pendant _iàquelle I qlrinzpinç peuuenr т‘

Ieiçeus tous eñçheriffçurs ‘ан Greffe , lg: faifam

xfîgniñer au dernie; ehcheriifcur ,ou à'{`on‘ Pro

curqul.' , 8:11 ‚хезёсеие quinzainç expifée , la

dexnierc glxdgerç publiée en iugemenr , &

' regni; par le Pgpcureur du Cxiñífînsi que les

fo‚ dà д: hegírages faiíîs [cient adjugçz _ôcńcf

дат Ё; celuy fe' rròuuera lc dçrnìer enç_l;c

Fiffenr» Y ` ’

Се qui |:&’o"d`onr1é (Зина. huiótaíge dont- gil:

fait Cñcofefpublicatioxl солдат; мы:

.Lafbnne 42/4 demicre, ватт” qui

_ _ идет.

Nousм. au premier Sergent ;cqu_ìs,yeu Ia

delivurance par nous çundirionnelîement fait@

‚‚ la Reqùefke дебсс. P011 [uiuanç la Vente Par

‚ е: дез’ `biens де &c. moyennant le Prix 8:

Íylzrxhe' „e1eê§c.'faufcoupcsfoîs Ygiîìchc f, quì [е



_ e1iap¿i„_'a'X1L _ iii'

_eoitfapportée â trois femaines , 8: la teneur

conlideré. Nous À la Requeíie dudit &c,

_vonsmandons qu~’àiour de Dimanche ill'u'e° Yde ‹

Mellès Paroilliales de Tournus , ou font lefdits

biens Еще: _8c aflis, ей ce tant àlhaute _8c intel.

lígible voix, 'que par alliehesôc placards, au

атм les principales entrées d’icel1es , vous

falliez fçauoirà toutes perfonnes ,qui youd ont ~

acheter lefdits biefis , 8: augmenter ladite mife

de 8:c. qu’_ils ayent à fe tr‘_ouuer au фиг que

vous declaterez 8: delignerez plus prochain en

› l’Auditoire dudit Tournus, 8: pardeuant' nous,I

ou _doliúrance fera faire au plus offrantöc der_

nier encheriifeur', _à la charge des frais.'des "

¢ï.,ÍC.€s , droits 8: deuoirs Seigneuriaux, 8: en „

‘ outre proceder comme de raifon , auec inthi

lnarion. Donne _à Tournus fouz le Seel Clt
‚‚

nollpe Cour le'8:c. ` ’ ‚ '_

En fuitte eftant r'apportée eli remis la deli

„как; à _autre temps , ii la difcretion 8: oßîee

du Inge ,‘ ou à ’la requiiition des ereanciers б;

interrellez', a_Hn de trouuer des enche1;iffeurs,

q‘aa'ndl’enchere n’ell: approchant le iulte prix.
‘ Et doiuentlesrypartieg qui encherilfent nom

mer leurs Fioìuœurs, 8: _eflire-domicile enfans _l'encher_e ‚ Iïfçfmes quand illes veulent

faire en petfonnes , ils doíuent elite aiiiilté de

Procureurs .quijles doíuent cognoí&_r_e',~ autre

nient ils doíuent elite Песен; pour éniter les

fraudes, colluñons , б; _fuppolitions de perfong
?_m'Si1;ïfQ11ßal?'l'¢S~ I ' ‘ Ё i '

  

\

Í

` а‘. .

el

Oral. I I

Ídem.

ri

Ord,

’imi \ `

З:

i
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` Ord. с‘)

Idem .

Grd. 1Pl“1f 1€ fait des csiees. ‘

' J Ídem.

Р

д.д‘

‚д‘.

ъ

„ч: т,

.Da meer Ú fuëhßßrztionr,

Enñn l’efi;roul1`e faire en Audience д au det

nierencleeriífeur , à la charge des droits ‘З: de

uoirs Seigneuriaux ,' charges réelles ôc foncie

же: qui font contenuës au iugëment des defF
~fauts`, Idifcultion' & des frais des Yctiees , en fera

’fait elleótion d’arny , liaucune ell Май: dans

quarante tours. k ‘ 

Lefquels frais des criees feront baillées par

4 eclaration ôc taxez cotnme ell: dit cydeuant.

Et lutiótaine apres la Sentence , l’acljudíC¿\

та!‘ с eil tenu de configner les deniers peine

VAd’y elite contraint par corps,Par_ le pourfuiuanr,

I-ainñ qu’il ell; Porté par la verilìcarion des Edits;

’ l

‚у Faif les lntèruenans Se prercndans фей‘;

"Гййерёйх qui feront interuenufl, _feront aipp01I1`

‘t`ez',à’ produire {`ur~1’ord¿e de ’diftribution ¿ll

Од чйаисцйаЁойз ell ordonné par l_1d1'.l

te Sentence de l’adjudicatiö dans la <1.1.1l'ï1z2l1.f“i'`

‚ Auquel apŕointernent le Pourfuíuant скит}

doit Prendre 'g'a;‘ele, e. faire comprendre tousl

iles oppoíenäs ‘autreinent il refpondtoit en [от

‘horn du debrclu 'creancier obmis. ‚ v _
'En,{uitte Yduqueliappoíiitement p9l1f fluo“

‘dtöírl fur' ladite'dilì`Íibu~:ion, _,le Pouïfuluam

“Criees obtient trois 'forcluflons deproduire Con'

‘ ‘Се

‹ ‘д. 'tije Ilel‘cl1'ts'intelÃi1'arlsJ,_en lak forn1,¢:,(1l_1’Í1 ca Ч‘

Heuanrdeclarê. М: . ‹ :_ . .

Et aucune l'oî`s"qiiand`il eilt beloin le fouff

Г . _ I', .’ .», _ ~. ce qm

nrt coutredtrs contre les Piodu¿`t_1011S, „

ìfarriue (пишет , attendu les VlongtteurS ‘lul



Chapitre XXII. "’ ‚в;

en artiuent , joint que le Iuge les fupplec de
Il oit. . Y I `

Cependant le Commií1”ai1‘e rend fon compte,

.nin que s’il luy ей deu, il foit colloque du re

liquaen fon o, dre , 8c par preference à tous

creanciers. '

Ce fait interuient ladite Sentence -d’ord"e,

felon l’ordre de priorité де darte , 8: poíierio

т: des hypothecqucs des creanciers par la

quelles il yà quelques oppofans , pretenclans

hypothecques fur les fonds mis en criees',

à caufe де quelques autres fonds ‚ acquis de

celuy contre lequel elles font faires pour la

mainteuuë d’iceux, s’il ей antérieur il ей ог

donné que les deniers feront diltribuez aux

poiìerieurs creanciers en hypothecquc en bail.

lant caution, en cas dcuiétion defdits fonds,

pour la fomme qu’ils receuront

Apres laquelle Sentence, ceuxquine feront

interuenus ne feront receuables , 8спе pour»

ronreiire payez fur le prix де fadjudication,

s’il nfy à dès deniers de гейе. "`

nur

  



3.84 Il Der criesůfußhàjîntiollli

iîiisisssis ньмзвьгы
I v Dç: Procédure; crilhineßßf.cH'_2i1'>zTR5 ХХПЬ Ё

' _Du дела!’ Да‘ Iuge: È /ßpunitian dc!

primes.

STANT nccef{`aiœ en tous liem(`
‚ bien pólicezßqule les-crimes пе cle-=

_meurfnt impunis, êc de s’oppi_)fr_r

par ‘tous moycns Pour çigtemlllklV`
ч _ceux qu'í_t_roublei_atle repos public ; lcslugeäl

comin: bons Mçdecins doiuenr Br,o_inpt:m¢nl_

' PouruQ`ir_& rsmedier àœlles .coiruprions ,_r¢«

îaiimer dés le commançemem' les viçes , айЬЩ

_ ’œil _fur goutes pçrfonnçs', dcfquelles la vie 3€

_la ptofeßîon _ns {er’aporre.» à- vm.- На аррхсипёс‘

P21! la L/¿ly ‚девки „s qui nevìfe à 1’vr_1’lité del

'la focieré hì1inainç„_

Et quoy que mon _deffein ne [oir as de Ка:

forcer icy la qualité des `c:im'es ôç Seliâs qui

{от affcz cxpri1nëi¥paîl’Ordonnan'ce 8€ diners

Àurhcurs qui en om çfciits ‚ _:ins feulcrpent де

_Ienfermcrcn ce ChaPirrç,fimplemêtl’0rdf¢ des

pïocedures , доп: les Iuges nc gardent 85 Ob

_feruénr qu’vne (еще Forme , Pour l’1`nfh'u¿`rion

des pïocçz criminels , telle qu’clle ell: cleclarée
bien _amplement 'par les EditsI 8€ Ordonnanccï



Chapitre XXIII. Т 1Royaux; Н сИ-сещрйд ne fera-hoxïs' де propos

де faire vnpcrir fommaire abregé dela. lité

dcscrimßs qui font де la cognoíílàncc es Iu

ges fubaftcmes, le plus fuccinéìernent qû’il me

feraâoßìble' , pour ne rien enrrcprcndrc fur les

cas: oyaux«

Das crime; jmßlícf.

I.e"s crimes` (ont publics ,- ou príucz, les pu«

Ybl1‘_¢fs,í`ont' les-climas де leze Májeï-fé diuinc 86

_hum'aine, herefîc, Íîmonie, банде шогтоуе. '8C

‘Autres ~ fcmblables- ,«. qu`i font ршещепе de lg

>C0gt1o1'H`àn‘cv:. des Iugcs Royaux ', ou chacxm е“:

:eeen à faire den1.mCiz11r1`ori'.-I `‚ = ›

П у à encores d"au:'fes cr'im‘cs._PubIics 8c ex--`

!ï.ao,¿‘d1`-:faires , comme lc duel ',facn`lcgc , forée

‘ lìublique auec a1me's`& a'II`cmbl¢':es illicites, wy- —

urs 8,: guçteurs ‘де chemin ,‘ gens mafquczöö

Áeguiíèz' allans aimez parIïmys,Bol`1m}11'ens ,~{_"e.

mcurs de plgcarkls Bc libe es -diffamatoires, де- Y ›

uíns 8c ‘faifeurs де pronoßrícatións В: Alma-`

machs 4, excedans les rerrnesfd'1^.í1trexlcagíaiifcise,A

bordels, bellans ôcsjeux де dçz, ŕ`e1'1'eans,~ gens

'fans adueu,4 б: autres fembláblcs. Les vhs font

Agibirnrs де Preuçft , d’autres де la cognoiffáncc

des [паев Royaìl-x, 8€ d’aun1_es des Iugcs fubal

terncs, felon laqualité des delíóìs ‚ SC des per

fonncs,«. comme il ей ptefcripr pg: les Loix 8:

Qrdońnances. _ :Lw

‚ ` Crimp: priuez.

Lcs-4 erimcs Priuez fom cmx des perfonnes

,ßííençéèä д;рщедёез , lefquels- ne Решаем



#186 ‘ ПиРтаседитш criminelle?,

elke Pourŕìriuis ny denoncez par d’autrts- que

_ ceux qui ont сие particulierement oñencez,

-pour obtenir les dommages 8: interelts qui rc

efultent du crime', comme de larcin, horiiicide,

tvoleries —, iniures verbales ou réelles , tauille

‘шеи: де bellail , fpoliations ,f&autres'fem

blables. ‘ ` "‘

и’ ’ ' “ f 1":^(,`amplz'e‘ite'du crime.

Mais s’il'»fe` rencontre complicité de crime

dont le Iugefubalterne ayt pris' cognoiÍl`ance,‘

comme par exemple de meurtre 8e.liornicicle,;

cdc Yguetfâyt-\pe_r1s ou excezy, 8: deduel; alo“sâÍ

raifon du duel lecrime peut preualoir fur le

~ Icrime Prine-, f-ôcA le Iuge Royal s’en peut attri-`

-f-buer la cognoilfance. Le lare-in peut еще com»`

„Роге, б: :ruoir..'comm~ixtíon auec autres crimes

ëcomme le faerilege, qui ell: vn larcin fairen lieu

VSacré ,' qui' :felt pas comme — le lat-ein limpletì

‹1 aìníì que pourŕoit еще 1с coupeur de bourffil

„оп celuy qui emporte vn meuble dela rnailonl

¿d’autruy, tels crimes _fe reglent felon les circorfl

t,Pcances&exigcn'ce des cas.

г; ‚ v ‘ ‚ ’ Derpriuilefiez, Y ’ ‘

I.’on do`it auíli faire diilinébion des perfor»

‚вез priuilegiées , comme des- Clercs qui ne

`i`tteuuenr eflre.accufez 8: pourf`ui¿tu's'7Parde\1anî

llt lugelaye, pour caufes criminelles , felonla`

regle cornmtrnefondée fur les anciens Canons,

conititutions des Ernpeteurs Chreítiens , Or~

:donnarrce de -nos Roys ‚’ 8cArreft"s." ‚Е: s’il en

`r11.teitpg¢\1er1r1 8; 'cntreptísla cogneiífances il

 



_ aux priuileges.

¿gueurs de Iuftice,

@aprire XXIII.' ’ 2.87

doit le renuoyer au Iuge Eccleiiaiiique.

Neantmoins il у ai des cas ou le Iuge layc en

peut cognoiiire , comme li en vn procez le
Clerc auoitproduit “те piece 'ínaintenuë Ide

faux, il y peutieihe pourfuiuy. Si eiiant` pris

pour les dclicìs par eux commis , ils font treug

uez veftus d’h_abirs‘m'efi`eans it Fhoneiieré Cle

ricale 8c fans ronfur e, {На ont du tout renonce

àl’ordre Clerlcale, qui efr apoiiaiie ,ôefait puf

bliquement desaótes tnechaniques, dciogeans 4

.Ättribuńon der Íußice: `iar_ferieur:.

. ‘ ` Or мы“: que de раке: plus outresfoyons

г qlfelle attribution ont les Inges des Seigneurs

p hauts Iuiticiets. \ `

Par l’Ó1-donnancede l’rant;ois a`rFontaine}_

bleau 1 §40. ей donné pouuoir~aúx` Iugesî , cha

' cun en fon detroit 8cteritoire`, de proceder

contre les `gei1's'malviuans , par toutes les' fî

Par celles de Charles IX. à_Moulíns 8c Paris

art. 19. 8c и, la connoiH`ance`eft_ donné ex

preffeŕnent au luge des lieux ou les deliéts au

ront efié conyinis , nonobůant que le delii1~

quant foit domicilié 8€ demeurant en autre Iu~

rifdiétion. i

Pagar

. 157.

Ursi.> _

liu. 7.

tilt. 1.

1~;.Ú'§

Idem.
Ord. . у‘

tilt. 2.. S

Ãï_Í|`~}’~ ‘

Pat autre cle Charles IX.`aux Eiiats d’Or- I

leans, arr. 64. 85 Henry UI. -'aux _Eiiats de Blois

art. 184. cit enjointaux Iuge: des hauts Iufti~ -
ciers «.'l’informerY pr`or"npten1cnt`de's`crimes qui `

feront hlven1.1s~ 5. leur Äcogi1"t»i'l,1`:z;.r1c'e, fans attendre

'Y ‚

е,’
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F ‘ Е: airili

"iss _ › Р“Prd¿edufbs"`m'm;zìr1ÃJ; _

ìàlaintes des. p:1u‘tvies_4 ciilìilcs,-, `ny les corixtainclŕeä

faire pa‘rri¢'sn’y fou'rni,rmix frais.- A _
'V' Pari zuitrcfV dii тайге Roy' Cliarles'

Mou'li;`i.sA у arg; 38'. :fl enjo-in_r~ aux hautsyltillli

¿:ic':s' de rie' {сайт рощуагтез, force’ où vio

leńce fur' lciirs» Íulliciables,à peine' dc'Pt'i/uátion
"¢le~le`i1rs' Eflars', noo' feulerńenvr Pour le/s Halii

’ gans des Villes &‹\’511аЁез‚ viifaxïs ele condirirm
Ycziuilc , ains áuíli Pour le rëgarld clès gens de

Agr1err¢:,v<‘§'çL cçuxqui fe pre't_eùderit` de la gúëlirés

'puis чцЧ1з1`опг tous fóuilá 'puiflänce du Gom

Áilernlexäirvde’ la ,Prouince , Í&__à шее linleur ей:

¢‘ïi1joiñ_t,Par les mefiries'I Qrdonnápcësèe ‘т;

'faire proc`ez_ \,"r:rbauir‘r;l¢:sÍ lainrts 8€ dehoi"zcia
Ytions' qui Мопс Faites ges críńies St clcliůs

_çoimriis çn lciir glçlìroipï , ‘Гоша: {ans_Reqüc

ß¢'„pl'ainté ,'A ny çlèiiopcimjpn _,' рак: quç о:

"gifils font ell pour lafcaufç pfúbliquë › 011roci1‘i'eur`./d’Oflic,e Pour cßre/ denganclcur 3%

":r'cçufarèur,' puis Чад lé foin du щсрозуцыйс‘

.1’х`11ш3рё‹„„.‚ r I ‚ ' f
Du ' amplaiggùzpsi A¢lÍ¢'l¢'zt¢1„¢va*„fÚ"Í¿nr¢‘:"`¢.ç-íuÃl'u;

ilpleut y arloit des_ComPlaigi1¿!15i

‹

i

" délareurs , си parties ciuile ‘en_V crime; les £0111“
mplaignáns fontI ¿eux qui font [euleriient pla.ir'1rfï`

' ‘en Iußiée', feV ŕ’apporra`.n`s1de faire rèlle peurfuiï

ì te 8€ punition, du,.ci‘i;nc_ ,qifon vçrrá bon çzllrc,`
_ Гацз‘ УОЦЁЭЁДГС, reñalré Barrie-nylfqirc lesfraisl

_le Pföcureiír‘d’OlEcèÍeßant la' ,«iv.rçÄyc_ Pggrie'.ct1'1

»_ .mii1elle.,)íl doit pomfuiurc la угадатьPubli

еацгдч ‘Ещё 9. _f_\i_11_“’,ffìs_f\_@rs9\i_e1¢.f¢1;¥¢ndî‘

т"
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partie qui ne veur ,— lìnon que la grauiré ‘du cli- - '

me mellée деquelques circonflzances , incite le

Iuge à_ l’o'rdonn'er comte les heririers , comme

le fils pour l’honńci¢:le де fon pere, ou du Pere

âfefgarcl du Els, dumary herinier де fàfemme,

oula femme à Pefgard du mary en едет he

ririere. hubert en fon Enchiridion . 9. r’ap»
porre Iyn Arreû де Вошдеаих que es enfans

furent declárez indignes de la fucceílîon де
leur Pere , Pourlauoir negli é de pourfuiure le ’ C ‘__ ` ц

rnurtzier де leurdit pere , ien que ce fut дай: si
frere qui auoir commis le Iparricide pour le fai, v

le punir en Iulìice. '

‘ Permis de jé de’pa'm'r de Faecufìrtion. —

Auílî efì Permis -â tous aceufateurs де fe dé..

-mrtir de Paccufation quand bon leur femble,

Y >nearmïmins li l'a'ccu_fé ей renuoyé , . l’accu.

Erreur cour: rifque des defpens , dommages 6:

ntcreßs. ’ ‚ `

f ' '. ’ 'De глади/ё‘ трат. ` " `

шсшге сем; impubere ‚ on ne peut pro»

‘edel’ vallablemene contre luy,il eil vray}qu’9g

ŕxcufeles enfans â l’oc4:a(ìGn’d_e leur innoceî».

ie, ůclnonceux qui fouz vn jeune menton Paf.

enrï-vn`e ame bàrbuë de malice, Be ainíi Von '

loic confiderer' (quand ils font proche de 1;.

пьем ) leur innocence ou malice. 01’);

Voyons “ainrenant la qua.lit¢':I des crimes liu. 8,

lone les Iuges fixbalternesfont competans, tilt, т,‘ ’ —‹ ‘А

‹` ‘ ` >\‘Z)'¢f=bl.f¢f]`1ke»z4teurJ. ›` т. х.

Nous comx"nancerons_ par le blafphrmc Д" 1» з. 4

-. ‚ .‚
‚ _ _.‚ ..-Ie° _ ‚ - _ .\_«J_ „д“ ‘ э: ‘
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г‘ ». sions des {pe&res,illuÍìons-8€ preůiges, aúl

к ‚

.190
Dapr:¢:'eduï;.r crìminella.

quel entre tous les crimes eff le ’plus execrabla

8: atroce, 8: d’autanr plus Puniilable qu’ilof

_fence Dieu 'le `Createur 8: Gouuerneur du

moncle, car íiceluy qui а йпйшйё fon pere mor

D

е

’ Itel doit еще puni„, де Чцеиерейпе еП: digne

4celuyV qui ofc mal parler du Pere &Cr'eat¢ur

__ де :our es chofes; Ceux qui en ont efcrit reci»

Y.tent des punicions ‘mirgculeufes , &aiI`eurem

qu’à caufe des blafphemes la famine , le trem

_ blement de rerre,8C la pelle aduíenncpr en pu

nition. NosRoys ont ordonné cliuerfes ‘Рей

`‚31ез, mcfmes iufques au dernier fupplice , afìri

que l’imp'uniré des mefchans ne foi: caufe dd

la ruine publique. La plete де nplke grand

.Monarquc Louis XIV. a ‘eíìably de nouuelle:`

>peines. contre les blafphemateurs, ôcen fait pu

nir erremplairemenr fans remillîon n’y exceg

tion де qui que ce foit, rant ila àcœurd’ext¢d

miner ce vice 8: пе le laiffer dans l’impuniré,d

a obligé tous Úflîeiers d’y tenir la main pui

'qu’il regarde principalement la gloire де Diet

, Nous .mettrons en cé: ordre Yle crime di

_ Sorciers , Magiciens , 8: autre telle efpece cI

gens,Vpuis que c’eíl;l’vn des crimes де leze M

Íefté diuine, au premie: chef ‚ veu qu’il ne pci

eiiroexercé que par paéìíonöc тише ди Di

ble , Monlieur Bodin aefcrir amplement en

demonomanie leurs horribles abominabl

‚ commerces ат ordinaires au ' Negroma

Cíens-de fufciter par leurs charmes 8: éuo«

‘4

‘с
в



' ' / ' f. il chapiffz пл};

devrais cfprírs des moits , qui

qu’il y ayt rien cle iécl; dont le

fonc horribles, & la punition де Di

ble fur ces ames abandonnées : 6c fans

ucr les imaginàrions creufcs de quelq

fíonnaires, il n’y à region dans le monde ,

nage dans les Siecles qui n’ayt fourny quelql

exemples де l’apParitioń des efprirs , par des

témoignages notoixes des plus grands perfom

надев, comme en Yapparition de1’ame де 5:

muël qui dl: ti‘eSfoi'melle 'en Ге fcrirure , quoy

'qu’a_ucuns ont Creu qiie deíloir vn fpecftre par

les clàarńies де la pytoŕwiífe Negromancienne,

так lesDo¢`teurs de l’Eglife aífeuŕent quäifant

‚ parufl foudainemèht auant ’qu’ellc eût vfé de

[ее éuócations ordinaires, il montra bien qu’il

Ivenoit par le commandement de Dieu , pour

'Confirmer au miferableRoy Saul , que ce 'qu’il

auoit predit` axriueroit ‚ que fon aimée feroit

deifaiçe par les Philìíìins , 8: que Tuy 8: -fes en«

  

.fans feroícnr le lendemain auec luy aunbmbrë ï

@des morts, ainlî qu’il arriua. . _

C’e[l: ouifqlióy en `ее; rënconties il faut'

bien conlsllrerles circonlìances, fiar la voye des

Doéteurs де l’Eglifc pour ne fe rńefprendre, 8C

quant aux Sorciers ôc Magiciens l’in{lru&ío и

ôcla connoííïìmceeA de tels crimes donne beau«
coup de Peine aux Iuvges, parce qu’il ей diñîcile

de rencontrer des Preuues fuflifantes Pour lesI

conuaincre , бс п’у à fouuerìt que des indices

Be foupçons , ‚реп: lefquels aucuns [идее ayms

T 2.

с. V' ‘f



_ _' 49; ._ ‚ та‘ procedures criminelles;

. ` ordonne l’elÍay , la Cour Yauróit infirme à raí

fon que бейvne peine afíliériueöc infamantc,

¢ Чаше 13 pourrait reparer par1’cuenemenr s’ils

' [с цокиойепс innocens, «Sc les ~auroir renuoyez

,wer dommages 8€ interefis. Tellement que la

д‘ давшие plus certaine еРс де proceder contre ces

' ~ у Sorciers que Гоп fait 'parler pour viíionnaires,

.- ' par le feul motif de leurs maleñces ‚ dont il les

.Ä faut conuaincre , comme de magie , fortilege,

' ‚ negromancie, deuinations , enchantemens , ou

‚ Тде guarir des maladies inconneuës , ôcincura

'~ bles par voye extraordinaire.

J ’ _ 7)# paricide.

. _ Le paricide eil vn crime des plus exetrablcsì

- en ce qu’il viole le droit diuin ôc humain , На‘

'relié long-temps fans еще cogncu. Les рт

miers Iurifconfultes l’auoient obrnis fciernmenn

Í _ Y.n’efi;imans pas qu’il fe певца: des enfans lì до

I ' nature?. Les premiers qui ont prefcriptslle 11191
‘^ l.- _` __ .plice , a еде d’cnfermer le Yparricicle dans "1

’grand fac де cuir, auec vn chien, vn finge- , vu

' _ ‚ coq , & vn ferpent , öc le precipirer атм

‚ 4riuierer Toute l’antiq'uité a eu ce crime entcll

` " 1е deteûation pour (on énormité , que Гоп ne

_ ._ -la pas tenu digne де moindre Pei ne que le_cri`

 _" ’ ’ ше‚де‚1е2е Majeíìê díuine , vea que les pere:

“ г“ ôc meres font comme les image»` de Dieu. ._ L:

peine eli a prefent à Parbitragc des Iuges fou

_`- _ uerains , tant contre le Parriuide que com_r¢_

"\_ f ceux qui les _ont afliiìez d’arger.t, confeil, co i

щи!“poifons fcachans â quelles ñns. ‘G

fsa - ‹ ‚в
х M_

о

м,’
о
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_ Chapitre XXIII. ‘ A 19,’ `

crime ne (е prefcript par vingt ans comme les ‹ ' t

autres crimes. " v . 1 *

De I`lmm'cide. ` ` '

Uhomicide ей d'aurant plus odieux que Гоп ‘

imite le fecond crime qui aye iamais elle com- '  - 

mis au monde , par le fratricide de Cain en la ‚perfonne du iuíle Abel, 8: `que confpirant auec

i’ennemy commun du genre humain, Гоп tue

bien fouuent d’vn melme coup le corpsôc l’a

me. Се crime ейprohibe par la Loy де Dieu, „

'Comme execrable, la voix du fang des тень Ä `~ ’

ttits crie 8: demande vengeance deuant Dieu, ’ "

„8: les Anges meífagersôe efprits bien-heureux, _ _

_recherchent le fang des occis des mains des "

`__meurtriers qui leur ont tauy la vie , il y en a

_eu де memorable exemple де noßzre temps, 8: ›

dans Yantiquité lesmeurtriers de Cœfatôc de ,

l’Empereut Gordian furent tous ma{l`acr`es dans

_peu de temps apres, 8: mourutent des mefmes ‚ _,I
tpoignards dont ils les auoient alfaílìnez. ‘ Í' ‘ vf

it ` Recrllememdegraßìße. ’ ‘» д ___ La femme qui recelle fa grofleile 8: enfan ` : ,1_

ttment , ей tenuë ôcreputee auoir homicidefon _enfant , 8: punie du dernier fupplice de

telle rigueur que la qualité particuliere du cas . - Q

le merite.

Dlßinffían du meurtre Ú' de fbomicide.

La diflinéliorr de Yhomicide 8: дн meurtre,

ffl que quand le meurtre ей fait де guet-à-pens

3‘ propos delibere , qu’vn homme va treuuer '_

l’autre___de volonte deliberee pour le tuer ,_ 8:1!

‘д а

A ‘ê
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' ’ 1,94 Das procedures ¢“rerm'neÍlr/5,I

tué, ce qui fe faicauee deliberation; l’aurre par

qi _ íimple volonté , comme par colere ou temerire'

’ fansl’auoir medité confpiré , en l’vn 8: Ган

rre les circonßances aggrauenr le crimeôclar

.-- _ Peine , tane contre les Principaux autheurs que

’ , ‘ . ceux qui les accompagnent pour le guerà

‘«: ‘ pens , pour quelque caufe 8: pretexte que ce

* ' 5' fois. ’ ' ‘ ‘

Le meurrre fe commet cl-iuerfement par la

› ‚ .- langue,'foirparfaux témoignage , ar confeii
‘ 5 1" " êc fuggeliio'n,par commanclemenrfP

I п" faire,-par íniufiice 8C inique condemnarion à la

Í. n morn, par poifon 8: venin , 8: eíiarit homicièe

,Í ~ ’ де fo.y,mefme. " ' ' `

" _ ’ ’ ' - ‚ Юи lnrcin,

‘я

1

‘ comme le prodigue де ГЕЩПЁЦС mal’heureu

'Í 'x ’ femenrconfumé"f.1li1b£l:ance., le premier effeä

qu’il produit eil: le larcin pour les exempter де‘

’ . Él la’ mifeije , ce crime efr puniñäble felon les cir@

conftarices , la Peine du domelizique eli de laI

. l «fi А ` топ , {elo_n,' la maxime generale receuë en
Y ’ ’ France , ж: que oe ne М: le Ген! 8: premierl

Lircin , les autres felor1l’e_xigence du fair.
ч,’ Тип/Идеи des borner. I `

‘ La tranflarion des b,o,rne_s_ 8: limires doit

cßre punie comme larcin, crime де faux , il fc

i* ' commer en plufreurs fortes , en oíìanr les alf-1

bres, pieces de bois,pien:es, vfufparion de che4

A¿pixisßc feuciers д; ou aurres chofes feruans д‘

. ’ де 1а rubricifé 8: feneanrife, car apres auoirl

  

г‘.

orcé de ce 1

“ . ‚ Le larein ей vn appanage ôcfuitre o;dinairc `
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Iimite à la feparation des heritages , chemins 8c

jurifdiérions, pour agrandir (оп heritage au .

prejudice du voifin. Spqliatinn dihoirie. ’

La fpoliation d’hoirie (е fait par la vefue ou

eíirangers , Pour la «(не on ne peut Proceder

contre elle crim_inellement,ains doit elite pourla

(щи: ciui1ement;pour les eßzrangers ils font-,punis comme larons felon l’exigencc des cas. ‚ l Í.

Cozjcußìon.

\ La concuilion (е fait par diuers moyens ‚ en

prenant des prefens, ou (е faifant Payer plus R.P.F.

que ce qui eli deu legitimement-, 'par la ne-V Diego.

“(Еве des occalìons qui у obligent les par- liu. 1.

ties. Ce qui procede d’vne cònuoitife 8€ def1r`p._4ç8.

infatiable >cl’accumuler de Vatgenr , qui eil: le

vice le Plus ctuelůc inhumain entre tous les auf, _

tres, en' 'ce que l’auaricieux ne cognoit perfonne ‘

8€ traióre ceux qui le touchent comme `e’lìfm,_

ger, 8€ reçoit volontiers tout qequ’on luy d0_nÃ~

ne. Се qui fait dire à Ierernie delapart' de ;`

_ ц

Dieu qu’il leur donnera des heçifiers ста“; _gers , б: au Prophete Ofêe que les elirangers ‘

mangeront leur fubfìance 8€ leur bien, il n’y й; » .Q д‘ \
que trop dlexejples де la fubucrůonädes mai- А \ _

fons qui ont elìé attainótes de ce vice , mefrnes `

ancunefois Iesplus grands ennemis que l’on ай:

en font bonne chere.I ‚ ‚

e L’¢dult`rrè.` ` ` \

{Задайте eli vn crime capital , par les Loix,

diuines 8€ humaines, il едой: puny par la‘lapi

dation, par les Loix ci_ui1es_ il' elk ii odieux qu’il

v» ~
д.

Y ‹ r' `).1 _ ‹ 1

"n„ ›. - —

  



1 с g_‘~--'

«_ ,Í-,„,w, ‚‚- ‚ _

9 _ _

' 196. Der procedura criminelles,

nïçfi ermis d’en сгап113ег'‚’чец qu'il viole la

_ Loy_ e nature, la diuine, cíuile , öccanglnique,

8: Permet au mary trcuuanr fa femrneîn adul

tere cle la tuer impunemenr, il efkfeu receua

Ые d’accufer fa femme де се crime , bien que

‚ ‘Y la Femme ne fait receuable den accufer le ma

' ry, 11 е11е n’_en eil auparauanr accufée.

Fornicarion.

La Ifornication efr l’illicire conjonélion, ou _

copulation charnelle де l’homme б: де ‘la

femme, 101: 1111е ja d’eHorée ou velue, pu

‚ tain , 8c concubine , qui elk prohibe 8€ pu

niífable. ' "

_Le /luprc.

Le Pcupre efr plus grand que la fornication,

Parce qu’il contient la defloration de la iilleiou ‘

quand on abufe de la _vefue qui a’rouíiours ‘

vefcu chaftement , eli aufiî puni{fable° '

Tuteur qui alwfì de /I4 pupille.

»_ Leruteur qui abufe де fa upille ores qi! Ё

‚ C¢"f0lt де fon gré eli Punilla le de mor! ‚ ar

' tenduqu’ellelu`y efr donnée en lieu б: Place de

pere. _ ‚

_ „___ fêïruante damtfliqut abß[`e'e.

` ' Í-La feruanre domefrique ell creuë 11 elle ac

cufe le maiilre pour pere du fruiót.

‘ .Qin e/]1ouß’_d¢ux_f'er1_r,7nes.

‚ le bigarne qui efpoufc deuffemmcs vidan

tgls,V puni£i`able'de m~orr,8c пятна femme 11 ellß

en a`euignorance.~ ‚ .‚, _ ‚ ’

г.



Chapitre XXIII. “С

Ö Maquereaux. N '

Les maquereaux qui tiennent des paillards!

enleursimfrifons, ои les iirtroduilent vers des

perlonnes debordees, pour tirer gain _de leur

turpidite «Sc proll:itution,ce crime ell detellable;

queiles Loix ciuiles ont griefuernent punis,

melmes du bannilfementôc fulligation.

' I Du rapt.

Le rapt ell vn crime qui fe commet par di~

hers moyens ‚ l’vn quand par force ôc violence»

il ell: commis lut vne vierge , femme mariee,
ou vefue viuantI honnellemennöc font compr'i~

mees 8€ cognêuës charnellement, ou quand ОП

rauit 8c enleue la femme ouflìlle qu’on afle

âionne, les loulhiayans à leurs parens ‚ font pu

nis да dernier [upplice , 8: la femme d'hon~

neur creuë ai lon ferment, mais non les putains

dehontees :ceux qui allillenr le rauilleur lont

(ujets à incline peine.

Ce vice que nous auons diuife' cy«d¿l&5 CIT

plulieuts articles ell des plus abominables,I les

plus grandes punitions 8e chaftimens que nous

„ifons aux lainóles Lettres auoir elle faites de_

Dieu, font poutraifon de cet enorme peche,il

r dellruit le monde vne fois par le deluge des

taux , plulieurs Villes en ont elle ruynees 8c

:onfumees par lefeu' du Ciel, plulieurs per»

Tonnes en lont morts miferablement , ila fait

dolarrer Salomon; à deltruit les vieillards ac

:ufaterrrs de Sulane, aueugle Sanfon , reduit

)auid à vne extreme Го\1&1апсс‚.й}а1г mourir

.

r„._ I\

р‘ I .~

»\_.,

‚д,
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2.98 Das praœdures m'mineIle:,`

en vn iour vingttro'is т]! hommes, du peuple

d’Ifraël , 8: enfin Ic'fusChri& пойге Seigneur

eftant au monde à abhorré tellement ce mau

dit peclié , qu’en l’aii°emblée Apolltolique ilì

fouffert tous les autres vices, comme l’increclu

lite à Sainéi; Thomas , Vambition де ceux qui

vouloient ейге Preferez aux autres , lire de

ceux qui fe vouloient vanger fur les Samari

tains,l_’auarice 8: 1е larcin à Iudas , 8: les nega

tions de Saínét Pierre ‚ mais Pour le Peche де

la chair, il n 'a pû, endurer qu’entre les liens , il

` s’en treuuar aucun foiiillé de ce vice.X

-‚‚‚ L’iní’cance де rapt fe peut intenter , non feu

lement par les pere 8: mere, mais aufii par ce

luy ou celle qui aura ейе rauy.

Щит! [а reeriminatianà lieu.

Ores qu’en France la recrimination n"ayc

point де lieu, neantmoins il y à lieu entre deux

' Peres contendans Pour le rapt , l’vn pour le fils

8: l'aurre Hour la i¿illeA._ -Comme il a ейе iugé

par Arreii, `

De l‘in¢:ejÍ`e.I

Ifincefie шее fa proche parente , Religieu

[е , ou Yperfonne qui {о}: liéc par cognation

fpirituelle au baptefme ,_ ей vn crime puniíïa

ble du dernier iiipplíce , parce que nous de

uons naturellement honneur 8: refpeâ; à пойге

úhg. _ Ё

_ ‚Ёаддтй.

. La foclomie ôcpeché-contre nature. s’exerce

ën plufieurs fortes, qui foghorreiir d‘en para

- ‚

»

. . „f ч‘;
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ler ouuertement , il ей д’аи:ап: plus abomina

ble, lil’on jette les yeux fur l’embrafement де

Sodome 8€ Gomorhe ; pour telles iniquitez;4

Dieu enuoye les Beaux fur la terre pour cha

flier la brutalité des hommes , il fuflit d’en def

couurit la turpitude ‚ pour i1nprirnereril’an1e

com_bi_enI il ей h_o_rrible.`

L’incmd:'az`re.

Ifincendiaire ей vn crime qui (с fait parla

periuafion du diable , quand pouífé d`vne fu

reur defefperée , il veut perdre celuy qu’il a en

haine, le commettant par virrdiólb öcinirnitié,

les loix Гоп: puny de diuers genres de fupplico

д: де mort.

fDes (идите: 7/erhale__:.

Ifaétion d'iniure сейе 8€ s’elteint ax diuers`

moyens , parle pardon qu’on à fait el’iniure,

quand l’iniurié lailfe paffer vn an8€ iour fans

s’en reffcntir ny tiret en Iufiice, par la familiere

liantife 8€ conuerfation, s’ils (е (оп: reconciliez,

beus ôçmangez familierement l’vn chez Гащ

tre, quand l’iniurié ей decedé l’a&ion ne_~pa{l`e

aux heritiers,_liI elle‘n'a ейе commancêe de (оп

viuant. Crime defaux.

Le Faux ей vn crime qui (е commet en plu

íieuts mmieres en deguifantôc corrom ant ce

‘qui ей veritable pour deceuoir autruy,i prend

(а (охгсе du у pere де rnenfonge, lapeinc ей

felon Vexigence des cas.

Crime du commmmutez.

La eor_nm_une de Ville ou Village peut efiàw`>

. .¢‘*7Í "

г‘.

‚д
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. I ~ Y* goo Der procedure: criminelle; ,

" f1pb.._accu(ée criminellement, l'inl`ormation faite, il

705. ne faut pas decretter contre tous ; mais (cule

‘ _ '~ ment contre _quelques Particuliers des plus
‚ _"' VV coulpables, 8€ fi par commune deliberation du

_ _ ‹ Peuple il fe treuue que le crime a elle commis;

,__ ‚ _ Гоп ordonne que la communauté elliravn Pro~

‚ Ñ в ’ W cureur Sindicq , За pour ce faire leur fera Per

э ._ plus coulpables.

, ' mis de s’a{lembler afin de refpondre & defien

4 rl C , öc quant mefmes ce ne-feroit vne com

mune , clés qu’il y ‘а eů a[I`emblée de Perfounes

en trouppe qui ont commis le crime , il ne faut

_ decretter que contre quelques Particuliers des

1

д.

Не: plaintes Ú' alenanciatiom.

с Si l’qn_comn'1et quelque crime б: ¿citaat

quil y aye partie ciuile, elle en fait fa Plainte

б: clenonciation au Greffe, ou par Requefle de

- I * ell venu à notice 8: cognoiifance.

_ Ord. —" _ _ „Не: infllrmatwm. _ _

М. 7_._ En fuittel rnformarionell fairc,_tant achari

м}; з. ge que defcharge de laccufe fumant lOr

clonnance. ’
liu. I. _ ‚ _ I -

‹ Tímomr qui ne veullent depûfrf.

_Q “ uantle Iuge ,ou Гоп d. elle verbal, ainfi qu’il_

ч‘ У Que fi les _témoins ne _vouloient depofer, ils _

1 д, fr y'peuuent_ _elf e contraints par amende 8CP"_1‘

' fon , ëc neanrmoins en -depofans on ne l¢_5_ dn“

point íiitiinider ny menacer , ains les inulîcföf

dufair, _ _
‘ж’ „_ ‚ .M ‚.‹

admone er' de clepofet enconfziencela мы:
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Chapitre XXIII., ‘ ‘ ,Oi ‚ ‹ ..

Si Гопреи: prendre au csrpsfam informano”. r _

Auantlïnformation бс decret , les lugcs ne ' Orar

doíuent prendre ny lailir au corps , pour quel- „и _..

que crime que ce [ой , linon en flagrant delifl, „Щиou à la clameur du peuple, ou il faut ceder à la ML 1

fureur, parce que c’ell chofe trop tigoureufc de ‘

commancer le procez criminel parla capture ‘ ’

de celuy qui ell accule ; & le Iuge qui auroit . `
decrete prife de corps fans charge&info,ma- у

tion (стой: Ысп intime en fon nom , quand

mefme il auroit man dement du Gouuerneur

de la Prouince , comme il a elle iugé par

Artell. _ fr '

Enquel nu on peut arreßerprifonnierx. ‚ `

Non plus n’ell loifrble 5. aucuns de tenir _

prifons pour y arreller des perfonnes, linon '

que с: fur comme il :ll dit cy-dellirs , quel- »

1/'

ï ques petfonnes lurpriles en Hagrant delicl , vn

fugitif, vagabond, voleur, forcier , larron n_o

ólurne, ou bien quand vn' pere, mary, ou mai

llre retient fon fils, la femme , ou feiuiteur do

mellique pour lss corriger moderement , n’y

ayant que le Seigneur haut Iullicier qui paille

auoir ptifons en lies terres. ‘ '

Comme les delínquans peuuent ‘П’: рт \

рт‘ tout.

Mais quand il ya decret de prife deçorps Ord, .

fur information , les delinquans peuuent eilte liu. 7.

pris en franchife , б: en lieux fainéls , (ЕЩЁ! les tilt. 4. ..`

reintegrer s‘ily efchet , 8( _en quelque lieu que art. 1. -

ce [oit , nonobllant toutes oppofrtions 8: pro- 6. 7._
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jiu. 7;

HTI»

а‘."

. "' ‚ . "`3òz _ ' Dnpraccáum тттеда, ' _ к r
H'poíiticrqns dïnéompetance , fauf à propofeî le

declinaroire 8c demander le renuoy en compa- l

_roiifant 8c Ге rendzint prifonnier és prifons des

Iuges qui auront decretez, fans que le luge

\ '¢:l’appel puiífe retenir Finiti uótion б: íugemenç

enpremiere in{tance,ains feulement cognoiíhe

’rîel’articl'e d’appel an bem vel male 8c en faire

Ierenuoy. \ _ ‘ r _ _ _ \

Ce que doiuèñt les Seigneurs en ‘гуд’: -da „Лис;

Е: fi l’òn ne peut apprehender l’accul"c",qu`il

foit piiilfant ôc qu’on aye peine à faire executer

le decret de prife de corps , le Seigneur haut
tilt- 5‘ Шыыег у doit tenir la main pour le faire feu-«

rement executer, par l’ayde du Preuoit des

Marefchaux Scies Archers. _ ' ‚ г

_'Qui efe à rmfìul teimbìiir _

_ Parle droit quoy qu’vn feul témoin ne faiie

foy pour la preuue du crime, il ne (е doit en

tendre qu’au iugement ôc non pour l’iníìru

¿tion , ii ledit témoin ей de probité, Гоп peut

decreter a_¢:lj<'>urnementV perfonnel ou prife ‘tio

corps. ~ ’ `
' J

_ 4 I Tŕfnoin impuëere; ‚ _`Le témoin impubere n’eIt receu â depofer»`

toutesfois {Пей proche de fa puberté , il peut

[eruit pour la queßion à l’accufé.

De la ‘офис der l1leß`ez.0" prom'/1`am'.«'

S’ily a excez, battures «Sc bleffeures, en fera

fait incontińant viíitation par le Maiíire Chi

rurgien juré des rapports , з?! у сп à aucun,

Íliter; vn autre малые Chirurgien bien experi

ß

4
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тенге qui en feront leur raports, lequel r’apor ì ` `

té le Iuge ordonnera prouilion pour alimens,

rnedicamens,8€ traittemens du blelfé quilerà> '~" 1

Vtxecuté par maniere де prouilion,8€ à cêtelfeâ V ‘

1е(д{:з’ Chirurgiens feront aHignez'_8€ agrée: _ .Ä

par l’accul`é ou receus à (а contumace , prelìed

ront ferment 8€ añrrnetont leur r’aPp'ort.

' Quand iaY нефти}? refu/ì'e. _

@ie li l’on dilfgre à demander la 'pr‘o`uilio‘n

iufques apres le' recollement 8€ confrontation 1 ` «  ›‹

’ des témoins l’on n’y fera plus receu, ains [era э . -

‘ ' inte au rinci ' l‘, й _‚р I PÍÍ¿jx`ttPeadu corp: alla/fine'. _ ` '

S’i1 arriue quelque meurtre 8`€,all`aliin, 88 . ` .` ‹`

~ que le corps aye ейё trouué mort , le Iuge doit _

allerfut les lieux auec (оп Grellîel',` le Procu#Kur d’Oliice, vn ou deux Sergens, 8€des Май‘

lires Chirurgiens pour en faire viliteöc t'apport

  

en (а prefence , des blelfeures 8€ des caufes de

(а mort, de (а ftature ,.( s’iln’elt recogneu) de _

l’ellat qu’il a ейе trouuéïles playes,habillemens, д _

8: де tout ce que l’on trouue fur luy, 8€en fui~ _. „‚ ‘ ` ‘

. . . Ё i
te mfonner diligemment. I ‚ È у

Qgznd le corp: ell entre deux éxtremitelde \ er .

Seigneurier. ` ‚ ‚ f

(hie li le meurtre (е treuue auoirellé ест: -

mis entre les extremitez de diuerles> Iull:ices,„„ .celle ou les pieds du mort (е rencontrent en Э‘ Ё l ц

doit auoir la cognoilfance , parce que vray rfi" C '

fernblableinent il tombe en la pollute qu’il ell; .- “Ü

Щед ’ › — `_: ‚
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г. _ " " .Qmndle ‚душа; ‚ l`hom_ieide’ 4 еде enterrí

I

и

L

A.

"“1V""""_"'l”îT т’  ' х

. ‘Dee preeedure: cliiniìnellet ,

_äeßions namleler. ‚

Sl’ cl’vn coup d’Arquebu{e tiré d`vn bordi

‚г 13autre d’vne.riuiere , ou autre endroit de dilit-V

"',„_tt_euué.m'o:t en vne ßenue ellable

rentes Iufliees , Гоп ruë que1qu’vn',- la шт“

ou fe rencontre le corps mort en doit ацо1г1’.

cognoiaîmee, quoy que laccufé fait domicilié

dans la Iuüice ou il aura»e£lé_tiré. _ . Y

Vne queíìion enpareil cas {ей prefentêe

"/dlvnc lille, qui ayant recellé Fagroßelle, fut

accufé pardeuanr le Iuge de fon domicile d’a- 1

_unir perdu fon fuit , defcenre faire par le luge, 1

1’eril'°._int ne fe trouuanr pas vilitêe par les Ma~rroucs,recoghe'u'e` auoit enfanté, depuis l’enfanr 1

_ Prochaine, 1

Ytotltesfois_d’autre Iullice , feparée feulemenr
’ “ ` ""' I~*«:l’vnp.erir`_ chemin , parl’aduís де deuxfaineux =

Aduocats , fuiuantï la Loy tirée fur la qucflion

_ du p;ece_de_nt article, fur dit que la Iulh'ce‘

i'

  
ar

_‘_ =. .'du,li‘eu ou l’enŕ'ant_~l`ut trouué` mort en ¢_l¢lI0iI

‚‚ „

cognoiflre, ôcainll fut jugé.

1

1 ‚ _ »_ 1

'Ä ‘ ‘_/am :_/lxr_vr]’l'te'.._ __ 1

f (kie-lile.co_rps auoir_e_.{l:é enleué ôdenterré, 1

1е Iuge le doit f_aire,»rirerde ‘terre ínceílam' ‘

_ m_¢nr,(commeila ‚мы depuisfpeu ) pourle ‘

‚ уо1г‚‚&1`а1:е_ viiìter par les Lhirurgiens ‚ б!” `

=¿_i'ornptiori _dela mort d’ic_eluy_ptoceder a`\'%“‘ i

_ ‚душам clupifocez contre l’aecu_(.’_: "

, élire fait yerbal, parce que fans cetteobferwr ‘

_tion d’auoi_r,yeu le__corp_ts_',-_ anpe peutpar г’ `
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¿_i _ _ _ Exemple nvtable. ' _ '

_ та)’ leu vn exemple ace propos que ie r’a~p`¿

porteray icy, quoy qu’ellranger', ‘На accufi ’

d’hor`nicide , condamne à mort , 8: c_'ond'uit an

lupplice, au point de l’execution celuyque Гоп

difoit-auoir elle tue ayantI paru , 8: elle Irecogs

neu, ne futrpalle outre â l’ei_recution ; mais le

luge _inhumain 8: ‘свист: 'paìa_cheu'er_ `l‘ex_e`cu;

_tiondc_ rnòrt; _ pour _ne _teceuoir demanty de

la_Sentence 3.8: сп lit faire autant Vdu Preuolì

pour l’auoir_ diffe':e', де celuy _gue lfm di;

loitauoir_:` elle trrepour auoirfdonné eaufé par ‚

Гоп; ‘retour à 'rlifïerer 1’exe‘c'ution du i;or.r~'I

darr'rne.,.__ _‚ "

*Deiat‘r‘i__¢¢>1¢¢rrr¢'¢»r_z-macorpraiaarr.'Y _

Et li le meurtrier elìprisôc preuenu, 'd' -
Vbord 8: l`an's__ autre- [еще l’on faire la

:nient¿ation‘ 8: Тейщадсуп- du meurtrier au

'inótt_', de aquelle cruentation _parle __tr‘es~

Jertinerrìmefnt. le 'lìeur Ranchin' Medeeñf ‚в;

>rrsf=erreui_ du Roy ren la «faculté tie Medecine
le 41'Vniuerlite de;'Mo'ritpe‘lie_r`, ien- fes»OpulÍ

:ul_e‘síÍ__î ‚д _ ‹ Н: J ‘Ч f

Ee veritableìuellt ага cliofefa _ _

le`_.v¿iit_v'fr corps quantl"le_‘Iu'g`e auec les

:eremonies requiles ,f luy ‘preferite le-preuenu,

rue I’â`nl7oupçònne.auoir commis _meurtre ,§ff¿S_

plaîyes s"o’uure"t`r't' ìPe`llesnre-fmcs, öeverfentf du

ZingY qui être .vengean je ¿sr èlemariele _îurìfiee`

Se celebre Me_de_eir`i en recherche fles Caufes;

K’ ïáppóìte diiïetentes ’opin'iorhsï&ÍS'1ïaif011S>.qúi_

A :L_M -xk `v

'table _qtuéfn

I

' V
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5рб Dtlprocedrirßi criîr/ainelleái r

rendeiit cette matiere ¿difficile , 8c apres plu.“

1i„eurs-quelisions qu’il agitte, il refout en vn met

que toutce. Часа еп peut dire» quand lacruen

д tation arriuef, que cfeltfußo Dei indicio & it

mocque- ele; tdutes les caufes naturelles, &

Vq\1’on§ пе doit ‹11(Рц5ег' contre 'la ile

I Едим ‚ ‚

C’efi: pourquoy l’on pratique< en Iul’cice:cer

te prefentation des accufez.cleu_an'r le _corps

mort, 8: onàI quelque efgatdà lacruentation

~ quand' elle. paroiil: , mais pourtant ilconclu

' qufelie n’eft- pas fuffifante pour c`ond:rmner`

mottfur ce fimpletémoignage. Il faut dont

‘Еще: à part toutes fes coníiderations , б‘ Кар

porter lfordre»-8€ la ceremonie que les luge

fontobligez d’obfe_ruer exaétement [ur certi

expe,r¿ience‘.~.. .-,» ‚ r ‚ t

_ Et quoy_qu’i‘l»yY en a quieroient que lacrul _

»tation deuan_¢fl¢s„,.co_rps mor«ts_»if1e»f_oit iamais H1

n`ruée',& s’imaginent que ce nfeit Чет víů

_ desefprits' curieux , ötnon pasvne expenen

. -
certainemegantmoins il en .r_’ap`p0,rte vne añíué

' _dans la/ ville du Mas-Dazil, au pays de foi», _fil

-ha 'r6;9¿„„pardeuenr_ де; »Qoirfnls de laclrl`

ville , parle тешш: cotninis àIa.perfor1u¢ di

Daniel Prariel , par Pierre 8;;Iacab Lafont perl

8: fils , 8: plulieur§__A„utlieu_r_s dignes de foy qll

alfeurense<.n,a,i1o_ir»V veus desegremples. eêallilleï

auV;`uger_r_reîat» der coulpables. .apres cette .expÜ

Iii@-ce › .86 ‘Qllliil у as msfmes dssßehißß _‘ll

ßïleyleebuuerrs par e11rs,ab_._l>__0is les_ti1eurm,¢f

‚‚,
‹
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île leurs maillres 8j€les lacrileges c`les‘Eglil`e_s." `
р __ ’ _ Exemple: rernàrquaôles. ‚

_ 1I}oc_rius r’apport`e deux Atrells de Bour.

tlcaux :lee propos , l’vn душе mere qui ayant

tué fon fils, luy ellanrreprefenté hlliöliours
aptes, le fang luy lortitipar le nez, l’autre d’vn

qui tiré de terre deux mois apres зной‘ ellémalï

lacré, reprel”enté,àl’acct1lé que l’on Contraignit

pallet par де ll`us„ ‘ il rendit à l’inllaut quantité

де fang par les playes; _

ILemeline en (ез deçißons r’apporte` qrfen

la leuée cl’vn corps occis; ayant ellé trouué vu

bonnet 8€ vn loulier , (н: lequel il yauoit de la

poulïiere de pierre blanche, vn piqueur de

pierre fut faili 3 appliqué à la quellion 8€ cou

damné; _ _ _

Vn autre Autheur r’appcírte (н: 1е mefme

cas que le poignard trouue au corps d’vn ho'

_micidé , ayant ellé_r’apporté au fourreau де

Гасенйё, donna indice `du crime. -x

Pareillement _que le trait ou fleche duquel,

оп auoit tué vn homme, tiré du corps 8: r’ap-'

Porréà l’arbalelle , donna indice de celuy qui

auoit co1nmis_lemeuttre,« qui (е deeouurit plus

à plein par la prefentation du corps â l’acculé.‘.

C0_n[r`d¿_’mtian_/ìar les cruenmrian; _ Q

Е: ainli l’on`doit.rel'pe6l:er l’indice que YDieu

donne par voyes de miracle~ , quoy qu’il n’ar_riß

ue pas touliours : 8: comme l’experíen'_cc cle«

couute fouuenrles _meurtriers en les шейный:

__en'dçfordre cleuant lesluges qui obfetuent leur
I \ , а Y 7 ‚у ‘IV L ’
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- Dexproczdures ¢:¿ìi11ïz.'n`elle:,` K

‚ con`te11an'Ce,1eurSParo1es, 8с1е11г$а611о11з‚ её

. u’il ne faut m'é'íPrífer , пу_ aufïi a`ux habits еды

‚ Eznglantez &'gardez quelque tempàli ~'par'ee
1 ‘ f ‘qu.’o‘n де I'doit douter que Реж’ ïfn jufìêjugm \

ment де Dieu, le fang des pauuŕes ínnocèns
‘ ` `1'n:£Hì1r:rez','A Conäme ‘celuy 'du v'jui’ce Abel де»

ŕnańde' iuíìice özvengeance еопегс les meut

irlersn ‚ I д ’ `

' W' ‹ Üb/ëmdtiou; des ]'2«lgè.`f‘„ ._YCette ceremonie „мы: don pas S/ńbrdrè .f

naturel , les Iuges auànr чце де fîèntrefgrënììre "

doiuent implorer la gràce d'eDíèú ', aíìn ë1u’il ‘

donne témoignage de fón¿aHîRançè en {аист

‚ де la Iußíce, ôcpuié procederà la Prefeńtárion `

¿nfïiffé ди PrO_cur`eur d’Offì„c`e & Grefñét, 8€ de \

queiques perfonnœírrcprochables , faire Рог

{ее-Ьеойрз doucenìeŕft enïfrr Цен publié; Yfans

„v.rio1’e:n.ce,1 dc peur d’ef1no‘uu:òi`rIë fang в: д’ои

шйг fes player. ' J ' ` '- ' ; _ v

Apres ille Faut,ëxpofer\tòur'i1ue1,` le' dbs fur
ì’..et:~r:e,V la face vers leI Cieli, ёг‘‹1иь1е;—,‚1ауе$

foient libresfëç on_ué11:es , f:1'1c`orY que par fois

l’¢,H'ufìbn.du fang fe ‘за’: par 1е nez ', fans qìfìl

y. air b1eH`el1re".ra'ifonnab1e 'au comìñancemenr, 1

&„qu’en Мне leluge lu)/1 cońimande de regar- 1

der ñxemenr le m<5r’t;»'¢îî=.»l";1ppeÍ‘ìeŕ pa; {оп È

ì‘1o`mp'ar pluïïeurs fois , en' luj'r1emandan`t' s’il la ‘

"¢ö_gneu_e&ánr en. vie ,vôc le blafmant d’auoix`:

-§‘:o'mmis ce meurtre', pour ouyr te qu’iI rcfPo`n'~

fifa 1"а deH`us, 8€ äpres luy commander'de tozir Í

.1 BUY" lß-'¢'<>rps'&.páaer par deans planeursY fais ;

._ N, ‚Т ‹ ‚ _ . ‚ у _ I

‚е ‚‚.
в .

‚ › '-2 ‚' 1

„а ‘ Y ‚С‘,



.S .‚ -v- ‹—— ‘r‘‘§r'" I

v ‚ Chapitre XXWI, ‹' ¿£59

_[ans toucher , 85 ñoalemeltt on luy doit faire

portes la -mlaín fut les Playcs fans rnçttte lesI

doits dedans.' у ’ Т Í

Mais auant ccttëîiïefentation de l’acCt¿fé , `

V faut ptefenter des ínnocetls Pour faire les mef

mes tours aux enuiro ns du corps, celafait рт:

fcnter Faccuíë, Bc fi la crucntation appaïoiíl, le

.Iuge fait encore Pexpcrience Par cl’aL1_ttes Pem

Í`o\nnes,;1presV aL_1oír.fai_t nettoyer les playes auec

 du linge, ôcfaire Pallet' ôc repaffct“ d`es1'nno«

Í ‚
у cens au tout du corps molt, б; du \‘.oL}t_clWte‘íl`et4 "

¿i‘{erbal' cle la fotrne lìlfdíte.

д Ce (е, doit faite au` Plufllolì( , ôç s’il fe /

"Peut Pendant que le cotps eil; encor chàud cx-`

_ŕeríeuL'ement 8: inretieurement ‚д: que le fang'

мы; pas caillé,> car apres que le coçps eil` rel"roi-I

idx, физ’ 1ез›еГрг1:з сваи: @folug ôcyeìihalez", 8;

le lfaug caille clans les veines , la c_ry.n;r1t:al:_iox,1A

факте‘ pas axfexrxerxt> ' ‹ -

т Nea.r1\:1‘no1'r1sV comme D_ieu qui vg pardeífug

,e pzouuoirmcles caufes Anattltelles , & qui ne

v`;’.1c¿;om1n_ocle pas toulîours à nos defî,rs’,1t1ani~'

.Telle> fon pouuoir quaůdil luy plai{t,& les mí_~_

Íacles que fa bonté nous fait voir quelquefois

par fa glace , ne font pas ordinaires, il faut ad?

mùer là Prouidence en feseffets 86 Hkccltir fouz

le bvo_ttplai_lìyt,de fa toute pu_1ll`ance.

«

4qupypeuuentßruir les шаге‘. ` "Ä
Les indices Ypeuuent Гений pour la queftîon`P

ÍDmxt.l_aque1le oxitient que nulrn’eû; exempt, dc

ïiuvelque qualité conclitiqn qu’_il (oit.

д

о
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_ i_D_e5.prar`edur¿’s crimìnellfi,

__ ваших quzpßnr ham`z`ci'dez.

f Ceux qui le 'font liornicidez', l’“o‘d1’epouriioii' ell' que le Iuge dans `_la Iui~il`di<§l;iòn

duquel tel delict а elle commis, doit fiairefvenN

'bal du lieu ou-le deffunt a elle tr-euue ‚ pendu',

ellranglé, ou anrrement,homiciclé , fe«;:a vifiterle corps ou cadaure en fa preierice par rnaiilres l

VChi_rurgi_en_s' ,`infor1_nera à la 'Requelte du P-ro,

cureuŕ cl’O'{lice,de la vie 8: mœurs du deffunr, _

comme il siefl homicide ciu ,pendu`, _s’il едой‘ l

furieux ou malade,8C cle la caufe pour laquelle

s’eft deŕfait, Se par-`l’aduis des parens s’il en â,l

qu’il -fera appeller s’ìls«font liu' les lieux' , 'ou il

 

‚ 'fon de tambour ‚ 8с apres 'cl’oHice creera vn ст‘

rateur au corps mort, pour le deFr`erid'reôc alle-‘
. .I "guet >pouria `ir1'£_`h`li_t:ation ce que bon luy fem

blera, inrerrogera Ile curareurfurles chargul

ôe informations, repetera les té«moins,‘les сом

frontera au curateur, luy demandant s`il it quell

ques reproches â propo_l~'er contre les témoins,

le Procureur d’Oflice baillera (es conclullioll

le curateur fes deflences par attenuation , с

fait le-Iuge baille Sen-'.e'nce, par laquelle s.”iln’M

à dés caufes appare`ntes’pour excufer 8€ iufliñßr`

l’homicidc':,que le das (oit aduenu par acciélenll

ou autres cas comme il s’en trouue fouuentgì

prononcera que veu lefdits,aóles~pour les carl

fes ineririonriées` au procez ‚ que le corps moi

flu' delïunt fera' traifnê (tir vne claye en tel ller

ее ille: pendu par les pieds`à_.vne potence , ql

pour cet effet feras dre£iÍé‘e" audit,--lieu , реп‘!



Chapitre XXIII. ` an
demeurer l’efpace de lixlieuies , ce I'_ía1Íttra`il`rié

il la voirie , condamné le curateur en l’amende

enuersle Seigneur haut Iullicier,8€ priîfur icel

Ietelle fomnie applicable aux pauw es du lieu.

Ainlia elléjugé en plulieurs rencontres.v _

Eamples Ф‘ obferumionrjîir les bomicidez.

‘ Mais aulli il faut bien prendre 'garde de ne

emelprendre, comme il ell aduenu en quel

iuesrencontres , melme d’vn Eleu , lequel s’e

lant treuue atteint au cœur d’vn poinceon де

lordonnier , qui luy auoit chaulle des bottes,

Ont il mourut lut le champ, en ayant elle

Dndamné ', comme s’il le full* homicidé de la

lain ,' 8€'fon corps pendu par les pieds , lans

loir fait pouruoir de curateur au corps , les

eritiers ayans elle receus à propolet l’innocen

г du delfunt , le Preuoll qui lauoir jugé fut

ondamné en de grolles amendes 8€ priué de

ïcharge. Се qui arriua nulli d’vn autre qui

elloit dell`ait8€pe'ndu, lequel elloit fol , [а

:ntence fut inlirmée 8€ le Iuge condamné en

uelque amende.

epere n’eß remi de reprefenrer /on191: веси/Ё Y

Continuans les procedures , l’on remarque

,que le pere n’el_ltenu de reprefenter lon Fils

îcufé du crime tl homicide , comme ila elle

lgé par Arrell, t’appo'.té par ch. p. 511,

Der interrogatoires.

`/

Ora'.
Si l’acculé ell rendu aux prilons, il doit ellre liu. l7.

,ly en les interrogations diligemment par letilr. Г.

rge,apres que le Procureur d’OHiceà eu соль nrr.r.z._

-vh

en
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м

\ ‚

5.35 - ’ vvAI)e.«j}mrcevdú1'e,r „теми“,

riyunicaticmï desV charges г‘: inf0rmati0_nS„ ft

tranfportant д ее‘; effet aux prifons_ ж; fon

Greß1efr,'e11 d'reH`e.verbal_ a'u Parquet , ou i\ fait

rne'ntiQn_ C1-u’i1 Ка’ Ра1с‚;1гег‹ des caçhots, ou de la

chambre defdítespriions, ou dfáutre lieu,le fait

arneher деиапе1иу,`ргепд [on ferment, Pinter- 1

rage fur routesles.circ_oní_’tar_1c'es де fon 'v_e\'bal, 1

`plainte, denònciatíon Sc leuée„du,¿;Qtps,'& fur

les charges де 1’ínforn_1tatiQn ,‹ felqu que 1dqua_

lité а: ŕnatîete du d¢1i¢t,fQu„,„i¢ де mmf

Autrefçis ,elles efcoient rèpetMées8cvg„e`,mint'iCSauçuns luges .le fom enç,ores„I ‚ 5 41m_i_g à^pgefend

çettefo'1'1_1a1i_tc’,~`ei_-_ì> abrogée, б; (е Ёфйгеыешсххд

auant le jugement aux refponcesfattenuqtiuts

ou l’on»faitń1ett_re'1e crimi/r1el‘fut 12 fellette. 3
` ‘ Q Obfëruatioigs. ’ у

Les refpunces ne doiueut:eH`:r,€f2ÍE-€475. РШП1

lf@ 74 Culïminiíìere де Procureur, confeil`,`n'y par ff

"_[f 6- Cïipt, ains de 1а_РгоРге boucfhede 1,’aCCuf¢'f, Í“

ил.‘ 4‚ les _interrugats qui luy feront faitsV fepáteme“

8€ à Part aufquels le Procureur d_’Oñîce= G6“

lier, Sergens , ny autres perfqmnes ne dQi\1€

áfïìpcer. ' д е I ` "1

QC: que Гоп db¿z_fairc, l’nccu_/è' ne 'znmlmat> 1

‹ _ ' 1е$0пдте._ А 1

’ L’a1c„ct1{'é¿4e{’_t,mtcîtstm-ntleïuge-,` s’il ne vo“
Init î€Íì`f01}olArq::mxJ interrogations › ОП Peut 1“

1 ЁГПЁКС- ест: luy pár çontumace , parce qu

‚ . 1ез^Ра1е$ пе font pas 'tenus puur cònfeífü, 5

nb,

A ' ‚аиста: соште au

— ‹_$о}=1ч\1е5.‚ ‚ “д.

cîuil par les refponeegi wh“

I



Chapitre XXIII. -

Ce que doit le Pracureur d’Oßî¿‘e.

Les refponces eílant rnonfìrées` au Procureur.

rl’OHìce, s’il цепи‘: les confelïìons de l’acc'ufé

3&5 '»

lfrlllïfantes ,y 8c la matiere difpofée â prendre

rlroítpar icelles, il les communique à partie ci

Час › Pour fçauoir lì elle veut fernblablementl

prendre droit pour ce fait , Prendre leurs con~~`

çlulïons 8c icelles ell re communiquéestì 1'acJl

Cufé Pour y refponclre par fotme d’eu:tenuar;ion:~

‘ feulement quxveut dire excufet fonctime.

‚—‚

J

‚

Si les cahfeßïwxnler accujèz. peuuent ф’!

"‘ ` ‚мифы д ,r _

Les c_onl"t:lîîer1s> des accufez quoy qu’arrai

fonnées 8c conditionnées fe peuuent (Пиши,

parce qufilnfeft pas comme au ciuil, ouron ne Y
peut prendre la C.0nFeÍIîon que dàns fes_ 'c0,r1di~`

„ tions qui ne peut eilte cliuifée.

‚ у _Dejfeńcor par attenuation. :

‚ lSelon Fexigence des cas l’on reçoit l’accufé

â bailler deffences par attenuation par efcrit, ou

S lesdeliólcs ne font li atroces , ôc ne peut eilte

_ contraint à les bailler par fa bouche , laquelle _

maniere cl’attenuation s’entencl quand le crimi

‚ nelPa.t'fes deffences fe defcharge du tout du

casdont il eil accufé, ou propofant moyens de

iuíìiñcations', attenuë la teneur des conclu~

lions. Cell; pourquoy fouuenr Гоп iuge fut

la (‘еще conclufion du Procureur d’OHîce,fans

attendre celle «de partie , que Гоп fupplée au

procez , ny fans recel.-toit le criminel 5. baille:

delferiqe par attenuation.

‚п

Ídem.

‘ art. 6.

‹

Sx..

Idem.

От‘: ` r 

4_u„;_4



’ д?!

‚и

 

V х м

514; ,Dßsprocedum críminelïqf, ` V

[dam Кесдетвпгб" conßanmtioń de témaim,

ОМ. ~ Г ‚ Que s’ils ne veillentV Prendre droit par lel

дн. 7‚ dits imeirogaeoires ell' `0'-¿dorme que les pê

moins (стоп: amenez, Pour еще Procedéì

flltur recollemlentlôcconfwnratíon ä' l’ac,<:vufé,V

¿uns le delay qui fem Pouice donné, felqnla

„ёййапсе des lieux , finon à Faure d’y fatisfaire4

/»dans le Pi'-em»iei‘ ou fecond delay п)’ feront

’ plus receus. ‘ ‘ ' ‚ -

Од/‘гтилнопщ au r:callemenŕ,‘Ú‘ßvnfrontatiun.

OWL Les~r¿>moins,_s’e{ì_amsI prefentezt-_,pris&ieceuS

„и. 7’ >lC.urs_.le‘i,1\r1'ex1/s'« „фасад fepqxenieut б: а Р?!

‚т. 6_ mauidez a»_eet elfeegour ie'ce’slemex1t4 di au

JO. 1eé`tu.1 e au tenîiom de .la Ycl~‘.~pçf,ìt1on,lequ€1€1)'21n.f

I aucune chofe 5/*q`u’elle`c<'mtient verité, У Paú

- дешевые la» lbulìiendra à l’iaccu{é_,j Ou bien Y'

gdjouůe,-dimin,ue`,' ou ехр1йд1пееес1пй4ёу freu*

‚з ‘ ис équiuoque , il ßgne Queleclaie ne fçauoir

ц lignei', cle ce f0rn.r11é:.A ‚ ’ 1 f " A ‚

' ‘Ыгт- ’Apres l’accu[é ell mandé Pourla confronta

т‘. I :. don au rénìoín', ôc tous deux piefens le fermeru

P1>1`.S de rousdeux, fc voyaris face à face, decla'

"4 rans.sÍ’ils le cognoiflent бы поп 5 fera demandé

рак le Iuge й l"accul2'e , s’i1 à quelques reprocbfs

contre le témoin , luy fera en)`oin't cle les allie»

‚ A íinon qu’il (exa plus песен’ , don: il fera ех

рГСНеп1еч1гас1:.\егсу'рав le Iuge , les ayant PIO

pbftít ou declaré ',- qu’il- nfenY à aucuns ‚ il fn
‚ Qfìfâit m_¢'nt-ìíßńßciilc te que le témoin luy fell.

pond.Y Y х. ‘г; ‚:‹”: ‚ .

i Q

declaré qu’il ny veutfadjoúfìer ny diminu¢I. ;



I. Chapitre XXIII. . 31”;
‘ " ' ` ‘ А e/ídui: лих Iuges. '

_Pïocedant â la confrontation des témoins

à Faccufé , le Iuge doit Prendre garde de ne

faire infenfiblement là preuue iuíliñcariue de

lìiccufé, Parce que s’il ей homme clïntelligen

се, ilpeur :irrifìcieufement Propofer des moyës

de iuíliñcarion en prefence du témoin , par

inuelligence auec luy ou autrement, fur lcfquels

il Peur demander le témoin сйге ouy ‚ б: fion

le reçoit â у refpondre, il peut deflruire les

prennes, & iuflifìer infenñblemenr l’accufé, au

lieuque l’accu(é à deu propofer fes faits iußi

ñcgtiFs,Pa.r fes refponcesxperfonnelles , n’ay:mc

plus à.P;'oPofer la configontation que les repro«

barifs contre les témoins , ôc au recollement du

témoin , il a deu dire tout ее qu’il auoit â dice

pour adjouller ôc diminuer fa depofleion , n’e~

йащ plus rec”eual>le apres , êcpareillemenr l’ac

cufé fes faits de reproches auant la leéhire de

la .depofìrion , autrement apres il n’y ей plus

receuable , 8: quoy que telles fubtilitez foientI

fort rares , cela ей neanrmoins arriué.

Ce que deílllis obfcrué il fait leéìure dela

depoíìrion du temoin, en fa Prefence 8: де

Yaccufé , 8: fait mention que le témoin luy â

fouůenu , que с’ей де 1иу qu’il а entendu par

ler , & de ce que llaccufé luy adir 8: refpondu,

8: les faire (îgner tous deux,ou declaren: qu’ils

ne le fgauenr, de ce fommez. I

A mefure que l’on procedera aufdits recol

le;nens 8: confiontations д [era efcific en хейе

’ я

т
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’ 315, у Das p'ra,ceáur¢.f m'mz`m’lles„,`

де еьасцпедеройдоп де l’info_rr'nation, quele

témoin a cité recolléöc coxxftonteçrrA telordtc r

durecqllemelat б: confrontation. ‘

Сети; rß de [ищите Ú‘diZ1¿ieìzcedqUPr9cu- 1

” "геиг d’Oj]ïcç. `‚ `

Lequel recoil-e/rnent де confront еЛ: la

.charge tk-diligence du Procureur d’Qi‘1ìc¢, öl

‚ .y‘doít auoìr vacation; ce qu’il n’a pvas_.`€n1-’Èn

‘ foruratiorr , ny aux refponccs perfonnelles, 111‘

fon ¿n’e{ì; .en c_ampàgne queů ptefence yr foítí`

Inec¢.=I1`:t1`rr:. A . ' “ f д t ' ._
I ¿ _Qïdgzgl lve,te"md_ig.zzamïdejìrfdepqßgioh.

Si‘auc_un témoin varie ъ defnîe Га- depofxtiom

‘д: dit le co11traiìte,il'rìoit 21Ъге puny fc}.:m1’eXi

епсе du fait-, corr1rne'i!efì;ad1.1î:nt1d'vI1\_‘{\li_
ÍŕutJ coût:-t1[a1n_r1é,’àA faire amande honotaÍ>1¢ › ll

r

.`

1
1 t

  

_torche au poing, nud , 8; 1а cordeau col, fil .

‚роще par p. 6_47. ôe 1е Brun P.15»§.d§1`\Gïi~, -

‚ 11111181. Вифгггзфи/Ёфь-Ъги)? Ú? rcprolmtifs. „

а Ord 1 Laproeedure cmntntmiquéq au -P~ro_curc.ufI "`

‚‘ ‘ Лет ‘д Qfìì-çc ,_ s,’_il'treuueq_que Yaccufe ayt glleglle ¿

~ ¿rt Г: aucune @rtsi pçremptotrçg (eruans а fa¢1`_efcbm,r`

I' ‚ 11)‘ §geI_’u11.1U'OC€;1Ce, ou aucuns fatts ‚де гергодаез А‘

'4' ’5° едет“& геееиа-Ыев, де 1`оггечц’е11ец$‚ь‘ёд_к’е:1_11е2,11в_дейпдгейепг 1cs'f.depolìtion_5~d€S,fC д

moins де la. chgrge ë:info1'ma,tion,& fetuiroìít

_fà Га iußiftcation ,le Proglzua eur d’Oŕ1ïCe requç/L'

qllç _ l’u9¢u_ů'f U0111merapr,0mpternent fes tc

,mo/ins, IS.t1„qt1t>y.1c'ingr: verra ,'diìigen11nent1$ 1

„ре ez",' {щ Qxtïaítfdcs faits `x',et:euables ¿lz р‘; 1

Псёгнтщж, í¿:r\,lc¿1r1.cu y а ì1a„'d€,(,Charg€ (11: 1

f- — „~
1.

\‘.r I

't\_. .‚ \”
t



. „_ . ' ‘chdpim XXIII. ‹ ` ¿~1'7f\~ ` 1 '

l’accu'l2'r,foit pour fa iulliŕication ‘ que reproches'

les témoins, lefquels il monlìrcra ё l’accu fe', Bc \

uy ’dïdonnera 'de .nommer promptement té

noins,.ce qu’ill`crà tenu Не faire , autrement il

Ку fera plus receu. ‹ l
Remarque nomblefùr lefditsfaitŕ. I  . ' ' д

Maïs il ей ё оЫешег que fi du crime 'dont

accufé ell preuenu , la mort s’en eil: enfuiuie

LIOy que' les faits 'dciultiñcntion foienr рейд

ens ‚ l‘accul`é ne peut еще receu ё 1а preuue

ns lettres de reiniflîon du Prince.

Du canfììn Pour les fr/zi: de l’enq»`¢eße

z`ußl;/ìcatiuev. `

Et ayant fatitfait ‚ ôc nommé fur chacun fait

s rérnoins,il ell ordonné qu’il confignertrvne

»mme fuflìfante pour y proceder , ôcyfera [deh

mtraínt s’il ё dequoy , Íinon partie ciuile s’il `¿`rt`_l'6"

1 ё vne 'y fuppléra , 8€ ё ce defaut le Procu- "7- 9 ‘

‘ш’ "cl’OH`rce par les Fermíers du Seigneur '

rut Iufìieîet qui y 'feront contraínts,fauFà les ы’

peter fur les plus clairs deniers'de l’accufé.Y
Cc que Ie ‘Pŕoeurcur daoßïcc důitfairc.

Ce qu’ayant elìéläit ell procede ё ladite

entre iuftiñcariue à ‘la diligence du Procu

ur d’OHice, fans que Faccufé s’en meile ny

'oduife lefclits têinoins, pour euiter corruptiö.. " ’

‚имидж dos parties. " if `« _

Le Iuge conliderera s’ily ё lieu de confì'on'« — " ” ’ ' ‘

rl’accul`é ё la partie ciuile ou complaignantc, i

lucas qu’il ayt excez notable , «Scque le eri- ~

le Se 'cleliót lgtequiere, comme il fe rencontre

Il ц

я _ Y . ‚ ‘н.

K` ‹

. ‚-' I ~_"v', „` „ f 1 . ' _ ‘
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318 Das praredum crimiriqlléf , 1

en certain cas ,J pour les faire recogńoilheöë

ouyr 1’vn l’autre fue le fait ôccircon(’cance_dc'

ce qui s’e& palle entfeux , 8c efcrire ceqilien

Peur elke те feruanr â la verité ou indices.

Р‘ 146’ Conc/ußom Ú' repetitions. _
‘ш I Apres laquelle partie ciuile &.le Procureur

prand d’OHicc ayans baillez leurs сопе1\1110пз,'61Ъ1

‘Wm’ Procede au iugemeut apfes auoir ,<>uyl’acc1ife{`

(ш la felertc en les refponces1 attenuatiues,& ‘ст

Рееееп fes .Premies interrogatoiies; `

ADe la queßion au gekenne. _ 1

У (hie s’il` ‘Гуд. des preuues fuñifaurespoui

' ,la conuióìion entiere de Faccufé , en voyzintld`

P.1‘ocez,s’i1 y à lieu dele prefenter ou appliqlifi

_ à la_quefìion , elle ей ordonnée 8c execurêe.

I ainii qu’il fe rg clit par le iugement quien fait

„отказ: auec all`eil`eurs graduez._’ ‘ I

liu. 7. Si les mefclmns fe eontenoient dans l"apprf»`
Щи 8. heníion de la geheime, desirourmens, В: d’vIl

т. I. infamie que la lufiice leuna delìiné, cômeiu

bons fe maintiennent ¿aus l’inregrité , fouzli

feul amour de la vertu, les bourreaux › 165 gC

hennes, I¿Sc les [upplicesferoient comme inuriï

~. _ les ,_ mais il y en a de fi monfìfueux, ¿Uhl

Le

Brun

ì

д ' alaominables ‚ foit pir inclination пашгепгё

‚ mauuaife nourriture , fori:I par llexemplc 5

„conrágion des m11 viuansqdils' ayment mieu

shbandonner aux mcu1'ri'es,larCins, violemßîl`

'‚ faulfecez, l:»;'ulerne-ns,> èmpoifonneтспьдё а‘

tres femblablesmringes çapicaugß, foirpoprl

‘еще: Oupour buv:i_ner>;ou quelque agtrelmc
~. \'7""” ‹- ‘д"ч‹ ‘г: _~ ‚р; д ` “ ‚ ’ '›';' :

L./1. L

- A ‚ -.:...1 ’ ..
_ Ag... ~¢_v,.,..,'_.'.i.«’

‚ и _ ‹ ` il .`¢,`
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clränt de~l'l`ein, fans aucune crainte _de lalußiceb

queînon pas _ де viute doucement [они les lois

de la focieté politique : Or d’at1ranr qu’en la

preuention des criminels la verité demeure {от

uenr cachéefouz les prefomptions, indices, Bc

apparences , les Iuges ordonnent aux preuenus

ou 'criminels la queílión, ou la gehenne â deuxl

fins, l’vne ей де fgauoir ou la verité des crimed

par la force des tourmens ou les complices;

l’aurre ей pour feruir de peine G la verité de*

meure cachée dansles apparences ‚‚ Scqueles '

criminels ne_ confcilenr rien. En ce rencontre

il y à trois chofes qui ne feruent que de mena.

ice., fçauciirA ей Ьргоройгйоп д’1се11е ‚ la con»

duire ‚ ou le port fur le lieu ‚ &1’appl1'catioi1,I

apres le defpoiiillcment fans tourment ‚ les

deux autres auecvrourment ‚(от l’eíleuar_iQn 8: —

Yexrenfion par `degrez de tours ou boutons,

quandaux differences gehçgingg' ‚. il у en 3 \

de plufieurs £açorrs„,Í (oir parles avñ¢‘igg_s,'&`>Ies

modernes, foil par les C»l1reiI‘r.içVn5vJ & les Pro?

phanes defguelles la difìinótion,e{% neçeifaire,
d’autant que chaque geheime à I(es a.£ciclen»‘Y

.pagri;ulier, bien queìtoutes foienr accompa

gpées де douleurs 8: de martyre, fçauoir efl

de_s generales qui rourmementtout le corps,ôc

des parriculieresquiinartytifenr cerraine Рад

_ties , les generales font comme„l’exrenIion

grande ‚8: violence des corps,I auec des',corda_

(ой ,en haut.auec.v,ne grolïe pierre qu’il

fargëreßeuer, foi; en long fur vn banc , là ou les

‘ I

\\

Y

\

`\

\
\

\.
\
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П :girò „ Derî1r'o’ze_¿label?b1'ëm¿'»1'eIl'u`,'Vpatiens fouŕ[7r'ent.des douleurs incroyáblesgàlïel ‘

des luxations &ar'racher'n'ens 'cle doigts quel

quefoís¿ le- totttnìent par veille 'CR aulli (а

Icheux 5 les -Particuliers fońt, ltr` feruietté autc

lfeçtu clonuéepar force `quall _íufqueâ ì la ’ lutto'

. |’<:at'ion,lá ëmnpreße tles`maîhs_aueC les' 'oll`elc'ts,

la' >l"@1r‘rrpa1‘ fubllraóìiori' el'a1l1'1net1s,Poyre'sY ä’a'rr-Y

I§2,'oi{l`es,8c plufieurs autreè genres de 'gehènìiesz

mais il Кар "artient"`qu’aux Cours Soúueraìues ‘

'rl-f"en lîtireV es diftiuél;i`ons,` б: `cl’órd<`m_n`er la `

prefenratíon de la gehenne 578: d’en l*`¿it'cvÍ

la`-menace áux~ct’í'mŕnel‘s 'g felon l’e»'tigenC¢

'fles' ‘ваз. Elle cit ordonnée feulement es 'crimes ‘

_ capitaux ‘qui tnerŕteńt _}‘iei11e' ¿le moat Vq't'1an‘<l П“

y à des азпеэёгг1йдёфез1ъйеьёйтйспё &'1ua'rii-_`

felice', que lé' М!‘ efe' Ptefqúe 'clcfcouuetŕ 8€@

preuué ’,' l"a‘ectiÍ'é gtàndexrlent chargé', `_`8Z~rfònl

› toutefois pleinement c'fónuaihç`u.¿ ’en "Ш

fans diflínëtlon’ d’e.p€rf0t`xn€s', fors les'A enlfans

nu '¿lefl`o`tís‘ Не htpleinepubettê-, les vieillàtcls`
proche cle la' ìieórepítude Дед femmes Y«‘:11{`e'îń#à

tesï1"t'1fqt1‘esV aptes'-leur enfantemcnt, ‚& ceuxqué
-lesI .Lois exceptëñt 5 lá'fc`nt`enc'e_ p’ro1;\ont`:êcV au

p’rifon'ńî'er 5 la "q'u'eñ:ì'o'_n doit elite ińcontir'\lan1`

ëxeeutéet '85 elle' ё: fe -peut à' l’i'n[ta‘ntf, Мои:

que le crílmińel 'y"cl'e11ŕa‘elìr¢¿'alip'P`liqu'e ñê luy

{вы donné à boire ’uy Ё! manger- atrparállańl

qu’elle lnyfàyt eůé ilonnëe ;«~mai$'àux Íufticef

v Subalternos díßîcílementela quèítion yell“ cië

tutë-erparce quefle c1'í`ŕn1‘nel'eh peut appeller.

’‚’‹‘.‹‚ __ ‘_ ' ‘_ ‚ч: Q«~ Y U., ч: YI.' ,

" 5
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Chapitre XXIII. gz!

Cc que Гоп doit abfcruerà la prononciation día

mgement.

Si le préuenu ell: condamné àla mort , la 1 Ord.

Sentence luy fera prononcée íucliciellement le ‘т. 7.

Iuge feant, 8c en prefencc де Гехесигеиг де la ‚даю‘

mute 111Шсе‚1е condimné amené , 8с compa- am L

ant doit eůre inuité parle Iuge d’appeller де

21Sentence, fuiuant les derniers reglemens де

а Cour, 8с s’il n’en vouloir appeller , le Pro

fureur d’OŕHcc doit appeller, се qui nlarriue

amais, parce que rousles condamnez àmort

e fouiïiient le dernier fupplice fans cu auoir

ppellé ё la Cour, laquelle ayant pleine Рай;

mee де faire grace leur donne quelque efpe

mce де l’obtenit , puis que les Iuges ordinai

:s font afbraints де iuger felon les Loix4 8с ri

ueurs des peines iinpofées aux crimes.

De l’execurim da candamnez au dernier f'

‘ ~ — _/ůpplìce.' ’ Р

we s'ilyâ confirmation parla Couŕdela ord

ïentence , 8; que le criminel loit renuoyé fur' [ш ’

:s lieux pour l’execution, le Iuge feantiudi- ы; lg'

iellement ,avant fait amener lecriminel , cil: ° ’ /
ut lcóìure de'1’Arre{l, 8с1е condamné remis 'és Mt' Ii'

mins de l’executeur de la haute Iußice , ‘qui’

,oit eítrelà tout preß , apres luy auoir fait ncl- ф. Q ‚

‚шине: 1е Sacrement де Penitence par vn 31‘;

»on ¿Pere fpîrituel, quile doit'ali'rller 8€ ne l’a.~ 'ï ‘

IIandomler iufques На inort', 'eilt conduit au »_ 2.35

upplicenu lieudefîgnéröc accoulhirnê pour en

йгёчёесасйоа en prefëlîce ‘du inge qui`y"áHillë _

. X ‚

д
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I3 iz Daproeedum' criminelles,

â cheual auec le Procureur cl’OHice Se le Gref
‘ lier,V apres que ГАггей а elle leu au pied de la

potance, ôcfait les Yprieres accouflumées.

La conduite des ptifonniets appellans 111

Cour, 8€ le port du procez ‚дай: elite faitaux

tlefpens dela partie ciuile, quand il y en ävne,

linon par le Fifque , ôc en ce cas ей donné au

táual par les formes oi'dinaires, 8: 1е fermier да
I Seigneur haut Itlfticieij contraint ä payer. _

' ‚ De lermffon des przßnniert.

" we file criminel euade des Prifons , com

me il arriue fouuent par Pintelligence des Con

cietges,le Geolier ей рип111`аЬ1е‚ 8: ceux quiy

ont contribuez de punition capitale, finon que

veritablernentlans dol ny fraude , il apparutp

áuoir eu du manquement des Prifons , qui ell

toulioure l’excufe orclinaire , _dont il n’y à ч“:

trop d’ińuentions , auquel cas s’il ей treuuŕ'

 

veritable, бей du fait du Seigneur liaut 111

llicier.. A ` 1

.Quand le Свой“ и: .peut qrrefler le prijivnnien

Le Geoliet ne peut átreilcer ny retenir if

. ptifonníet quand il ей Cllargi , par orclonnzmfe

dll Íùgei роиг1ез clefpens` qu’il а fuppoité, faul

àfepouruoit. ’ — — ’

Фе hxécurisn de; deem: de pnfè de carp# r

' @and l’accufé n’a pû ейге apprehendê ‚ 5l

h_“ 7 qu’il y â lieu de decreten prífe de corps › il @ll

"Í" 7` ordonné qu’il llera pris au corps ,` amenéY (9111

‚г

Р"?- 11» bonne & faute garde, ацх" Prifons du Seighcll
_ A},;_a`ut Iulllicierf, quiI en doit auçit pour luy ейг‘

а



l , r Chapitre XXIII. ‘ "р;

fait ôcparfait fon procez, 8: ои appreliendé ne

pourroit ейге ,K qu’il fera adjourué à trois briefs

iours , ‘fes biens failispôc annotez , 8: еп íceux ‚ :

ейаЫу С0п11т11Ш11ге pour le regime , dont cil.: 1

baille decret commiíïion , contenant ce qui ей î ‘
dit cyde{I'us. ' l '

Éxoine de l’zzm¢f2".I

Si l'accufé fait propofer quelque exo'ine,gu’il "1‘”’~

ayt ейё blefrè par Faccufateur,> ou qu’il [oir Ord' Y

malade en forte qu’il ne le peut reprefenterfur 41’’° 5'.

.
.

  

I

\

` l’atreLtation du Medecin ou Chirurgien, ей

difreié aux briefs íours 8: donné delay compeà
tant pour fе reprefenter. ' I

` Фе: brief; fours.
La comrniflion 8: decret eilant deIii1t'<'seauA

Sergent , il doit aller bien accompagné enrous

les lieux ou l'accufé auoit accouůumé de prati~

quer , fpecialement en fa maifon 8: domicile»

s’il en ä aucun, fera fommaire: apprifé des voiá

íins 8: Habitant ou Efcheuins _du lieu ‚’ du до‘

micile,df':squeltem sil ей аЬГепе‚8:Аропт'де

couurir au vray quelles font fes facultez, mÓ~

biliaires ou immobiliaires, qu’il declarera auoir

faiii äcaunoté fouz la -main de 111й1се , afin

d’en faire defcription 8: inuentaire 'en leur pre«`
fence qu’il fera efcrife, 8: reccuoir parle GreF~ `ï

fier du lieu, ou' par vn Notaire Royal, faifanr

ouuerrute des lieux ou feront les meubles, lcf„«`

quels feront prifez 8: ей1те2 par prud’hom

mes »,\ 8: l’inuentaire clos le fera' (îgner deuë~

ment à ceux quiy auront alliitez , б: les depotî

’ X 2.

Ч K а

/
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,314 Der procedura: criminelles, ’

.fera entre les mains 8: la garde d’vn homme

„ foluable qui s’en chargera en bonne forme.

Ne doit neantmoins le Sergent ex`ecuteut

.Proceder й exaöternent qu’il ne lailfe à la fem

meöc enfans ptouilion competante öc necef

faite 'àleut vie , öc entretient pendant Fabfence

de‘l’aCcufé, 8¿ inl’cru¿`tion du procez , fans les

deloger de leur demeure ordinaire.

‘ Et au furplusPout` la vente des clxofes an

not&cs,- fpecialement de celles qui font perilla

Lbles , y ей pourueu де ГОгдоппалсе du Iuge

ainli`qu’il recognoit ейге necelfaire.

En mefme temps le Sergent doit Pofer les

aflignations àtrois briefs iours , foit au domi

cileli l’a`cc'ufé en à vn ‘, oû aux places publiques

du lieu ou il fc retiroit, parlera aux Avoilins , Ell

Gheuins & Habitans des lieux, ou s’il ей eltran

ger fur les limites feparans 1з111й1се де grand

chemin' де Tournus à Malconßc Chalon ‚ de

çlateta qu’1`l alligne l’ac'enl`é ä trois briefs iours

au Panquer‘Abbatial de Tournus ou autre lieu,

oàil y â prifon du Seigneurhaut Iufiicier ‚ par

deuant leluge du lieuou fon Lieutenant, dont

IF Premier defdirsbricfs iours feta de trois iours

йапсз, non compris le iour de l’exploit , ny 1e_

{ОШде Vallignation, le fecónd де rneline , & le

troilìéme huiûiours aulli francs' comme delïus,

ëttachera öc ailichera copie' defdits adjourne

xnens â la porte du domicile, ou au plus Proche

Ysnlin s’i1 y à rlo'micill:,` finon fur les lirnittes,

Places, 8€' endroits ouii aura exploité , М‘:

1
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C;Jd]7il;’€ XXIII, A31,'

:ila porte cle l’Auditoite. f ‚\‚ ‚

Lefquels adjournemens feront _publiez &’

plaidez en Audience chacun iout , afin que les

deffauts foient notoires 8: legitimenient obte

nus , опус 1е Geolicr fi l’accufé s’eß prefenté,

receuoir fa declaration, celtiñcation, 8: 1е faire

crier trois fois dcuant l’Auditoire, par le Serf

gent ё fon де tambour, öcés lieux ůcplaces

.accouftumez 8: cry public chacun iour de la

plaidoirie defdits briefs iours. . —

Dmmndcfùr le profit du делам.‘ der briefì .

murs. _ .

’ Lefquels efcheus öcaccomplis, le Procureur Ord,

d’Oñice doit baillet demande fur le proiìtdes [щ 7;

дедёшз, par laquelle il conclud ё ее que dt.- tilt' 7;

Íclarant iceux bien 8: deuëment obtenus, il [oit ‚т. д;

` ordonné qu’auant adjuget le prolìt d’iceux, im

témoins des charges 8: informations foient 1е_‘

collez, pour le recollement feruir 8: valloir ‚де

confrontations laquelle demande doit demeu

rer troisiours au Greffe, auant que de rends@

Sentence. .

Sentence/ïfr les default.Laquelle Sentence interuient conforme itin

concluíion де ladite ,demande , 8: procede au

tecollernent' des témoins, qui tient lieu де con

frontation ё l’accufé pour fa contumace. Et lots

s’i1s eítoient diners accufez , 8: aucun d’eux en

eftyatr: fera fait le tecollernent 8: confront auec

’ celuy чине fera prefenté,_8c neantmoins difie

Ärie iufques apres les cleffauts 8: contumaces des

  



316 Def ‘lfßraceezlurer~ criminelles ,

defaillans , ôc cependant. demeurer roulionrs.

en ейаг aux prifons, fi le de1i¿`tle'metite.

‚ _Vc ‚_ А quo)I орет’ [е сопштяее a'e‘l`m'cu_,fe'.

Laquelle contumace &1'nefpris де ‘l’accufe

‘ ей fuflifzrnte s’il ellziapprehendé -, де 1е con

.damner ala queltion ‚ quand le crime ей 110

table. - f - ‘ ’ I

_ Óle/erueztion. -

`Mais s’il nïy à preuue nonobltant les contu

maces, il n’y à lieu de-conclemnation., ôc doit '

сйге. renuoyé fans dépens. ›

1 ' La Sentence n’eß qzfinte;/locataire, peut („те

Е‘ — 1 „теищиее.

Y, ` — ‚Е: comme ladite Sentence.n’elt quintçrlot

I cutoire , В: peut elì;e‘reuoquée en fe rep`rel`en«

tantpar l’acc11feô¿.piJ¿rgeant les conturnaces,

neantrnoiiis les tt/:ruoins.q`i>1i auront ейе recol

д‘: deuërnent enrlïibfence de Vaccuíé dela

rontiunetce, пе 1а11’га‚ де valloir де tecollement

98€ confront , fi lors les témoinsn’eltoient~plus

Aviuans ,Y-fau_f toutefois à llaccufé de решит:

dire де bouche fes reproches contre les~tèmoins
«SC d’cllre .receuV ä info‘met'fur iceux , _pnt la

,zmariicre cy-deuarrtI dite , concernant les faits

áuftificitifs Bcreprobatits. ‚ д‘ - › Y

_Qqandniljl ‚ъ appel par I ’acanfêf-defìzillfrnt. ‹

li l’accul‘e'de.ŕi`.1illan4t pendmtles contu

xnaces ,¢ fe .pouruoit par appel, fouz offre de fe

mettre en ейас `et1;tt~.rnti<>rfi<: de\1a‘caul'e' , le

Mge deiïerant За rappel ne lziillc el’ell:ret’r1:1il'l:r¢

dìdyecren de pnifede corps , pour_atre{l;erL’aC

1 /
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Chapitre ХXIII. 317

cuféen fes prifons , fans que le Iuge d’appel le

puiffe faire traduire és Hennes, parce queledit

Iuge d’appel ne doit cognoiilre que de l’article

(rappel: bien peutilaller aux prifons du Iuge

»i quo , fr la detention de l’accufé eiloit tropfe

uere pour y pouruolr. ‚

Du ¿agement dijíinítifrpar сопштасех.

(а: fi l’accu{é ne fe reprefente point, eil Ord

; procede au iugement difiinitif dela contumax fûm

Рак vertu d'icelle declaré vray contumax

8c defaillant , forclos 8€ debouté de toutes

¿liiexceptions б: deffences. Et iugeanr le profit

des deffauts l’accufé declatéatteint 8c conuain`

rl@ cu des cas 8ccrimes des charges 8c informa
{э tions , 8c pour la punition .d’iceux, .condarrmŕI

д: Тс1оп la qualité du fait 8c exigence du deliók,

;:‘ taut enuers le Seigneur que partie ciuile ,.f1'au~ f

;‘.'. cunfryeà. VQue »s’il n’y à pleine preuue'.‘` Гоп

is peut vfer des termes ordinairesde prorronccfr`

fs pour les cas refultans du proccz. ‘ ’

,Qi Auant le iugemcnt fr la partie plaintiue n’a

д fait partie au procez , elle peut donner Reque

¿, Pte pour auoir adjudication de fes dommages
li' -8€V interefìs, file crime le merite, lellluels luy ~ ` й‘

font adjugez. - _ `

fDe l’exmm'on der condamne/Lßguratiuarfgent. ~ -

%c s’il y à condemnation contre le couru- .4

mix u rdernier fupplice , ouautre peine con

` огне : la Sentence eil prononcée iudiciel„„

Кит“, comme il a eflzé dit cy-deuant, 8e l’exe-~

cutioníìguratiuenienr ainfì qu’il ell; ordonné

  

ь 4 '
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31,8 Юг: procedures criminelle! ‚

aŕla Sentêceözfaite par l’executeur de la hautelluliice, aulieu qui fera deftiné , où le Grellìer

doit alliller pour prononcer la Sentence.

' Aint Iullices Subalternes les Iuges ne peu

uent condamner les criminels ан; galeres,parce

que les galeres font au Roy ,& nfy à que les

luges oyauir qui le puillent faire; (hren l’vn

des acculez contumax ou plulieurs -font morts

Pendant l’inllrurS`tion du

‹ conlle, з?! merite la peine udernier fupplice`

ou autre peine corporelle , l’execution en peut
Íelite oîdonnêe en fantofme aulieu de ligura- д

tine, 8c faire par l’executeur de la haute Iullice.

'.Diinr quelрту} fe deinem reprefemer les con

ц l dmnnezlpfrr сотцтлсвх. ›

¿Tous Condainnei par contumaces дойти: fe

reprefenter dans les cinq années, à compter. du

iour de la prononciation cle la Sentence à peine

qu’ils ne feront plus receus , :rulli tous crimes

lont abolis 8c prefctipts par vingt ans , fuppofê

qu’ilnÍy ayt Sentence executée , .autr/:mentali

elle ell execurée , elle fublilte 8€ attelle -la’ ‘

prefcription. lou. p. х 19. .

Du defiant На‘ adiournemmt 11-er/rìnnfl.I A

»L Qranrl il n-’_v a ue decret d’adiournement
perfonnel, par vertu du premier defaut ,Y fera.

clecerné prife de corps , ôcordonné» que ar

faute Ydepouuoir eltre appreliendé le de ail-.

l‘ant,qu’ilfera adjournê à trois btiefsiours auec

failie' 8c annotation` de biens, ellablilfement de

ç9m1.I1ilIaire iufquesâ ce _q`u'il yayt obey. Et

„¿„„ _ ‘ ‚ _ ‚ ' ‚ а

r

procez Se qu’il en ‘



„ Chapitre XXIII;~ gg'-i,

feta garde au furplus la rnefme _forme pour là

pourfuitte dela contumace,comme fi du com

mancement il у auoir eu prife de corps decer

пёс contre luy. - _ ‘

Oáfêruation apre: que l’nccu_ft' defaillann

.‚ [Е pre/èntc.

Mais s’il fe prefente en purgeant les dépens

des contumaces , il ePc receu à refpondre per->

_ fonnellement,8€ apres fes refponces il eil ellar

щ gy , parce qu’ii' n’e{l: arrefté qu’en haine de la

r contumace8€ defobeyllance , ce qui бей pas

_i demefme ’au decret de prife de corps, d’autant

it que l’accufé doit demeurer en citar aux Ar:'e{ìs_, - X

д. encore qu’il ayt purge les contumaces Et fera _ l

obferué que quand il n’y ä partie ciuile , l’ac- ~\- »

¿cufé 8€ defaillant ne doit rien refondre des dé- _ '

¿pens des contumaces , parce que le lifque n’en ,_

@peut pretendre aucuns, 8€ doit la iuílice. ‚ . _ ‹ ‚'g De la dißirůian du Ar'/te/fr de lfaccufë. `

„ъ -Al1¢?l1f1¢f0ÍS felon la qualité du crime 8€ de

lfliéts ou de l’accufé , Не“: mis aux Arrefis par

_„I ’enclos de la Ville,ou remis à la garde des Sen»

gens, 8€ en quelque maifon particuliereyfelon,

Fexigence du fait. ~ 7 ' \ — —

1 А .L’appel de Гт/п dos accu/EL fir/pend tout. t

ё „Е: quand il y àV diuers accufez , l’appel де‘

l’vi1-fufpend 1’eifer des autres , 8€ faut dilferer ì

lïniìruétion 8€ execution pour le tout, _ _

_ 05/ëruarion des fugas. ` Ord.

.Et comme quelquefois la confeölion des Idem.

procez_crim_inels requierent celerité ‚ s’ils font arr. tS_

й

  



536, 

femfdez TÍ’ Pfevedm, _— ‚ñccs les IPM1 mdulgence дтттед“ ‚

Iliqyleal ug?`s~n¢ (Ont afb _ u Pf0Cu[eu_,d,~qui Íêespnoceduïe iainrs de luy с— Ol.

. ‘ s  '- on» C necellaire iu( ’ ôcpcullenr („д mm“`

¿Yams que ffmc Clues à Venti“ _H Onnegcc

Cretron dudit Pr atrend е à lav €_ilrPrÈu¿tí0n

ner 8e faire ce ocureul. сгошсе О Ощддс д“: r

"‚ ‚ _ u з о _ _

foul leurs deuo(it с 1Ог‹1оппап,сЕ lhokalom

‚ ‚ . ì . _
3»glH(j1nenCd, S НПО“ quand ,cult dlůc ‘

Íions (НЕ V . Vn`Pl`1f0'nn~ ï Sag1td’e[_

._ n1t1ueS_ let, ou dc fes con 116711. Si -Qlífînd ,ly Zr lim d _ C u

‘и, 7_` Рш e _ ‘Рпдд . _т! ‹ trouuoit difpïofïez extmo_.d¿ '§""d1e14,„__

° 9’ 0rd` ~ Pofce à и mue lain- 'д ~` marre *cglep ] _ lîlere fc

ll. I. ef . э elles {‘ es PartiesCf',11_'€ b . y со“: и en Proc“

ice ’ Rlllerlêufs f ‚ reCelles 84 récif- \
“X ешь“: d _ Mts, Ей.‘ _ D ees@

'Hons Ir* - enqueûe fm

ena- `qu1{¢S ‘Scacco ’ 8‘ f:.f`t1{3_nt les fou r

1 ‘Буй; la chan! uflìumées _ le __ mr.

arccePrion de {де def@ reprefen Pnfonnm

- ~ ‚Ст .*"1;ас' " . ßfdifl -~ ..‘ 7' Г

âoi_r_q_l1l;ll1dfatr0n [е {Ш efçìßëuffrff/Irion, .

со ` гид‘ l,lnte'r _ 1018 rnlnlefes лёд;

‚ ‚ r1l€({-`C lef . logâtoife d › -‚
‘ ‘fleflences & efY ált"& neantmo. îllacflllt

' - ‚ Г о . ’DS а- . ‘
\ ¢_rLeuu€ difpolîv, riœs Peïtiiiemes reguerdes

me enreinreg ‘Ё en Plûccz ord. ’ дтдпт

‘ . ian ‚ rn„ 'non expul 4 e7 Б Celuy quì eûqlre’ Бош‘!

‘ìuïicel ' Paf force ‘› _ A llccuredzr.

‹ del “Y Рано!‘ за 1 aßcufaœur a щита‘ _

‚ „. aP.0H`e{I` l’àfüli'1'm 1-  ‚. ‘”“=
’ РЩГЬ mn delli ’ шт“ P1`f’force`

_ _ 1 le родит’ r curage» dr»ll ll l"l "
.:— Y Pelläs, ¿Oa _-vn э &_en'aRC__eS_{_q /e Íeiloll

V“mCl'1¢'cn"mine1 _. emblablmr-i

ц ' ‘Yam eûefreceri

‚а

  

 

М



Cbapifre XXIII, ‚ I Bf.

,fes faits iußiñcatifs 8: de reproches, il a fufli«

Ianment preuué «Severiñé iceux , ou fi par la ‚

uciiion il n’a rien confefié , de maniere qu‘en

vn ёс l’autre cas on n’auroít tien gaigné par le

»rocez.exrraordinaiie, `lors les pattiesfont re

euës en procez o1'di‘na1'-` e; auquel elles bailleur

:urs faitsßz conclulions , l’vn_à l’cnc_ontre de

autre, fontleur enqueůes , lefquelles r’appor~

êes , baillent reproches 8€ [aluations -de ref»

nains , fe reprefentant l’accu[é en perfonne au

_iur dela reception des enqueftes , 8: au fur

lus obferuer les foimescy-deuant t’apportées

.ix matieres ciuiles. _

E'amine' l’on reprend les procedure: 'c'rimz‘n"eller.

Mais fi dans le procez o:\dinaire. fe treuue -
it ge fuilii`anteY pour condamner l’accu_fé ä

jiielque peine corporelle 8c criminelie, ferare

`iis la procedure ci _iminelle , laquclleiointe au

'ïuil comme n’ellca.nt qu’vne», :'85 dependant

vne dcl’a.utre, Cans faire autre recollementnyV

anfiontation de teIinoins,qui aura jaailcé faire
a- procez Ycriminel 8: au ciuil , 8€ auront efìé

«nys auec adjoint fur_fait_s communiquez 8€

rproches, autteinent ce leroit confondre les

»tocedures ciuiles auec les criminelles.

Ce que doit le fuga mmmque depronancw

. _ - ‚ › _le Sentence.

Si bien que le Iuge voyant ce qui aura cile'

I‘ait au -.procez ofdinaire ôcconferant les prcu~

ies qui en refultent auecles charges du procez

rxtraordinaire , fera reůraindre l’accufê‘ aux

l

t

›

  



53 1_ Das pracedluxf/1 crimînelfeß.

Prifons pour le juger, afin que la Sentence fait

Pronqncée à fà pexforme 5 ou il s’en ell ren

contré aucuns condamnez à peine corporelle.

(М; s’il n’y à quc condemnation d‘ame'ndc

Pecun1'ai1‘e,& il y en ayt appel, le cońdamnê nq

peut еще arreßé poux Yamánde.

,M-;:r„ az‘»,~\raf\¢'>,f\za=fmrf„-\r:,àr,ffm.;

De: neng/Aïcef шт‘ Regulier que Sebuliel

de In сайта)’, prou:/z`an,pŕefÈ’ntatz`al

бtoute antre dz`j[`mfz't1'on deÍ'Al1Ímâ

de Тanrnnx _/ùinnnt le paulyer S'

de P/n/[enr: ‘Не: concernant /res 1‘

„феи. ` `

СНАРПКЕ ХХТИ‘

PRBM 1 E R в ME N т lcs bçnefìcss Rfgl

liefs de la Ycol'ar.rion , & prouìíìon du S

gner Reuerendlíïìme Abbé.

4 ‘ Mu‘Diaceß de C!erfnont.~ и

Le Príeurŕ:I Conuentucl de Sainét Por@

il dì â,prr:l`ent.renupzgrles~ R. P. de' la Mif11<

de Saincît Lazare ‚ de Paris , рад vertu d'v2

311119 (Гупйоп. ' I '

" Le Prieuré de Floré : il efl.' à prcfent шшр

ICS R. P. Minimes de Molins en ]3c>urbonï1Oî

 

" `fm1zYccrrva\1'ne refuíìdn annuelle au ChapiE

"  D ‚



_ „страж XXIV. 33;'

Sainól Philibert de Tournus. ‘ L

‚ Ми Drmß» de Beffmporz.

Le Prieuré de l’Eíloile.

~, _/In Díacefè de Ldzannr.

le Prieuré de Prouin.

е/{и Drove/2’ de il//afcon.

Le Prieuré Conuentuel des Moniales du

Vilers. - ' —

¿lu Diocefi3 d’.ÄuIurr.

Де Prieuré de Perrigny. ;
I n Sablé? Paul de Trichaßenu.

L Le Prieuré dela Garde.

lr Le Prieuré de Sainót Efprit de Torrette.

` /lu Diocrfe de Viuicrr. ._ ‘

"Je Prieuré de Donzera. '

` _ _du Diocefè d"Ar/‘ec}l.

Le Prieuré du Godet. ' 'Le Prieuré de Chafpinali. ‘

Le Prieuré de la Voulte. '

Leprieuré de Libor. _

,_ Diouf; d`Angt1'.\‘.

"Le Prieuré Conucntuel de Cunault. . _

Мн Diacefè _dr ‘Решить ‹ —

Le Prieuré Conuentuel de Lautlunâ il @ff

Pîefent tenu par les R. P. Iefuittes Гоп cer

[пе refuiion annuelle deuë audit Seigneur

. Abbé, outre autre aufli annuelle au Chapi

: de ladite Eglife Задай: Philibert» pour V9

:udiant que le Chapitre nomme. ' '

1‘

И!‘ Вдопд de Luge”. _ ' „

Le Prieuré Conuentuel de Noir Moußier.

’ r
\

93

_„‚‚‚—”



534 Def ëenejìre! шт Regulier; que Seculiert,

» Le Prieuré de Sainót Philibert de B’el_leveu'è

Äu Diocefè de Nantes.

Y1.evPriî€l1‘.'c':` Зайка: Vital. '

Le P.ieu'.'é Sainólz Philibert de grand Lac.

Le Prieuré de Machrcoli.

,Beneñces Seculiers de la colationôc proul

fion dudit Seigneur R. Abbé ‚ par la Bulle rl

feculaiifation de l’Abbnye.

е/{и Dioeefe de Chalon.

Le Chapitre de ladite Eglife Collegir`

Saiiici: Philibert cfr de douze Chanoine, Г‘

defquels eff Doyen , qui ell de la nominatie

ôe p'cf`ent.1tion-du Chapitre, 8c de la _conŕirmr

tion dudit Seigneur R. Abbé. ‘

Pour les autres tant Chaiwe , тьма»;

que Chanoines,ils font de la difpolitionôc pr

uifrondudit Seigneur R. Abbé. _

Il y à encores en ladite Eglife fix demy Ch

noines, qui font dela nomination 86 inůituti

dudit Chapitre. .

Autres beneŕicçs Seculiers, Cures 8c Parroi

fes' de la' colution ‚В: prefentation dudit Se

gneurR. Abbé, fuiuant le poulyer.

‘ ’Au Diese/È de Chalon., __ _

'_ ваша; André de Tournus.

Sain¿l:eM.1gdclaine de Tournus. '

Bauldricres.

Prilly. _ ‚ ‚ _

Vers. ' ' I __ ‹ .

_ Sain6t_André en Breíl`e_.

.1_
«

 

.4~/,«
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_ A Chapitre XXIPÈ ., . ‚ #53,’

Ia Preuoíié de Lambres.  к

La Chapelle de Lambres. ›

Аи Dim e ele.Be an м;
Louhans. f f F

Аи Dioee/è de Lyon.

La Genette.

Brienne. ‹

`PontD_euaux.

Chaurlnes.

Cheuroux. ~ '

_ Sainét André de Bagey.

Bifiac. .

Greiiac.

  

8 I ‘ Buella.

Ё.‘

Sainét André le Panoux.

Sainët Denys proche de Bourg.

Perrona. ‚ .

`" Au Díoóefe de M4/èan,

Plbtrçs. _

Hucliiil. p .

A‘zé. I _ 'j › А

Sainóì Simphorien Dancclle.
Layne.l

Deguynchê, I'

Romanechcs.

Lancye. 4 ‘

Ly s. ‚ ‚Donzy le Royal. ’ Í I ‚ ’

Doyennez vnis audit Chapitre par la Bulk4

de fecularifation de l’Abbaye , qui eíìoienrI t

auparauant de la Mcnfe Abbatiale fumant ’‚ ’

’ 1
1

l

l

JАgli-U44___
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l

I curqire ,Bc peut e{ì;e';‘euoquée en fe fep`re{-`en~ ‘l

316 Das I.f1rz1ee¿alm‘e.v'criminrelles' ,

defaillans , ôc cependant. demeurer tou'í`xou1‘s. a

en еда: aux pî'ifons,l`1 leI deliélle merite, \ . ‚ Р‘

А quo) opere ln атштясе áe'l‘zzc¿'u]'e'. . ‘ ll

Laquelle conrumace ôemefpris де ‘Гасспё 11

‘ eil fuñìfzlnre s’ll eíl:»aPPrehe1`1dé ,Ü-de le con. . д“

.damner àlla queíìíon , quand le clime elle 110-. 1

table. -Oßferuntion. I › ^ ' " '- V ‹

.Mais s’il nïy à preuue nonobflant les comu- 1111

тасез, il r1’y àlieu de»conde1nn;uio_ri, 8: doit Ё ¿ß

efherenuoyé fansdépens. v ‚— ‹ ‹› - ’‹ lll

La Sentence n’eß qu’1'nterlocutn1'ïe , peut eßre La

V»?`c¢¢ogzœ’f. ‚ d

‚Е: сотте1ад1се Sentence ‘Гей qu`intel§lo„

mnepar l’acc_ufc':&. purgeam les cantumaces, 1

леапгхпойпз les1émo1`ns.q'u'i auront elle 1e€o1 l

I =lczÍcleuëment en ГаЬГепсе де l’accul'é defs

I'cout:u1~n`1ce, пе lairra де _valloir de recollement

»& confront , fl lars les xérnoìns xfeíìoicnt »plus ‚

ш1иапв,‚1аъъ{ routefuis à l’accuCé de peuuoir:

dire de bouche fes repmclles comte les,-cèmoins

8: d'«.‘1h'e"1'cc:eu> ì inFo“mer lille' iceux , „рад la

Inańicre cy~deuant dire , concernant les fairs; 1

,éuíìiñcltifs &rcprob;\tífs. ч I - `

‹ „Q`f¿and¿¿l_y ‘З appel.,gnrl’ncsuß”deß2;il!f:nt. f

. "Q_L`1f,c‘{`1,-l"acc,11l`„'e'»defE:.illclm pendmr les contu

.ßmces „fe pouruoirpar а , [ouz offre de fe

mettre en еще .à lavpliidoirie delaïcauíë“ , le

läge dglïçmnt ài Yappel ne lailfe ¿Teli-re шагам

zlibhdgererde pelle;-de corps» , рощергейее13:11;

' I



‚г

Chapitre XXIII. 32.7

cufêen fesprifons , fans que le Iuge d’appel le

puille faire traduite és Íiennes, parce que lecli:

Iuge d';1ppel ne cloic cognoiiire que де Particle

<l’appel: bien peut-ilaller aux prifons du Iuge

¿quo , fi la detention de Гассайёейойс trop,.fe

uere pour y pouruoir.

Du¿ugcment dißi`nitzf} par contumflces.

(ё: li l’accufé ne fe rcprcfente point, ей Ord

procedé au iugement diñinitif de la comumax IQd"”~

д8: par vertu d`icelle declaré vray contumax

8: clefaillanc, forclos 8: деЬоше де toutes

.exceptions 8: deffences. Et iugeant le profi:

des cleŕfauts l’accufé declaré atteint 8: сопаааъ

ш des cas &ci'imes des charges 8: infomia
rions , 8: pour la punition Id’iceu>c condamné

„ `Ге1оп la qualité да fait 8: exigence du денег,

l

tam enuers le Seigneur que panic ciuile , fi au

cuney à. ‚ Qi_1_e s’il n’y à pleine premie , Гоп

peut vfer des termes ordinaires de prononcer

pour les cas refultans du procez. _

Auant le iugemcnt й la partie plainriue n’a

faitpartic au piocez , elle peut donner Reque

’ йе pour auoir adjudication де les clommages

8: йптегейз, file Crime le тете, 1ей1ае1з luy
fom adjugez. › У ~ ` ~

Юг l’exec/mon. da candamnezjïgumtiuement.  -

Q15 s’il y à conâemnacion contre le comu

mlx да 'dernier (upplice , ouautre peine соя‘

[mielle : la Sentence ей prononcíe iudíciel

ement; comme il a ейё dit` cy-deuant, &rl’exeÄ

CU`tion'Hg,lmaciuemenc ainíi Чай! ей ordonné

  



31,8 Der procedures criminelle! ,

'arila Sentêceözfaite par l’executeur cle la haute

liillice, aulieuqui fera deliiné 5 où le Greilicr

doit alliiier pour prononcer la Sentence.~

' Aux' Iullices Subalternos les Iuges ne peu~

nent condamner les criminels aint ga1eres,parce
‘A que les galeres font au Roy ,& nfy à que les ‘

luges R oyaux qui le puíilent faire; @efr l’vn

!.:» ‚ _des áccufez contumax ouplufeurs ‘Гоп: morts 1

pendant lïnilruétion du procez ¿Sc qu’il en

_confie , s’il merite la peine du dernier fupplice,

ou autre peine corporelle , Vexecution en peut

elite ordonnée e"n fantofme aulieu de íìgura

tiue, 8c faire par l’exec_ute,ur de la haute Iullice.

‘Dam quel [empi fe eloiumt repre/enter les com

dmnnezjpar cohmrnacer.

Tous condainnez par contumac-es doiuent fe

reprefenter, dans lescinq années, à compter. du

ioni' de la prononciation de la Sentence à peine

qu’ils rre feront plus receus , nulli tous crimes

font abolisôc ptefctipts par vingt ans , fuppofé

qu’iln'y ayt Sentence executée , .autrement ii

elle ell executée , elle fubiilie 8€ arrelìe la

ptei`c.iptio_n. lou. p. x19. _

_ от,‘ Du a'eÍ_2_zr4t /ier aeliournement perfännel.

-‚ I 1ln-’_vâ que decret tladiournemcnt

'_lt_ perf`oru_1el, par vertu du premier deiîaut ,I fera.

um ¿_ deccrne priie de corps , ôcordonne que _:par

‚ faute .depouuoir elise apprehendé le dc arl-,.

länt,qu’ill`era adjourné à trois btiefsiours auec

7 faiíie 8; annotation de biens, teiialnliifementY de

‚_‚.
‚а--. — _.‹ ¿J ——_ .

(3-"“f}lli1iiI21ire,iu‘f_¢1_1_1»e.s_:`». ссяъгйуаугоьеу. y

.

’‚

/



„ chapitre XX/If; ¿gy

[era garde au lurplus la rnelme forme pour la

pourluitte de la contumace,comme li du com~

mancement il y auoit eu prile de corps decer

nee contre luy. v Y

Ob/¿mation apre: que l’eu‘rufe' deyfaillane

fà prefènre. '

Mais s’il le prelente en purgeant les dépens

des contumaces , il ell: receu à telpondre per-> -‘

foni1elle1nenr,& apres fes refponces il ell ellar

к gy ‚ parce qu’il' n’ell: arrellze qu’en haine de la

. conturnaceöc delobeyllance, ce qui n’elt pas

. deineñnehu decret de prile de corps, d’autant

; que l’accufe doit demeurer en eliat aux Arte lis,

f encore qu’il ayt purge les contumaces Et (era ‚

obferue que quand il n’y à partie ciuile , l’ac ~“'

lcufe 8с defaillant ne doit rien refondre des de

_ pens des contumaces , parce que le lìlque n’en

- peut pretendre aucuns, 85 doit la iulìice. .

De la dzßirŕliorz da Ar-/«ejb de [faerie/lr'.

Alleunefois felon la qualite du crime 8c des

11615 ou de l’accule , il ell: mis aux Arrelìs pagg

.l 'enclos de la Ville,ou remis à la garde des Sere

gens, 8с еп quelque mailon particuliere,«lelon,

Fexigence du fait. - 'f ` ‘- ’

. ‚ L’appel dе l’vn des accufez. fïffizend tout. er

Et quand il y ё’ diners acculez ,- l’appel do \

l’vn-lulpend l’elI`et des autres , 8c faut dillerer ì

lïnlìruótion 8c execution pour le tout, _ ‚

Y Oêßrunrion desfugas. Ord.

Ec comme ~quelquefois la confeélion des Idem.

procezcriminels requierent celerite ‚ `s’ils long arr. ¿Sa

а‘

  



530 TDM provenlum cfirnínelled ,

rerafdez par Vindulgence du Procureuf (ТОК;

‚Все; 1е$ luges ne font allzfaiiits де luy Commu

niquer les piocezlures , 8: pcuuent oïdonner се

qui ell neceffairo iufqucs à l’enticfe inlltruölîon

nïiyans que {же д’а1сепд:е à lavoloutéöc di(

ciecion cludir Procureur d’OHìce, Pour oidîon

ner 8€ faire ce que 1’Orclor1nance leurfdiëtc

Рот leurs deuoirs , íîuon quand il s’agit d’eÍ- 1

1аг$1Неп1епсдК/пргдоппйег, 011 де fes conclu- ‘Ã

[ions dillìnitiues. ”

„щит! ily à 'lieu dsproceìordinnirc.

дм- ; Si par le proeez extlaoidinaire la matiere fc

lm. 7- trouuoit clifpofée à regler` les parties en procez

ìilfj 9' ordinaire ', elles y (слот: xeceuës 8( reglées ì 1

т. В мы“: , ‹Ьа111ег1е11г5 fa-irs, `f,1i~:e enquefte fur

iceux 'eílifanr domicile, öc faifzint les foumif-I `

lions requifes ôcaccouflcuinêes : le prifonníef

e{largy.à la charge де fe reprefenrer au iour де

`la. reception де l’enqu'e{le. \ ' 1' 1 ^ ’ '

’ v `. ‘ - гСо/име ]Zrfn'¢'r In ciuilzfkrion. »

-La ciuilifärion fe lîiicen-trois mmieres , {ем

uQi`r 'quand apres il'ínterrogatoire де >l’acC11ll':

g_uia.confelI"é .lefzti1:, &.near1:moins alllegué des 1

deffences & refponces peftinemes , 121 máricre ‘

` ' fe пение ддрыёееп ‘procez ordinaire,_com- 1

rgie en reixitegiande, li celuy quiefl acculé d’a- 1

unir expulfe par force l’accul`areuf , miinzient

` qllficeluy 1’auoi: atlpärauëúit dejettê' par force'

1 dela p,oH`ellìonV cle»l’h’erira_ge, duquel ileůoic

\ ’ paillble pol'lell'e‘Lfvî, &.en auci'es`fe111Blablcs el.- ‘

`_¿ _ ,_ _‚ peces. ;-Of.; quan¢l1e'c¿imi1;,\el ayant eH'é*receul

,_
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ifes fairs iulìiñcarifs 8: de repiochcs,1`la f`uHí~

kmmcnt preuueöc vcriñé iceux , ou fi par lav ‚

1аей10п il n’a rien confeñe , дс maniere qu`en

’vn 8: l’autre cas on n’auroir rien gniglié par leI

»i'ocez.extraord1'naiie, _lors les pairiesfonc re

euës en pi'occz oïdinaiieg auquel elles bailleno

tursfainsißc concluíionsA , 1'vn,à l’enConne де

autre, fonrlcur enquefkes , lefquelles r’appot~

Ses , beillenr repi oches 8: faluations де teil

iioins , fe repfefentant l’accufé en Perfonne au

iur dela recepcion des enqueíìes , 8: aufur

lus obferuei' les fo¿nies`cydeua_nt fappoltées

'six matíeresciuiles. _

'emma Гоп reprend lès proardurw 'drimfr/aller.

Mais fi dans le procez ofdixiairefe-tieuue»

11.3; ge fuŕlîíànre pour condamner l’aCCufé â

iielque peine corporelle 8: criminelle, fernre

»iis la procedure ci iminelle , la_<1uelle~ioin:e au

iuil comme Ыейше qu’v\ne~, 28: dependant

vne de l’auîre, fans faire autre recollementny

onf; onytation де tc{înoins,qui aura jänůé faire
ш рюсег Ycriminel 8: au ciuil , 8: auront ейё

nys auec zzcljoi`n:./V {`ur„fu.ics communiquez 8:

apgoches, autrement ce [стой confondre les

roceduies ciuiles auec les criminelles.

Ce que doit le fuga mmm que deprononcer

у _le Sentence.

bien que le Iuge voyant ce qui aura elìê ‚

èiit aufiprocez ojdinaire 8/cconferant les p1'eu

es qui en refulrent auec_les charges du pfocez

xcraordinaire, fera reůraindref Yaccufê' aux

г:

ц

  

  



ч. з; 1_ Der proceduto; criminelles.

prífons pour le juger, afin que la 'Sentence fait

prononcée ё fa perfonne 5 ou il s’en cit ren

contré aucuns condamnez ё peine corporelle.

(lie s’il n’y ё que condemnation d’amende

pecuniaire,& il y en ayt appel, le condamné ne

peut elite arrelté pour l’arnande.

aan .rrsi.ra.t.:.rnr.¢r..~r.}.r.a.

Der bene/_ïcer шт‘ Regulier que Se-culi

de la сайта)‘, prauz`/íon,preß’nmria

с;toute autre dz`j]`Jofz`r'ion de Íasiblm

de Тeurem рации: le paulyer Str.

ele p/u/iezerr “Не: concernant ler le

ezeyïcer.

c`H АР ITR E XXYI/._' 1

PRE M r в R в мгв INa- les bçnelicßs Regi

liers de la colarion, 86 prouilion du 5€

гаек Reuerendiíïirne Abbé.

‘ е/{и ‘Юбка/о de Clar-‘mom.~
Н LC PI_Íem_'é~ Conucntuel де Sainët Poillll

П eli ё preferir tenu par les R. P. de la Milli@

de Silinér Lazare de Paris, parvertu d’v1

Bulle d’vnion. ' - '

l Le Prieuré de.Floré : il- eli: ё prcfent ст“?

l€S'R. P. Minimes de Molins en Bourbonrlifl

_fone certaine tefulion annuelle au Cliaplß

lv Б‘.



.Chapitre XXIV. 33;

Sainól Philibert de Tournus. ’ ’ `

Ми Dioceß’ de Ве/Ёгпудп;

Le Prieuré de l’El'loile.

- /1uDioce/E de Luanne.

Le Prieuré de Prouin.

МиDioee/è de /We/Erm.

Le Prieuré Conuentuel des Moniales du

Vilers. ‚ ' —

Au Diacefe d‘Аитп:

»L Le Prieuré de Perrigny. '
nl Saińël Paul de Trielmßeau.

5 Le Prieuré dela Garde.

tf. Le Pxrieure de Sainót Elprit de Torrette.

_ /lu Diocrfì de I/iuirrr.

'fe Prieuré de Donzera.

д p du Díocefè d°Áner}'.

Le Prieuré du Godet. " щ

Le Prieuré de Chafpinali.

Le Prieuré de la Voulte. '

Le-Prieuré de Libor.

‘ И“ Dùmjì d`An¿e1':.

Le Prieuré Conuentuel de Cunaulr. „~ ' и _

e/fu Diocrfì dr ‘P0r`Eh`er:. " `

Le Prieuré Conuentuel de Laudun; il ей

prelent tenu par les R. P. Iefuiti:«‘.*sI lbuz cer

ine refulion annuelle deuë audit Seigneur

.Abbe, outre autre aulìi annuelle au .Chapi

г de ladite Eglile Sainót Philibert, pour vn

ludiant que le Chapitre nomme. ‘ _

Ир‘ 1310012’ de Lugrm. ~

Le Prieuré Conuentuel de Noir Moulìi¢r

0

(

Ё
\

wd“
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534 Do: êeneficei шт Regulier; gue Seculierxj

` ‹ Le Prieuréde ваша Philibert dè B'elleveuë. ‘

/lu Diocef: de Nantes.

`LePriei1\'é‘ Saincít Vital, '

Le P.ieu‘:é Sainót Philibert de grand Lau

Le Prieuré de Machicoli.

,Beneñces Seculiets de la `colation<‘."¿ proui
fiori dudit Seigneur R. Abbé ,V par la BulleI de

fecrilaiifation de l’Abb:1ye.

Ми [Мопс/Ъ de Chalon.

Le Chapitre de ladite Eglife Collegial

Sainét Philibert ell de douze Chanoine , l’v

defquels ell: Doyen ‚ qui ell de la nominati

& P; efentatiou du Chapitre, 8€ dela con

tion dudit Seigneur R. Abbé. ‚ ‘

' Pour les autres tant Cl`1aiitf'e_., Thteforiel

que Cha'noínes,ils font de la difpoíition êc Pi

uiíiondudit Seigneur R. Abbé. _

Il y à encoz'e`s en ladite Eglife (ix demy C

noines, qui font de la nomination öc inltitutio

dudit Chapitre. A _

Autres beneŕicçs Seculiers, Cures 8€ Parroil

fes» de la colation fôc prefentation dudit Sei

gneurR. Abbé, fuiuant le poulyer. ‚ Э

'Au Dione/È de Clon/on. _‚ - ‘

_ Sairlöl André de Tournus.  .

‚ваша:Magdelaine de Tournus.

Bauldrieres.

A* __Hui1ly¢ ‚д ‹ I

Prilly.'Vers. ‚ —

Sainét André en BrelI`e.

  



f f ‘_ clmpim XXIV, „.
¿ {а Ргеаойё de Lambres.

1 La Chapelle de I.ainb':es.

Аи Diocefè de Bc/lm ‘т;
Louhans. F

‘ssi’

Аи Diace/` de L)fomLa Gcnetre. с Í

` Brienne. ‚

Pont-Dguaux,

` Chauzxnes.

‘ Clleuîoux, ~ '

“(А ’‚ Sainël: André de Bageyg

fj Bííiac.

¿È Grefiac. A

Ü M Buella.

Sainél: Andre le Panoux.

Sainét Denys proche де Bourg,

‘ Perrona. ‚ .

.du Diocefè de Мадам

  

Е! Plortes.
fi' Ílucl1ili. _ .

мг. _ _. 3 Y `

1’ ваша Simphoricn Dancclle;
1¿` I„:iyne.V

Deguynchê, '

Romancches.

Lancye.

` Lys. .—

Воп2у1е Royal. I Í A -

Doyennez vnis audit Chapitre рак‘де Геса1аг113дс1ог1 де 1’АЬЬауе , qui efìoient _

auparauam де la Mcnfe Abbatialc fuiuant



«_--‚_‚-‚»«`-:’@‘"\¿»«.«_--.,.Й».‘,..qîq~`+'~«-—Y.«ат-га:т":’*“'r-."9

._ le "P’oulyer. '

556 ‘д Вы Ьгпфшщи: Rŕgulierguc Srculierl l

‚ Le Doyenné de Louhans.

Le Doyermê de Billi. ‹

' Le Doyenné de Vers.
Le Doyennêde Dónzhy` le Royal.

Et la Chapelle qui eil fut l`i{le de Maílton.

Chapelles fońdées en ladite EЕЩЁ Sainóì

Philibert vnies comme cleílus , qui elloíent te

nus aupatauant par les Moines du Mollallaire

fuíuant le poulyer. ‚ _

‚ЬфСЬёреИе des Saìnéls Martin , &f, Viral, -

La¿,Chapelle Sainól: lean Baptiíle.

La Chapelle Sainól: Vincent 5 qui сРс ё prg

‘
|[ent la Saerillie.

La çhaPe112smaPhi1¿b¢fc. f 1

La Chapelle Байта: Aidair_1_. - ‚ f ‘ Y1

La Chapelle ¿Sail/aélt [сад l’Euangelifle.

_ La Cl]aPQll`e§tI'í'r-161: Gecrgfëf ' A V

I Beneljees Seculievs vnis comme defl`us ‚ qui

çlìoìelat auparauant dela colation eludir _Sei.

gneutfilì. Abbé, llliuant le poulycr. ` ‚_

La Chapelle -Sainát Anthoine fondée en la

dite Eglií` . . ' `

La Chapelle Sainët Laurens. ’

La Chapelle Saínd:,Valerian;. Í

La Chapelle Saínët Pierre fondée en ladite

Eglife. ‚ ‚_ ' Y ` ' ‘

.L1 Chapelle norßa-re Dame de Confolarion

дс Prilly. „ “ ‘ ’

’ La Chapelle'Saïnél; Manin proche Toumus,

qu’elle ne fait au poulyer. ‘ ‘ д “"'“

Autres

Ь.
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v Autres Bencfìces Secu/liers , Cures qui fon;

¿ela colarion & pfefenrarion du CllzilpiïtreI ‚ qui

`clloiem: де l’oHice d’Hoflelier , дн’ Monafterè

‘ту au còffps du Chapitre çòìnme c_le"Íl`us'.A

. Ан Diovefì de Châlon. `

Mancey'. ' '

Grcuìl-li. V `

. Autre beŕxeŕìce Secúlieì, Cure de la còláríon

г Ec prefentarion du Thrclbrier де ládite Egliíì:

_c1u’cfìoít auparauanr la feCula1ií'atîo11"dç l’ofllçe

‚ дЖишоЬЁег du Manaßzcrc Эту comme дать;

_ Ye/ïu Dioce/E de Mafŕóń. '

as BÓmàa'y. I _ _ ` ` '_ ' ‘„,

»v _ Pracumtíòn ad rrfìgnanduń'
‚ Pnŕdeuanrůcc. fait Pteiîsvm en' í`av`pe'rí`onne_

'&`yc. Dioccfe де &c. léquel де fon gré , [hin 'clk

lens, Parolle 8€ Гааге де сртре, fans'` force ny

Cont'raínte,a_ fait, »nom1ì1é„çree,& corillzitué fon

;PL‘ocu'reur general , fpecial, 8zi-ńéuçéable ôçc.

фон: '8c еп fon goin 1jefîgnçr_P comme par ее:

ргеГепсез il rcíîgnie> éntré les ‘mains de поте

ГайпёЪ Pere le Pape ,‚ Sade Monfeignèur fon

Vice-Chancelier l’oH`1ce де &c._duqd_el il ell:

pailîble Sc deìnier pòffcfleur, enfa1ieurç`outes«

Fois де поп autremènt д‘! вас. gfíèŕńfanrlédiç

rohůirùánr ,‘ entre 1е5 mains du Notaire крат! 1

Íouz~Íìgnê', qxfcn 'la Prefenre ref1gnat1'_Ó¿1,`r_1`Íe{l

intérlièńuë aucune fraude , `fìm'oìxíe 3' Av‘;lcílv,¿`\`ng`

aaôkíon illicite ,qlfelle qusllè _foít, б: Яце’ c’clì

:lc fon pŕopxje mbu`u'ex_ńènt’8q yolontê,‘cöhfA¢n#

ant`_q_ue routes expeditions' íbitnt nîónnécs fies

Y .

ì

Il

Ж

l
I

Il

Ã

  



558 ‘Du benefìcttnnt Regnlierr que Seculìerr,

prefentes audit Y85€. Pour obtenir Prouilions

necelfaires â fon profit 8c non d’:rutre , promet

tant ledit conf’tìtuant fouz Yobligation de fes

biens temporels, d’auoir pour agreable tout ce

qui fera fait par fondít Procureur, en vertu des

prefentes 8e non autrement , 86 generalement

fuiuant icelle le neceílairefait 8c Pa{fé,lcu être

leu àůcc. prefence de deux témoins flgnans,

qui ne foient Рампа ,‹ domeíliques , ny le No

«же aulîî, faire mention cle l’e{tat dela Рег

fonne du conftituant , s’il cit maladeou non.

‘Permutntian de benefica: à l’or1/íinzrirc.

Patdeuant ůcc. furent prefens en leurs рег

formes ôte. lefquels de leur bonne volonté &Ã

pource qu’ainfr leur Plaiíl, fans force,induóli0rt

ny contrainte, от! faits 8c font entre eux les

permutations l`uiuantes,ä fçauoir que ledit 86€.

а remis 8c refigné la Chanoínie qu’il polledt

pleinement 8; paifrblernent en l’Eglife Sainů

 Í Philibert de Toutnus,entre les mains de Моп

feigneur Flllultrillime Abbé de Tournus, col

 

latent ordinaire, â raifon de fa dignité Abba

tialle , pour en pouruoit ledit ôcc. comme all

. femblable ledit 8cc.à зад] remísôc relignê lf

Cure de Все. Diocefe de &c. de laquelle il ell

paifible ôc dernier Poffeífeur , entre les шт

dudit Seigneur Abbé,Patron8cprel`entateuI dc

ladite Cure pournömer 8: Prefenter ledit 66€

:`1 Monfeígneur l’IlluůrilÍ`1rne Euefque de б“.

auquel l’infl;itution en àppartient : leldites Pef'

mutations ainli faites , comme de berreficî Pk

L.,. ` @Y
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ciliqueâ pacifique, non litigieux, 8: non autre

ment, juiansêe :iffcitnans lefdites parties en

leur ame par le ferment qu’ils ont faits, in 7/erlm

Í fircerdotir , entre mes mains qu’en ladite pet

mutation n’eíl: interuenu'c',ôc n‘inteiuiendia аи

ЧШ ‹101‚ fraude , fimonie, ny autre paétion illi`

К cite, dont 8: де tout ce que defliis , le 8:с. No

ël“ taire ay donné 8: oétroyê aötc aufdites patties

И conftituantes me l’:iyant requis pour leur val

li loir 8: fetuit ce que de raifon , fait 8: palle, leu

L &r_eleu à &c.prefence de deux témoins (ignans

‚Р qui ne foient pareris, ny domeltiques, ny le

Lm Notaire aufli faire mention de Гейас des pet

fonnes Iconllituantes ‘й elles font malades , ou

cm en fante де corps.

Е: I 5,1 la permutation fe fait en _Cour deRome,

„В Il ri y aura qu’à Y_changer ce qui ей ;`1l’adre1Ie

I du collateur , 8: luiute ce qui ей dit parlapro

curation cy-deuant ad rtßgriandurgp.. '

Affe де де poßìßìan. 1‘

5’: L’an 8:с. au deuant de l’Eglife 8:с. sfeílpre.

ll’ fenté 8:с. Diocefe de 8:с. lequcla exibé а 8:с.

fes prouilions Apoftoliques dattées à Rome à

‘ Sainétc Marie Major,le 8:с. des nones de 8:с.

’ 8: да Pontifieat de пойге fainó`tP-ere le Pape

Alexandre le &'c. contenant prouifion de 8:с.1е

' Vifa par luy obtenu en l’Euefché de 8:с. figné

8:с. Secretaire 8: Seellé, lefquelles Lettres~ de

ptouifion 8: Vifa il à preferite 8: requis laf--y

éture, 8: еп fuitte le mettre en fa perfonne en

la polfellien réelle 8: attuali: dudit beneûce

„ Y Y A

  



,agarfn Du bene*/ice шт Rfgulierx que Seculiers,

' fruits, profits, iîeuenus 8: dependance ,lt-I

¿1uel&:c.ay:mt veu lefdites piouilionsöc Vila

fait leéfture d’iceux ,ledit 8:с. a elle mis parle

dit 8сс. 'Tous deux xeuellus de robbe , {икры

bonnet quarté, ou d'habit Canonial {Из

‘ font Chanoines ,Í commeil met iceluy ёсс. eri

Г; perlonne ‚ еп la pollellion 1' ‘ elle aeïtuelle 8:

çosporelle dudit öcc. 8: depemlîince: A l’ellei l

clequoy a elle conduit des la grande 8: р inci-`A

pale potte d_’icelle_Èglife font' entrez , pris de

eau benite, fonné la cloche, font allez çleuant

le grand 8: principal Autel ‚ ou aptes aúoiï fairs

leus s pricres ení`emb1e',auroicnt toixchtz 8: bai.
fe; ledit gfand Autel , ё elle Ic<_m"tlu1`t :iu liege

du Chœuxï, ou l’on aaccoufiumê de llßgcî ‚ Ã

äufurplus ont elle obferuez, 8: faites toutes lcs

zîi/ltres cergmogiies en tel cas`i'equi'l`es & nec_ellai

5,68, до!!! бадечиоу ledit ôcc. а requis aélc

‘ё moy Notaire Royal, que luy а elle donné en

cette formepour llïuir 8: valloir ce que де mi

' l`on,lerout en prelencve де deux témoins lignam

qui ne loient païens г clornelìiqties, ny le Noë;
taire aulli. ` „ i ' ‘

E Si delle par vertu des` prouilions дс lÍos‘¢lì`

naive , il ne faut que changer ‚ ‚В: li llìglílc eli

fermée ,’ q,u’il»y ayt empefchernent dy еще‘;

ou d’en approchei, on enpeut faire mention,&

quand melme ce ne‘l`ctoit qu’z`i la vei1ë'dcl’E

ëolife, Où duclocher en cal; cl’empel`cheme_nt, 86

. ‚гс: maieuie Рай: (croit bon , `elrhigr remply

figsYfoprrncs.,> ' ’ и

—‚’_
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Ай‘ de prgfeßìon a."i/ne Marziale. ‘

‚ Кап &C. à la grille де lßglifedu MomIl:e

TC 8€ Conuent des Reuerencles Religicufes

Bencdié`ti_nes де Все. le rideau de la g ille tiré,_
‚. S`¢fi: Piefenrtëe &c.í_ille де 8сс. laquelle ieucfiuëi

1 де l’habit де Religieufedudît o;d;e , а dita:

у; declaré de fon gré öc bonne volonté , en pre

¿ [ence де Rtue1endeMere ôcc. 86 cl autres Re
l_igieu{e§ efllant à leilgrille,V comme auffì en pre

д; fence де бес. fes Pere 8: mere , ou tuteur, ou

т Спгагеиг Зс autres Parens ‚ que dés le ¿Sec elle a.

gj; _ _pris l’h:tbit де Religieufe audit Cçnuent де öcc.

ym Qu elle а eflzé receuë , 8€ demeu.é dans le No

lůg ïflíïitat ‚ б: еще inßruite en la difcipline Reli?

:lf gieufe, ou fon zele ¿Sc affeûion eilctnt augmen

ь; >téçle plus en plus elle deíiretoit у viure 8€ mou

п; tir', ée faire profefiion audit orelrc Sainët Be

Si noifi, fuppliant humblement lad'iteReueteucle

ш Mere Supeiieute l’y vouloir teççuoiï : Suiuant

д‘ guey apres les cerenionigs aeeouiìuméeîsk., 8€ _

П ехЬоатагйоп faite. en l’Eglife , ladite бес. ayant

fk Perfeueré â ladite profeíiiö, elle y a cité teceuë
'F par la'c_lite Reuefende Mete Supetieusfe publi-~

quement prefence defdits fufnomnriezI , 8€ de

tout le peuple citant en ladite Eglife, fait. les

yœuxvôé profeflion de foy rcquisôc accoul`tu«

¿_ mé audit огдгеч dont б: clequoy, а ,efté donné

' .çióte par moy Notaite Royal fouz-ligné Prc-,

.fence de бес. qui [çachent flgncr 85 quifnç ‘

‚ fuient ракет,‘ ny ¿ign plus que lg

Notaire.

  

im

Ь.
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542 Du {мифы ми: Regulier: que Scculiers,

„Д! nuntion du gïnduez

Les inlignuations des graduez limples 8:

nommez , fe Peuuent faire en Perfonne ou par

Procureur fondé de procuration , Pendant le

temps de Careŕine , pardeuant M. l’Abbé ou

fon grand Vicaire , quand ils font fur leslieux.
Voicy la Fo'. me dont Ivient les Secretaires.

Кап 8:с. au temps de Carefme en l‘l-loíiel

Abbatial, pardeuant 8:с. fe font Prefentez 8:с.

lefquels ont declarez de и“: voix audit Sei

gneur Abbé , que continuans les ptecedantes

inlinuations , ils iniinuoient comme de fait ils

ont iniinuez 8: infinuent leurs noms, furnorns, l

degrez, qualitez, 8: facultez , Pour efire pour`
neus chacun d’eux en leur rang 8: ordreI des

premiers oliices, beueñces, canonicats ‚ digni~ |

tez, 8: qualitez qui en dependent, tant de ladi

te Abbaye que du Chapitre , 8: qui viendront

ì vaquerau mois des graduez fimples 8: попъ

mez , le tout fuiuant les concor dats fait entre

nos iainéts Peres les Papes , ôcles Roys de ‘

France, lefquelles inlinuationsledit Seigneur Ё

Abbé 21 ecceptées",êe Piotelté neantmoins quel~les ne luy Puiffent nuire ny Prejudicier ny au- `

dit Chapitre , dont a ей: donné aéte par moy l

Secretaire fouz-ligné auec ledit Seigneur б:

tous les fus nommez. ‘ ’ ’

Qrlanrl lefdits graduez ‘Кап: pas encotcs

inlinuez, ils doiuent faireïenregiilret la pre~

м“ foisroutes leurs 'Lettres , tant c_l’efiud¢

que de lents degrez 8: facultçz, .\
\

.



f Chapitre XXIV. 54;(

Et filedit Seigneur Abbé ou fon grand Vi

сайте ne font fur les lieux , on peut faire faire

klefdites inlinuations par Notaire en fe ptefen~

tantà la porte de l’Ho{tel Abbatial, 8cfom~

marit le Secretaire de les receuoit ‚ 8c en faire

vn aétc prefence de deux témoins íignans qui

ne (‘одет parens, ny domeltiques.

I

Ll

il, Í Prefcnmrían par 'vn Patron la).

Pardeuant 8:с. fut prefent en perfonne 8:с.

lf Patron de la Chapelle citant ôte. fondée en

gj l’honneut de ôte. de fon gré â nommé 8c pre«~

  

il fenté A. M. 1’Illufttifl`ime «Sc Reuerenclifiirne .

Щ Euefquc 8ce.pout Chapelain de ladite Cha

ш“ pelle 8:с. су prefent pour eltretpourucu d’icelIe

¿É 'Chapelle , vaquante par le decez deôcc. der

,ll niet titulaire ôc pailible poll`eíl`eur, auec fes

il fruits , profits , reuenus,& émolumens en cle

д Pendans , felon' la fondation en faiéte , 8‘ aux

ß charges du fetuice diuin ‚ felon l’intention du

д’ fondateut,"& ainíi qu’i1eft ассоцРсштхё. A l’ef~

1 fet dequoy ledit Seigneur Euefque eli fupplié

V d’en vouloir pouruoifôcinllituer leditöceöc

luy en permettre la poífellion pour en Зону‘, ‘

Í& des uits Se reucnus d‘icelle, aux honneurs,

prerogatiues ôc émoliìmens en dependans,dont

aeflté donné aóte par moy ledit Notaire pour

valloirůc fcruir ce que de raifon , fait 8; paífé

Sec. pfefence de deux témoins Íignans qui ne

foient parcns n_y doiìieíìiques, ny le Notaire
nulli. ` I

‹\



544 Def Èeneßre: шт Regulier: que Seculiersl

Fondation de la Cim/2_e/le de Lacrof.

д Pat tiltre du x8. Aoull x657. receu Bure

teau Noraiie ARoyal de Tournus , la Chapelle

‘ellantau pourptis demon domaine de Lacror',

‚а elle foiidée à l’honneur Sc lbuz lc vocable de

l’Alliimption de la lactée Vierge, 8: du letuice

'de douze Melles annuelles', auec les Litanies

de la Vierge haute yoix ‚ 8€ les0railons&

lufhages accoullïuinez pour les deffunûsala
Ё‘; de chacune Melle ', qui fe doiuent dire Vimc

par mois, ëeatipatauaut la Melle fairr:laber1cI

V'clirîtion de. l’eau‘l:>'e1‘iite,~ & Valpe» lion. A pte

l`entMailtre Pierre Machoud mon lìls ‚ PJ`¢fl‘l‘_¢ 1

¿amy chanoine ¢n1’ag1ir’e coiiegalesaina

Philibert de Toumus en ell: le Chapelain 5 pte

iuier >iiorrimé,lic_.iull:iti-1€;`, fiiiuant le droit de

nom;`_natiojn ‚ Lin'llitutioi'\ autre ‘dilpolition

que ie me_l`i,1is relerué pendant vie,& apres

ё. lieur, Philibert Machòud топ autre lìls ma«

YÍ€'î„»;«5.€_lt1ccelliuement à la famille malles , le

plus Iancyieii preferable au puilné 5, perpetuitëi ь

_«Se àdeŕïaut de malles , ì celuy qui letreuuera 1

1с‚р1ц$ _proche 8c ancien de lafaiiiille du collé ï
fœiiiinynz homologué,ôC eonlirmé par Moultri-V

gneur/l’Euel'que de Chalon ., le 2.5. du melin¢

mois, infinué au 7;. feiiillet du Regilite des

inlinuations 'çle.-l’Ei1el`ché , lef2„9, .dudit mois

Monlieurßerlzauld Secnctaite , la benedìâtioń

de ladite_\Ch'ipelle fut faire en fuitt / YV'

Mailìge Iaeob Pichon, Bachelier, ›ТЬСОХОЕЁЕ, Reéleur ôc Curé del’

  

 



_ Chapitre XXIV. 34,9 .

Andréfuiuant l’a¿te receu Bureteau du 4. 5ep*

tembre fuiuant, contenant aulli la prife де pol:

fellion du Chapelain , ledit pourprisaffeéìé

pour Fentrerenement d’icelle Chapelle , &‘d'ç`

la dot де quinze liures де rente annuelle', auI

profit du Chapelain à perpetuité.

_I Condit/ion. ' _ _

Voilà ce me femble , ( Mon cher Lecteur, )Y

la maniere que~l’on doit pratiquer, mais laprin~l

'cípale pour у reüllir , ей се11еде 1а vertu , qui

nous 'inuite ё trauailler auec proiriptitude ё

l’acctoill`emer1t де la Госте ciuile, 8: ё nous

appliquer ё rechercher ce qui ей conuenable ё

chacun felon fon art 8: condition , д: ё contri

buer par tous moyens , pour obtenir fuHilan'1«

`nient ôc abondamment ce que la raifonhdenmn- `

=де де nous 2 Car la vraye felicité de l’homme

pour fe rendre heureuxY ей 1е chemin де la

vertu , ou tous les autres aboutiH`ent; бей elle

feule qui peut ейге capable d’aH`ouuir noítro

ambitiomöc de terminer toutes nos eíperances,

puis que le monde ей vne Mer orageufe, ou

es plus expers Pilottes doiuent craindre lea

efciieíls. Enfin il n’y ё que la вы: vertu, 8c

la memoire де l’homme julie qui dure I-2rerntl~l

lement; —

‘Ы
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РЕБ CHAPITRES Conf;

1 дгспцз en celiure,

’ Е zoflgim» де la ‘О!!!’ (`ÍT’4_J4b11aj¢'v¢f¢

e 1. V ‘Гаити: ‚ effßabzr/fem”, de lnplujiice,

Chapitve I. ‘

Dzßrnüiun des Iußrce: Ú“ Rejfûrtr , Chap. lll

‚А Dg/ŕwflxan de ce qui .doit ф’: exerce ряд”!

Oßîciers de lußiccr Ú'/Víunicipaux, СЬа-ПЪ
V. D: l'£_le¿lz`on дм Mnfcannai: , Ú* да Верит

дегггоп Ordner , да ‚Е/Ът particuliers ¿ll

‚Сдтёди fkfafcannaßs, iFt'nnnct.tÚ‘ »G'd5¢Íl4»

Chapitre IV.
v Der диод’: де In faciete' ciuile, ‘ vichîtP- V'

‚ De ‘я ‘Palm , Ú des denver: dit/f11=cloacuH‘

_ Chapitre V1.I ’ ~'^' ‹ ' ` ‘

' S Il ф тыл“ де дгтгитет aux @illes ,ou all

¿V ‚ Chap

А умру Гоп peut r`n[;pliquer à In Camydgfßl

Chapitre VIII. ‘

Praza/'ue Crm’/e der In/it'-crt Subnherneó, Ch. lx

Der- alliant Ú' matieres qui fônt д: la L`QZ””'.lï”

Aj ice’ daje/ì¿cc.t enferieure/6 , ‚д. Chap.“ De dimi"/ëfmnmraf , » Chap. Ы

. ,".«'.°“ ‹—-‚ , ‚ ‚1  

P ч I A »

.’°. fîâwe



Т А B L E ‘

‚ Der A/fîgnattom , defeat: , Ú’ сапшмят ,

„ I Chapitre XII.
I Der exception: dilatairer ‚м: ennuient ab/¿mer

лилт двтфапап т mu/E Ф‘ reciißmon der

Iuge: , -‘ Chap. XIII.

De: e.t‘cepz¿on;]:e_rem[1to¿re.r , Chap. XIV.

Du deuoír Ú' conduite der Procureur: , aux com

‘финал: en mu/2’ Ú' reglement, Chap. XV.

De: interrogatoires, re/pence: Cluregańque , Ф‘

/èrment dupartíei , Chap. XVI.`

Dn cnqfróllons d’Enquq/le, Chap. XVII~

д Der moyen: de nu/lite’ d.’EnqucÍI¢ ‚ reprotber de
I témaim, reglement ai produire, cońtredire,

› id”/Ztuucr, @moyens de faux. Chap; XVIII.

Der iugemeni, Prononciations,executiom, Ú' ap

pz/larwm qui :`ef/en/ùiumt, Chap. XIX.

Dflmufëf Ú" matiere: /ômmairer, Chap. XX.

~ Du/ée/le', tutelle: , confeüionr dïnuenmíres ‚ red..

dmanr »le сатрт , Ú' fuente: de meubles,

Chapitre XXI.

Derfòlemmtcî, der criier , fùlthafhztianr . dl/Í:u«

È пот, ir1teruenn`0n.r ‚ ndiudzmtíonr par decret,

l Sfnfeïzcet dlordre Ú dcuoirt des C'ommz]fm'

l rer , Chap. XXII.

Der procedure: criminelles, . Chap. XXIII.

Der Hemjîce: шт Regulier: que Хинди‘; de lo

colarion, prout/1`on,prejcnmtíon, Útome mi

tre ‚Мираж de fflblmye ale Taurnmfùiuant

'leyvlyer , @de plußeur: afín «concernant les

-`a4îa¢ń"“P

Éeneßcer , С" /$51?, ,_
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